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DESCRIPTIONS 


DE 

QUELQUES  COLÉOPTÈRES  Î^OUYEiUX 

RECTIFICATIONS  ET  NOTES 
Par  M.   Edouard    PERRIS. 

1.  Cymindis  Baudueri. 

Long.  7  1/2  mill.  —  Gaput  Dîgro-piceum ,  subtilissime  co- 
riaceum  et  disperse  puuctatum,  ÎDler  anlennas  bi-impres- 
sum ,  anlennis  palpisque  ferrugineis.  Prothorax  capite 
tertia  parte  latior ,  latitudiue  antica  paulo  brevior ,  sub 
semi-discoideus,  apîce  vix  late  emarginatus,  angulis  anticis 
rotundatis,  basim  versus  subarcuatira  anguslatus,  augulis 
posticis  quasi  nuliis,  parva  sinuositate  et  seta  ferruginea 
loDga  indicatis ,  lateribus  auguste  marginatus  ,  margine 
vix  reflexa,  basi  média  subemarginatus,  piceo-castaneus , 
in  dorso  paululum  convexe  et  longitudinaliter  canalicu- 
lato  dense  rugis  transversis  et  undulatis  obsitus,  ad  an- 
gulos  posticos  sat  late  impressus  et  densius  fortiusque 
rugatus.  Scutelluni  acute  triangulare,  caslaneum,  opacum, 
coriaceum ,  disperse  puuctatum.  Elytra  basi  prothoracis 
latitudine  maxima  angustiora ,  humeris  rotundata  ,  dein 
fere  recte  ampliata ,  apice  oblique  subsinuato-truncata , 
angusle  striata,  slriis  vix  perspicue  bine  inde  punclulatis, 
interstitiis  convexiusculis,  subtilissime  coriaceis  et  minu- 
lissime,  inordinate  remoteque  punctulalis  ;  interstitio  se- 
cundo punctis  duobus  nolato  et  nono  punctis  multo 
majoribus  ad  apicem  approximatis  ;  basi  late,  marginibus 
angustius ,  in  sutura  elevata  et  apice  summo  castanea , 
Abeille,  i.  VII,  1869.  1 
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caeleraro  indeterminate  brannea.   Corpus  subtus  piceo- 
castaneum,  pedes  testacei. 

Après  avoir  lu  les  descriptions  de  presque  toutes  les  es- 
pèces connues  de  Cymindis  qui  pouvaient  se  rapprocher 
de  celle-ci,  ta  seule  à  laquelle  j'aie  été  tenté  de  fa  rapporter 
est  la  Canîgoulensis  Fairm.  et  Lab.  «Pavais  pourtant  des 
doutes,  et  mon  ami  M.  Fairmaire  les  a  trouvés  fondés.  La 
Baudueri ,  quoiqu'elle  rappelle  un  peu  la  forme  des  Maso- 
reusy  est  moins  large  que  la  Canîgoulensis ,  les  angles  pos- 
térieurs du  prothorax  sont  moins  relevés,  et  les  interstries 
des  élytrçs ,  au  lieu  d'une  rangée  de  points,  ont  une  ponc- 
tuation éparse.  Le  prothoraz  ne  ressemble  à  celui  d'aucune 
des  espèces  qui  me  sont  connues  ;  il  faut  le  comparer  au 
prothorax  de  VAncfiomenus  viduus. 

Trouvée  sous  une  pierre,  à  Sos  (Lot-et-Garonne),  par 
mon  ami  M.  Bauduer,  qui  m'a  généreusement  donné  son 
unique  exemplaire. 

2.  Feronia  {Orthomus?)  Pommereaiii. 

Long.  5  millim.  —  Tota  castanea  ,  nitida ,  insigniter  depla- 
nata.  Gaput  inter  antennas  bi-foveolatum  ,  foveis  rugo- 
siusculis  ;  fronte  punctis  aliquot  subtilibus  notata.  An- 
tenne griseo-tomentosœ ,  sat  robuslae,  long®,  dimidium 
corporis  superantes.  Prothorax  depressus ,  subquadratus, 
longitudine  tamen  paulo  latior  et  antice  angustior  ,  apice 
late  emârginatus,  basi  subsinuatus ,  lateribus  usque  ad 
tertiam  partem  rotundatim  ampliatus,  dein  basim  versus 
subsinuatim  parum  angustatus,  in  dorso  linea  impressa 
nec  apicem  nec  basim  attingente  et  utrinque  stria  pro- 
funda  sulciformi  et  rugosa ,  usque  ad  basim  producta , 
notatus  ;  spatio  basali  inter  striam  et  angulum  posticum 
sat  fortiter  dense  punclato.  Scutellum  triangulare,  Iseve. 
Elytra  prothorace  latiora,  depressa,  fere  plana,  a  sutura 
elevatiore  utrinque  parum  declivia,  ad  humeros  obliqua, 
dein  parallela ,  postice  conjunctim  non  sinuose  rotundata  ; 
striata,  striis  fortiter  et  dense  punctatis ,  subcrenulatis, 
striis  marginalibus  fortius  punctatis,  quasi  rugosis  ;  inter- 
stitiis,  postice  prœsertim  ,  convexiusculis,  Isevibus.  Corpus 
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8obtU8  fere  planum,  densissime  sat  fortiter  rugoso-punc- 
tatuiD. 

Cet  insecte  a  la  forme  de  certains  Orthamus,  tels  que  le 
Hispanîcus  et  le  Barbarus^  mais  je  ne  vois  rien  de  sem- 
blable dans  tout  le  groupe  des  Féroniens.  Sa  couleur,  son 
corps  plat,  la  netteté  et  la  profondeur  des  deux  impressions 
du  prothorax,  la  profondeur  et  la  ponctuation  des  stries  des 
élytres  doivent  servir  à  le  faire  reconnaître  sans  peine.  Par 
suite  du  brillant  du  corps,  la  lumière  joue  sur  les  inter- 
valles des  stries  de  manière  à  les  faire  paraître  plus  convexes 
qu'ils  ne  le  sont  réellement  et  à  les  présenter  même  comme 
des  côtes.  G*est  aussi  un  caractère  dont  il  y  a  lieu  de 
tenir  compte. 

Je  dédie  cette  Feronia  à  mon  ami  M.  Pommereau,  qui 
m'en  a  envoyé  plusieurs  individus  de  Tenès  (Algérie],  où 
par  affection  pour  moi  il  se  livre  à  des  chasses  entomolo- 
giques  qui  ne  sont  pas  infructueuses. 

8»  Anillofli  eorsleiu. 

Long.  1  1/2  mill.  —  Depressus ,  testaceus ,  minus  nitidus. 
Caput  haud  convexum ,  fronte  antice  oblique  evidenter 
bi-striata.  Antennae  crassiusculae ,  articule  primo  cylin- 
drico,  2°  et  3'  obconicis,  hoc  paulo  breviore,  A**  subellip- 
tico ,  S^'-IO'*  moniliformibus,  ultimo  breviter  ovato,  acu- 
minato.  Prothorax  longitudine  latior,  subcordatus ,  angulis 
anlicis  sensim  produclis ,  posticis  obtusis,  non  retusis  ; 
dorso  nulio  modo  canaliculatus ,  sed  linea  média  longitu- 
dinali  tenui,  ferruginea,  quodam  lu  mine  visibili,  notatus  ; 
lateribus  antice  rotundatis,  dein  recte  obliquis ,  non  si- 
nuatis.  Elylra  depressiuscula,  striatula,  dense  rugosius- 
cula,  haud  impressa. 

Cet  Anilitis  ne  peut  se  comparer  qu'au  Frater^  mais  il 
en  diffère  par  plusieurs  caractères.  Il  est  généralement  plus 
petit,  relativement  plus  large  et  moins  luisant.  Le  devant  du 
front  n'est  pas  marqué  d'une  impression  en  fer  à  cheval 
faisant  ressortir  comme  un  gros  tubercule  arrondi  ;  il  est 
marqué  de  deux  sillons  fins,  nets,  assez  profonds  et  diver- 
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gents  d'arrière  en  avant.  Le  prothorax,  plus  large  antérieu- 
rement, parait  ainsi  plus  cordifornie. 
Il  a  été  pris  en  Corse  par  M.  Raymond. 

à.  A^tkhus  Aubei. 

Long.  6  1/2-7  millim.  —  Ëlongato-ellipticus ,  nitidissimus  et 
modice  eonvexus.  Gaput  nigrum,  labro  maculisque  duabus 
in  vertioe  subobscure  ferrugineis ,  sublilissime  relicula- 
tim  strigatulum.  Palpi  ferruginei  ;  antenna^  ferrugineae. 
Prothorax  totus  niger,  basi  longitudine  t  riplo  lalior,  an- 
tice  laie  rotundatus,  angulis  anticis  porrecifs,  acutis,  la- 
teribus  marginatus,  basi  subsinualim  truncatus ,  in  disco 
vix  perspicue,  ad  latera  paulo  evidentius  reticulato  stri- 
gatus,  ad  angulos  anlicos  série  brevissima  punctorum 
transversa  notatus.  Eiytra  tota  nigra ,  uti  prothorax  in 
disco  reticulato  strigala ,  quadruplici  série  punctorum 
instructa,  punctis  inaequalibus,  distanlibus,  apice  tenuio- 
ribus  et  non  confusis.  Corpus  subtus  nigrum ,  margine 
deflexa  elytrorum  nigra.  Pedes  picei,  tarsis  ferrugineis. 

Pour  la  forme  et  la  taille,  il  est  très-voisin  de  VUliginosus, 
du  Femoralis  et  de  VAffinis.  Ses  traits  dislinctifs  sont  Tab- 
sence  de  toute  autre  nuance  que  le  noir  sur  le  prolhorax  et 
sur  les  élylres^  y  compris  la  portion  défléchie  de  celles<i, 
Texcessive  finesse  de  la  réticulalion  dorsale,  et  surtout  Tab- 
sence,  on  peut  presque  dire  complète ,  de  cette  série  de 
points  qui  règne  habituellement  tout  le  long  du  bord  an- 
térieur du  prolhorax.  Elle  est  interrompue  plus  ou  moins 
largement  au  milieu  dans  Brunneus,  Binotatus,  Fontinalis 
et  CephaloteSy  comme  si  ce  caractère  était  Tapanage  des 
espèces  méridionales;  mais  dans  Aubei,  c'est  à  peine  si 
elle  est  remplacée  par  trois  ou  quatre  points  obsolètes  vers 
chaque  angle  antérieur  ;  et  comme  j'ai  observé  le  fait,  sans 
modification  aucune ,  sur  douze  individus ,  je  crois  à  sa 
permanence.  Or  celle  particularité,  jointe  à  la  taille,  est  de 
nature  à  faire  reconnaître  sur-le-champ  notre  espèce. 

Elle  a  été  prise  en  Corse  par  M.  Raymond  et  m'a  été 
envoyée  par  mon  ami  M.  Aube,  à  qui  je  me  fais  un  plaisir 
de  la  dédier. 
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5.  Hydroporas  Jueandus. 

LoDg.  2  2/3  millim.  —  Ovato-elongalus,  depressas,  parum 
Ditidus.  Gaput  lalum ,  subobscur^  castaneum  ,  anlice  bi- 
foveolatum,  subtilissime  coriaceuin  el  disperse  punctula- 
tum,  palpis  antennisque  rufo-leslaceis.  Prolhorax  longi- 
tudine  triple  basi  latior ,  apice  recle  Iruncalus ,  angulis 
anticis  valde  prominulis,  poslicis  fere  acutis,  nigro  piceus, 
lateribus  usque  ad  striam  parallelam  valde  conspicuain 
rufo  teslaceis,  sublilius  quam  caput,  id  est  vix  perspicue 
coriaceus  el  disperse  punclulalus ,  infra  apicem  série 
puDCtorum  nolatus.  Elytra  prothorace  non  laliora,  usque 
ad  quartam  partem  parallela,  dein  arcuatim  et  subacute 
convergentia,  teslacea,  sutura  bruDuescente,  fascia  média 
nigrescente,  undata  in  inedio  ornala,  subtilissinoe  coriacea. 
Pectus  piceum,  abdomen  rufo-testaceum  ;  pedes  rufo- 
lestacei. 

Cette  charmante  petite  espèce  se  classe  dans  te  petit 
groupe  caractérisé  par  une  strie  parallèle  aux  côtés  du  pro- 
thorax. Elle  est  voisine  du  ô-guitatus ,  mais  elle  est  plus 
grande,  un  peu  plus  déprimée,  et  la  largeur  de  la  tète  ainsi 
que  du  prothorax  avec  lequel  les  élytres  ne  font  pas  à 
Tépaule  le  plus  petit  angle,  lui  donne  une  forme  d*ovale 
renversé  toute  particulière  et  qui  ne  me  permet  de  la  com- 
parer à  aucune  autre.  La  bande  transversale  des  élytres  se 
prolonge  un  peu  le  long  du  bord  extérieur  vers  l'angle  su- 
turai qu'elle  n'atteint  pas.  Elle  est,  sur  chaque  élytre,  deux 
fois  irrégulièrement  échancrée  tant  au  bord  antérieur  qu'au 
bord  postérieur,  et  avant  d'atteindre  la  suture  elle  se  fléchit 
pour  converger  plus  en  arrière.  On  voit  aussi  sur  chaque 
élytre,  du  moins  dans  l'individu  que  j'ai  sous  les  yeux, 
deux  lignes  longitudinales  fînes,  plus  claires  que  le  fond ,  el 
que  l'on  serait  tenté  de  prendre  pour  de  petites  côtes , 
mais  qui  n'offrent  aucune  saillie. 

Je  Tai  pris  autrefois  aux  Eaux-Bonnes  (Basses-Pyrénées) , 
et  M.  Aube  en  a  deux  exemplaires  de  la  même  localité. 
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6.  Lestowa  eerslea. 

Long.  3  millim.  —  Mata ,  nigra ,  nitida ,  tenaiter  cinereo 
pubescens.  Gaput  prothorace  paulo  angustius,  sat  cnebre 
puDCtatum ,  fronte  longitudinaliler  et  forliter  bi-impressa, 
labro  et  maxiliis  pallide  testaceis,  palpis  obscurioribus. 
ÀDtennae  capite  prolhoraceque  paulo  longiores,  articulis 
duobus  primis  et  ullimo  pallide  testaceis,  csteris  brun- 
Deo-nigris.  Prothorax  elyiris  dimidio  saltem  angustior , 
latitudine  maxima  paulo  brevior,  lateribus  antice  fortiter 
rotundatus,  deiu  subsinuose  angustatus ,  angulis  posticis 
fere«reclis  ;  in  margine  lalerali  veluti  exaratus  aut  foveo- 
latus,  leviter  convexus,  uti  caput  punctatus ,  ante  scutel- 
lum  non  impressus.  Scutellum  obsolète  punclatum.  Elytra 
prothorace  plus  duplo  longiora,  nigra,  dense  fortius  punc- 
tata,  pone  basim  transverse  sat  late  impressa.  Abdomen 
confertim  subtilissime  punctulatum.  Pedes  testacei,  femo- 
ribus  nigris,  aut  piceis. 

Variât  an  tennis  subtestaceis  in  medio  infuscatis  et  pedibus 
omnino  testaceis. 

Cette  espèce  est  facile  à  distinguer  par  la  couleur  jau- 
nâtre du  labre  et  de  la  bouche  et  par  celle  des  antennes 
dont  les  deux  premiers  articles  et  le  dernier  sont  d'un  tes- 
lacé  clair  lorsque  tous  les  autres  sont  noirâtres,  par  l'im- 
pression transversale  de  la  base  des  élylres  et  par  la  couleur 
des  pattes.  La  fossette  qui  existe  sur  le  milieu  de  chacun 
des  côtés  du  prothorax  la  rapproche  de  la  Sicula ,  mais  elle 
en  diffère  par  la  taille  plus  petite ,  la  ponctuation  moins 
forte,  la  couleur,  etc. 

Je  n'ai  pu  me  décider  à  considérer  comme  une  espèce 
des  individus  qui  ne  se  distinguent  de  ceux,  en  plus  grand 
nombre ,  qui  ont  servi  à  ma  description  ,  que  par  les  arti- 
cles 3  à  10  des  antennes  moins  franchement  noirâtres  et 
même  quelquefois  obscurément  testacés,  et  par  les  pattes 
entièrement  testacées.  En  l'absence  de  tout  autre  caractère 
différentiel,  je  ne  les  admets  que  comme  variété. 

Recueillie  par  mon  ami  M.  E.  Revelière,  en  Corse,  sur  le 
Monte- Rotondo  et  plusieurs  autres  montagnes. 
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7.  Olibras  anthMildis. 

Long.  2  1/2  millim,  —  Oblongo  ovatus,  nilidus.  Caput  trans- 
versum  et  obluse  triangulare,  nigro-picearo ,  siibtilissime, 
vix  perspicue  punctulatum,  ore  ferrugineo.  ADtennae  rufo- 
piceae ,  articulo  ullimo  dilutiore,  turbinato,  tomentoso, 
duobus  praecedenlibus  conjunctis  vix  breviore.  Prolhorax 
nigro-metallicus,  Iransversus,  coDvexus ,  antice  multo  an- 
gustior  et  late  emargiDatus,  angulis  anticis  rectis,  haud 
retusis,  lateribus  paru  m  rolundatus  et  subtiliter  margi- 
natus,  basi  ulrinque  bi-sinuatus,  angulis  posticis  subob* 
lusis ,  ad  angulos  vix  perspicue  punctulatus.  Scutellum 
triangulare,  laeve.  Elytra  valde  convexa,  picea,  a  medio  ad 
apicem  indelerminate  plus  minusve  diiutiora,  protboracis 
basi  haud  latiora,  ab  humeris  paulatim  angustata,  laevia, 
obsoIetissioQe  striata  ,  striis  duabus  tamen  juxta  suturam 
utrinque  multo  evidentioribus.  Corpus  subtus  rufo-pitosu- 
lum,  pectore  rufo-piceo,  abdomine  subtiliter  dense  punc- 
tato,  ferrugineo;  pedes  ferruginei.  Abdominis  segooento 
ultime  in  femina  integro,  dense  rufo-pilosulo,  in  mare 
evidenter  anguste  emarginato,  emarginaturae  ambitu  quasi 
floccose  rufo  piloso.  Metasterno  ultra  coxas  intermedias 
valde  prod.ucto. 

Cet  Olibrus  ressemble,  pour  la  taille  et  la  forme,  à 
V^neus,  au  Bicolor ,  à  VAffinis ,  et  à  ce  dernier  par  la 
nuance  des  élytres  et  du  dessous  du  corps.  Il  se  distingue 
nettement  à  mes  yeux  par  Téchancrure  du  dernier  segment 
de  Tabdomen  du  mâle  et  par  la  houppe  de  poils  roux  qui 
couvre  cette  échancrure.  En  outre,  dans  le  m&le  le  deuxième 
article  des  tarses  antérieurs  est  sensiblement  dilaté. 

VOiibrus  anthemidis  se  trouve  à  Mont-de-Marsan  sur 
les  fleurs  de  V Anthémis  mixta^  et  c'est  dans  ces  mêmes 
fleurs  que  se  développe  sa  larve  durant  le  mois  de  juin. 

8.  Iiang^elandia  exigua. 

Long.  1  2/3  millim.  —  Linearis,  depressa,  tota  rufo-testacea. 
Caput  rugulosum,  antice  triangulariter  depressum ,  fronte 
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sat  convexa,  longitudinaliter  sulcatula.  Prothorax  latitu- 
diDe  longior ,  antice  recle  truncatus ,  angulis  parum  pro- 
minulis,  lateribus  subtilissime  crenulatis  ciliatisque,  rectis, 
ante  basim  convergentibus,  ruguloso-punctatas,  costulis 
duabus  integris  parum  elevatis  et  in  medio  disci  linea  laevi 
abbreviata  et  vix  elevala  instructus;  basi  subarcuatim 
truncatus,  ad  latera  utrinque  bi-foveolalus.  Elytra  protbo- 
race  vix  angustiora  et  illo  dionidio  longiora ,  quinties,  si 
conjunctim  sumantur ,  costulata,  scilicet  costis  duabus 
marginalibus  ,  duabus  mediis  et  una  suturali  ;  interstitiis 
costaruof)  biseriatim  ruguloso  punctatis. 

J'ai  abrégé  cette  description  parce  que  je  me  propose  de 
justifier  la  légitimité  de  cette  nouvelle  espèce  en  la  compa- 
rant avec  VAnopàtàalma. 

Tète.  Dans  Exigua ,  la  dépression  antérieure  est  mo'.ns 
enfoncée;  on  ne  voit  pas  aux  angles  latéraux  du  vertex 
cette  fossette  que  présente  Anophthalma  et,  par  suite ,  ces 
caractères  que  M.  Aube  a  exprimés  ainsi  dans  sa  description  : 
«  Bords  latéraux  (de  la  tète)  légèrement  relevés,  de  sorte 
que  le  sillon  médian  semble  être  placé  entre  deux  tuber- 
cules. D  La  tète  de  notre  espèce  est  donc  plus  convexe,  plus 
égale. 

Prothorax.  Si  on  le  regarde  verticalement ,  on  voit  dans 
Anophthalma  que  le  bord  antérieur  est  un  petit  peu  ar- 
rondi, qu'il  s'échancre  à  droite  et  à  gauche  comme  pour 
mettre  plus  en  évidence  les  angles  antérieurs  qui  sont  nota- 
blement saillants*  Dans  Exigua,  le  bord  antérieur  est  droit, 
les  échancrures  sont  insignifiantes.  Le  prothorax  d'Ano- 
phtàalma  s'arrondit  un  peu  jusqu'au  tiers  de  sa  longueur  pour 
se  rétrécir  ensuite  en  ligne  droite,  et  les  trois  côtes  dorsales 
sont  saillantes  et  entières.  Celui  d'Exigua ,  au  contraire ,  a 
les  bords  droits  ou  bien  peu  s'en  faut ,  et  ils  ne  s'infléchis- 
sent un  peu  qu'en  approchant  de  la  base  ;  il  ne  présente 
que  deux  côtes  et  encore  beaucoup  moins  élevées  :  la  mé- 
diane est  à  peine  représentée  par  un  fragment  de  ligne  lisse. 
Les  bords  latéraux  sont  plus  visiblement  crénelés  et  ciliés 
et  la  ligne  de  la  base  est  moins  droite. 

Elytres.  Dans  Anophthalma  les  angles  huméraux  sont 
très-saillants  et  les  cinq  côtes  sont  bien  marquées;  dans 
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Exiguùy  les  épaules  sont  peu  proémineotes,  les  côtes  ont 
très-peu  de  relief,  il  faut  un  fort  grossissement  pour  les 
voir. 

Enfin,  d'une  manière  générale,  VExigua^  même  en  tenant 
compte  de  la  taille ,  est  relativement  moins  fortement  ru- 
gueuse. On  ne  aurait  donc  d'aucune  manière  la  confondre 
avec  les  variétés  d'aussi  petite  taille  que  présente  ÏAno- 
pMkalma. 

Cette  espèce,  prise  en  Corse  par  M.  Raymond,  m'a  été 
envoyée  par  M.  Aube.  Je  l'ai  reçue  aussi  de  M.  E.  He- 
velière. 

9.  L«B0el«n4ia,  iii«ost«to. 

Long.  1  1/2  millim.  —  Linearis ,  angustior,  depressa,  tota 
rufo-testacea.  Caput  rugulosum,  antice  declivum,  fronte 
convexa ,  longitndinaliter  obsolète  sulcata.  Prothorax  ki- 
titndine  dimidio  longior,  apice  vix  capite  latior,  elongate 
semi-ellipticus ,  lateribus  evidentius  denticulatis  ciliaHs- 
que ,  subtilissime  rugulosus ,  opacus  ,  lineola  média  lœvi 
notatus,  haud  costulatns  sed  dorso  planus ,  et  uLrinque 
declivus  et  bifoveolatus.  Elytra  protborace  vix  angqstiora 
et  illo  dimidio  longjora,  fortiter  et  creberriroe  strialo- 
punctata,  interstitiis  angustissimis  et  convexis. 

Cette  petite  espèce,  si  différente  de  VAnapàthalma  par  sa 
taille,  sa  forme,  l'absence  de  côtes,  etc.,  ne  saurait  être 
confondue  avec  VExigua,  Elle  s'en  distingue ,  indépendam- 
ment de  la  taille  encore  plus  petite,  par  sa  forme  vistt)lenaent 
plus  étroite,  par  sa  tête  un  peu  plus  convexe,  par  son  pro- 
thorax débordant  moins  la  tête  aux  angles  antérieurs,  plus 
visiblement  denticulé  sur  les  côtés ,  se  rétrécissant  insensi- 
blement d'avant  en  arrière  jusqu'aux  trois  quarts  où  il  se 
rétrécit  plus  eDC(»'e  en  s'arrondissant  un  peu  vers  la  base , 
de  manière  à  former  la  moitié  d'une  longue  ellipse  ;  enfin 
par  le  défaut  de  toute  côte  proprement  dite ,  car  je  ne  puis 
appeler  côte  la  simple  séparation  de  la  partie  plane  du  pro- 
thorax des  deux  parties  latérales  déclives. 

Elle  m'a  été  envoyée  par  M.  E.  Revelière,  qui  l'a  trouvée 
à  la  montagne  de  l'Ospedale  (Corse),  en  tamisant  des 
mousses. 
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10.  REVELIERIA. 

Corpus  late  ovatum ,  convexum ,  caput  subquadratum , 
epistomate  fere  recte  truncalo,  labro  laie  emarginalo, 
maDdibulis  latis,  explanatis,  oculis  prominentibus.  An- 
tennae  longe  ante  oculos ,  fere  in  margine  capilis 
insertas,  sat  tenues,  undecim  articulatâe,  duobus  primis 
articulis  crassis,  subglobosis,  tribus  sequentibus  cylindri- 
cis,  6*'-8"  leviter  obconicis  aut  subelliplicis ,  tribus  ultimis 
paulo  crassioribus,  clavam  elongatam  formanlibus,  apicali 
majore,  elliptico  ;  unoquoque  articulo  antice  setulam  unatn 
minutissimam  aut  duo  ferente.  Prothorax  subquadratus , 
elytra  lata,  brevissime  ovalia,  marginala.  Prosternum  an- 
gustum,  metasternum  longitudinaliter  împressum.  Pedes 
sat  brèves,  femoribus  robustis,  tibiis  subarcuatis,  tarsis  vix 
perspicue  subtus  parce  ciliatis,  tri-articulatis ,  articulo 
tertio  primo  et  secundo  conjunctis  duplo  longiore. 

Je  dédie  ce  genre  à  mon  ami  M.  Emile  Revelière  qui  en 
a  fait  la  découverte,  et  je  le  place  entre  Dasycenis,  dont  il 
a,  avec  d'autres  caractères,  la  forme  trapue  et  bombée,  et 
Latfidius  ;  mais  plus  près  de  ce  dernier. 

il.  R.  speetabilis. 

Long.  1 1/2  millim.  —  Late  ovalis,  tota  nigro-brunnea,  ore, 
antennis  pedibusque  testaceis.  Caput  subquadratum ,  an- 
tice paulo  angustius,  opacum,  rugulosum.  Antennarum 
articulus  quartus  secundo  duplo  et  quinto  tertia  parle 
longiore.  Prothorax  capite  diraidio  latior ,  latitudine  paulo 
brevior,  fere  quadratus,  antice  subrotundatim  truncalus , 
angulis  anticis  obtusis ,  muticis ,  lateribus  rotundatus  et 
subtilissime  crenatulus  et  ciliatulus,  basi  recte  truncalus, 
angulis  posticis  valde  obtusis,  ante  basim  transverse  im- 
pressus,  vix  convexus,  opacus,  fortiler  dense  rugoso- 
punclatus.  Scutellum  inconspicuum.  Elytra  late  ovalia, 
prothorace  triplo  longiora  et  in  medio  duplo  latiora,  la- 
teribus rotundatim   valde   ampliata  et  late,  praeseftim 
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usque  ad  médium  marginata,  margine  parum  reflexa,  cre- 
natula  el  ciliatula,  bumeros  expansione  dentiformi  supe- 
rans  ;  in  dorso  valde  coovexa ,  postice  sat  abrupte  declîvia 
et  coDjuDCtim  subangulato-rotundata ,  fere  opaca,  duode- 
cim  circiter  seriebus  punctoruro  fortiter  et  densissime  cri- 
brata  ;  interstitiis  auguslissimis,  alutaceis.  Corpus  subtus 
fere  ut  elytra  punctatum,  exceptis  ultimis  abdominis  seg- 
mentis ,  unica  série  trausversali  punctorum  miuorum  in- 
structis. 

Ce  curieux  insecte  a  été  trouvé  en  Corse  par  M.  £.  Reve- 
lière,  en  tamisant  des  mousses ,  sur  ia  montagne  de  TOspé- 
dale,  voisine  de  Porto-Vecchio.  Quand  on  regarde  les  élytres 
à  un  très-fort  grossissement ,  on  croit  voir  ia  sculpture  des 
élytres  d'un  Procerus, 

12.  pMunmodlus  tmwimtrîtktum. 

Long.  3  millim.^-Oblongus,  nitidus,  glaber,  piceus,  protho- 
racis  lateribus,  elytris,  palpis  pedibusque  castaneis.  Caput 
rotundatum,  antice  sat  profunde  emarginatum,  transver- 
sim  rugulosum,  vertice  Isvi  aut  vix  perspicue  punctulato. 
Prothorax  antice  fere  recte  truncatus,  angulis  anticis  pau- 
iulum  porrectis  sed  rotundatis,  lateribus  marginatus  et 
modice  subsinuato  ampliatus,  basi  subrotundatus  margi- 
natusque ,  angulis  posticis  obtusis  et  rotundatis,  dorso 
fortiter  sed  parce  punctatus,  a  medio  ad  basim  canalicula 
punctata  instructus,  antice  et  lateribus  fere  Isevis ,  exceptis 
utrinque  sulcuio  oblique  angulum  anticum  attingente  et 
fovea  laterali  sat  conspicua.  Scutellum  triangulare,  acutum, 
laeve,  nitidum.  Elytra  prothoracis  latitudine,  subparallela, 
postice  conjunctim  rotundata,  sat  profunde  striata,  striis 
Isvibus  aut  vix  perspicue  punctatis  ;  interstitiis  in  dorso 
modice,  postice  fortius  convexis.  Corpus  subtus  nitidum, 
lœve,  excepte  mesosterno  opaco  et  densissime  coriaceo; 
metastemo  longitudinaliter  sulcato. 

Ce  Psammodius  ne  peut  être  comparé  qu'au  Ccbsus  ou 

au  Sabulosus  ;  mais  la  forme  subtriangulaire  du  premier 

article  des  tarses  postérieurs  le  détache  du  sous-genre  Pleu^ 

rophorus  Muls.  auquel  appartient  le  Ccbsus^  dont  il  s'éloigne, 

ABEILLE,  t.  VII.  1869.  2 
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du  reste,,  par  le,  corps  plu«>  trapu,  le  chaperqu  plus  profon- 
dément échancré,  les  stries  des  élytres  non  ponctuées»  etc., 
et  le  place  dans  le  sous-genre  Platytomus  qui  ne  renferme 
jusqu'ici  qu'une  espèce  européenne,  le  Sabulosus.  Or,  il 
diffère  de  celui-ci  par  une  forme  un  peu  plus  large,  par  la 
ponctuation  du  prothorax  moins  forte,  moins  étendue  anté- 
rieurement et  sur  les  côtés,  et  surtout  par  Tabsei^ce  de 
points  dans  les  stries.  Ce  caractère  n'est  pas  tel  qu'on  puisse 
dire,  d'une  manière  absolue,  que  les  stries  sont  dépourvues 
de  points.  Lorsque ,  en  effet,  on  observe  l'insecte  à  un  cer- 
tain jour  et  principalement  de  côté ,  on  aperçoit  çà  et  là , 
sur  les  bords  des  interstries,  de  très-petites  crénelures  qui 
indiquent  un  commencement  de  ponctuation  ;  mais  la  seule 
difiSculté  de  voir  ces  crénelures  suffirait  pour  caractériser 
cette  espèce. 

Elle  a  été  trouvée  par  M.  Raymond,  à  Cagliari  (Sardaigne), 
sur  les  bords  de  la  mer. 

13.  RlilsoÉP0f^««  saM«vie«sUi. 

Long,  ilx'il  millim.  ~-  Subparallelus,  testaceus,  capite  pro- 
thoraceque  castaneis,  hoc  lateribus  dilutiore.  Gaput  in 
fronte  fortissime,  antice  minus  fortiter  rugoso  punctatum, 
margine  antica  subreflexa,  brunnea ,  in  medio  late  et  le- 
viter  emarginata  ;  fronte  pilis  longis ,  flavis ,  reflexis  his- 
pida.  Prothorax  longitudine  duplo  latior ,  lateribus  sub- 
crenujatus  et  subangulatim  ampliatus ,  margine  omni 
ferruginea ,  in  dorso  et  margine  postico  longe  flavo  vil- 
losus ,  fortiter  et  densissime  sed  insequaliter  punctatus. 
Scutellum  in  disco  fortiter  punctatum ,  excepte  spatio 
triangulari  Isevi.  Elytra  tri-costuiata ,  ru^ulosa ,  parce  et 
parum  profunde  punclata.  Pygidium  nitidum,  parce ,  sat 
fortiter,  parum  profunde  punctatum,  fere  glabrum.  Pectus 
longe  et  densissime  flavescenti-villosum  ;  abdomen  fere 
Isve.  Tibiae  anticae  extus  tridentatae. 

Cette  espèce,  don^t  les  antepnes  sont  d^  dix  articles  et  qui 
appartient ,  dès  lors ,  aux  vrais  Rhizotrogus^,  est  du  petit 
nombre  de  celles  dont  le.  prothorax  e^t  longuement  velu. 
On  la  reconnaîtra  aisément  si  on  la  compare  au  Marginipes 
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que  tout  le  monde  possède  et  dont  elle  est  très-yoisine.  Elle 
en  «Hfière  pas*  traetoitle  un  peu  pkis  grande,  une  forme  un 
peu  phs  parallèle,  par  le  chaperon  plus  concave,  par  la 
ponctuation  plus  dense  et  très-sensiblement  inégale  du  pro- 
thorax, par  Tabsence  presque  complète  de  points  et  de  poils 
spinuliformes  sur  le  ventre,  sauf  à  la  base  ;  par  les  élytres 
moins  fortement  ponctuées.  Mais  le  caractère  différentiel  le 
plus  saillant  réside  dans  le  pygidium.  Chez  le  Marginipes, 
il  est  un  peu  mat,  densément  ponctué,  avec  une  apparence 
tuberculeuse,  et  très-densément  aussi  couvert  de  petites 
soies  raides  et  spinuliformes.  Dans  le  Sassariensis,  le  pygi- 
dium est  plus  ogival,  c'est-à-dire  un  peu  plus  long  et  en 
angle  plus  aigu  ;  il  est ,  en  outre ,  luisant  et  parsemé  de 
quelques  points  seulement,  assez  forts  mais  très-peu  pro- 
fonds, et  de  quelques  rares  petites  soies  inclinées  en  bas. 

Il  a  été  pris  près  de  Sassari  (  Sardaigne)  par  M.  Raymond, 
dès  le  moi^  de  février  1869.  Le  mâle  vole  au  déclin  du  jour, 
mais  il  est  bien  plus  difiScile  de  se  procurer  la  femelle,  qui 
ne  prend  son  vol  que  longtemps  après  le  mâle  et  quand  la 
nuit  est  close. 

lÂ.  Triodonta  Raymondl. 

Long.  G-6 1/2  millim.  —  Ovatus,  convexus,  pubescens,  testa- 
ceo-castaneus.  Gaput  castaneum,  nitidum,  fere  glabrum  ; 
clypeo  profonde  angulatim  emarginato,  ad  angulos  late 
foveato ,  margine  subreflexo ,  uti  frons  sat  fortiter  dense 
punctato,  summafronte  in  medio  et  vertice  laevibus.  An- 
tennarum  articuli  brèves ,  clava  in  utroque  sexu  parum 
elongata.  Prothorax  transversus,  in  loto  ambitu ,  excepta 
média  basi,  marginatus,  anlice  bi-sinuatim  emarginatus , 
anguiffi  anticis  porrectis,  acutis  ,  basi  subarcuatim  trun- 
catus,  angulis  posticis  obtusis,  vix  relusis,  lateribus  legu- 
lariter  modice  rotundatus  et  longe  rufo  ciliatus,  sat  dense , 
antice  levius,  parum  profonde  punctatus,  pube  decumbente 
subcinerascens.  Scutellum  subtriangalare ,  opacum.  Elytra 
basi  prothorace  paulo  latiora,  usque  ultra  médium  rotun- 
datim  modice  ampliata,  sat  abrupte  apice  sinuato  trun- 
cata,  angulis  suturalibus  fere  rectis  ,  lateribus  longe  rufo 
dHata ,  undeciei  leviter  striata ,  densissime  punctata  et 
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transversim  rigua ,  pube  decumbente  cînerasceDtia.  Pygi- 
dium  parut!)  convexum,  vixperspicue  punctulatum^opacum, 
dense  albido  tomentosutn.  Corpus  subtus  fere  impuncta- 
tum,  loDgius  rufo  pilosum. 

Ce  Triodonta,  1res- différent  de  VAquila  par  sa  forme  plus 
trapue ,  l'échancrure  bien  plus  profonde  du  chaperon ,  la 
massue  des  antennes  bien  moins  longue,  par  les  angles  pos- 
térieurs du  prothorax,  etc.,  se  rapproche  du  Cribellata^ 
mais  il  en  diffère  par  la  taille  plus  petite,  le  corps  plus 
ventru,  le  chaperon  plus  brusquement  et  plus  profondément 
échancré ,  avec  le  bord  bien  moins  relevé,  par  les  trois  feuil- 
lets de  la  massue  des  antennes  sensiblement  moins  longs  et 
une  moindre  différence  entre  le  premier  feuillet  et  les  deux 
autres  ;  par  la  tête  moins  profondément  ponctuée,  avec  un 
espace  lisse  au  haut  du  front  ;  par  le  prothorax  plus  arqué 
et  moins  sinueux  à  la  base;  par  une  ponctuation  générale 
moins  forte,  surtout  en  dessous  ;  par  le  treillis  transversal 
des  élytres  moins  apparent  et  Téperon  des  tibias  postérieurs 
plus  sinueux;  enfin,  et  principalement,  par  le  pygidium 
beaucoup  moins  ou  plutôt  nullement  gibbeux. 

Découvert  en  Sardaigne  par  M.  Raymond ,  à  qui  je  le 
dédie. 

15.  €ebrlo  sardous. 

Mas.  Long.  16-17  millim.  —  Elongatus,  pube  rufo-cinerea , 
in  capite  et  prothorace  longiore  dense  indutus.  Caput 
planum,  nigrum  ,  fortiter  et  densissime  punctatum,  épis- 
tomate  abrupte  deflexo,  labro  late  vix  emarginato  ;  palpi 
nigri ,  articulorum  apicibus  teslaceis  ;  mandibulae  nigrae. 
Antennse  dimidio  corporis  multo  longiores,  tots  nigras, 
subtus  ciliatae,  subserratae,  articulo  quarto  primo  fere 
duplo  longiore ,  ultimo  evidentissime  appendiculato.  Pro- 
thorax niger,  sat  fortiter  densissime  punclatus,  basi  lon- 
gitudine  duplo  latior,  lateribus  antice  subangulatim  am- 
pliatis ,  angulis  posticis  in  dentem  acutum ,  divergentem 
breviter  porrectis.  Elytra  pone  basim  prothorace  multo 
latiora,  dein  sinuato  attenuata,  sat  fortiter  densissime 
punctata ,  regulariter ,  in  medio  prœsertim ,  subsulcato- 
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striata ,  sordide  castanea,  limbo  laterali  et  apicaii  sutu- 
raque  Digricantibus,  aat  tota  fasco  Digra.  Corpus  subtus 
cum  pedibus  nigrum,  feœoribus  apice  excepto  testaceis, 
abdominis  segmentis  obscure  fermgineo  marginatis  ;  pe- 
Qullimo  segmente  angulatim  rotundato,  obscure  ferru- 
gineo. 
Fcemina.  Long,  absque  ovidepositorio  20  millim.— Antenns 
et  paipi  sordide  testacea ,  mandibul»  ferrugine® ,  apice 
Dîgrae.  Gaput  prothoraxque  brunneo  ferruginea,  minus 
dense  fortiter  punctala.  Scutellum  nigrum,  vix  concavum, 
apice  punctatum.  Elytra  prothorace  paulo  latiora,  quinluro 
abdominis  segmentum  attingentia ,  postice  valde  dehis- 
centia,  singulatim  ovata,  subregulariler  striata,  fortissime 
dense  punctata ,  testacea.  Abdomen  brunneo-nigrum,  seg- 
mentorum  marginibus  ferrugineis,  supra  punctis  oblongis, 
in  uUimo  segmente  ievioribus  et  parcioribus,  obsituro, 
subtus  cum  pectore  castaneo  subtiliter  remote  punctatum. 
Ovidepositorio  m  ferrugineum.  Pedes  plus  minusve  obscure 
ferruginei,  femoribus  dilute  testaceis. 

Cette  espèce,  qui  a  la  forme  générale  du  Corsicus^  fait 
partie  du  groupe  !•'  A,  X,  -}-  -f-,  XX  de  J.  Duval  {Glanures, 
p.  107,  141,  117)  ;  cependant  il  est  à  remarquer  que  l'épi- 
stome  est  assez  fortement  déclive,  ce  qui  donnerait  la  tenta- 
tion de  le  reporter  au  2'  groupe. 

16.  Cebrio  varleolor. 

Mas.  Long.  12  millim.  —  Elongatus,  subparallelus,  pube 
flavescente,  in  capite,  thorace  et  pectore  longiore  et  den- 
siore  vestitus.  Gaput  nigrum,  deplanatum,  fortiter  dense 
punctatum,  fronte  triangulariter  obsolète  impressa ,  epi- 
stomate  elevato,  abrupte  declivo.  Anlennae  dimidio  corporis 
sensim  breviores ,  nigro-piceae ,  articule  appendiculari 
conico,  testaceo,  subtus  pubescentes,  non  cilialae,  articule 
quarto  primo  dimidio  longiore.  Prethorax  niger,  trans- 
versus,  latitudine  basis  du  pie  brevior,  a  basi  ad  apicem 
fere  recte  angustatus,  angulis  anlicis  oblusis ,  rotundatis, 
posticis  in  dentem  acutum  et  brevem  divergentibus ,  ex- 
terne vix  sinuatis  ;  dorso  sat  fortiter  et  sat  dense  punc- 
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tatus  et  utrinque  oblique  impressus.  Scutellum  semi-ellip- 
ticum  ,  opacum,  rugulosam.  Elytra  testacea,  aut  testaceo 
brunnea,  aul  nigro  brunnea,  huiseris  extus  et  margine 
ÎDflexa  pallidis,  ad  humeros  rotundata,  dein  subsinuatim 
apicem  versus  parum  attenuata,  sat  fortiter  et  densissime, 
praesertiin  postice,  punctala,  substriata,  striis  ad  latera  et 
apice  summo  obsoletioribus  aut  nullis.  Pectus  nigrum , 
flavescenti-viliosum ,  parce  punctatum;  abdomen  rufo- 
testaceum  ,  segmentorum  marginibus  brunneis,  penultimo 
segmento  subsinuose  angulatim  producto.  Pedes  nigri , 
tarsorum  articulis  apice  et  unguiculis  ferrugineis. 
Fœmina  latel. 

Cette  espèce,  une  des  plus  petites  et  des  plus  étroites , 
paraît  avoir  des  rapports  avec  le  C.  strictus  Gêné,  que  je  ne 
connais  pas,  mais  il  sufiSt  de  lire  la  description  que  J.  Duval 
donne  de  ce  dernier  (Glan.,  p.  113)  pour  trouver  de  nom- 
breuses dilTérences.  Au  surplus,  le  Strictus  appartient  au 
premier  groupe  de  cet  auteur ,  tandis  que  la  saillie  de  Tépi- 
stome  et  le  défaut  de  cils  aux  antennes  obligent  de  placer  le 
VaricoLor  dans  le  deuxième  groupe. 

On  a  pu  remarquer  que  cette  espèce  et  la  précédente  va- 
rient dans  la  couleur  des  élytres  Ce  caractère,  assez  rare  , 
je  crois,  dans  les  CebriOj  serait-il,  jusqu'à  un  certain  point, 
Tapanage  des  espèces  de  Sardaigne?  C'est,  en  effet  ,  dans 
cette  île  que  le  Varicolor  et  le  Sardous  ont  été  découverts 
par  M.  Raymond. 

17.  Haploenemas  rafo^marg^inatas. 

Long.  U  1/3  miliim.  —  Oblongus,  subparallelus ,  subdepres- 
sus,  griseo  sat  longe  villosus.  Caput  cupreo-^neum ,  sub- 
convexum,  modice  parum  dense  punctatum,  inter  antennas 
transversim  subimpressuro.  Oculi  antice  paululum  sinuati. 
Antennse  graciles,  prolhoracis  basim  vix  superantes,  arti- 
cule primo  sat  crasso,  subclavato,  piceo-testaceo,  secundo 
oblongo,  prsecedenti  duplo  minore,  et  tertio  primi  longi- 
tudinem  sequante  rubro  testaceis  ;  csteris  nigris ,  Zi-lO 
triangularibus ,  serratis,  ultimo  sensim  longiore,  ovato. 
Prolhorax  transversus,  cupreo-aeneus ,  remote  sat  fortiter 
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jmncUtus,  apioe  recle,  basi  vix  siouatiin  truncalns,  ao- 
gulis  aDticis  paululum  promioulis,  rotundalis,  posticis 
roagis  rotundatis,  lateribus  parum  rotundalus  et  laie  mar- 
ginatus,  margine  explanato,  crenulato,  rubro^testaceo. 
Scutellum  subsemicirculare ,  rugulosum.  Elytra  aenea, 
prothorace  vix  laliora ,  dorso  subdepressa,  ad  quintain 
ioDgitudinis  partem  transversim  impressa ,  dense  fortiler 
puDCtata  et  transverse  undulatim  rigua,  lateribus  late, 
apice  latins  marginata,  margine  sublilissime  denticulato  » 
rubro-testaceo.  Corpus  subtus  nigrum.  Pedes  rubro-les- 
tacei,  femoribus,  saltem  posticis^  vix  obscurioribus. 

Les  bords  du  prolborax  et  des  élylres  largement  étalés, 
franchement  d'un  rouge  testacé  et  de  plus  denticulés,  ren- 
dent cette  espèce  irès-reconnaissable.  Elle  a  été  prise  à 
Tenès  par  M.  Pommereau. 

17.  Opatram  Grenleri. 

Long.  7-8  millim.  —  Oblongum ,  nigrum,  opacum,  densis- 
sime  etbrevissime  rufo  et  brunneo  setulosum.  Gaput  pro- 
funde  angulatim  emarginatum,  antice  dense  varioloso 
punctatum,  fronte,  in  medio  paulo  elevatiore ,  rugoso 
granulato.  Antennse  nigro  piceae.  Prolborax  transversus , 
subconvexus,  parum  inaequalis ,  apice  angustior ,  angulis 
anticis  oblusis,  sensim  rotundatis,  lateribus  explanato 
deciivis  et  antice  subreflexis  modice  rotundatus,  basi 
utrinque  sat  profunde  emarginatus,  hicque  subdepressus, 
angulis  posticis  fere  rectis,  acuminatis,  œque  ac  lobus  mé- 
dius subemarginatus  porrectis,  subtiliter  et  densissime 
granulatus.  Sculellum  granulatum.  Elytra  prothoracis  basi 
paulo  angustiora,  sat  convexa,  lateribus  usque  ultra  mé- 
dium arcuatim  ampliata,  dein  sinuatim  angustata,  obso- 
letissime  striata,  ioterslitiis  suturali,  lertio,  quinto  et  tri- 
bus externis  paulo  etevalioribus  ,  striis  impunclatis ,  vel 
bine  inde  punctis  quibusdam  impressis  ;  dorso  subtiliter 
et  densissime  granulata ,  granulis  in  declivilate  poslica 
rarioribus  et  fere  seriatis ,  ita  ut  striae  hic  magis  appa- 
reanL  Margo  deflexus  disperse  granulatus.  Abdomen  ve- 
luti  squamatim  dense  punctatum.  Pedes  nigro-picei ,  tarsis 
piceis,  tibiis  anticis  evidenter  denticulatis. 
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Cet  Opatrum^  par  la  granulation  qui  le  couvre,  ressemble 
un  peu  au  Sinorus  Colliardi  ;  mais  son  menton  cordiforme 
le  classe  dans  les  vrais  Opatrum,  et,  de  plus,  il  diffère  du 
Colliardi  par  une  foule  de  caractères  dont  les  plus  saillants 
sont  la  brièveté  des  cils  du  prolhorax  et  des  élytres,  l'élé- 
vation quoique  faible  de  quelques  intervalles  des  stries ,  la 
granulation  beaucoup  plus  légère  partout  et  moins  dense 
postérieurement.  La  faible  indication  des  stries  et  l'absence 
des  tubercules  qu'elles  présentent  habituellement  me  sem- 
blent devoir  sufiSre  pour  distinguer  cette  espèce. 

Elle  a  été  prise  en  Corse  par  M.  Raymond,  et  je  l'ai  reçue 
de  mon  ami  M.  Grenier,  à  qui  je  me  fais  un  plaisir  de  la 
dédier. 


19.  Xylophilus  brevieornis. 

Long.  1  1/3  millim.  —  Subdepressus  nitidiusculus,  tenuis- 
sime  griseo  pubescens.  Gaput  subconvexum  ,  nigrum,  ni- 
tidum,  parce  punctulatum,  ore  testaceo  ;  oculis  oblongis, 
integris,  antice  rotundatis,  postice  fere  rectis.  Antennœ 
testacese,  articulis  tribus  primis  et  ultimo  dilutioribus , 
paululum  intra  oculos  insertae,  ab  articulo  quarto  pro- 
grediendo  incrassatSB ,  brèves ,  vix  ullra  thoracis  basim 
porrectse ,  articulo  primo  crasso,  conico,  secundo  paulu- 
lum angustiore,  fere  moniliformi,  tertio  hoc  paulo  longiore, 
obconico,  /i^-lO'*  perfoliatis,  brevibus,  transversis,  ultimo 
ventricose  ovato,  prsBcedenti  fere  duplo  longiore.  Pro- 
thorax piceus,  capite  paulo  angustior,  longitudine  et  lati- 
tudine  sequalis  ,  subarcuatim  truncatus ,  lateribus  usque 
ad  tertiam  partem  rotundatim  ampliatus,  dein  basim  ver- 
sus recte  angustatus,  basi  subarcuatus,  dense  et  rugulose 
punclatus ,  dorso  usque  ultra  médium  subconvexus,  pos- 
tice carinatus  et  utrinque  fovea  transversa  profunda  im- 
pressus.  Scutellum  piceum ,  transversum  ,  postice  rotun- 
dalura.  Elytra  piceo  Icslacea ,  prolhorace  sensim  latiora, 
basi  recte  truncala,  humeris  sat  prominulis,  lateribus 
parallela,  dor^o  p!\niusculâ,  pone  basim  oblique  late  im- 
pressa, sat  donse,  sed  basi  densius  forliusque  punctata. 
Corpus  subtus  piceum.  Pedes  dilute  testacei. 
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Cette  espèce  appartient  an  sons-genre  Ohtelus  Mnis.  Rey 
(  Golligères,  p.  22  ),  caractérisé  par  les  antennes  insérées 
plus  près  de  la  ligne  médiane  du  front  que  le  bord  interne 
des  yeux  ;  yeux  peu  ou  point  échancrés,  séparés  entre  eux 
par  un  espace  égal  aux  trois  cinquièmes  de  la  largeur  de  la 
tète.  Ce  groupe  ne  comprend ,  dans  Touvrage  cité ,  que 
quatre  espèces  dont  la  nôtre  diffère  visiblement  par  le  corps 
déprimé,  la  structure  du  prothorax ,  Técusson  en  segment 
de  cercle,  le  parallélisme  des  élytres  et  surtout  par  la  forme 
et  la  brièveté  des  articles  /i  à  10  des  antennes,  ce  qui  fait 
que  ces  organes,  couchés  sur  le  dos,  ne  dépassent  guère  le 
protborax. 

Trouvé  à  Sos,  dans  les  mousses  des  arbres,  par  M.  Bau- 
duer,  a  qui  la  science  doit  bien  des  découvertes  intéres- 
santes. 

20.  Traehyphlœns  maenlatos. 

Long.  3  i/2  millim.  —  Ovatus ,  ita  cinereo  squamosus  aut 
cretaeeus,  ut  color  fundi,  quem  nigrum  existimo ,  non  ap- 
pareat.  Gaput  parum  convexum,  ima  fronte  subdepressa 
et  setulis  hispida.  Uostrum  crassum,  capite  paulo  longius, 
in  dorso  gibbulosum,  non  canaliculatum,  apice  depressuro, 
setis  sat  crassis ,  cinereis  hispidulum.  Antennae  piceae , 
clava  dilutiore.  Prothorax  brevis,  longitudine  duplo  latior, 
antice  duplo  angustior  quam  basi,  juxta  apicem  sat  for- 
titer  transversim  impressus,  lateribus  rotundatim  valde 
ampliatus  ,  dorso  non  aut  vix  perspicue  canal iculat us , 
utrinque,  a  medio  ad  basim  ,  fovea  oblonga  impressus , 
macuiis  quatuor  confusis,  duabus  anticis  et  duabus  in 
foveis  notatus,  setis  fuscis  et  albidis,  excepto  spatio  lineari 
medio,  hispidus.  Elytra  prothorace  multo  latiora,  dorso 
subdepressa,  humeris  late  rotundata,  usque  ultra  médium 
parallela,  dein  rotundata,  in  sutura,  basi  prœsertim ,  ni- 
gricantia  ,  macuiis  brunneis ,  quatuor  basalibus ,  aliis  fas- 
ciis  quatuor  arcuatis,  per  paria  approximatis,  formantibus, 
aliis  apicalibus,  aliis  lateralibus  ornata,  striato-punctata 
et  setis  longioribus  et  crassioribus  brunneis  et  albis ,  in 
singulo  interstitio  seriatis,  sat  dense   hispidis.    Corpus 
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subUis  alhido  doereiim,  brunneo  vapiegatusa.  Pedes  tes- 
tacei,  aibo  parcius  sguamulati  et  brevissime  setalosi. 

Les  fossettes  latérales  du  prothorax  limitent  le  nombre 
des  espèces  connues  auxquelles  on  puisse  rapporter  celle-ci. 
Le  r.  scabriculus  est  celle  dont  elle  est  le  plus  voisine , 
mais  elle  en  diffère  par  le  rostre  non  canaliculé,  le  pro- 
thorax aussi  sans  rainure  médiane  appréciable,  et  par  les 
élytres  plus  déprimées  sur  le  dos  et  parallèles ,  par  consé- 
quent moins  ventrues. 

J'ai  fait  ma  description  sur  un  individu  très-frais ,  afin  de 
mieux  voir  les  caractères  que  dissimule  la  croûte  dont  ces 
insectes  sont  souvent  couverts.  Il  ne  faut  donc  pas,  malgré 
le  nom  que  j'ai  donné  à  l'espèce,  attacher  trop  d'importance 
au  nombre  et  à  la  disposition  des  taches  du  prothorax  et 
des  élytres.  J'ai  sous  les  yeux  cinq  individus ,  deux  pré- 
sentent les  particularités  que  j'ai  indiquées  ,  un  a  les  taches 
des  élytres  beaucoup  plus  confuses,  un  autre  est  presque 
immaculé,  et  le  dernier  est  tellement  encroûté  que  les  soies 
elles-mêmes  ont  à  peu  près  disparu. 

Trouvé  en  Sardaigne,  sous  les  pierres,  par  M.  Raymond. 

SI.  CleoBiis  Raymondl. 

Long.  16-13  millim.  —  Elongatus,  pube  depi^essa  subtns  fla- 
vescente  aut  ochracea  lectus^  supra  cinerea  et  cinereo- 
rosea ,  vel  ochracea  et  cinereo-viridi  obscure  variegatus. 
Gaput  densissime  et  subtiliter,  in  fronte  fortius  et  rugosius 
punctatum.  Rostrum  subarcuatum ,  capite  sesqui  c?  »  du- 
plo  $ ,  longius ,  punctato-rugosum ,  sat  late  et  profunde 
bi'Sulcalum,  carina  média  obtusa,  basi  foveola,  apice  sulco 
longitudinali  inslructa.  Antennse  nigrae ,  griseo  pubes- 
centes ,  articulo  secundo  funiculi  primo  paulo  breviore. 
Prolhorax  latitudine  basis  vix  longior,  apice  sat  abrupte 
angustatus  ,  haud  constrictus ,  post  oculos  late  emargina- 
tus,  lateribus  oblique  impressus,  basi  profunde  biarcuatus, 
dorso  subobsolete  canaliculato  et  in  medio  breviter  cari- 
nulato  dense  punctatus  et  subrecticulato  rugosus ,  linels 
tribufi  cincreo-roseis  aut  ochraceis  ornatus,  lateribus  sub- 
tus  emarginatis.  Elytra  thoracis  basi  latiora ,  elongato- 
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ovala,  apice  (ère  coDjiuielim  roluodala ,  prothorace  fere 
tripla  loDgiora,  strialo  remole  punoUta,  pancUs  sœpe, 
apice  prsBsertim,  ob  squamositatein  incoDspicuis;  ab  ha- 
meris  usque  ad  medimn ,  io  spatid  subtriaogulari  traot- 
versiiB  sat  fortiler  rugosa»  aigra,  cioereo  aul  ochraeeo 
tomentosa,  sutura,  fasciis  duabus  obliquis  punctoque  anle 
apicem  brunneo  virescentibus.  Metasternum  et  abdomen 
nigro  paoctata  ;  pedes  cinereo  pubescentes ,  tarsis  rtifo- 
spoDgiesis. 

Je  ne  puis  mieux  le  comparer,  pour  la  forme,  qu'au 
C.  morbillosus ,  dont  il  a  aussi  un  peu  la  livrée  ;  mais  il 
est  plus  petit  et  sou  corps  n'est  point  couvert  des  tubercules 
que  présente  cette  espèce.  Il  est,  du  reste,  très-remarquable 
par  son  protborax  à  côtés  presque  parallèles  à  partir  du 
quart  antérieur  et  un  peu  déformé  à  droite  et  à  gauche  par 
la  déprestton  oblique  dont  j'ai  parlé  et  qui,  partant  du  mi- 
lieu latéral,  se  dirige,  en  s'éiargissant,  entre  les  bancbes 
antérieurea  et  intermédiaires,  après  avoir  écbancré  la  bande 
cendrée. 

Découvert  en  Sardaigne  par  M.  Raymond. 

22.  Baifons  eostnlatiu. 

Long.  1  i/2  millim.  —  Subparallelus,  opacus^  caput  sat  con- 
vexum,  cinereo  squamosum,  dense  subtiliter  granulatum, 
média  froote  vix  impressum*  Rostrum  médiocre^  cylindri- 
cum,  arcuatam,  prolhoracis  longitudine,  punctatum,  usque 
ultra  médium  cinereo  squaniosum,  dein  nudum,  nigrum, 
subnitidum.  Antennœ  nigrœ ,  scapo  ferrugineo,  clava  ci- 
nerea.  Protborax  iatitudine  summa  paulo  brevior,  antiee 
paulo  angustior  quam  basi,  lobis  post-ocularibus  late  ro- 
tundatis»  vix  porrectis,  infra  apicem  late  et  sat  profunde 
constrictus,  lateribus  vix  rotundatus,  basi  bi-sinuatus, 
anguiis  posticis  obtusis,  dorso  subdepresso  sed  non  per- 
spicue  canaliculato  dense  evidentius  granulatus ,  cinereus, 
brunjieo  sat  late  bi-vittatus.  Scutellum  minutissimum,  ci- 
nereum.  filytra  convexa,  protboracis  basi  vix  latiora, 
bumms  non  rotuudatia ,  usq^  ad  médium  fere  re<^  sub^ 
ampliata,  deio  apicem  versus  arcuatim  subsinuatimque 
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attenuata,  striata,  striis  haud  perspieue  punctatis ,  inter- 
stitiis  coQvexis,  alterois  elevatioribus ,  ita  ut  obtuse  cos- 
tulata  appareant  ;  singulo  interstitio  quasi  bi-serialim  sat 
fortiter  granulato  et  tenuissime  parcissimeque  setuloso. 
Corpus  sublus  cioereura,  pedes  cinerei ,  tarsis  brevibus , 
nigris,  articulo  penultimo  bilobo. 

Ck)mroe  on  le  voit  par  la  description  qui  précède ,  le 
B.  costulacus  appsLriieni  au  petit  groupe  caractérisé  à  la 
fois  par  le  protborax  granulé,  les  tarses  courts  et  leur  pé- 
nultième article  bilobé.  Or ,  d'après  la  monographie  de 
M.  H.  Brisout  de  Barneville,  trois  espèces  seulement  réu- 
nissent ces  caractères  :  ce  sont  Lutosus  ,  LuCulentus  et 
Bobustus.  Nous  ne  nous  arrêterons  pas  à  faire  ressortir  les 
différences  que  notre  espèce  si  petite,  à  prothorax  presque 
aussi  large  que  les  élytres,  à  élytres  bombées,  à  intervalles 
des  stries  très-convexes  et  granulés,  présente  avec  celles  que 
nous  venons  de  citer. 

Elle  a  des  rapports  avec  le  l-cosiulatus  Chevr.  qui  a 
comme  elle  le  pénultième  article  des  tarses  bilobé,  mais  le 
l-cosluLatus  est  moins  parallèle  et  non  déprimé  sur  les  ély- 
tres, le  prothorax  est  plus  large  et  non  canaliculé,  granulé 
au  lieu  d'être  ponctué ,  et  ce  ne  sont  pas  seulement  les 
intervalles  alternes  des  stries  qui  sont  élevés.  Au  surplus, 
et  indépendamment  du  caractère  qui  a  motivé  son  nom,  il  se 
reconnaîtra  tout  de  suite  à  la  grosseur  plus  forte  que  d'or- 
dinaire, relativement  à  sa  taille  ,  des  granulations  qui  le 
couvrent,  et  à  la  forme  de  ses  élytres  de  bien  peu  plus 
larges  que  le  prothorax  et  ayant  des  épaules  à  angle  droit 
et  presque  ''pas  émoussé,  ce  qui  lui  donne  la  physionomie 
de  certains  Tychim. 

Pris  en  Corse  par  M.  E.  Revelière ,  dans  un  marais  voisin 
de  Porto-Vecchio,  au  pied  des  joncs. 

23.  Apion  Kevellerl. 

Long,  absque  rostro,  2  millim.  —  Oblongo-ovatus,  totus  vi« 
ridi  aut  cœrulescentisneus,  caput  sat  latum,  fronte  depla- 
nata,  dense  sat  fortiter  punctata,  longitudinaliter  striata, 
vertice  laevi.  Oculi  parum  convexi.  Rostrum  fere  rectum, 
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aeneum  aut  saepius  ffiDeo-violaceum,  Ditidum,  basi  subpu- 
bescens  et  subtilissime  biseriatim  punétalatum,  casteram 
Iseve,  crassiusculum  et  prothoracis  saliem  loDgitudine,  cr, 
gracilius  et  prothorace  dimidio  longius,  $  .  AntennaB  sab- 
basilares,  graciles.  Prothorax  obconicus ,  latitudine  basis 
paulo  loDgior ,  punclis  grossis ,  ad  latera  rotundis ,  in 
dorso  oblongis  et  confluentibus  densissime  obsitus ,  ante 
scutelium  foveolatus ,  pilis  albidis  rigidis  subtilissime , 
uti  caput,  hispidulus.  Scutelium  rotundatum.  Elytra  ova- 
lia,  prothoracis  basi  dimidio  latiora ,  humeris  sat  promi- 
Dulis,  lateribus  regulariter  modice  rotundata,  striata , 
striis  punctatis,  punctis  setulam  albam  depressam  émit- 
tentibus  ;  iuterstitiis  planis ,  subtilissime  rugosulis ,  uni- 
seriatim  albo  longius  hispidis.  Corpus  subtus,  cum  pe- 
dibus,  breviter  et  parce  albo  hispidulum. 

Cet  Apion  se  classe  dans  le  petit  groupe  de  ceux  qui  ont 
les  crochets  des  tarses  appendiculés  et  qui,  d'après  la 
bonne  monographie  de  M.  Wencker,  ne  comprend  jusqu'ici 
que  quatre  espèces.  On  ne  saurait  le  comparer  ni  avec  le 
Perrisi,  beaucoup  plus  grand,  beaucoup  plus  fortement 
ponctué  et  dont  les  antennes  sont  submédiaires,  ni  avec  le 
Wenckei'i  et  le  Tubiferum  qui  s'en  éloignent  par  la  lon- 
gueur et  la  rectitude  de  leur  rostre ,  indépendamment  de 
plusieurs  autres  caractères  tirés  de  la  taille,  de  la  villosité, 
de  l'insertion  des  antennes,  etc.  On  ne  peut  donc  le  con- 
fronter qu'avec  le  RugicoUe  ;  mais  ici  encore  on  rencontre 
tout  de  suite  deux  différences  bien  tranchées.  Le  rostre  de 
la  femelle  de  celui-ci  est ,  pour  les  dimensions,  exactement 
comme  celui  du  mâle  du  RevelîerU  dont  la  femelle  l'a  sensi- 
blement plus  long  et  plus  grêle,  de  sorte  qu'en  comparant 
lés  mâles  entre  eux,  le  rostre  du  premier  est  beaucoup  plus 
court  et  plus  gros  que  celui  du  second.  D'un  autre  côté,  le 
prothorax  du  Revelieri  est  un  peu  plus  long  et  moins  for- 
tement ponctué. 

Il  a  été  pris  abondamment  en  Corse  par  M.  E.  Revelière, 
à  qui  je  le  dédie.  Comme  tous  ceux  du  groupe,  il  vit  sur 
les  cistes. 


ABElLLf,  t.  Vli.  1869.  3 

Digitized  by  VjOOQIC 


26  DESCRIPTIONS 

2â.  Tyehius  delieiosus. 

Long.  3  millim.  ^  Ovalus,  deDsissime  squamis  elongato  ova- 
tis,  diverse  coloralis  tectus,  ita  ut  nec  punctuatio  nec  color 
fundi  appareant.  Gaput  albido  cinereum,  froote  alba.  Ros- 
trum  prothorace  vix  brevius,  paululum  arcuatum,  ad 
apicem  parum  attenuatum,  lateribus  albidum ,  dorso  ni- 
gro-velutinulD,  apice  testaceum.  Antennae  hispidulse ,  tes- 
taceae ,  funiculi  septem  articulât!  articulis  ultimis  obscu- 
rioribus,  clava  nîgra.  Prothorax  longitudine  vix  latior, 
subsemi-ellipticus ,  antice  duplo  augustior  quam  basi  et 
paululum  coDstrictus ,  usque  ad  médium  rotundato  am- 
pliatus,  dein  oblique  rectus,  basi  subangulatim  arcuatus, 
angulis  posticis  obtusis ,  nigro  velutinus ,  antice  subtus 
albus  et  macula  semi-elliptica  alba  iu  medio  basis  notatus. 
Scutellum  albido -cinereum.  Elytra  prothorace  sensim  la- 
tiora,  hnmeris  prominulis ,  sat  breviter  ovalia ,  in  mare  a 
basi  ad  apicem  atlenuata ,  in  fœmina  usque  ad  tertiam 
partem  parallela ,  striato-punctata,  sutura  albido  rufes- 
cente,  interstitiis  2,  3,  li  fulvis,  5,  6,  7  cum  bumeris 
albis,  tribus  externis  brunneo  fulvis,  apice  dilutioribus. 
Pectus  et  abdomen  nivea.  Pedes  aibo  squamosi  aut  pilosi, 
tibiis  saltem  et  tarsis  testaceis,  femoribus  muticis. 

Cette  charmante  espèce  est  assez  voisine  du  Decoratus 
Rosfa.  ;  mais  elle  est  plus  petite,  plus  étroite,  les  épaules 
sont  plirs  saillantes,  les  écailles  plus  appliquées,  le  prothorax 
est  n)oiD8  transversal  et  afutrement  coloré.  De  plirs,  dans  le 
Decoratus  les  élytres  sont  blatiehes  sur  le  troisième  inter- 
valle des  stries  et  sur  l'avant-dernier.  C'est  une  espèce  plus 
robuste  que  la  nôtre  et  bien  distlacte. 

Prise  par  M.  Raynond,  en  Sardaigne,  sw  uwe  espèce 
d^Onorns. 


25.  HYPEROMORPHUS. 

Roslrum  elongatum ,  sat  robustum ,  paululum  arcuatum , 
apice  subspatulatum ,  ita  ut  origo  scrobium  et  insertio 
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aDteDDara»,  6i  dorsom  rostri  observetor,  efféenter  appa- 
reant.  Scrobs  fere  apicalis,  Iraearis,  profandos,  sat  latus, 
usque  subter  oculos  obliquus.  Antenn»  subterminales , 
parum  robastae,  scapo  sat  abrupte  apice  subclavato,  oculos 
fere  attingente ,  funiculo  septem  articulato,  articulis  1,  2 
eloDgatis,  3-7  snbmomliformibus,  septimo  vix  majore, 
libero,  clava  globoso  ovata,  acuminata,  articnlo  primo 
tribus  aliis  conjunclis  œquali.  Oculi  nullo  modo  convexi , 
ovales,  obliqui.  Scuteilum  nullum.  Pedes  sat  robusti ,  fe- 
rooribus  muticis ,  tibiis  subtus  bisinuatis,  apice  roucro- 
Dulatis ,  tarsis  subtus  spongiosis,  articulo  quarto  praece- 
dentibus  conjunctis  loDgitudiue  fere  aequali,  unguiculis 
simplicibus,  liberis.  Abdomen  in  ter  coxas  posticas  late 
concavum,  segmentis  duobus  primis  maguis,  duobusse- 
quentibus  brevissimis,  quinto  semi-elliptico.  Corpus  ru- 
gosum  et  setulosum. 

Par  sa  structure  ,  Tiusecte  avec  lequel  je  forme  ce  genre 
ressemble  à  certains  Hypera  et  plus  encore  peut-être  à 
VAubeonymus,  et  par  sa  ponctuation  il  rappelle  un  peu  les 
Hylobitis,  Je  le  place,  du  moins  provisoirement ,  entre  Le- 
pyrM5  et  Hylobitis. 

26.  H.  «speratiu. 

Long.  U  1/2-5  miilim.  ^  Subellipticus,  totus  brunneo-casta- 
neus ,  antennis ,  elytris  pedibusque  paulo  dilutioribus. 
Caput  parvum,  parum  exsertum ,  in  fronle  dense  et  mo- 
dice  punctalum  et  aureo  setulosum,  cum  foveola  punc- 
tiformi,  in  vertice  opacum,  subtilissime  coriaceum  et  dis- 
perse vix  perspicue  punctulatum.  Rostrum  prothoracis 
iongitudine,  subarcualum,  punctato-rugosum,  plus  minusve 
distincte  in  dorso  bicarinulatum,  aureo  setulosum ,  setis 
depressis.  Prolhorax  lalitudine  brevior,  apice  recte,  basi 
subarcuatim  truncatus,  a  basi  ad  apicem  rotundatim  an- 
gustatus,  dorso  subdepressus,  densissimeet  fortiter  punc- 
tato-rugosus,  in  medio  breviter  carinuialus  ,  aureo  selu- 
losus,  setulis  obliquis.  Scuteilum  haud  perspicuum.  Elytra 
prothoracis  basi  pauiulum  latiora,  ovalia,  dorso  subde- 
pressa,  late  sat  profunde  slriata,  striis  fortiter,  apice  minus, 
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cancellatis;  interstitiis  sat  angastis,  convexis,  setulis  au- 
reis  squamiformibus ,  in  striis  raris  ,  in  interstitiis  densis 
ornata  et  lateribus  subciliata.  Corpus  subtus  fortissime  et 
dense  punctatum  et  in  singulo  puncto  aureo-setulosum  , 
exceptis  tertio  et  quarto  abdominis  segmentis  brevissimis, 
transversim  impressis,  fere  laBvibus  et  nitidis  ;  abdomine 
inter  coxas  posticas  late  impresso.  Pedes  parce  aureo-se- 
tulosi,  larsis  albido-spongiosis. 

M.  E.  Revelière  a  trouvé  cet  insecte  à  Bastia,  sous  les 
pierres  et  à  la  montagne  de  TOspedale ,  sous  les  mousses. 

27.  Crypharis  Raymondl. 

Long.  1 1/2-2  millim.  —  Elongatus,  dorso  subdepressus ,  sat 
nitidus,  totus  castaneus,  capite  et  antennarum  clava  di- 
lutioribus.  Caput  rotundatum  ,  convexum  ,  nitidius ,  vix 
perspicue  punctulatum;  rostrum  fortiter,  apice  multo 
minus ,  subseriatim  punctatum ,  basi  flavo-setulosum , 
dorso  carinulatum .  Prothorax  latitudine  dimidio  longior  » 
perparum  convexus,  lateribus  antice  subsinuatus,  dein 
modice  rotundatus,  basi  et  apice  squaliter  anguslatus , 
prima  specie  disperse  punctulatus ,  rêvera  squamis  corpori 
concoloribus ,  puncta  densa  obtegentibus ,  obsitus  ;  late- 
ribus tamen  evidenter  punctatus.  Scutellum  nullum.  Ely- 
tra  basi  subconvexim  truncata,  ibique  prothoracis  latitu- 
dine maxima  non  latiora,  dein  modice  subrotundatim 
ampliata,  apicem  versus  sinuatim  angustata,  dorso  subde- 
planata,  striata,  striis,  suturali  praesertim,  sat  latis, 
fortiter  et  subremote  punctatis  ;  interstitiis  convexiusculis , 
uni-seriatim  flavescenti-setulosis. 

Le  genre  Grypharis^  publié  par  mon  ami  M.  Léon  Fair- 
maire  (Soc.  Ent.  1868,  p.  /i98),  parait  appelé  à  la  même 
bonne  fortune  que  le  genre  Raymondia  qui  compte  déjà  sept 
espèces  et  qui  n'est  certainement  pas  au  bout  de  ses  con- 
quêtes. Il  y  a  quelques  jours  à  peine  qu'on  parle  de  Cry- 
pharis  et  en  voilà  quatre  connus ,  car  M,  Dieck  vient  d'en 
publier  deux  de  Tanger.  Celui  que  je  décris  diffère  du 
Planidorsis  dont  M.  Fairmaire  m'a  envoyé  un  type,  et  que 
j'ai  reçu  aussi  de  Sardaigne,  par  une  taille  beaucoup  plus 
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petite,  le  dos  un  peu  moins  plan ,  le  rostre  plus  fortement 
ponctué,  la  tête  plus  lisse,  les  stries  des  élylres  moins 
étroites  et  marquées  de  points  plus  gros  et  plus  écartés ,  et 
surtout  par  la  forme  du  prolborax,  relativement  un  peu 
plus  allongé  et  aussi  étroit ,  ou  bien  peu  s'en  faut ,  à  la 
base  qu'au  sommet ,  tandis  que ,  dans  le  Planidorsis,  il 
est  sensiblement  plus  large  à  la  base.  Le  même  caractère , 
indépendamment  de  quelques  autres,  le  distingue  aussi  des 
,C.  robusta  Dieck  et  Tingilana  Dieck. 

M.  Raymond,  à  qui  je  le  dédie,  en  a  trouvé  un  certain 
nombre  en  Sardaigne,  sous  les  pierres. 

28.  RAymondia  long^ieoUis. 

Long.  1  2/3  millim.  —  Elongata,  angustata,  nitida,  castanea, 
capite,  rostro,  antennis  pedibusque  dilutioribus ,  pilis  ri- 
gidis  cinereis,  minutissimis  parce  et  subtilissime  hispidula. 
Gaput  laevigatum ,  remote  punctulatum.  Aostrum  vix  ar- 
cuatum,  prothoracis  fere  longitudine,  obsolète  carinula- 
tum,  vix  perspicue  et  parcissime  punctatum.  Protborax 
latitudine  basis  duplo  longior ,  auguste  ellipticus ,  lateri- 
busmodice  rotundatis,  basi  apiceque  Iruncatus ,  angulis 
posticis  fere  redis,  paululum  prominulis,  lateribus  par- 
cius,  dorso  sat  dense  fortiter  punctatus,  punctis  mediis 
Ix  seriatis,  interstitio  medio  subelevato.  Elytra  protborace 
paulo  latiora,  elliptica ,  basi  truocata,  bumeris  sat  pro- 
minulis, fortiter,  uti  prothorax,  striato  punctata,  puuctis 
approximatis,  ad  apicem  obliteratis  ;  interstitiis  suturalibus 
latioribus,  punctorum  aliquot  série  subtilissima  notatis. 
Abdomen  dense,  fortiter,  parum  profunde  punctatum. 
Tibise  triangulariler  expianatse,  latins  et  minus  profunde 
emarginataB. 

Cette  espèce,  par  son  rostre  lisse,  ne  se  rapporte ,  jus- 
qu'ici, qu'à -la  Marqueti;  mais  elle  en  diffère,  comme  de 
toutes  les  autres,  du  reste,  par  sa  forme  plus  allongée,  plus 
linéaire  et  par  la  longueur  de  son  prothorax.  Pour  la  ponc- 
tuation ,  elle  se  rapproche  aussi  de  la  Marqueti ,  mais  les 
points  sont  un  peu  plus  gros  et  un  peu  plus  serrés. 

Corse.  M.  Raymond. 


dbyGoogk 


90  DESCRIPTIONS 

29«  MayaioiMlia  MUPdoa. 

Long.  1 1/2  millim.  —  Elongata,  testacea,  nilida,  pilis  ri- 
gidis  flavescentibus ,  mioulissimis  paroe  et  subtilissiaie 
hispidula*  Caput  fere  IsBve,  vix  perspicue  in  fronte  puoc- 
lulalum.  Bostrum  vis  arcuatum,  prolhoracis  fere  longi- 
tudine,  puoetis  oblongis  subseriatis  impressum.  Prothorax 
subellipticus ,  basi  et  apice  truncalus  et  fere  œqualiter 
angustatus ,  angulis  posticis  fere  rectis,  lateribus  inodice 
ampliatus,  fortiter  punctatus ,  punctis  lateralibus  deosis, 
dorsalibus  remotis  et  fere  regulariter  6  seriatis.  Scutellum 
inconspicuum.  Elytra  prothorace  sensim  latiora,  ovalia, 
fortiter  striato  remote  punctata,  striis  ante  apfcem  fere 
abrupte  evanescentibus.  Abdomen  dense,  fortiter,  minus 
profunde  punctatum.  Tibiœ  triangulariter  explanalse,  an- 
tice  late  et  profunde  emarginats. 

C'est  la  plus  petite  des  espèces  décrites  jusqu'ici.  Son 
caractère  saillant ,  étudié  sur  plusieurs  individus  et  très- 
facile  à  constater ,  est  le  petit  nombre  des  gros  points  du 
protliorax ,  lesquels  sont  très-écartés  et  disposés  en  six  sé- 
ries longitudinales  à  peu  près  régulières.  Sous  ce  rapport  et 
plusieurs  autres,  la  jR.  Marqueti  est  la  seule  des  espèces 
connues  à  laquelle  nous  puissions  comparer  la  nôtre  ;  mais 
elle  en  diffère,  indépendamment  de  la  taille,  par  son  rostre 
plus  visiblement  ponctué,  par  son  protborax  plus  étroit  et 
à  ponctuation  encore  plus  clairsemée.  En  outre,  les  points 
des  stries  des  étytres  sont  plus  espacés  et  elle  n'a  pas,  du 
moins  au  même  degré»  la  saillie  du  septième  intervalle  des 
stries  mentionnée  dans  la  description  de  mon  perspicace  ami 
M.  Aube.  Cette  saillie  se  montre  plus  ou  moins  dans  toutes 
les  espèces  de  Raymondia  ;  mais  dans  Marqueti  elle  est  si 
tranchée  qu'elle  forme  vers  l'extrémité  des  élytres  une  bor- 
dure qui  rappelle  un  peu  celle  du  Rhyncolus  reflexus.  Dans 
la  Sardoa^  celte  côte  interstriale  est  plus  une ,  commence 
plus  bas  et  est  à  peine  saillante. 

Sardaigne ,  sous  les  pierres ,  comme  la  précédente  ; 
M.  Raymond. 
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30.  ALAOCYBA  (  dlXa^ç ,  cœcu$;  x66t3  ,  capui  ). 

Corpus  elongatum ,  sublineare ,  subdepressum.  Gaput  par- 
vuBi  »  coBveiuin,  parntir  exsertum  ;  rostriufl  brève,  teres, 
sat  robuslum,  porrectum  ;  scrob»  ante  apicem  incipieiis  , 
oblique  subductus.  Antennae  prothoracis  baskaa  non  attm- 
gentes  ,  scapo  basim  rostri  superairte ,  funiculo  6  articu- 
]ato,  primo  articulo  longiore,  quatuor  sequestibiis  sequa- 
libus ,  mcmiliformihus  ,  transversis ,  sexto  paulo  majore , 
clava  sat  magna,  ovato-acuminata ,  hujos  articvlo  primo 
duobus  aliis  conjunctis  fere  longitudine  aequali.  Oculi 
nulli.  I>rothorax  et  elylra  in  dorso  depressa*  Scutellum 
nuUum.  Pedes  brèves,  sat  validi,  tibiis  compressis  ,  angu- 
latim  dilatatis^  ciliatisque,  tarsis  brevissim» ,  coxis  antkKi 
fere  cootiguis  intermediis  remolioribu»,  posticis  valde  di^ 
staatibus.  Abdominis  segmento  primo  maximo,  excavatow 

Ce  genre  a  de  grands  rapports  avec  le  genre  Raymandia^ 
mais  il  en  diffère  par  le  rostre  beaucoup  plus  court  et  dirigé 
en  avant ,  par  le  scrobe  commençant  moins  près  de  Tex- 
trémité,  par  le  scape  des  antennes  plus  long  et  les  articles 
du  funicule  plus  courts  et  transverses,  par  la  dépression 
dorsale  du  corps,  par  le  défaut  de  cette  ponctuation  si 
caractéristique  dans  tes  Raymondia, 

3f.  A.  earinmlata. 

Long.  11/3  miUim.  —  Elongata,  angustata,  subniticla,  tota 
castanear  pilia  rigidis  flavescentibus ,  minutissîmis  parce 
et  subtilissime  hispidula.  Gaput  Ueve,  haud  perspicue 
punctatum  ;  rostrum  prothorace  dimidia  bre^îiis,.  oblique 
porrectum,  fere  rectum,  laeve  aut  vix  stjrigft  qaadam  longi« 
tudinali  ootatum.  Prothorax  ellipticus,  basi  apiceque  trun*- 
catus,  angulis  posticis  obtusis,  antieis  obtusioribus ,  lati- 
tudise  maxima  paulo  longior,  lateribus  rotundatus , 
subplanus,  impunctatus,  ante  apicem  arcufttim  subii»- 
presfius,  ab  bac  impressione  fere  ueque  ad  basim  carinuJata 
média  instructuâ.  Elytra  ovato-etougatA,^  prothoracis  basi* 
paulo  latiora ,  basi  truncata ,  humeris  rotundatis ,  dorso 
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deplanata,  obsoletissime  striolata,  iD  medio  ulrioque  cos- 
tula  longitudinal]  ante  apicem  evanescente  instructa.  Ab- 
dominis  segmenlum  primuin  densissime  et  subtilissime 
alulaceum. 

Trouvé  par  M.  Raymond,  en  Sardaigne ,  sous  des  pierres. 
Cet  insecte  s'est ,  de  prime  abord ,  révélé  à  cet  entomolo- 
giste, aussi  habile  chasseur  que  bon  observateur,  comme 
étant  distinct  des  Raymondia.  «  Son  attitude,  m'écrit-il,  est 
toute  différente ,  car  lorsqu'on  le  prend  ou  qu'il  meurt  dans 
le  flacon,  il  ne  contracte  ni  le  bec  ni  les  pattes.  »  Ce  ca- 
ractère n'est  pas  non  plus  à  dédaigner. 

32.  Urodon  spinieoUis. 

Long,  2  3/4  millim.— Elongato-ellipticus,  nîger,pube  albido- 
cinerea  adpressa  dense  vestitus.  Caput  cum  rostro  sub- 
planum ,  antennarum  articulis  quinque  primis  rubro- 
testaceis,  sequentibus  piceis ,  clava  obscuriore.  Prothorax 
latitudine  média  paulo  longior ,  antice  anguslatus ,  late- 
ribus  usque  ante  médium  ampliatus,  dein  parallelus , 
angulis  posticis  in  dentem  longum  aculeatum,  valde 
divaricatum  produclis,  basi  tri-siouatus,  lobo  medio  mo- 
dice  angulato-rotundatim  producto.  Elytra  usque  ultra 
médium  subparallela ,  humeris  sat  prominulis,  rotundatis. 
Pygidium  angustum,  elongatum,  usque  ad  médium  cana- 
liculatum,  apice  subemarginatum.  Pedes  nigri,  tibiis  an- 
ticis  obscure  piceis ,  tarsis  paulo  dilutioribus. 

M.  Allard  vient  de  rendre  un  véritable  service  aux  ento- 
mologistes en  publiant  dans  les  Ann.  de  la  soc  Ent.  de 
Belgique,  t.  XI,  sous  le  titre  d'Etude  sur  le  groupe  des 
Bruchites,  etc.,  un  travail  que  j'ai  déjà  assez  mis  à  l'épreuve 
pour  pouvoir  dire  qu'il  fait  honneur  à  son  auteur.  J'aurais 
certainement,  grâce  à  lui,  trouvé  dans  le  petit  nombre  des 
espèces  d'Urodon  qui  me  sont  inconnues  celle  que  je  viens 
de  décrire ,  si  elle  eût  passé  sous  ses  yeux.  Il  n'aurait  pas 
manqué,  en  effet,  de  signaler  ces  deux  longues  épines  étroi- 
tement triangulaires  et  très-divergentes  qui  prolongent  les 
angles  postérieurs  du  prothorax.  Ce  caractère  est  trop  ori- 
ginal et  trop  saillant  pour  ne  pas  être  remarqué  et  men- 
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tionné.  Il  servira  donc  à  distinguer  de  tout  autre  VU.  spi- 
nicolUs  dont  la  forme  générale  est  celle  du  Longus. 
Il  a  été  pris  à  Tenès  par  mon  ami  M.  Pommereau. 

S3«  Orestia  Pommereanl* 

Long.  2 1/3  millim.  —  Ovato-elongata^  subparallela ,  snbde- 
pressa.  Caput  nigrum,  nilidum,  antice  carinato-elevatum  , 
inter  oculos  griseos  arcuatim  minutissime  carinulatum, 
fronle  antica  sulcatula.  Antenns  rafo-testaceae ,  articulis, 
primo  et  ultimo  exceptis ,  sat  brevibus,  fere  monilifor- 
mibus,  progressim  incrassatis*  ultimo  longiore,  ovato, 
extus  oblique  truncato.  Prothorax  niger,  Isvissimus ,  ni- 
tidissimus,  sat  convexus ,  longitudine  terlia  parte  latior , 
antice  recte ,  basi  arcuatim  truncatus ,  lateribus  parum 
rotundatus  et  evidenter  marginatus,  angulis  anticis  pau« 
lulum  porrectis,  acutis,  oblique  truncatis,  posticis  obtusis* 
basali  depressione  transversa,  profunda abruptaque,  an- 
gulos  non  attingente ,  insignis.  Scuiellum  atro-cœruleum , 
subtriangulare ,  nitidum ,  lœve.  Elytra  nigro-cœrulea , 
subdepressa,  prolhorace  paulo  latiora,  basi  conjunctim 
emarginata»  lateribus  parum  rotundata,  marginata,iQ 
dorso  transversim  obsolète  rigua,  parum  profunde  se- 
riato-punctata ,  punctis  ad  latera  obsoletis  étante  basim, 
nec  non  postice  evanescenlibus.  Corpus  subtus  nigro  aut 
piceo-cœruleum.  Pedes  rufo-teslacei. 

L'impression  basilaire  du  prothorax  est  encore  plus  pro- 
noncée dans  cette  espèce  que  dans  Alpina  et  Punclipennis. 
Au  surplus,  sa  couleur,  la  très-faible  dilatation  latérale  de 
ses  élytres  et  surtout  leur  dépression  dorsale  sont  de  na- 
ture à  la  faire  reconnaître  tout  de  suite. 

Elle  a  été  prise  à  Tenès  par  M,  Pommereau ,  à  qui  je 
la  dédie. 


AJI£1LL£,   I.    Vil,   1869, 
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RÉFLEXIONS  SUR  DES  LARVES  DE  DIVERS  COLÉOPTÈRES. 


La  lecture  de  la  première  livraison  (18&9)  de  V  Abeille,  t.  Vf, 
m'a  de  piaseo  plus  cou  vaincu  que  mon  savant  et  laborieux  ami 
M*  de  Marseul  rend  un  grand  service  aux  entomologistes,  et 
surtout  à  ceux  de  la  province,  en  publiant  son  Archéologie 
entomologique,  ainsi  que  le  résumé  ou  la  traduction  des 
ouvrages  périodiques  en  ce  qui  concerne  les  insectes.  Cette 
lecture  m'a  suggéré  quelque!»  observations  que  je  livre  aux 
entomologistes  : 

i»  M.  Frauenfeld  (p.  83)  a  trouvé  dans  un^  tronc  de  peu- 
plier abattu  la  larve  du  Cossonus  ferrugineus.  C'est  aussi 
dans  le  tronc  d'un  énorme  peuplier  du  Canada ,  couché  à 
terre  depuis  plusieurs  années ,  que  j'ai  rencontré'  la  larve 
du  Cossonus  linearis.  Elle  est  en  tout  semblable  à  celle 
dont  M.  Frauenfeld  a  donné  la  description  ;  elle  a  même 
comme  celle-ci ,  sur  les  stigmates  des  cinq  premiers  seg  ' 
ments  abdominaux,  ces  taches  brunes  que  je  considère, 
avec  les  soies  tenant  lieu  de  pseudopodes,  comme  caracté- 
ristiques des  larves  de  ce  genre,  car  je  ne  les  connais  dans 
aucune  autre  de  la  famille  des  Rhynchophores ,  et  elles 
Manquent  dans  celles  des  Mesites,  bien  voisines  pourtant. 

2»  M.  Frauenfeld  (p.  88 )  a  décrit  la  larve  du  Trachys 
pumila  qui  vit  en  mineuse  dans  les  feuilles  du  Stachys 
fecta.  Je  trouve  aussi  celte  larve ,  parfaitement  conforme 
à  la  description ,  dans  les  feuilles  de  la  Mentha  rotundU 
foiia  et  de  la  Mentha  pulegium  ,  et  M.  de  Marseol,  dans 
la  monographie ,  p.  516,  dit  que  cette  espèce  vit  sur  le 
Marrubium  vulgaire.  Encore  un  insecte  botaniste ,  car  ces 
plantes,  très-diverses  d'aspect  et  d'inflorescence,  sont  toutes 
de  la  tribu  des  Labiées. 

3"  D'après  le  même  auteur  (  p.  89),  la  larve  de  la  Dibolia 
rvgulosa  établit  ses  galeries  dans  les  feuilles  de  la  Salvia 
sylvestris,  A  Mont-de-Marsan,  celle  de  la  Dibolia  paludina 
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vil  de  même  sur  la  Meniha  rotundifolia.  Plusieurs  espèces 
de  Dibolia  paraissent  être  parasites  des  labiées. 

û"  M.  Franz  Loew  (p.  97)  aurait  obtenu  VOLilnus  bicolor 
de  petites  larves  vermiformes  d'un  rouge  pâle,  vivant  entre 
les  fleurons  du  Podospermum  Jacquinianunu  Je  soup- 
çonne ici  une  erreur.  Les  larves  (TOlibrus  ne  sont  ni  ver- 
miformes, ce  qui  semble  dire  cylindriques  et  apodes,  ni 
d'un  rouge  pâle  ;  elles  sont  blanches  ou  d'un  blanc  un  peu 
jaunâtre ,  déprimées  et  pourvues  de  six  pattes  très-appa- 
rentes. Mais  dans  les  fleurs  des  Liguliflores,  que  plusieurs 
de  ces  larves  habitent ,  se  trouvent  habituellement,  comme 
je  rai  constaté  cent  fois,  d'autres  larves  apodes  et  d'un 
rouge  plus  ou  moins  vif  ;  elles  appartiennent  non  pas  à  un 
Olibrus,  mais  à  une  Cecidomyia.  M.  Franz  Loew,  après 
avoir  vu  ces  larves ,  se  sera  sans  doute  borné  à  enfermer 
les  fleurs  de  Todospermum  qui  les  contenaient,  mais 
nourrissaient  aussi  des  larves  é'Olibrus  bicolor ,  et  ayant 
obtenu  cet  insecte,  il  se  sera  cru  autorisé  à  dire  qu'il 
provenait  des  larves  rouges  observées.  Je  crois,  je  le  répète, 
à  une  erreur,  et  l'auteur  ne  trouvera  pas  mauvais  ,  je  l'es- 
père, que  je  m'oppose  à  ce  qu'elle  reste  dans  la  science 

5*»  Le  même  M.  Franz  Loew  (p.  98)  a  obtenu  le  Der- 
mesles  Frischii  d'une  larve  trouvée  dans  un  morceau  de 
liège.  On  aurait  tort,  je  crois,  d'en  conclure  que  cette  larve 
avait  vécu  du  liège,  car  les  larves  de  Dertnestes  ne  sont  pas 
lignivores;  elles  aiment  presque  toutes  à  se  nourrir  des 
dépouilles  et  même  des  déjections  d'autres  larves  et  no- 
tamment des  chenilles.  Il  y  a  donc  lieu  de  penser  que  le 
morceau  de  liège  avait  été  habité  par  des  chenilles,  ce  qui 
n'étonnera  pas  ceux  qui  savent  qu'une  chenille  de  teigne 
dévore  et  perfore  les  bouchons  des  bouteilles  qui  séjournent 
trop  longtemps  dans  les  celliers  et  en  fait  écouler  le  vin. 

6*  D'après  M.  Boié  (p.  98) ,  la  larve  du  Prasocuris  phel* 
landrii  vit  dans  les  tiges  du  Sium  latifolium.  Je  ne  nie 
pas  le  fait ,  mais  je  demande  qu'il  soit  vériGé  si  celte  larve 
vit  réellement  dans  les  tiges  et  non  sur  les  feuilles  de  la 
plante  précitée.  Ce  qui  me  porte  à  réclamer  celte  vérifica- 
tion, c'est  que  la  larve  du  Prasocuris  beccabungcB,  que 
j'ai  souvent  rencontrée  et  élevée,  se  nourrit  des  feuilles  du 
même  Sium^  et  que  dans  les  tiges  je  ne  trouve,  indépen- 
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âamtneot  des  larves  d*un  joli  Chlorops,  que  celles  du  Lixus 
mucronatus.  Je  ne  Tai  jamais  vue  sur  les  feuilles  de  la 
Veronica  beccabunga,  qui  lui  a  fait  donner  son  nom  ;  mais 
comme  cette  plante  vit  souvent  à  côté  des  Sium^  il  a  pu  y 
avoir  une  méprise. 

7"  Kaltenbach  (p.  103)  cite  trois  espèces  de  Gymnetron 
qui  vivent  sur  la  Linaire:  Antirrhini^  Linaria  et  PUosus, 
Je  n'ai  rien  à  dire  pour  ces  deux  derniers,  mais  je  demande 
une  vérification  pour  le  premier.  La  larve  de  Tespèce  qui 
est  dans  les  collections  sous  le  nom  d^Antirrhini  vit  ici 
dans  les  capsules  de  divers  Verbascum  et  notamment  du 
PhlomoideSf  et  M.  H.  Brisout ,  dans  sa  monographie,  dit 
aussi  qu^on  trouve  cet  insecte  sur  les  Verbascum.  Les 
Gymnetron  des  Verbascum  ont  une  physionomie  un  peu 
différente  des  Gymnetron  des  Linaria^  et  je  ne  puis  sans 
hésitation  croire  à  leur  indifférence  pour  Tune  ou  l'autre  de 
ces  plantes,  et  renoncer  à  mon  opinion  sur  les  relations  qui 
existent  entre  les  formes  de  certains  insectes  et  les  végétaux 
dont  ils  vivent.  J'ai  donné  une  idée  de  ces  relations  dans 
une  note  antérieure  sur  les  Apion  ;  je  pourrais  et  tous  les 
entomologistes  botanistes  et  observateurs  pourraient  en  si- 
gnaler beaucoup  d'autres. 

C'est  Paykull  qui  a,  le  premier ,  décrit  le  6.  antirrhini , 
et  il  dit  que  celte  espèce  se  trouve  sur  VAntirrhinum 
linariay  aujourd'hui  Linaria  vulgaris.  Je  voudrais  qu'on 
vérifiât  s'il  n'y  aurait  pas  erreur  sur  l'habitat,  on  si  notre 
Antirrhini  ne  serait  pas  différent  de  celui  de  Paykull.  C'est 
cette  espèce  et  non  h  G.  vestitus^  comme  Ta  cru  M.  H.Brisout, 
que  Dufour  (  Excursion  dans  la  vallée  d'Ossau  ),  nommait 
Cleopus  verbasci»  Son  Cleopus  uncinatus  est  YAsellus , 
dont  la  larve  se  développe  dans  les  tiges  des  Verbascum. 

8"  (P.  103).  La  larve  du  Brachypterus  gravidus  vit  dans 
les  capsules  des  Linaires.  Encore  une  vérification  à  faire. 
Nous  avons  à  Mont-de-Marsan  les  Brachypterus  tinaria 
et  cinereus  (pour  ne  parler  que  du  petit  groupe  auquel  ap- 
partient le  Gravidus  )  ;  leurs  larves  vivent  non  dans  les  cap- 
sules, mais  dans  les  fleurs,  le  premier  de  la  Linaria  striata^ 
le  deuxième  des  Linaria  svpina  et  spartea^  dont  elles 
dévorent  les  étaraînes  et  le  pistil ,  y  compris  les  jeunes 
ovaires.  Il  doit  en  être  de  même  des  B.  gravidus  et  vestitus. 
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Je  suis  porté  à  croire  que  les  larves  des  Brachypterus ,  et 
en  particulier  celles  du  sous-genre  Heterostomus ,  sont, 
comme  beaucoup  de  larves  de  Meligelhes  et  celles  des 
Prta,  anthophages  plutôt  que  carpophages. 

9^*  (P.  iohj.  La  larve  du  Ceutarhynchus  lycapi  vit  dans 
la  racine  de  la  Mentha  sylvestris.  Elle  se  développe  aussi 
et  se  transforme  dans  celle  du  Lycopus  europaus. 


ERRATA. 


Page  13,  ligne    8,  superans;        lisez  superante. 

—  15.  —    3à,  subtriangalare;  —  subtriangulare. 

—  19,  —    21,  granulato;         —   granulata. 

—  20,  —    27,  avant  sabarcuatim,  mettez  antice. 

—  21,  —    8â,  fasciis  arcuatis  approximalis ,  lisez  fesciat  ar- 

caalas  approximatas. 

—  28,  —    20,  prima  specie;  lisez  primo  fisu. 


c^<y><£aQf4T>*J 
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I.  -^  Faune  gallo^bqénaiie  ou  Species  des  insectes  qui 
habitent  la  France,  la  Belgique,  la  Hollande,  le  Luxem- 
bourg, la  Prusse  rhénane,  le  Nassau  et  le  Valais,  par 
Albert  Fadyel.  Coléoptères,  i'""  livr«  Gaen,  pag.  xxiv  et 
146,  in-8%  1868. 


Au  milieu  des  regrets  ^e  nous  laissait  U  cessation  indé- 
finie de  la  faune  française  de  MM.  Fairmaire  et  Laboulbèné, 
et  de  la  peine  que  nous  éprouvions  de  voir  notre  belle  France 
privée  d'un  speciès  de  ses  insectes  et  nos  jeunes  amateurs 
d'qn  manuel  qui  les  aide  et  les  encourage  dans  leurs  re- 
cherches ,  nous  est  arrivée  comme  une  bonne  fortune  la 
!'•  livraison  de  la  Faune  gallo-rhénane  de  M.  A.  Fauvel. 
Le  nom  de  Tauteur,  ses  talents  et  son  activité,  aussi  bien 
que  les  principes  émis  dans  cette  première  expression  de 
sa  pensée,  sont  pour  nous  une  garantie  que  bientôt  cette 
lacune  sera  comblée.  Si  nous  avons  tardé  à  porter  celte 
bonne  nouvelle  à  nos  lecteurs,  il  faut  s'en  prendre  à  nos 
cadres  remplis  outre  mesure,  qui  ne  nous  ont  pas  permis 
d'en  donner  plutôt  un  aperçu. 

Cette  première  livraison  forme  déjà  un  volume  de  170  pages 
in-8' ,  imprimé  sur  beau  papier  et  avec  une  sorte  de  luxe , 
accompagné  d'une  planche  en  noir  représentant  les  méta- 
morphoses des  coléoptères  et  de  deux  belles  cartes  coloriées, 
figurant  les  réglons  entomologiques  adoptées  par  l'auteur.  Le 
plan  de  l'ouvrage,  exposé  dans  un  avertissement,  est  résumé 
dans  les  principes  suivante: 

Application  de  la  méthode  analytique  à  toutes  les  divi- 
sions ;  diagnoses  brèves  et  comparatives  ;  dessins  des  carac- 
tères des  groupes  dans  les  genres  difficiles  ;  enfin  la  dia- 
gnose  des  variétés,  la  description  des  larves  et  la  figure 
de  leurs  types  principaux ,  l'indication  de  l'habitat  et  des 
mœurs  des  espèces. 
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L'auteur  ouvre  la  marche  dans  une  introduction  détaillée 
et  pleine  de  renseignements  précieux. 

Le  premier  chapitre  traite  de  la  géographie.  Après  une 
discussion  sérieuse  dans  laquelle  nous  ne  pouvons  entrer, 
il  trace  les  limites  de  la  faune  européo-méditerranéenne 
d'une  manière  qui  nous  parait  sage  et  rationnelle,  malgré 
quelques  divergences  sur  certains  points  ;  puis  abordant  la 
faune  gallo-rhénane,  il  lui  donne  pour  limites  au  l^ord 
et  à  rouest  la  mer  du  Nord,  la  Manche  et  TOcéan  atlan- 
tique; au  Sud  la  chaîne  des  Pyrénées,  du  bassin  de  la 
Bidassoa  au  cap  Creux,  la  Méditerranée  ;  à  TEst  les  Alpes 
maritimes  à  partir  du  bassin  de  TArosia ,  les  Alpes  cot- 
tiennes,  Pennines  jusqu'au  mont  Furca ,  les  Alpes  bernoises, 
le  Jorat,  le  Jura,  les  Vosges,  le  Hundsrûck,  le  Taunus»  les 
monts  Vogel  et  Egge  jusqu'à  Osnabruck  et  le  bassin  de  l'Ems; 
comprenant  ainsi  k  bassin  du  Rhin,  avec  la  Belgique,  la  Hol- 
lande et  une  partie  de  la  Suisse.  Puis  il  subdivise  cette  faune 
en  six  grandes  régions  :  rhénane,  neustrienne,  centrale ,  mé- 
ridionale, lyonnaise  et  méditerranéenne.  Il  faudrait  lire  en 
entier  les  pages  où  se  trouvent  tracés  les  caractères  de  cha- 
cune de  ces  régions.  L'auteur  termine  par  une  liste  des 
principales  grottes,  peuplées  de  ces  insectes  aveugles  dont 
les  récentes  découvertes  sout  venues  enrichir  les  collections 
et  constituent  une  faune  spéciale  qu'il  nomme  région  sou- 
terraine. 

Le  deuxième  chapitre ,  Biographie  et  Bibliographie  — 
Collections,  contient  une  liste  des  Coléoptérisles  contempo- 
rains, des  Sociétés  et  Revues  entomologiques,  des  travaux 
sur  la  faune  gallo-rhénane ,  des  collections  publiques  et 
privées  :  sujet  difficile  à  traiter  et  qui  renferme  une  foule 
de  données  précieuses  pour  ceux  qui  explorent  ou  étudient* 

Enfin  le  troisième  chapitre  traite  de  Vanatomie,  de  la 
biologie  et  des  métamorphoses  des  insectes.  Ce  sont  des 
généralités  utiles,  surtout  par  les  commençants,  et  qui  com- 
plètent en  certains  points  (  l'hypermélamorphose ,  par  ex.  ) 
les  ouvrages  déjà  publiés  sur  le  même  sujet. 

€•0  résumé  succinct  ne  peut  donner  une  idée  sufiisante  de 
l'ouvrage,  mais  la  lecture  de  ce  prélude  suffit  pour  nous 
assurer  que  notre  attente  ne  sera  pas  déçue.  L'ouvrage 
parait  par   livraisons  de  150  à  200  pages  avec  nne  gu 
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plusieurs  planches  gravées,  du  prix  de  3  fr.  pour  les 
souscripteurs  et  de  U  fr.  pour  les  autres;  des  combinai' 
sons  avec  la  Société  Linnéenne  de  Normandie  et  Tabsence 
des  intermédiaires  de  librairie  permetleront  de  livrer  le  Ma- 
nuel entier  pour  une  trentaine  de  francs ,  c'est-à-dire  à  un 
prix  aussi  réduit  que  possible  (i). 

On  souscrit  chez  Pauteur,  rue  d'Auge,  16,  à  Caen  ;  ou 
chez  M.  L.  Buquet,  rue  St-Placide,  50,  à  Paris. 

IL  —  Descriptions  of  new  Gênera  and  Species  of  Hete* 
romera  by  Frederik  Bâtes,  8*,  1868,  avec  planches. 

Sous  ce  titre  Descriptions  de  nouveaux  genres  et  espèces 
d^llétéromères^  nous  avons  reçu  avec  reconnaissance  de 
M.  Frédéric  Bâtes,  de  Leicester,  deux  mémoires,  chacun 
avec  une  planche  noire,  extraits  des  Transactions  de  la 
Société  entomologique  de  Londres^  1868,  part.  [Il,  p.  259 
à  27Û,  et  parL  IV,  p.  309  à  326.  Le  premier  comprend  dans 
les  TENEBRioiriOiE ,  le  genre  Hypaulax^  très-voisin  ^des 
Iphthimus,  avec  cinq  espèces:  marginata^  sinuaticollis, 
tarda,  oblonga  et  ovalis;  le  genre  Chileone^  qui  lui  res- 
semble ,  avec  une  seule  espèce  DeyroUei  ;  le  Dechius  scis- 
sicoUis,  le  genre  Dœdrosis  dans  le  voisinage  des  Thoraco- 
phorus  avec  2  espèces  :  crenato  striata  et  ambigua  ;  et 
dans  les  CisTELiOiE ,  une  nouvelle  espèce  Othelecta  vestita 
et  3  nouveaux  genres  représentés  par  une  seule  espèée 
chacun  :  Alcmeonis  pulchra ,  Licymnius  foveicollis  et 
Anaxo  brevicomis^  qui  viennent  prendre  place  près  de 
Alractus  ;  tous  ces  insectes  sont  propres  à  FAuslralie. 

Le  deuxième  mémoire  vient  enrichir  les  Ténébrionioes 
de  deux  genres  nouveaux,  Tun  voisin  du  genre  Evanioso-^ 
mus  et  Tautre  du  genre  Goniadera^  et  de  3  espèces  nou- 
velles, savoir:  Argenis  rufescens  des  Pampas,  Goniadera 
interrupta  du  Pérou  et  Mdiatorix  Jansoni  de  Java  ;  —  les 
GisTELiDiE  dans  le  genre  Chromomœa  de  k  espèces  :  Pas- 
coei,  vittata^  pallida  et  unicolor  de  l'Australie  ;  —  enûn 

(1)  Nous  recevons  au  dernier  moment  la  seconde  livraison  de 
rouvrage,  qui  termine  rintrodnction  et  le  premier  volume.  Nous 
en  rendions  compte  dans  un  bref  délai 
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les  LAGRiDiE  du  nouveau  genre  XenosCelhus  (allié  aux  Sta- 
tyra  ),  établi  sur  une  espèce  nouvelle,  Lacordairei^  de  la 
c6le  occidentale  d'Afrique. 

Celte  famille  des  Héléromères,  si  riche  en  forme  bizarres 
et  variées,  offre  une  mine  abondante  à  exploiter,  les  collec- 
tions regorgent  d'espèces  inédiles;  mais  ce  ne  sont  pas  des 
travaux  partiels  qui  feront  la  lumière;  c'est  l'étude  appro- 
fondie d'une  tribu  entière  que  nous  engageons  notre  savant 
collègue  à  entreprendre. 

in.  —  îiotice  sur  un  nouveau  genre  de  Ténéhrionides 
appartenant  au  groupe  des  Adélides,  par  A.  Preu- 
dhomme  de  Borre  (exlr.  des  Ann.  de  la  Soc  entom. 
belge,  t.  XI,  1868,  p.  125,  avec  1  planche  )• 

L'auteur  fait  connaître  un  Coléoplère  insigne  de  Brisbane 
(Australie),  qu'il  désigne  sous  le  nom  de  Ccradelium  ar- 
matum  :  malheureusement  il  avait  déjà  été  publié  par 
M.  Francis  Pascoê  (Annals  et  Magazine  of  natural  History 
for  jan.  1869 ,  p.  1/i,  Pi.  X,  f.  2,  sous  le  nom  de  Blepegenes 
aruspex. 

On  ne  saurait  trop  se  tenir  sur  ses  gardes  dans  ce  temps 
où  les  entomologistes  de  tous  les  points  du  globe  se  hâtent 
de  publier  de  nouvelles  espèces ,  laissant  aux  vrais  travail- 
leurs le  soin  de  débrouiller  le  dédale  inextricable  qui  com- 
promet l'entomologie.  Néanmoins  la  description  et  la  bonne 
flgure  de  M.  de  Borre  resteront. 

IV.  —  Notice  sur  les  femelles  à  élytres  lisses  du  Dytiscus 
marginalis  L.  par  le  même  (extr.  Soc  Ent.  Belg.  XII, 
1869,  p.  107). 

Dans  cet  autre  mémoire  dont  le  sujet  rentre  mieux  dans 
notre  cadre ,  l'auteur  passe  en  revue  les  variations  des  di- 
vers auteurs  sur  ce  sujet  et  expose  les  recherches  qu'il  a 
faites  sur  un  grand  nombre  d'individus  de  diverses  pro- 
venances ,  pour  arriver  à  se  rendre  compte  de  la  raison 
d'être  de  ces  femelles  à  élytres  lisses  ou  cannelées  ;  mais  il 
ne  lui  a  pas  été  donné  de  pouvoir  trancher  la  question. 

S.  MM. 
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DESCRIPTION 
D'UNE   ESPÈCE  NOUVELLE 

Par  M.  Ghaal£S  BRISOUT  DE  BAUNE VILLE. 


-CeatopbyBelm»  dlBiàmeinm  G.  Bris. 

Presque  arrondi,  convexe,  d*un  noir  médiocrement  bril- 
lant, couvert  de  petites  squamules  piliforroes  peu  serrées 
et  courtes ,  d*un  gris-brunàlre ,  avec  une  tache  scntellaire 
blanche  ;  dessous  du  corps  revêtu  d*une  squamosilé  blan- 
châtre assez  dense.  Boslre  médiocre,  ponctué,  lisse  à  son 
extrémité  chez  la  femelle.  Antennes  obscures  ,  à  funicule  de 
6  articles,  le  2*  à  peine  plus  court  que  le  1*'.  Prothorax 
convexe,  arrondi  sur  les  côtés,  fortement  rétréci  en  avant, 
assez  profondément  étranglé  derrière  le  bord  antérieur  qui 
est  fortement  relevé;  base  tronquée,  avec  une  fossette  pro- 
fonde devant  Técusson  ;  surface  couverte  d'une  ponctuation 
granuleuse  serrée  et  assez  fine.  Ecusson  enfoncé.  Elytres 
Irès-conrtes,  à  peine  plus  longues  que  la  tète  et  le  pro- 
thorax ensemble,  assez  finement  striées,  les  stries  légère- 
ment ponctuées  ;  intervalles  plans  ,  rugueux  ;  région  du 
caltts  postérieur  finement  muriquée.  Cuisses  obsolètement 
deptéea,  avec  un  fascicule  denliforme  ;  tarses  assez  courts , 
leurs  crochets  dentés  à  la  base. 

Cette  espèce  est  très-semblable  aux  petits  Marginatus  et 
au  Punciiger»  elle  s'en  distingue  facilement  par  son  funicule 
de  6  articles  ;  elle  s'éloigne  encore  du  second  par  son  pygi- 
dium  non  profondément  échancré. 

Hautes-Pyrénées  ;  Angleterre.  Rare. 


<i'<^^^*^^^^ 
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8Y2SrOP8IS 

DU 

GENRE  OMOPBLUS  SOLIER, 

AVEC  LES 

DESCRIPTIONS  DE  NOUVELLES  ESPÈCES, 

Par  Th.  KIASCH,  de  Dresde  (1)  | 

Traduit  de  ralkmaad  par  A.   PRSUDHOMMB  DB  BOURB, 

conservalear  au  Musée  royal  d^histoire  aatureUe  de 

Belgique. 


Depuis  lês  travaux  de  Kûsf er  (JT^.  Europ.)  et  de  Mttlstnt 
{Col,  de  France,  Pectînip.;  Opusc.  Cah.  VU)  ^  il  n'a  été 
décrit  que  deux  espèces  du  genre  Omophlus^  Tune  p&r 
Kiesenwetter  {BerL  Eut.  Zçilschr.,  1861),  l'autre  par  Ber- 
lolini  (Verh.  de  ZùoL  Bot.  Ges.,  1868).  Les  matériaux 
considérables  qu'ont  acumulés  dans  les  collections  les  voyages 
récents,  surtout  en  Orient,  justifieraient  parfaitement  une 
révision  de  ce  genre. 

La  plupart  des  Omophlus  varient  sous  le  rapport  de  la 
taille  et  de  la  sculpture  à  un  tel  point  qu'il  est  difficile  d'éta- 
blir la  limite  des  espèces,  et  qu'il  est  extrêmement  fâcîte 
d'élever  au  rang  d'espèces  de  simples  variétés.  L'exâmetf 
de  nombreuses  séries  d'individus  peut  seul  conduire  à  des 
résultats  certains*  Quoiqu'il  ne  m'ait  pas  été  possible  de 
réunir  des  matériaux  aussi  abondants  que  je  l'eusse  désiré  • 

(1}  Berlip,  Entom*  Zeitsch.  Jahrgaog  XIII,  1809,  p.  95» 
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fespère  cependant  ne  m'ètre  pas  trompé  dans  rétablisse- 
ment de  quelques  espèces  que  je  n'ai  pu  fonder  que  sur  des 
exemplaires  isolés  ;  car  je  me  suis  servi  pour  cela  de  carac- 
tères que  Télude  du  genre,  faite  au  moyen  d'autres  espèces, 
examinées  dans  de  nombreux  exemplaires,  m'avait  fait  juger 
n'être  pas  sujets  à  varier. 

C'est  à  peine  si  je  maintiendrais  comme  sous-genre  le 
genre  Heliotauriis  de  Mulsant  {Col.  de  France^  Pectini- 
pideSf  73  ).  Il  est  vrai  que  la  forme  du  repli  épipleural  des 
élylres  chez  les  H.  ruficolUs  et  distinctus  dliTère  notable- 
ment de  celle  qu'il  a  chez  les  Omophlus  proprement  dits , 
en  ce  que  les  deux  bords  qui  le  limitent,  se  rapprochant 
peu  à  peu,  se  réunissent  un  peu  avant  le  sommet ,  et  que 
rinférieur  devient  extérieur  en  arrière  ,  de  manière  à  con- 
stituer le  bord  externe  de  l'élytre  en  se  montrant  à  côté 
du  supérieur  ;  mais  les  tL  rufiventris  et  ovalis ,  chez  les- 
quels ce  repli  est  tourné  en  bas  postérieurement ,  et  se. 
termine  longtemps  avant  le  sommet,  constituent  des  pas- 
sages évidents  à  la  forme  des  Omophlus  ckalybœus ,  Mul- 
santi,  armillatus  et  curvipes. 

Les  espèces  du  genre  Heliolaurus  me  paraissent  devoir 
figurer  à  la  tête  du  genre ,  comme  étant  celles  qui  ont  le 
plus  d'affinité  avec  les  Cteniopus.  Je  m'abstiendrai  de  donner 
des  diagnoses  des  douze  espèces  d'Heliotaurus  admises  par 
Mulsant  {Opusc.  Vit,  36),  et  je  me  contenterai  de  les  dis- 
tinguer aussi  exactement  que  possible  dans  le  tableau  synop- 
tique suivant;  car  ce  tableau  suffira,  je  pense,  pour  ceux 
qui  n'ont  en  vue  que  le  travail  de  détermination,  tandis  que 
pour  ceux  qui  voudraient  en  approfondir  l'étude  les  dia- 
gnoses mêmes  ne  seraient  pas  assez. 

Il  me  reste  maintenant  un  devoir  à  remplir  :  c'est  d'adres- 
ser mes  plus  vifs  remerclments  à  ceux  qui  ont  bien  voulu 
favoriser  mon  travail  en  mettant  des  matériaux  à  ma  dispo- 
lition. 


tÂfiLËÂU  SYNOPtlQtJE  DES  ESPÈCES  DU  GENRfi 
OMOPHLUS. 

1.  —  Repli  épipleural  arrivant  jusqu'auprès  du  sommet  des  ilytreSf 
ou  «M  mains  jusqu^ au  point  oii  elles  s* arrondissent. 
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A.  Eljtres  noires,  d'nn  noir  bleu  on  d*un  noir  ferdftUre. 
B.  Prothorax  rouge  ou  noir  ;  dans  le  dernier  cas,   les  pattes  anté- 
rieures jaunes,  à  Texception  du  eùté  externe  des  cuisses. 
G.  Ëlytres  glabres. 
D.  Abdomen  entièrement  rouge.    •    •      i  Perroudi  Mulsant 
D*  Abdomen  foncé  en  totalité  ou  en 
grande  partie. 

E.  Sommet  de  Tabdomen  rouge.  .    .      2  distinetus  Casteln. 
E*  Abdomen  entièrement  noir.    .    .      S  ruficoUiê  Fab. 
C  Elytres  pubescentes. 
D.  Elytres  ù  pubescence  cofirte.  Abdo- 
men noir. 6  produçlut  Roseoh. 

D*  Elytres  à  pubescence  courte.  Abdo- 
men rouge. 5  erythrogatîer  Luc. 

D'*  Elytres  à  pubescence  longue.  Ab- 
domen  rouge 6  nigripennis  Fab. 

B*  Prothorax  noir. 
G.  Abdomen  rouge. 
D.  Prothorax  peu  ou  point  rétréd  en 

avant. 7  abdominatis  C«st. 

D*  Prothorax  rétréci  d*un  tiers  environ 
en  avant. 

E.  Cuisses  noires.  Prothorax  avec  une 
ligne  médiane  lisse  bien  marquée; 
ses  côtés  parallèles  dans  leur  moitié 
postérieure.  Taille  11  à  12  millim.  8  ovalU  Gast. 
E*  Guisses  noires,  ou  en  partie  rouges, 
ou  entièrement  rouges.  Prothorax 
sans  ligne  médiane,  à  côtés  un  peu 
arrondis. 'Taille  9  à  10  millim.  .  9  rufipentrù  Waltl. 
G*  Abdomen  noir. 

D.  Elytres  avec  de  longs  poils  noirs. 
Hanches  antérieures  en  général  pro- 
longées en  une  pointe 10  caruUus  Fab. 

D*  Elytres  glabres  ou  à    pubescence 
blanche.  Hanches  antérieures  arron- 
dies à  leur  sommet. 
E.  Prothorax  moins  laige  que  long. 
F.  Elytres  bleues.    ...•••    11  angustieollit  Muls. 
F  Elytres  noires. 

G.  Elytres  glabres. 12  Reiehei  Muls. 

G*  Elytres  pubescentes 13  Muisanti  Kirsch. 

E*  Prothorax  beaucoup  plus  large  que 

ABEILLE,  t.  VU.  1869.  5 
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long. 


A*  Elytres  jaunes  ou  jaune4yrunàtre 

B.  Elytres  avec  neuf  stries  ponctuées  ; 

hanches   antérieures   contiguês.     .     . 

B*  Elytres  avec  dix    stries  ponctuées; 

hanches  antérieures  séparées  par   le 

prolongement  sternal  élevé  et  mince. 


ià  chalybauê  KirscSk. 


15  armiUatus  Brullé. 


16  curvipes  Bratlé. 


IL  —  Repu  épipleural  large,  atteignant  le 
troisième  segment  abdominal, 

Elytres  à  pubescence  dressée  et  éparse.    17  Kusteri  Kirsch. 


IIL  —  Repli  épipleural  raccourci  prés  de» 

hanches  postérieures» 
A.  Elytres  assez  densément  et  uniformé- 
ment revêtues  de  poils  dressés  ou  cou- 
diés. 

B.  Elytres  à  pubescence  couckée  dans  les 
deux  sexes» 

G.  Tête  et  prothorax  à  pubescence  noire 
redressée. 

D*  Prothorax  presque  carré,  pourvu  de 

poils  gris  couchés  sur  le  disque,  et 

de  longs  poils  noirs  redressés  aux 

bords  antérieur  et  latéraux.    .    .    . 

D*  Prothorax  d*un  tiers  ou  de  moitié 

plus  large  qne  long,  garni  partout  de 

poils  noirs  clairsemés. 

E.  Elytres  à  pubescence  noire.    •    . 

E'  Elytres  à  pubescence  plus  claire. . 

G*  Tête  et  prothorax  à  poils  Uanchâtres 

redressés. 
(  Remarque,  —  La  pubescence  des  ely- 
tres chez  les  six  espèces  sttivantes  est 
extrêmement  tenue,  et  ne  se  reconnaît 
qu'à  Taide  d'un  fort  grossissement.) 
D.  Dernier  article  des  paipes  tronque 
très-obliquement  an  sommet  ;   son 
bord  interne  plus  court  que  la  moitié 
du  bord  externe. 

B.  I^rothorat  non  impressionné  pr^' 
du  bord  latéral,  qui  tt'esl  éMoire^ 


19  pieipes  Fafo. 


19  fiigidusMtïïs, 

20  Amerinœ  Curtis. 
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ment  réfléchi  que  dans  sa  mxà^ 

postérieure. Si  graeilipet  Kirsch. 

E*  Prothorax  avec  une  fossette  pro- 
fonde près  du  bord  latéral  ;  celui-ci 
réfléchi  auprès  de  la  fossette,  et  sim- 
plement marginé  en  avant   et  en 

arrière  de  celle-ci. 22  Brullei  Kirsch. 

D*  Dernier  article  des  palpes  peu  obli- 
que, obtusément  arrondi  à  son  som- 
met ;  son  bord  interne  presque  aussi 
long  que  Teiteme. 
E.  Elytres  brun-jaunùtre  ;  3*  article 
des  antennes  d'un    tiers    environ 

plus  long  que  le  à* 28  fatêoriuê  Kirsch. 

E'  Ely  très  noir  de  poix  ;  8«  article  des 

antennes  à  peine  plus  long  que  le4^     2â  marginidui  Kirsch. 
{Remarque.     Ici    je  placerai  encore 
deux  espèces  :  25  O.  propagatus  et 
26  hirieUuSf  dont  je  n'ai  pu  ^udier 
que  la  femelle). 
B*  Elylres  à  pubescence  couchée    ckei 
le  (j*,  relevée  chez  la  9 . 
C  Dernier  article  des  tarses  antérieurs 
du  (}  plus  renflé  et  arrondi  en  dedans 
qu*en  dehors.  •     ••.....    27  varUoior  Kirsch. 
C  Dernier  article  des  tarses  antérieurs 
du  (}  également  renflé  en  dedans  et 

en  dehors 28  iyviacut  Muls. 

B*'  Elytres  à  pubescence  ledcessôe  dans 
les  deux  sexes. 

G.  Prethorax  à  pubescence  noire. 
D.  Antennes   du    ^  atteignant  à   la 

moitié  des  élytres ^29  mrtm  Kâster. 

D*  Antennes  du    «f  atteignant  à  peine  . 

la  moitié  de  la  longueur  du  corps.     80  nigripts  K4ister. 
C  Prothorax  à  pubescence  blanche.    .    31  volge^is  Kirsch. 
A*  Elytres  glabres  ou  revêtues  tout  au  plus 

de  poils  très-clairsemés. 
(Remarque,  Alors  même  qu'on  trouve,  soit 
par  exception,  comme  chez  les  O.  leptu* 
roideSf  dispar^  iurcicuSt  soit  régulière- 
ment, comme  chez  les  O.  êcuieUariSt 
ludduê,  tenelluêf  des  poils  sur  les  élj- 
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très;  ces  poils  sont  toujours  Irès-isoIés 
et  ne  peuvent  jamais  être  confondus  avec 
la  pubescence  uniforme  et  plus  dense  de 
la  subdivision  précédente.) 
B.  Crochet  interne  des  tarses  antérieurs 
du  (^  avec  une  dent  à  la  base. 
C.  Dernier  article  des  tarses  antérieurs 
du  (f  fortement  élargi  en  dedans  ;  les 
articles  2  à   ^  aussi  larges  ou  plus 
larges  que  longs. 
D.  Tête  et  prothorax  glabres. 
E.  La  portion  élargie  du  5«  article  des 
tarses  antérieurs  formant  un  angle 
obtus  avant  son  milieu  ;  les  articles 
2  k  h  brlèi«meut  triangulaires,  plus 

larges  que  longs 32  tanalis  Kirsch. 

E^  La  poition  élargie  du  5«  article 
arrondie  intérieurement  ;  articles  2 
à  à  aussi  larges  que  longs.  .     .     .33  dispar  Costa. 
D*  Tête    et    prothorax  à   pubescence 

blanchâtre .    8&  turcicus  Kîrsch. 

C  Dernier  article  des  tarses  antérieurs 

du  (f  médiocrement  renflé  en  dedans; 

articles  2  à  4  aussi  longs  ou  plus  longs 

que  larges. 

D.  Antennes  jaunâtres  à  la  base  (au 

moins  le  3«  article) 35  flavipennis  KQster. 

D*  Antennes  entièrement  noires. 
E.  Articles  2  à  â  des  tarses  antérieurs 
du  ^  aussi  longs  que  larges  au 

sommet. . 86  infirmus  Kirsch. 

E*  Articles  2  à  A  des  tarses  antérieurs 
du    J  plus  longs  que  larges    en 
avant  .•....••••    37  lepturoides  Fab. 
B*  Crochet  interne  des  tarses  antérieurs 
du  cf  sans  dent  â  la  base. 
C.  Yeux  convexes,  manifestement  sail- 
lants. Prothorax  à  pubescence  blan- 
châtre. 
D.  Antennes  filiformes,  ne  se  renflant 

point  au  sommet     .•••••     88  longicornis  Bertol. 
D'  Antennes    manifestement    renflées 
vers  le  sommet. 
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E.  Prothorax  plus  de  deux  fiois  aussi 

large  que  long. 89  rugosieoUit  BruUé. 

E'  Prothorax  moins  de  deux  fois  aussi 

large  que  long. 
F.  Prothorax  manifestement  échancré 
en  ayant. 

G.  Elytres  du  ^  parallèles  et  en? i- 
ron  trois  fois  aussi  longues  que 
larges  ;  œlles  de  la  9  élargies  en 

arrière 40  ProCcMS  Kirsch. 

G*  Elytres  élargies  en  arrière  dans 
les  deux  sexes,  et  2  i/2  fois  aussi 

longues  que  larges hi  caueasieui  Kirsch. 

F  Prothorax  presque  droit  en  a?ant 

G.  Côtés  du  prothorax  déprimés  et 

réfléchis  sur  toute  leur  longueur. 

H.  Prothorax  environ  1  fois  aussi 

large  que  long, 42  orientaliê  Muls. 

H*  Prothorax  i  i/2  fois  aussi  large 

que  long 43  deserticola  Kirsch. 

G*  Côtés  du  prothorax  non  large- 
ment déprimés  et  ayant  seulement 
un  léger  rebord  réfléchi. 
H.  3*  article  des  antennes  visible- 
ment plus  long  que  le  4*  ;  ély- 
très  jaune-brunàtre ,    très-bril- 
lantes. 
1.  Prothorax  coupé  carrément  en 

avant,  à  côtés  parallèles.    .    .    44  lucidui  Kirsch, 
r  Prothoraz  échancré  en  avants 

à  côtés  arrondis  •    ....    45  oeularis  Kirsch. 
H*  3«  et  4*  articles  des  antennes 
d'égale  longueur  ;  ély  très  jaune- 

dair,  mates .46  tenellui  Kirsch. 

C*  Yeux  assez  aplatis  ;  prothorax  glabre.    47  scutellaris  Muls. 


i.  Perrondi  Muls.,  Op.  VIL  56.  45.  Alg. 

2.  distlnetas  Gast.,  Ins.  IL  246.  —  Muls.  45.  F*  E.  Alg. 

3.  roAeoUls  F,  Spec  L  147  ;  —  Muls.  Op.  VIL  56.  /i7.  E»  A?g. 
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4.  0«  pradnctp».       .... 

EhmgaCuSj  mteo-niger ,  dense  punciiMatU4 ,  m^tiliter 
pubescens,  suimitidus  >  mi^miis  pedikufique  eicmêçUxs^  pe- 
dibus  anticis  rufo-testaceis ,  horum  femoribm  pQêtice  nU 
gris ,  prothorace  subquadrato  ;  eèytfi^  punciaia-striatis  , 
inlerstitiis  parum  elevalis.  —  <J  Long.  «,6  millin. 

Rosenh.  r/«ere  Andalus.  p.  220. 

Baetica  merid.  (Algesiras)  (Mus.  -Reiche).  ' 

M.  P.  Rosenhauer  a  «u  l'exlrême  bopié  4e  n^e  commu- 
niquer le  seul  exemplaire  j.usqu'ici  comau  de  eette  espèce. 
Je  n'aurai  que  peu  de  cboses  à  ajoater  à  Ifi  4lMei«|rtioii  qu'il 
en  a  donnée. 

Par  le  repli  épipleurat ,  cette  espèce  se  rapproche  de 
0.  ruficoUis  ,  avec  laquelle  elle  a  aussi  le  plus  d'affinité  au 
pAint  de  vue  de  la  langueur  des  antennes  et  des  propor- 
tions de  leurs  articles.  Par  le  contour,  le  prothorax  res- 
semble presque  à  celui  de  Arfniltacus;  seulement  les  pe- 
tites échancrures  de  la  ))ase,«n  dedans  des  angles  postérieurs, 
sont  beaucoup  moins  marquées,  h^  forme  des  tarses  anté- 
rieurs est  tout-à-fait  .caractéristique  ;  1^  1^'  article  est  le 
plus  large;  aussi  large  à  son  somo^et  que  rext^rémité  de  la 
jambe ,  il  se  rétrécit  peu  vers  la  base  ;  les  trois  suivants 
sont  carrés  et  vont  en  décroissant  un  peu  en  longueur  et 
en  largeur;  le  dernier  article  beaucoup  plus  étroit  et  tout- 
à-fait  parallèle  ;  le  crochet  interne  «ans  dent  è  sa  base. 

5.  èrythroj^aster  Luc  Âlg.  358.  —  Mjul^.^Op.  VII,  .5^^  à2,  Alg. 

6.  iMffir«»€i9iiiJ«  F.  JSnt  Syst.JKâd.  -  M^da*  Op.  VIL  56.  38. 

Ff  A%. 

7.  abdominalis  Cast.  Ins.  JL  ^7.— Mul^.  Op.  VII.   56.  40.  e' 

Cran. 

8.  ovalis  Cast.  Ins.  il.  247.— Muls.  Op,  VIL  56.  40.  E»  Alg. 

9.  rpHvenMff  Waltl.  Eip.  8».  75.-lN*uU.  ^p.  VIL  M.  M.  I. 
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10.  €»raleiii  F.  Mant  I.  85.— Mois.  Op.  VII.  56.  AS.  A)tk 

il.  ani^stieollU  Mois.  Op.  VII.  56.  A8.  J^jp. 

42.  ReMiei  BMs.  Op.  ¥11.  56.  50.  Bône. 

43.  O.  MD^santl. 

g^iissime  margmfito^  nitidû ,  remete  punctaio^  ffriteo 
pUoso;  elytris  rugulose  punctatis^  pone  basim  subêtriatif, 
sublilissime  griseo^ubescentibus.  —  $  Long,  7  viilh 
Âlgerîa  (Bpucaada;  (ivius.  Reiche). 

£irtièpemont  noir,  à  Pexceptrân  des  crochets  des (arses ; 
la  ièle,  le  prolhor»x ,  le  Tepli  épipleural  des  élytres  et  le 
dessous  du  corps  revêtus  de  poils  redressés;  les  élytres» 
d'une  très-flne  pubesceuce  grise,  couchée  et  clairsemée* 
Tète  à  poBCtuatioi)  éparse,  sauf  derrière  les  yeux,  oà  elle 
est  deose;  \e  siUon  frontal  très- marqué.  Prothorax  moins 
large  que  long ,  légèrenefit  arrondi  à  la  base  et  sur  les 
côtés,  rétréci  et  coupé  carrément  en  avant,  finement  re- 
horde  en  avant  et  «ur  les  côtés,  le  rebord  de  It  base  ma- 
nifestemeni  déprimé  et  sMnterrompant  devant  Técusson  ; 
légèrenient  convexe  en  dessus,  à  ponctuation  clalrsennée 
sur  le  disque ,  un  peu  plus  dense  sur  les  côtés,  avec  une 
impression  oûique,  peu  profonde,  de  chaque  côté  en  avant 
des  angles  postérieurs.  Ecusson  ponctué,  en  forme  de  tra- 
pèze. Elytres  rugueusement  ponctuées  ;  les  trois  premières 
stries  tout  au  plus  visibles  jusqu'au  sommet,  les  autres  ap- 
parentes seulement  sur  la  partie  antérieure  du  disque.  Repli 
épipleural  comme  chez  0.  armillaïus  Brullé  ;  ses  deux  bords 
se  rapprochent  vis-à-vis  des  hanches  postérieures,  puis  se 
prolongent,  très- voisins  Tun  de  Tautre ,  jusqu'^  h  courbure 
de  Téiytre.  Les  tarses  aoiérieurs  manquent  malheureusement 
au  seul  exemplaire  ^  que  j'ai  sous  les  yeux.  Les  crochets 
des  tarses  postéiieurs  sont  très-grêles  et  presque  de  la  Ipn- 
gueuf  de  Fartiçle  qui  le^  porie. 

Je  me  permets  de  dédier  cett^  mifi^  ^  >i*  ¥^W^^  de 
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Lyon,  qui  a  tant  fait  pour  la  connaissance  du  genre  OmO' 
phlus. 

ik.  O»  ehalylMevs. 

Subtus  griseo-pubescens^  supra  glaber^  niger^  elytris 
chalybcBis  ;  prothorace  Iransverso,  basi  rotundatOj  intra 
angulos  sinuato,  lateribus  parum  rotundato^  angusle  re- 
flexo ,  anlice  angustato ,  recto ,  œqualiter  haud  dense 
punctato;  elytris  punctato^striatis^  tubtiliter  transverse 
rugulosis ,  interstitiis  minm  dense  punctatis.  •—  Long. 
13-1/^  millim.  $ . 

Mgyptus. 

Espèce  très-voisine  de  Armillatus  Brullé  par  la  forme  du 
repli  épipleural.  Moire,  avec  les  élylres  bleu  d*acier ,  glabre 
en  dessus,  pourvue  en  dessous  de  poils  courts  et  blanchàlres. 
Prothorax  d'un  quart  plus  large  que  long  à  la  base ,  forte- 
ment arrondi  en  arrière  ,  un  peu  sinué  en  dedans  des  angles 
de  chaque  côlé,  rétréci  et  arrondi  sur  les  côtés  en  avant , 
coupé  carrément  au  bord  antérieur  et  d*un  tiers  plus  étroit 
qu'en  arrière,  finement  rebordé  tout  à  Tentour;  le  bord 
latéral  étroitement  réfléchi  ;  à  ponctuation  uniforme  et  un 
peu  clairsemée;  disque  notablement  convexe  en  arrière. 
Elytres  striées-ponctuées ,  la  8*  strie  effacée;  intervalles 
pas  très-densément  et  plus  grossièrement  ponctués  que  le 
prothorax  ;  le  bord  latéral  légèrement  réfléchi  ;  le  repli  épi- 
pleural  rétréci  au-dessus  des  hanches  postérieures  et  ensuite 
parallèle. 

15.  O.  armtlUtas. 

Breviter ,  griseo-pubescens ,  niger ,  antennarum  basi , 
iibiis  anticis  tarsisque  !x  anterioribus  testaceis ,  elytris  (f 
ftavido,  Ç  brunneo-testaceis  ;  prothorace  subtransverso  ^ 
antice  angustissime  marginato,  lateribus  et  postice  mar- 
gine  anguste  reflexo ,  basi  intra  angulos  utrinque  leviter 
sinuato ,  dense  punctulato  ;  elytris  dense  flavido-pubes- 
centibus^  punctato-striatis  ;  interstitiis  (f  parum^  $  tna- 
gis  convexiSj  dense  punctulatis,  —Long.  10-13  millim. 
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Mas.  :  UnguicuU  antici  intemi  lobo  magno  basait 
Cisteia  armillala  Brullé.  Exp.  scient,  de  Morée,  p.  225. 
Omophlus  armillatus  Muls.  Opusc.  Cab.  VU,  p.  52. 

Grscia. 

U  y  a  seulement  lieu  d'ajouter  à  la  description  du  ^  don- 
née par  Mulsant ,  que  la  base  du  crocbet  interne  des  tarses 
antérieurs  porte  un  appendice  lamelliforme  allongé ,  attei- 
gnant la  moitié  de  la  longueur  du  crocbet.  La  $  lui  est 
restée  inconnue. 

Elle  est  relativement  plus  large  que  le  (}  ;  les  élytres 
ont  une  coloralion^un  peu  plus  brunâtre»  les  intervalles 
des  stries  sont  convexes,  et,  ce  qui  est  surtout  caractéri- 
stique, le  bord  latéral  se  réfléchit  très-largement  au-dessus 
des  banches  postérieures ,  puis  se  rétrécit  presque  subite- 
ment. U  n'est  pas  rare  de  trouver  des  exemplaires  chez  les* 
quels  les  stries  ponctuées  sont  réunies  par  paires.  La  couleur 
jaune  des  antennes,  des  palpes  et  des  pattes  antérieures 
varie  en  étendue  ;  chez  les  exemplaires  les  plus  foncés,  les 
antennes  ont  leur  premier  article  jaun&tre  en  dessous  seule- 
ment ,  le  deuxième  en  entier,  et  le  troisième  presque  jus- 
qu'au sommet;  aux  palpes,  le  dernier  article  est  noir;  aux 
pattes  antérieures ,  les  cuisses  sont  noires  jusque  près  du 
sommet ,  le  dernier  article  des  tarses  est  brun&lre  ;  chez  les 
exemplaires  les  plus  clairs,  les  palpes ,  les  cinq  premiers 
articles  des  antennes,  à  Texception  de  Textrémité  du  U*  et 
du  ô« ,  et  les  pattes  antérieures,  sauf  la  base  des  cuisses , 
sont  entièrement  jaunes. 

16*  0«  >apwlpe0« 

Niger ,  antennarum  basi  elytrisque  testaceis  ;  protho- 

race  subquadratOj  dense  punctulalo ,  auguste  marginato, 

breviler  griseo-pubescente  ;  clytris  punctato-striatis,  dense 

flavidO'pubescentibus ,  tibiis  U  anterioribus  c?  fortUer , 

2  vix  curvatis.  —  Long.  9-12  millim. 

Muls.  Pectinipèdes^  76  (Description détaillée). 
Cisteia  curvipes  Brullé.  Exp.  se.  de  Morée,  p.  226. 
Var.  Antennis  obscurioribiLS,  tolis  piceis  vel  basi  piceis 
extus  nigris,  —  Long.  7-9  millim. 


dbyGoogk 


6h  STNOPSIS  DU  GENRE  OHOPHL^S. 

0.  galbanatus  Kîesenw.  Berl.  Enl  ZeK.  IBOi,  1286. 
Hispania,  GalHa,  ilalia^  €rsecia. 

Après  avoir  soigneusement  examiné  et  comparé  .di^Sr^uit 
exemplaires  de  VO.  galbanatus  avec  un  plus  grand  nombre 
d'O.  cta*vipes,  je  crois  pouvoir  assurer  que  ni  la  taille,  ïh  la 
sculpture,  ni  les  proportions  des  3*  et  U*  articles  des  an- 
tennes n'offrent  de  diiTérences  stables.  A  la  vérité,  les  an« 
tenues  sont  jaunâtres  à  la  base  (  du  moins  l'extrémité  du 
1*'  article,  tout  le  S*"  et  la  base  du  3*  )  chez  les  plus  grands 
exemplaires ,  tandis  qu'elles  sont  généralement  brun  de  poix 
et  noires  vers  le  sommet  chez  les  plus  petits  ;  mais  il  se 
trouve  aussi  des  exemplaires  de  taille  intermédiaire  et  tout- 
à-^fait  identique ,  dont  les  uns  ont  des  antennes  uniformé- 
ment foncées,  les  autres  le  sommet  du  1*'  et  le  2*  articles 
jaune-rougeàlre.  il  paraîtrait  d'après  cela  plus  exact  de  ne 
regarder  cette  petite  forme  que  comme  une  variété  du  Cut^ 
vipes  <!}. 

Dans  la  collection  de  M.  Reiche  se  trouve  un  exemplaire 
de  cette  espèce,  étiqueté  par  Brullé  lui-même  sous  le  nom 
de  Quadricollis.  Evidemment  il  y  eu  ici  une  confusion  ^  et 
l'insecte  est  un  exemplaire  typique  de  VO.  curvipes  de 
Brullé ,  qui  a  reçu  par  mégarde  un  faux  nom.  Déjà  Kiesea- 
wetter  a  remarqué  que  Brullé  décrit  aussi  sous  le  nom 
d'O.  curvipes  la  variété  Galbanatus. 

il,  O.  KuMieri. 

Griseo-pilosus  ,  niger ,  elytrxs  brunneo-testaceis ,  6re- 
viter  remote  erecto-pilosis ,  antennarutuf,  ^>a$i,  jii)iU  tg^r 
sisque  rufo-piceis;  prothorace  transverso  ^  anguste  mar- 
ginato,  ialeribus  postice  paraiîeto ,  auHce  angu$tato, 
leviler  {medio  iaiius  )  refiexo^  fUsco  mkms  éense^  iate^ 
ribua  ruguloso»punciato^  etytris  obsolète  punctato-striatis^ 
interstitiis  punctaiis  ,  margine  kUeraU  late  reflewo^  pane 
médium  subito  angustato.  —  $  Long.  9  millim. 

Turcia  (  Mus.  Kûster  )• 

(i)  X^rgumentationiie  me  semble  pas  absolument  convaincante. 

(  Not€  du  iraducUur  )• 
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Noir  ;  pobescence  blanc-grisÂtre ,  clairsemée  sur  la  tète  « 
plus  dense  sur  le  dessous  du  corps.  Prothorax  glabre  chez 
les  quelques  individus  que  j'ai  sous  les  yeux.  Elytres  jaune- 
brunàtre,  avec  des  poils  courts  dressés  et  disséminés; 
base  des  antennes ,  jambes  et  tarses  rougeâlres^.  Prolhorax 
une  fois  et  demie  aussi  large  que  long,  parallèle  depuis  la 
base  j43squ'au  milieu,  puis  rétréci  d'un  tiers  en  avant  ;  le 
bord  postérieur  peu  arqué  ;  déprimé  et  réfléchi  étroitement 
sur  les  côtés  en  avant  et  en  arrière ,  plus  largement  au 
milieu  ;  le  disque  pas  très-densément  ponctué  sur  le  dos  et 
rugueusement  sur  les  côtés;  les  impressions  transversales 
ordinaires  faiblement  marquées.  Elytres  striées-ponctuées, 
les  cinq  ou  six  stries  internes  un  peu  profondes,  les  ex- 
ternes se  perdant  au  milieu  de  la  ponctuation  des  intervalles 
aussi  forte  que  la  leur.  Le  bord  latéral  largement  déprimé 
et  réfléchi ,  depuis  en  avant  des  épaules  jusqucf  fort  en 
arrière  du  lAilieu ,  ptiis  rapidement  rétréci  ;  repli  épiplenral 
très-large ,  atteignant  jusqu'au  3*  segment  abdominal  où  ses 
deux  bords  se  réunissent  eu-  un  seul  cordon ,  ne  restant 
pes'  séparés  jusqu'à  le  coMrare  de  l'élytrey  oomme  chez 
0«  armUlatus, 

Dédié  à  M.  le  D*"  Kûster. 

18.  O.  pieipes* 

Grise<hpubescens ,  niger,  antennarum  basi^  elf^ris-, 
tUnis  tarsisque  anterioribus  testaceis  ;  prothorace  sub- 
quadrato  ,  angustissime  marginato ,  dense  gi^eo-pubes- 
çente  ^  margine  antico  et  lalerali  pUis  longis  nigrîs 
obsito,  densissime  subliliter  pûnctulato  ;  elytris  punctatù- 
strialiSf  flavido-pUbescentibus  ^  intetslitiis  dense  punctu- 
talis.  —  Long.  7-9  millim. 

Omophlus  picipes  Muls.,  Pe'clinip.,  p.  78. 
Cistela  picipes  Fabr.  Éntom.  Syst.  1, 2,  p.  A3,  7. 

Hispanirf,  Cailla  merid*.,  Germania  merirf. 

Par  la  foVmë  dU  [ïrôlhorax,  (îette  es})è'ce  se'  ràpprbcHe  de 
très-près  de  0.  armiUatus;  il  est  trèsi^flnciiietit  mïfrgîné 
sur  8&Ù  pourtour ^>  etar  génénalemeat  une  ligne  longitudinale 
BécKtne^  faible ,  eifocée  ei^  avant  et  une  impression  oblique 
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de  chaque  côté  devant  les  angles  postérieurs;  quelquefois 
ces  impressions  ne  se  marquent  que  comme  de  fort  légères 
fossettes  sur  le  bord  latéral  immédiatement  derrière  le  mi- 
lieu ;  mais  quelquefois  aussi  elles  se  réunissent  en  arrière 
en  formant  un  arc  recourbé  et  beaucoup  plus  profondé- 
ment marqué.  Généralement  les  antennes  sont  jaunâtres 
sur  une  grande  étendue ,  quelquefois  jusqu'à  la  moitié  du 
6*  article;  mais  il  est  aussi  des  exemplaires  chez  lesquels 
la  coloration  claire  ne  se  montre  que  sur  le  sommet  du 
!•'  article,  le  2*  et  le  3*.  Les  jambes  antérieures  et  inter- 
médiaires sont  entièrement  jaunâtres,  les  postérieures  le 
sont  seulement  au  côté  externe;  les  tarses  sont  de  la  même 
couleur,  à  l'exception  du  dernier  article  qui  est  brun. 

i9.  O.  Irljfidas. 

Niger ^  elytHs  testaceis^  tarsis  ftiscis  ;  prothorace  loti" 
gitudine  sesquilaliore ,  lateribus  parum  rotundato,  re- 
flexo,  utrinque  forliter  oblique  impresso ,  incBqualiter 
punctato ,  pilis  griseis  decumbenlibus  et  nigris  rigidis 
ereclis  vestito  ;  elytHs  punctato^striatis^  nigro-pubescen- 
tibus,  —  Long.  8-11  millim. 

0.  frigidus  Muls.,  Pectinip.,  p.  81. 

Galliamerid.,  Ilalia. 

20.  O.  Ameriiifle. 

Nige7' ,  elytris  ,  plerumque  antennarum  basi  apiceque 
tibiarum  testaceis  ;  prothorace  longiludine  sesquilaliore^ 
lateribus  paullo  rotundato ,  reflexo,  utrinque  magis  mi'- 
nusve  impresso ,  inœqualiter  punctato  ,  pilis  griseis  rfe- 
cumbenlibus  et  nigris  tenuioribus  erectis  vestito;  elytris 
punctato-striatiSj  grisco-pubescentibus,  — Long.  9-10  mill. 
0.  AmerincB  Gurtis,  Brit.  Ent.  13,  622. 
0.  pubescens  Muls.,  Col.  de  Fr.  ;  Pectinip.,  p.  8A. 
Var.  Minor.  —  Long.  6-7  millim. 

0.  lividipes  Muls.  Col.  de  Fr.  ;  Pectin.,  p,  87. 
Germania,  Gallia. 

Comme  la  pubescence  noire  des  élytres  de  0.  frigidus  ne 
se  reconnaît  facilement  que  sous  un  jour  favorable  et  en 
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employant  une  forte  loupe,  il  est  très-facile  de  confondre 
avec  lui  PO.  Amerinœ.  Il  est  vrai  que  chez  celui-ci  la  base 
des  antennes  et  les  jambes,  sur  une  plus  ou  moins  grande 
étendue ,  sont  colorés  en  jaune-rougeâlre  ;  mais  il  se  trouve 
des  exemplaires  des  deux  espèces  où  ces  organes  présen- 
tent absolument  la  même  coloration  ;  il  n^est  pas  plus  fa- 
cile de  se  servir  de  la  forme  du  prolhorax  ;  car,  chez  les 
deux  espèces,  la  courbure  du  bord  latéral  varie,  et, 
par  suite,  la  plus  grande  largeur  se  trouve  tantôt  avant 
le  milieu,  tantôt  au  milieu.  Un  très-bon  caractère  pour 
séparer  les  deux  espèces  réside  dans  la  différence  des 
poils  noirs  du  prothorax  ,  qui  sont  évidemment  plus  épais, 
plus  raides  et  aussi  un  peu  plus  larges  chez  0,  frigidus 
que  chez  0,  Arnerince. 

0.  lividipes  Muls.  concorde  pour  la  coloration  avec  ces 
exemplaires  de  0.  Amei-incc,  chez  lesquels  la  base  des  an- 
tennes et  les  jambes  sont  d'une  teinte  claire  sur  une  plus 
grande  étendue.  A  la  vérité  Mulsant  donne  (loc.  cit.,  p.  88) 
une  série  de  caractères  qui  rendraient  possible  la  distinction 
des  deux  espèces;  mais  on  trouve,  en  comparant  de  nom- 
breux exemplaires,  que  les  caractères  attribués  à  Lividipes 
se  rencontrent  aussi  chez  quelques  individus  de  AmerincB, 
Ainsi  les  stries  des  éiytres  chez  la  plupart  des  exemplaires 
de  Lividipes  sont  plus  fortes  et  marquées  de  points  un  peu 
plus  grands  que  ceux  des  intervalles  ;  néanmoins  on  trouve 
aussi  des  exemplaires  de  0.  AmerincB ,  où  les  stries  ponc- 
tuées sont  aussi  fortes.  Le  prothorax  serait  chez  le  Lividipes 
plus  arrondi  sur  les  côtés  que  chez  AmerincB  ;  mais  il  n'est 
pas  rare  de  trouver  des  exemplaires  où  ces  côtés  sont  presque 
droits ,  et  moins  arrondis  même  que  chez  Amerinœ,  Les 
fossettes  placées  près  du  milieu  des  côtés  du  prothorax , 
ainsi  que  les  impressions  de  la  tête,  sont  chez  tous  deux , 
tantôt  plus,  tantôt  moins  marquées.  Lapubescence  que  pré- 
sente le  bord  latéral  du  prolhorax  semblerait  un  peu  plus 
faible  chez  Lividipes  ;  mais,  dans  les  exemplaires  bien  con- 
servés, elle  est  aussi  dense  et  aussi  entrecroisée  vers  les 
angles  postérieurs  que  chez  Amerinœ,  Enfin,  on  ne  sait 
absolument  où  placer  les  exemplaires  de  moyenne  taille 
(8  millim.  ),  et  il  faut  par  conséquent  considérer  TO.  Uvi" 
dipes  comme  une  variété  de  petite  taille  de  FO.  Amerinœ. 
Abeille,  t.  VIL  18G9.  0 
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ii*  6.  ipraeilipes* 

AUndo^iUysm ,  niger ,  elytris  hturineo^testaàeîé' ;  an" 
tmmiê'tefi'UÏbu»^  articwlia  aubcylindricfs,  primo  latttud^e 
dupiû'  longiorê;  prothorcœe  tramversé  /'otiT^twfô  irtcergi^ 
naUo,  lateribus  pori)$  médium' angus^ë  refléaio y  dupTa  vîij^ 
impree^  y  sfubœqual^Cer  cànvesto,  remote  pUitctato  ;  ely- 
tris  punt}tut(h8triatis ,  interstitiis  rugnloso-pmtetatis,  bre* 
ifissimé  griêe&^pubisseentibus,  —  Lod^»  9-ii  millim. 

aTarsvantkiarUdnlo  utdmty  nùH  ^rà^saiô. 

Syritt  (Moa,  Chévpolat',  Kesettw.)* 

ta'  pùbestcèjQce  caractéristique  dés  élytres  paraissent  pul- 
vérulente à  un  faible  grossissement ,  distingue  cette  espèce 
de  toutes  celles  dont  nous  avons  parlé  précédemment  ;  par 
fa  forme  du  dernier  article  des  palpes,  elle*  se  distingue 
des  6.  falsarius^  propagatus  eiàirteùus^  qai  ont  un 
semblable  revêtement  des  élytres  ;  par  la  fdrme  du  pro- 
ttorai,  elle  se  distingue  de  0.  BruUei^  et  par  la  couleur  des 
élytres  de  0.  marginatus, 

.^  Noir,  à  pubescence  blanchâtre  ténue;  tête  fortement,  ré- 
tréûié  en  arrière  des  yeux,  à  ponctuation  éparse  sur  le  front 
é{  lé  vertex.  Antennes  du  ^  plus  longues  que  la  moitié  du 
corps,  à  articles  cylindriques,  le  premier,  deux  fois,  les 
suivants  trois'  fois  aussi  larges  qp^épais,  le  dernier  lon- 
guement acumioé.  Prothorax  brillant,  légèrement  et 
presque  upiformément  convexe ,  près  de  deux  fois  aussi 
large  que  long,  peu  arrondi  sur  les  côtés,  fîneipent  rebordé 
partout,  étroitement  réûéchi  depuis  le  milieu  jusqu'au]^ 
angles  postérieurs  ;  à  angles  arrondis;  la  ponctuation  éparse 
et  grossière.  Elytres  parallèles  chez  le  (^ ,  élargies  en  ar- 
rière chez  la  Q. ,  slriées-ponctuées,  les  stries  internes  plus 
profondes,  les  externes  moins  marquées,  la  8*  bien  visible* 
Pattes  longues  et  sveltes  ;  le  dernier  article  des  tarses  an- 
^térieura  du  ^  point  renflé,  les  trois  précédents  plus  I01199 
que  larges  à  leur  sommet. , 


St.  O.  j 

Àlbido'pilosti»^  niger  y  elytris  pallide  teêiaceis^  antetmi€ 
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§inounlfUmSj  >prothùrace  iongitudivie  plus  dtip/o  îaUcre^ 
lateribm  roty^ndato,  inira  marginem  uirinque  profunae 
impresso,  parum  convexo,  subtUissime  parce  punci<Uo , 
disco  utrinqpie  leviter  impre$90  ;  elytris  pimctatO'gMatiêf 
interstitiis  rugulosorpunctatis ,  brevissime  griseo-piibeê' 
centibue,  r^  ^  Loug.  AO  mill. 

^  Twsi  aniici  artioulo  ultimo  non  incrassato. 
C,  quadricoUis  Brullé  ?  Mor.  224. 

6r»cla  (Mus.  KraaUJ. 

Très-voisin  du  précédent  par  la  pubesceoce  fine  des  ,é]yr 
1res  .et  les  larses  antérieurs  sveltes  du  cf.  Noir,  avec  lep 
élylres  jaune-pâle;  tête,  prothorax  et  dessous  du  corps  re- 
vêtus de  poils  blancliâlres  redressés;  tôte  à  ponctuation 
serrée  ^ur  Je  verlex^  isolée  sur  le  front.  Prollioraz  plus  de 
deux  fois  aussi  large  que  long^  arrondi  sur  les  côtés,  pro- 
fondément impressionn,é  près  du  bord  latéral,  qui  est  forler 
menl  réfléchi  près  de  celte  impression,  ayec  quelques  autres 
impressions  peu  profondes ,  de  chaque  côté  du  disque,  de 
chaque  côté  de  la  base  et  en  avant  de  Técusson  ;  peu  con- 
vexe, à  ponctuation  fine  et  très-clairsemée.  Elytres  striées- 

rofondes^   la  8*  effacée;  les 
tqés.  Patres  comme  dans  Tes- 

Brullé  n'eût  pas  remarqué  la 
ispèceppurrait.ôtre  identifiée  |i 


28*  O*  fiilsarias. 

AlbidO'pilosus  ,  ,niger ,  é^ytrû  tttufmci^teetaceis.;  mir 
tmmm  4>ra$9iti$ci6lie ,  cudnctdis  ^syéûyiindnoie ,  primo 
IçUiituddne  sesquilongioTB  <;  pr^tihùrace  Umgitudina  do/iplfi 
laiàore^  angu&te  margiaiaùo ,  lateribue  tneddo  reflexo , 
âupra  paras  pwictato,  uirinque  leviter  transverse  biim^ 
presso  ;  elytris  punctaio-striatis ,  iuterstitiis  ruguloso' 
ptmctaiis ,  brevi^sime  griseo-pubescerUibus,  .tt'  Long,  il 
millim.  (f  • 

cf  Tarsi  antid  articiflo  ultimo  i^crassfUq^ 

Syria  (Mup.  Cfeevrolat.). 
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Très-voisio  du  précédent ,  mais  facile  à  eo  distinguer  par 
la  forme  plus  allongée  du  dernier  article  des  palpes,  les  an- 
tennes plus  épaisses,  dont  les  articles  médians  sont  à  peine 
deux  fois  et  demie  aussi  longs  que  larges,  et  par  le  dernier 
article  renflé  aux  tarses  antérieurs  du  ^. 

Noir,  à  pubescence  blanchâtre  ;  tête  à  ponctuation  assez 
dense,  sauf  sur  le  front  où  elle  est  clairsemée ,  avec  une 
ligne  enfoncée  visible  sur  le  verlex  et  le  front.  Prothorax 
deux  fois  aussi  large  que  long ,  rebordé  tout  autour,  arrondi 
sur  les  côtés,  le  bord  latéral  fortement  réfléchi  au  milieu  ; 
en  dedans  de  ce  rebord  une  fossette  de  chaque  côté ,  des 
extrémités  de  laquelle  partent  de  légères  impressions  trans- 
versales s'élendant  presque  jusqu'au  milieu  ;  d'autres  im- 
pressions légères  en  avant  de  Técusson  et  sur  le  milieu  du 
disque.  Elytres  parallèles ,  striées-ponctuées  ;  la  8*  strie  non 
distincte.  Aux  tarses  antérieurs,  le  dernier  article  renflé, 
les  trois  précédents  plus  brièvement  triangulaires  que  chez 
l'espèce  précédente. 

2à.  O.  maripinata». 

Albido-pilosus ,  niger ,  elytris  nigro-piceis^  epîpïeuris 
piceo-flavidis  ;  prothorace  transverso ^  anguste  marginato^ 
lalcribus  subrecto  ,  sat  reflexo ,  supra  disperse  punctato , 
utrinque  fortiter  impresso  ;  elytris  punclato-striatis  ,  in- 
terstitiis  punctatis ,  transverse  rugulosiSj  brevissime  gri- 
seo^pubescentibus.  —  Long.  11  millim.  cf. 

Caucasus  (Mus.  Kûster,  Kiesenw.,  Kraatz). 

Espèce  très  bien  caractérisée ,  qui  m'a  été  communiquée 
sous  les  noms  â'^rcuatus  et  de  Pilicollis. 

0.  pilicollis  Mannerh.  est  une  espèce  à  élytres  jaunes. 
Quant  à  ro.  areuatus  Gebler,  cité  dans  le  Catal.  de  Mar- 
seul ,  je  n'ai  pu  savoir  s'il  était  décrit  ou  non  (1);  comme 
rien  dans  l'insecte  ne  justifie  le  nom  d'Arcuatus,  j'ai  cru 
devoir  lui  choisir  un  autre  nom. 

iSoir,  à  pubescence  blanchâtre  ;  tête  à  ponctuation  dense 

(i)  Cet  insecte  a  été  décrit  par  Gebler  dans  le  Voyage  de  Le- 
debour,  II,  iS^iO,  p.  129.  S.  MM. 
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partout ,  sauf  sur  le  front  où  elle  est  un  peu  clairsemée , 
avec  trois  impressions  bien  visibles  entre  les  yeux  ;  an- 
tennes grêles,  dépassant  de  beaucoup  la  moitié  du  corps, 
le  3*  article  moins  long  que  le  à*,  Tun  et  Taulre  obconiques- 
allongés ,  les  suivants  plus  cylindriques  ;  les  palpes  très- 
grèles  ;  le  2*  article  à  pubescence  longue.  Prothorax  d'un 
tiers  plus  large  que  long  à  la  base,  parallèle  jusqu'avant  le 
milieu,  puis  arrondi  et  rétréci  en  avant,  où  sa  largeur  égale 
sa  longueur;  le  bord  finement  surbaissé  en  avant,  légère- 
ment relevé  en  arrière ,  largement  réfléchi  sur  les  côtés  ; 
ponctuation  brillante,  clairsemée,  à  impressions  peu  pro- 
fondes en  avant  de  Técusson,  profondes  en  dedans  du  bord 
latéral.  Eiylres  striées-ponctuées,  à  intervalles  ponctués  et 
ridés  transversalement ,  à  8'  strie  non  distincte  ;  noir  de 
poix  ,  le  repli  épipleural  jaune-brunàlre.  Pattes  grêles,  sur- 
tout les  tarses  antérieurs. 

25.  O.  propaipatnv* 

Albido-pilosus,  niger^  elytris  brunneo-testaccis  ;  capile 
margine  prothoracis  antico  non  latiore;  prothorace 
transverso  ^  medio  antico  exccpto  anguste  marginato  ^ 
margine  laterali  simul  cum  angulis  posticis  anguste  rc* 
flexis ,  supra  sparse  punctato ,  ante  scutcllum  late  im- 
presso^  lateribus  utrinque  transverse  leviter  biimpresso  ; 
elytris  punctato- striatis^  interstitiis  ruguioso-punctatis , 
brevissime  griseo-pubescentibus.  —  Long.  11-12  mill.  Ç  • 

Cyprus  (Mus.  Kraatz)' 

Quoique  je  n'aie  pu  étudier  qu'une  $  de  cette  espèce,  je 
ne  crois  pas  devoir  la  rapporter  à  l'O.  falsarius  ,  dont  je 
ne  connais  que  le  3*  attendu  qu'aucune  espèce  du  genre 
ne  m'a  présenté  de  variabilité  dans  les  caractères  dont  je 
me  suis  servi.  Elle  se  distingue  de  l'espèce  suivante,  dont  je 
ne  possède  également  qu'une  ^  ,  par  sa  tête  plus  étroite  , 
ses  élylres  plus  longues  et  la  forme  du  prolhorax  différente. 

Noir,  à  pubescence  blanchâtre  ;  tête  à  ponctuation  clair- 
semée, pas  plus  large  au-dessus  des  yeux  que  le  bord  anté- 
rieur du  prothorax  ;  celui-ci  deux  fois  aussi  large  que  long, 
aussi  large  en  arrière  qu'en  avant,  très-peu  arrondi  sur  les 
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.côtés,  étroilemenl  rebordé  parloul^^  sauf  au  nrilieu  du  bord 
a»lérieur,  le  bord  latéral  élroilemeot  réfléchi  presque  è 
partir  des  angles  antérieurs  jusqu'aux  postérieurs,  très-peu 
convexe,  è  ponctuation  éparse  ;  largement  impressionné  au 
milieu  de  Ja  base,  avec  deux  impressions  transverses  plus 
ou  moins  marquées  de  chaque  côté  sur  le  disque.  Elytres 
striées-ponctuées ,  à  6«  strie  non  distincte  ;  les  poits  en  ar- 
rière de  Fécusson  un  peu  plus  longs. 

26.  Q.  |ilrt^Uii|i. 

AlbidO'pîlosus  ^  nîger  ^  eliftris  fuscchtestaceis  ;  capitç 
margine  prothoracis  antico  latiore;  prolhorace  tvans- 
verso,  medio  antico  excepta^  anguste  marginato,  n\argine 
laterali  medio  late  reflexo,  supra  remole  punctato,  utrin- 
que  transverse  leviter  biimpresso ,  basi  média  late  im^ 
\>resso  ;  elytris  punctato^striatis  ,  interstitiis  ruguloso- 
pttncialis,  brevissime  griseo-pubesceTa^^»^.,^  {^ong*  lîpr 
11  millim,  J . 

Corcyr^  (Erber). 

Noir ,  à  pabescence  blanchâtre  ;  tête  pas  très-densétnent 
ponctuée,  plus  large  au-dessus  des  yeux  que  le  ^bord  anté- 
rieur du  prothorax  ;  les  impressions  auprès  des  yeux  ainç|i 
que  la  ligne  enfoncée  sur  le  front  et  le  vertex  beaucoup  plus 
profondes  que  dans  Te^pèçe  précédente.  Prothorax  au  moins 
deux  fois  aussi  large  ,que  long,  fortement  arrondi  sur  Ie3 
côtés,  étroitement  rebordé  partout,  sauf  ap  milieu  du  bord 
antérieur  ;  le  bord  latéral  largement  réfléchi  an  milieu,  creusé 
&fi  4eddQ$  du  rebord,  Ui^0)^Qt  4i^rir^é  e#.avamt  dé  Fé^us- 
«pn ,  fivec  deM^  içipressioi^s  ir^ip^iigales  plus  ou  mow 
{uar^uées  su4'  le  disque  ;  quaod  pas  igipressioos  d^viQnQen^ 
pIu^  faibleç*  l'antérieur^  s'efface  ver^  le  dehors,  et  il  n'ea 
resiie  qu'un  léger  enfoncement  vecs  le  milieu  du  disque. 
Ëlytre3  slriées-ponctuées ,  à  8*  strie  presque  effacée;  les 
joteryaAtes  rugueusemept  .piooctiuéç  ,  ^avec  une  pubesoepc^ 
icèsncourle. 

J'ai  conservé  à  ceUe  eapécé  4e  ooin  iQUie  lui  a^jt  ^xaé 
M.  h.  WUei-.. 
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27.  O.  varieol«i#. 

AlbidO'pilosiiS,  niger^  elytris  aut  omnino  nf^s,  ant 
partim  testaceis,  aut  omnino  testaceis  ;  antennis  (f  fUi- 
formibus ,  j  exius  vatde  incrassatis  ;  prothorace  Irans- 
verso j  angustc  marginato^  margine  laierali  subœqualiter 
refiexo^  supra  sparse  punctato^  utrinque  transverse  le- 
viter  biimpresso  ;  elytris  subgeminato  pimctato-striatis  , 
interstitiis  transverse  iiigoso-punctatis ,  tertio  et  quinto 
latioribus^  c?  appresso,  ?  érecto  griseo-pilosis.  —  Long» 
11-12  inillim. 

c?  Tarsi  antici  articula  ultimo  apicem  versus  incras' 
sato  f  intus  magis  dUatato^  leviter  rotundato* 

Syria  (Mus.,  Kieseow.,  MuUer). 

Noir  ;  tète,  prothorax  el  dé^où»  éa  corps'  revêtu»  de  fotegs 
poils  blaûchâires  effiféd;  élytresT  noires,  ouf  avec  leur  moitié' 
postérieure  sieulement  noire  orf  d'un  janne-bronâtre,  plu» 
foncé  sur  les  côtés  ou  cntfëretaefnt  jtfune-brunâtre,  avec  une' 
pnbescence  grise  couchée  chez  le  (?,  dressée  chez  la  Ç . 
Tète  à  ponctuation  très-dense  en  arrière,  plus  daîrsemée  en 
avant ,  isolée  stif  le  frotit,  le  ëilloh  froAtat  marqué  setilement 
en  avant.  Antennes  du  (f  de  la  ihoftfé  de  laf  longueur  du 
corps;  les  premiers  articles- juSqtf an  b*  faiblement  rétrécis 
vers  la  base,  les  6*  à  11"  cylindriques*;  celles  de  la  $  for- 
tement renflées  an  somn^et  et  largeitfent  déprimées,  les  8*  et 
§^  articles  à  péhfie  plus  longs  que  larges.  Prolhorax  deux 
fois  aussi  large  que  long  au  milieu ,  à  peine  pfus  large  en 
arrière  qu'en  avant,  légèrement  arrondi  sur  les  côtés, 
étroitement  rebordé  tout  autour  ;  le  bord  latéral  presque 
uniformément  réfléchi  sur  toute  sa  longueur  r  légèrement 
convexe,  à  ponctuation  éparse,  avec  deux  légère»  impres- 
sions transversales  de  chaque  côté.  Elytres^  striées-ponc- 
tnées,  3  stries  près  de  la  suture  et  2  paire»  de  stries  sur  le 
disque,  la^  8'  strie  en  général  tout*^foit  effacée;  quelque- 
fois elle  est  marquée  en  arrière  et  très^rapprochée  de  la 
9*  strie  ;  leà  intervalles  gpossfôfrement  et  rugueusement 
ponctués,  les  3%  5«  et  7*  plos  largies*  que  les  antres*  Aux 
tarses  antérieurs  du  <f ,  le  derj^fer  article  est  renflé  à  Tex- 
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Irérailé,  plus  sur  le  côté  iûlerne  qu'à  rexlérieur  ;  le  bord 
eilerne  est  droil ,  rinterne  arrondi  en  avant 

28.  O,  syriaeas, 

AlbicUhpilosus,  niger  ;  antennis  <?  fiUformibus^  Ç  valde 
incrassatis  ;  prothorace  iransverso ,  angusle  marginato , 
lateribus  plerumque  auguste  reflexo^  supra  subdense  aut 
sparsius  punctato  vel  punctulalo ,  ulrinque  Iransverse 
fortius  biimpresso;  elytris  subgeminato  punctato^slriatiSy 
interstitiis  transverse  rngoso-punctatis,  6*  et  5«  tatioribus, 
^  appressoj  2  ^^*^cto  griseo-pUosis,  —  Long.  10-12  mil!. 

^  Tarsi  antici  articula  ultimo  apicem  versus  œquaîiter 
incrassato. 

0.  syriacus  Muls.  Opuscul.  VII,  p,  57  2 . 

Syria. 

Celte  espèce  se  distingue  de  la  précédente  par  les  ca- 
ractères suivants  :  La  pubescence  est  plus  courte  ;  les  an- 
tennes du  ^  n'ont  que  leurs  trois  derniers  articles  cylin- 
driques ;  tous  les  autres  sont  visiblement ,  et  plus  que  chez 
0.  varicolor,  amincis  vers  la  base  ;  le  prothorax  est  plus 
étroitement  réfléchi  sur  les  côtés  ;  les  impressions  transver- 
sales sont  ordinairement  beaucoup  plus  profondes  ;  le  der- 
nier article  des  tarses  antérieurs  du  c?  a  la  forme  d'un 
triangle  isocèle,  également  renflé  en  dedans  et  en  dehors. 
Pour  tout  le  reste,  voir  la  description  de  l'espèce  précé- 
dente, ainsi  que  celle  de  Mulsant  (loco  citato). 

Cette  espèce  a  été  prise  en  grande  quantité  par  M.  le 
conseiller  Witte. 

S9.  O.  enrtus* 

ISigrO'pitosuSj  niger  ;  elytris  fusco-testaceis^  pilis  ereo 
tis^  nonnuUis  longioribus  intcrmixtis  obsitis  ;  prothorace 
iransverso^  antice  et  postice  œquilato,  lateribus  rottindato^ 
anguste  marginato,  margine  laterali  reflexo,  supra  snb- 
tiliter  punctulalo,  u trinque  plus  minus  transvarse  im^ 
prcsso  ;  elytris  punctato-striatis,  slriis  6-8  obsoletis  ,  in- 
terstitiis crebre  punclalis,  —  Long.  8  9  millim. 

^  Antcnnarum  articula  ultimo  acuminato, 

KLùster  Ksefer,  Eur.  XX.  GO, 
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80.  O.  BigHpM. 

Nigro^pilosus  ,  niger ,  elytris  fusco-testaceis^  erecto^ 
pilosis  ;  protharace  transverso ,  usque  ante  médium  pa- 
ralleîo^  anlice  angustatOy  anguste  marginato,  margine 
laterali  vix  reflexo ,  supra  remote  punctato ,  utrinque 
intra  marginem  lateralem  plm  minus  foveolato;  elytris 
punctalo-striatis ,  striis  exterioribus  obsoletis^  instersti' 
tiis  punctatis^  transverse  rugulosis.  — Long.  8-9  millim. 

^  Antennarum  articula  ultime  oblique  acuminato. 

Kûster,  Ksefer  Eur.  XX.  65. 

Mesopotamia. 

Ces  deux  espèces  sont  d'égale  longueur^  mais  0.  nigripes 
est  un  peu  plus  élancé  que  0.  curtus.  La  longueur  des 
antennes  .indiquée  par  Kûster  pour  PO.  curtus  doit  ré- 
sulter d'une  confusion  d'espèces.  L'exemplaire  décrit ,  qui 
appartenait  à  la  collection  Sturm,  avait  été  pris  à  Gorfou 
par  Parreyss  ;  j'ai  sous  les  yeux  deux  $  de  la  même  ori- 
gine (de  la  collection  Kraatz),  chez  lesquelles  le  8"  article 
des  antennes  dépasse  les  angles  postérieurs  du  prothorax.. 
Les  antennes  de  Curtus  g  atteignent  jusqu'à  la  moitié  des 
élytres,  tandis  que  chez  Nigripes  g  elles  ont  à  peine  la 
longueur  de  la  moitié  du  corps.  Le  dernier  article  est 
tronqué  obliquement  chez  Nigripes  cJ*,  tandis  que  chez 
Curtus  â  son  sommet  est  déprimé  au  centre.  Le  pro- 
thorax chez  Curtus  est  aussi  large  en  avant  qu'en  arrière, 
arrondi  sur  les  côtés ,  réfléchi  étroitement  en  avant ,  un 
peu  plus  largement  en  arrière,  les  bords  latéraux  et  pos- . 
térieur  se  réunissent  sous  un  angle  obtus  dont  le  sommet 
est  arrondi  ;  le  bord  postérieur  est  assez  droit ,  l'impres- 
sion en  avant  de  Técusson  creusée  en  gouttière;  toute  la 
surface  à  ponctuation  fine  et  clairsemée ,  assez  densément 
revêtue  de  longs  poils  noirs.  Chez  0.  nigripes^  le  pro- 
thorax est  plus  large  en  arrière  qu'en  avant,  parallèle 
jusqu'en  avant  du  milieu ,  le  bord  latéral  finement  déprimé 
sur  toute  sa  longueur,  et,  quand  l'impression  interne  du 
bord  est  très-profonde,  étroitement  réfléchi  au  milieu;  les 
bords  latéraux  et  postérieur  se  réunissent  sous  des  angles 
Abeille,  l  VIL  1870.  7 
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droits ,  à  sommets  tronqués  oblusément  ;  le  bord  postérieur 
arrondi;  la  ponctuation  éparse,  plus  grossière;  la  pnbes- 
ceoce  plus  clairsemée.  Les  poils  relevés  et  foncés  des  ély- 
tres  sont  raides  chez  Curius  et  entremêlés  de  poils  épars 
beaucoup  plus  longs  ;  chez  Nigripes ,  ils  sont  tous  d'égale 
longueur  et  dirigés  en  arrière. 

Un  ^  de  Grèce  (  Mus.  Kraatz)  diffère  des  autres  exem- 
plaires de  0.  curius  par  sa  taillé  plus  considérable  (10 
millim.  )  et  par  sa  pubescence  moins  relevée  ;  mais  il  con- 
corde dans  tous  les  autres  caractères. 

31.  olgensis* 

AlbidO'pilosus  ^  niger  ^  antennis  piceis,  elytris  pailide 
teitnceis ,  suberecto^pUosis  ,  tarsis  ferrugineis  ;  protfuy- 
race  trtmst^rso^  subconvexo^  angmte  marginato ,  mar^ 
gine  tafcraU  rotundato  ^  reflexo^  supra  convexo^  disco 
subicBui,  lateribus  forliter  punctate;  elytris  punctalo^ 
striatis,  iransverse  subrugulosis  ^  intersiitiis  punetatis. 
—  <f  Long.  8,5  millinu 

Rosiie  mérid.,  Sarepta  (Mus.  MuUer). 

Noir  ;  élytres  d^un  jaune-pâle ,  antennes  brun-rougeâtre 
à  la  base,  plus  foncées  vers  le  sommet  ;  tous  les  tarses  et 
les  extrémités  des  quatre  jambes  antérieures  rouge-ferrugi- 
neux. Pubescence  blanche  de  la  tête,  du  protborax  et  du 
dessous  du  corps  longue  ;  celle  des  élytres  plus  courte  et 
dirigée  en  arrière  ;  3*  article  des  antennes  à  peine  visible- 
ment plus  long  que  les  suivants,  qui  sont  d'égale  longueur. 
Prôthorax  à  peu  près  deux  fois  aussi  large  que  long ,  aussi 
large  en  arrière  qu'en  avant ,  uniformément  mais  peu  ar- 
rondi sur  les  côtés,  étroitement  rebordé,  le  bord  latéral 
largement  déprimé,  mais  peu  recourbé  ;  à  convexité  trans- 
versale assez  régulière ,  brillant,  avec  de  petits  points  lins 
très-épars  sur  le  disque  et  de  plus  grossiers  sur  les  côtés, 
un  peu  plus  serrés  à  l'endroit  où,  chez  la  plupart  des  es- 
pèces, se  trouve  une  impression.  Elytres  striées-ponctuées, 
la  S*  stiie  effacée;  les  intervalles  ponctués,  légèrement 
ridés  en  travers,  surtout  sur  les  côtés.  Dernier  article  des 
tarses  antérieurs  à  peine  visiblement  renflé. 
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92.  O.  tmwBmUm* 

Supra  glaber ,  subtus  albido-pilosus ,  niger  »  anleima^ 
mm  basi ,  tibîis  tarsisque  anticis  plus  minusve  piceis , 
elylris  lestaceis  ;  prothorace  transverso,  antice  posticeque 
subtimncato,  lateribus  late  réflexe,  supra  sat  dense  punC' 
tulato  ;  elytris  punctato-striatis ,  transverse  rugulosis , 
margine  lateraii  late  reflexo,  —  Long.  9-10  millim. 

c?  Tarsi  antici  fortiter  incrassati,  articula  ultime  intus 
angulose  dilatato  unguiculo  interne  basi  dentato, 

Caucasus  (  Mus.,  Reiche,  Kraatz). 

Noir,  glabre  en  dessus,  à  pubesoeoce  blanche  en  dessous. 
Les  antennes  du  2*  au  !x*  article ,  les  jambes  antérieures 
vers  leur  sommet  et  les  tarses  couleur  de  poix,  variant  du 
rougeàtre  au  iH'UBâtre  ;  les  élytres  jaune-rougeàtre.  Tète 
a^ez  densément  ponctuée  ;  le  sillon  frontal ,  tantôt  plus 
superficiel  et  s*étendant  plus  sur  le  vertex,  tantôt  plus  court 
et  plus  profond.  Protfaorax  pas  tout-à-fail  deux  fois  aussi 
large  que  long,  coupé  presque  carrément  en  avant  et  en 
arrière,  un  peu  plus  étroit  en  avant  qu'en  arrière,  étroite- 
ment rebordé  tout  autour,  légèrement  arrondi  et  largement 
réfléchi  sur  les  côtés,  assez  densément  ponctué  en  dessus  ; 
rim[M'ession  transversale  ordinaire  avant  le  milieu  du  bord 
latéral  dirigée  vers  le  milieu  de  la  base,  tantôt  très-pro- 
foode,  tantôt  à  peine  marquée.  Elytres  stHées-ponctuées , 
la  8*  strie  ordinairement  à  peine  distincte ,  les  intervalles 
ponctués  et  ridés  transversalement,  le  bord  latéral  large- 
ment réfléchi  jusqu'en  arrière  du  milieu.  Tarses  antérieurs 
du  c?  fortement  renflés  ;  le  dernier  article  obtusément 
élargi  en  dedans  avant  le  milieu,  à  peine  deux  tiers  de 
fois  aussi  large  que  long  ;  le  crochet  interne  avec  une  dent 
isolée  près  de  la  base  ;  les  autres  articles  très-serrés , 
brièvement  triangulaires. 

83.  O.  dispar. 

Supra  glaber ,  subtus  breviter  albido^pilosus ,  niger  , 
elytris  testaceis^  â  antennarum  articule  2»  et  3*  tibiisque 
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anticis ,  $  antennarum  articula  3**  palUde  testaceis  ; 
prothorace  transverso,  lateribus  rotundato^  reflexo^  basi 
média  et  lateraliter  utrinque  impresso^  disco  subtitius 
et  parcius.  lateribus  fortius  et  densius  punctato  ;  elytris 
punctato-striatis ,  levissime  rugulosis ,  interstitiis  punc- 
tatiSf  margine  laterali  auguste  reflexo.  —  Long.  10-12 
millim. 

^  Tarsi  antici  incrassati,  articula  ultima  intus  dila- 
tato,  unguiculo  interna  basi  dentata, 

Costa.  Estratte  annal,  acad.  aspir.  nalur.  IL  Ser.  I  voL 
p.  72. 1847. 

Italia  (Mus.  Kies.,  Rosenb.),  Graecia  (Mus.  Kraatz). 

Var.  Dalmalinus:  Tarsis  anticis  angustioribus^  elytris 
densius  et  fortius  punctatis  $ .  ^ 

Dalmatia  (Erber). 

Noir,  brillant,  glabre,  mais  avec  une  courte  pubescence 
blancbâtro  en  dessous.  Tète  avec  quelques  points  fins  très- 
isolés  sur  le  front,  le  sillon  frontal  très-peu  profond; 
palpes  jaunâtres^  noirs  à  la  base  et  au  sommet,  ou  par- 
fois entièrement  noirs.  Les  2*  et  3*  articles  des  antennes  » 
chez  le  cj*,  le  3*  seulement  chez  la  $  ,  jaunes  (  une  $  les 
a  brun  de  poix  à  la  base,  couleur  qui  s'étend  jusqu'à  la 
base  des  4*  et  5*  articles  ).  Prothorax  deux  fois  aussi  large 
que  long,  à  peine  plus  étroit  en  avant  qu'en  arrière ,  fine- 
ment rebordé  tout  autour,  arrondi  et  largement  réfléchi  sur 
les  côtés ,  déprimé  en  avant  de  l'écusson ,  à  ponctuation 
fine  et  très-clairsemée  sur  le  disque,  plus  grossière  et  plus 
dense  sur  les  côtés  ,  impressionné  de  chaque  côté  près  du 
milieu  du  bord  latéral.  Elytres  striées-ponoluées,  quelque- 
fois avec  de  petits  poils  isolés,  la  S*"  strie  apparente  ;  les  in- 
tervalles ponctués  et  légèrement  ridés  en  travers  ;  le  bord 
latéral  étroitement  réfléchi.  Pattes  brun  de  poix  ;  les  jambes 
antérieures  jaune-clair  chez  le  ^  ;  tarses  antérieurs  un  peu 
épaissis,  articles  2  à /i  triangulaires,  pas  plus  larges  que 
longs,  le  dernier  article  fortement  arrondi  en  dedans  ;  son 
crochet  interne  avec  une  dent  libre  à  la  base. 

Un  cf  de  Grèce  (collection  Kraatz)  a  le  prothorax  pro- 
portionnellement moins  large,  et  les  jambes  antérieures 
brun  de  poix  ;  mais  je  pense  qu'il  appartient  encore  à  cette 
espèce,  dont  il  a  tous  les  autres  caractères. 
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M.  Erber  m'a  envoyé  quatre  $  de  la  Dalmatie,  qoi  se 
distiogoent  de  la  forme  typique  par  le  3*  article  des  an- 
teooes  d^uue  couleur  de  poix  rougeàtre  plus  foncée,  par  les 
tarses  antérieurs  plus  étroits,  et  par  les  élytres  plus  den- 
sément  et  plus  grossièrement  ponctuées.  Il  n'est  pas  impos- 
sible que  les  c?  qui  s*y  rapportent  n'offrissent  dans  leurs 
tarses  antérieurs  un  caractère  distinctif  ;  c'est  un  point  qui 
demande  un  examen  plus  approfondi. 

sa.  O.  toreiens* 

Âlbido-pilosus^  niger^  antennarum  basi  palpisque  piceo- 
testaceis ,  elytris  pailide  iestaceis  ;  prothorace  transverso^ 
lateribus  leviter  rotundato  et  reflexo ,  supra  sparse 
lateraliter  densius  punctato,  utrinque  transverse  6itm- 
presso  ;  elytris  punctato-striatis ,  interstitiis  punctatis  , 
levissime  rugulosis^  lateribus  auguste  reflexis^  epipleuris 
dense  piiosis.  —  Long.  9  millim. 

^  Tarsi  antici  incrassati,  articula  ullimo  intus  diiO" 
tato^  unguiculo  intemo  basi  dentato. 

Turcia,  Graecia  (Mus.  Mûller,  Kraatz). 

Noir,  brillant  ;  tête,  prothorax  et  dessous  du  corps  à  pu- 
bescence  blanchâtre,  composée  de  poils  beaucoup  plus  re- 
levés que  chez  l'espèce  précédente;  élytres  glabres  ou 
revêtues  de  petits  poils  courts  et  clairsemés;  leurs  épi- 
pleures  à  pubescence  dense  et  relevée.  Tête  à  ponctuation 
assez  dense  et  grossière ,  un  peu  plus  clairsemée  sur  le  front; 
le  sillon  frontal  court  et  peu  profond.  Palpes  maxillaires 
brun  de  poix  ;  le  sommet  des  2<  et  3*  articles  et  la  base 
du  U*  jaunâtres.  Antennes  dépassant  la  moitié  des  élytres, 
.jaune-brunâtre  à  leur  base.  Prothorax  deux  fois  aussi  large 
que  long,  aussi  large  en  arrière  qu'en  avant  ^  médiocrement 
arrondi  et  largement  réfléchi  sur  les  côtés,  à  ponctuation 
très-clairsemée  en  dessus,  plus  dense  et  plus  grossière  sur 
les  côtés ,  profondément  impressionné  en  dedans  du  milieu 
du  bord  latéral  ;  de  cette  impression  partent  deux  sillons 
internes  courts,  plus  ou  moins  forts ,  ou  parfois  à  peine 
marqués  ,  le  postérieur  dirigé  vers  Técusson,  l'antérieur 
transversal ,  légèrement  courbé.  Elytres  striées-poncluées , 
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la  ^  Strie  von  distinete ,  les  intervalles  ponctaés  et  légère- 
ment ridés  transversalement;  le  bord  latéral  légèrement 
réfléchi  jtisqn'avant  le  milieu.  Tarses  brun  de  poix;  les 
antérieurs  un  peu  épaissis  chez  le  c?  ;  articles  2  à  /i  trian- 
gulaires, pas  plus  larges  que  longs;  le  dernier  article 
fortement  élargi  en  dedans;  crochet  interne  denté  à  la 
bafse. 

35.  O.  flairipennis. 

Supra  glaber,  subtus  breviter  albido-pilosus ,  niger , 
antennarum  basi  eiytrisque  testaceis  ;  prothorace  trans- 
verso ,  laterièus  rolundato  ,  depianalo ,  refleœo ,  disco 
parce  subtUiter ,  lateribus  forlius  et  densius  pnnctato  ; 
^ytris  punciato-striatis ,  transverse  rugulosis ,  striis  ex- 
terioribuê  obsoletis ,  inlerstitiis  fortiter  punctatis.  -* 
Long.  9-10  millim. 

c?  Articula  tarsorum  anticorum  ultime  intus  moéice 
merassato^  unguicuio  interna  basi  dentato. 

Kûster,  KsBf.  £ur.  XIX,  57. 

0.  atripes  Kûster,  Kœf.  £ur.  XX,  ^. 

Volhynia,  Turcia  ? 

Noir  ;  palpes,  à  Pexception  de  la  base  du  premier  et  du 
sommet  du  dernier  article,  trois  premiers  articles  ou  au 
moins  3' article  des  antennes  et  élytres  jaunâtres  ;  jambes  et 
tarses  antérieurs  quelquefois  d'un  rougeâtre  terne  ;  glabre  en 
dessus ,  sauf  quelques  petits  poils  extrêmement  courts  et 
clairsemés  sur  la  tète  ;  à  pubescence  blanchâtre  en  des- 
sous ;  ponctuation  du  vertex  dense  et  profonde  ;  front  à 
ponctuation  très-éparse ,  ou  même  tout-à-fait  lisse  ;  sillon 
frontal  marqué,  n'atteignant  pas  le  vertex.  Prothorax  près 
de  deux  fois  aussi  large  que  long,  aussi  large  en  arrière 
qu'en  avant,  impressionné  et  faiblement  émarginé  en  avant 
de  Técusson,  arrondi  sur  les  côtés,  le  bord  latéral  largement 
déprimé,  suivant  un  sillon  qui  raccompagne  sur  toute  sa 
longueur ,  réfléchi  ;  l'impression  transversale  postérieure 
oblique,  apparente;  Tantérieure  plus  droite  et  moins  vi- 
sible. Elytres  striées-ponctuées  et  rugueuses  transversale- 
ment; les  points  des  stries  et  ceux  des  intervalles  égale- 
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ment  fbrlt  et  profonds  ;  mes  de  e5té,  les  sept  prenlères 
stries  sont  apparentes,  la  8*  n'est  visible  que  dans  sa  moitié 
postérieure  ;  le  bord  latéral  éireilement  réfléchi  josfju'au 
niveau  des  hanches  postérieures.  Aux  tarses  antérieurs 
du  ^,  le  dernier  article  est  épaissi  (un  peu  plus  en  de- 
dans qu'en  dehors)  ;  crochet  interne  avec  une  petite  dent 
à  la  base. 

Un  exemplaire  de  Turquie  (collée.  Reiche)  diffère  de  tous 
les  autres  par  les  jambes  antérieures  un  peu  plus  grêles 
et  le  prothorax  plus  fortement  ponctué.  Un  plus  grand 
nombre  d'individus  semblables  permettrait  peut-être  d'en 
faire  une  espèce  distincte. 

La  comparaison  des  exemplaires  typiques  du  FlavipenmSy 
envoyés  par  M,  le  D' Kùster,  et  de  ceux  de  VAtripes^  com« 
muniqués  par  M.  le  D'  Kraatz,  confirme  Tidentilé  de  OM 
deux  espèces,  comme  Ta  supposé  M.  von  Kiesenwettcf 
(Berl.  Ent.  Zeitsch.  V,  2û0).  Le  caractère  indiqué  put 
Kûster  comme  servant  à  reconnaître  aisément  Atripes^ 
«  d'avoir  le  prothorax  largement  déprimé  et  arrondi  » ,  ae 
retrouve  tout  aussi  bien  chez  Flavipennis.  La  taille  de 
5  i/2  lignes  indiquée  pour  Flavipennis^  ainsi  que  la  cir« 
constance  que  les  élytres  seraient  recouvertes  d'une  pubes* 
cence  Tare  gris-jaunâtre,  repose  sur  une  femelle  de  l'O. 
(Uspar  Costa ,  var.  dalmalicus^  espèce  voisine  d'ailleurs, 
que  Kùster  avait  rapportée  à  VO.  flavipennis. 

Il  serait  un  peu  téméraire  d'admettre  que  0.  quadricoUis 
BruUé  doit  tenir  à  la  même  espèce,  car  Brullé  dit  expres- 
sément qu'il  a  les  «  antennes  d'un  noir  luisant  »,  sans  faire 
mention  de  la  couleur  jaune  des  articles  basilaires. 

86.  O.  InArmus. 

Albido-pilosus ,  niger ,  elylris  testaceis ,  tarsis  rufo^ 
pîceis  ;  capite  postice  attenuato  ;  prolhorace  transverso, 
lateribus  rotundatOj  latc  reflexo,  subtililei^  parce  punc- 
tatOf  utrinque  fortiler  impresso;  elytris  gtabris ,  punc- 
tato-striatis ,  transverse  rugulosis ,  interstiliis  remote 
ptmctatiSy  margine  laterali  late  reflexis,  —  Long.  9-10 
mlNim. 

<fp  Tarsi  antici  articulis  2-4  latitudini  cequilongiSj  un- 
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guiculari  intus  modice  incrassato,  tmguiculo  interna  basi 
dentato. 
Gracia,  Greta  (Mus.  Kraatz,  Kiesenw.)- 

Espèce  voisine  de  0.  lepturoides  Fabr.,  mais  beaucoup 
plus  petite,  et  se  rapprochant  de  Tespèce  précédente  par 
la  forme  des  tarses  antérieurs  du  <?• 

Moir  ;  tète  ,  prothorax  et  dessous  du  corps  à  pubescence 
blanchâtre  ;  élytres  jaune-brunâtre ,  glabres  ;  antennes 
noires ,  ou  brun  de  poix  vers  la  base  ;  tarses  variant  du 
rougeâtre  au  brun.  Tète  relativement  plus  large  que  chez 
0,  lepturoides ,  et  plus  rétrécie  en  arrière  à  partir  des 
yeux  9  à  ponctuation  dense  sur  le  vertex,  grossière  et  plus 
éparse  en  avant.  Prothorax  tout-à-fait  semblable  à  celui  de 
ro.  lepturoides^  et  tout  aussi  variable  pour  la  profondeur 
dé  la  fossette  du  bord  latéral,  qui  est  plus  ou  moins  forte- 
ment réfléchi.  Elytres  striées-ponctuées  et  ridées  transver- 
salement ;  les  points  des  intervalles  plus  petits  que  ceux  des 
stries  ;  le  bord  latéral  étroit  aux  épaules  ,  largement  ré- 
fléchi au-dessus  des  hanches  postérieures;  repli  épipleural 
toujours  dirigé  obliquement  en  dedans,  à  Tinverse  de  TO. 
lepturoides^  où  il  est  vertical,  ou  même  dirigé  en  dehors 
dans  sa  moitié  postérieure,  de  telle  sorte  que,  vu  d'en  haut, 
son  contour  déborde  celui  de  Télytre.  Aux  pattes  anté- 
rieures du  c?>  les  jambes  sont  élargies  presque  à  partir 
de  la  base,  et  assez  sensiblement  parallèles  jusqu'au  som- 
met, tandis  que  chezO.  lepturoides  elles  augmentent  de 
largeur  graduellement  et  fort  peu  ;  aux  tarses ,  les  articles 
2  h  ti  sont  aussi  longs  que  larges  au  sommet  ;  le  dernier 
article  est  médiocrement  renflé  en  dedans  ;  le  crochet  in- 
terne est  denté  à  la  base. 

87.  O.  lepturoides. 

Âlbido-pilosuSj  niger^  elytris  testaceis^  glabris  ;  capite 
pone  oculos  subparallelo  ;  prothorace  transverso ,  late- 
ribus  rotundato,  late  reflexo  ,  subtiliter  parce  punctato , 
utrinque  fortiter  impresso  ;  elytris  punctato-striatis , 
transverse  rugulosis  ,  interstitiis  subtilius  punctatis , 
margine  taterali  anguste  reflexo^  margine  inflexo  pos- 
tice  verticali,  —  Long.  11-16  millim. 
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J  Tarsi  antici  articulis  2-4  tatitudine  Umgioribus , 
unguiculari  intus  modice  incrassato ,  unguiculo  intemo 
boêi  dentato. 

Uispania ,  Gallia ,  GermaDia  ,  Italia ,  Dalmalia ,  Sicilia, 
Grœcia,  Russia  mer. 

Cist.  lepturoides  Fab.,  Ent.  Syst.  I,  2,  /(3,  5. 

C  betulœ  Herbst,  Archiv.  65,  5. 

Omophlus  betulœ  Kûster,  Kaef.  Eur.  XX,  63. 

O.  elongatus  Kûster,  Kaef.  Eur.  XX,  59. 

0.  alpinus  Miller,  Verh.  d.  zool.  bol.  Ver.  I,  112. 

Var.  pilosellos  :  elytris  fusco-castaneis ,  breviter  parce 
pilosulis. 

IDS.  Tinos,  Sicilia. 

L'espèce  la  plus  grande  (1)  et  la  plus  répandue  du  genre. 
Prenant  en  considération  la  description  détaillée  donnée 
par  Mulsant  (  Col.  de  France ,  Peclinipèdes  ,  p.  88  )  et  la 
communication  faite  par  M.  von  Kiesenwetter  (Berl.  Ent. 
Zeits.,i861,  239),  je  me  permettrai  d'y  ajouter  seulement 
ce  qui  suit  :  La  coloration  des  élytres  est  souvent  un  peu 
plus  pâle  chez  le  c?  que  chez  la  $  ,  mais  souvent  aussi  les 
deux  sexes  ont  une  coloration  tout-à-fait  semblable.  Le 
repli  épipleural  ordinaire  des  élytres  varie  en  ce  que  son 
bord  interne  ou  inférieur  est  plus  ou  moins  porté  en  de- 
hors, d'où  vient  qu'il  est  plus  ou  moins  visible  d'en  haut , 
mais  ses  deux  bords  (  du  moins  près  du  métasternum  ) 
sont  toujours  superposés,  de  sorte  que  Ja  surface  qu'ils 
séparent  parait  verticale.  Le  dernier  article  des  tarses  an- 
térieurs du  cT  est  élargi  en  dedans,  tout  près  de  la  base  ; 
le  crochet  interne  a  à  sa  base  une  dent  isolée. 

Une  variété  particulière  a  été  prise  à  Tinos  par  M.  J. 
Erber,  et  en  Sicile  par  Grohmann.  Ses  élytres  sont  d'un 
brun-rouge  foncé,  avec  de  petits  poils  raides  épars,  courts , 
blanchâtres ,  et  des  stries  en  général  réunies  par  paires  ; 
j'ai  cru  devoir  la  distinguer  par  un  nom  spécial  ;  malheu- 
reusement je  n'en  ai  pu  étudier  que  neuf  femelles. 


(1)  Voir  pour  VO.  dilatatus  Falderm,  qui  a  été  indiqué  comme 
plus  grand,  ce  que  j*en  dis  ci-après,  à  l'article  de  l'O.  rugosicoUis 
Bmllé. 


dbyGoOgk 


7U  8TN0KIS  DU  GENRE  0M0PHLU8. 

Relativesient  à  PO.  betula  Herbst ,  de  Kûster,  l'examen 
do  type,  communiqué  par  la  complaisance  de  M.  le  docteur 
Kûster,  me  permet  de  conOrmer,  quant  à  son  identité  avec 
0.  lepturoides ,  TopinioD  émise  par  M.  von  Kiesenwetter 
(Berl.  Ent.  Zeilschr.  1861,  239). 

Je  n'ai  pu  voir  aucun  exemplaire  typique  de  VO.  elon- 
gatus  Kûster,  mais  je  né  crois  pas  me  tromper  en  y  rap- 
portant les  exemplaires  de  VO.  lepturoides  à  base  des 
antennes  ,  jambes  et  tarses  de  couleur  plus  claire.  Un  exem- 
plaire deSyra  (collect.  Kraalz),  qui  répond  complètement  à 
la  description  de  Kûster,  ne  se  distingue  de  VO,  lepturoides 
par  aucun  caractère  essentiel. 

Enfin,  diaprés  les  types,  VO.  alpinus  Miller  appartient 
encore  à  cette  même  espèce. 

38.  0«  longleornis. 

Àlbido-pilosus^  niger ,  elytns  flavo^testaceis ,  glabris  ; 
antennis  gracilibus  corpus  dimidium  superantibus,  capite 
postice  angustato;  prothorace  transverso,  antice  emar- 
ginçkto^  lateribus  deplanato ,  subaqualiter  late  reflexo , 
di^co  remote  ,  lateribus  dense  punctato  ;  elytris  obsolète 
striatO'Punctatis,  transverse  rugulosis  ,  margine  laterali 
anguste  reflexis.  —  Long.  10  millim. 

0.  Umgicomis  Bertol.  Verh.  d.  zool.  bot.  Ges.  1868, 120. 

Italia  super.  ^Tridentum),  Garniolia,  Hungaria  (Mus. 
Aosenh.  sub  nom,  pallidipennis  Meg.  )• 

Cette  espèce  se  distingue  de  VO,  lepturoides,  qui  en  est 
très-voisin,  par  la  tête  rétrécie  en  arrière,  les  antennes  plus 
fines  et  plus  longues ,  le  repli  épipleural  autrement  formé , 
et  Tabsence  d'un  denticule  au  crochet  interne  des  tarses 
antérieurs  du  (J*  ;  de  VO.  brevicollis,  qui  a  comme  elle  le 
bord  latéral  du  prothorax  largement  déprimé  et  presque 
uniformément  réfléchi  sur  toute  sa  longueur ,  par  ses  an- 
tennes plus  fines  et  plus  longues,  ses  élytres  non  élargies 
en  arrière,  et  le  bord  latéral  moins  largement  rabattu. 
Quant  à  la  «  forme  étroite  »  des  élytres  mentionnée  par 
M.  le  D'  Bertolini,  je  ne  la  trouve  pas  assez  frappante 
pour  la  citer  parmi  les  caractères  saillants  ;  il  décrit  en 
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outre  le  prothorax  comme  moins  profondément  et  moins 
densément  ponctué  que  chez  0.  lepturoides  ;  ce  caractère 
est  pourtant  sans  valeur,  car  il  ne  se  retrouve  pas  chez  tous 
les  exemplaires  que  l'auteur  a  bien  voulu  me  communi- 
quer. 

Albido-pilosus ,  niger,  elytris  testaceis^  glabris  ;  pro- 
thorace  longitudine  plus  duplo  latiore,  antice  emarginato^ 
lateribus  rotundaio,  late  explanato^  reflexo,  discoparce^ 
lateribus  ruguloso-punctato ;  elytris  postice  ampUatis 
ruguloso-punctatis ,  magis  minusve  punctato-striatis , 
margine  UUeraii  depUmalo ,  anguste  reflexo.  —  Long. 
9-12  millim. 

CisL  rugosicoUis  Brullé»  Èxp.  de  Morée  (1832).  225, 387. 

0.  dilatatus  Falderm.,  Faun.  Enl.  Transcauc.  IL  99 
(1837). 

O.  rugicollis  Kùster,  Kaef.  Eur.  XIX  (  i8/(9  ).60. 

0.  brevicollis  Muls.»  Col.  de  France,  Pectin.  91  (1856). 

Gallia,  Germania,  Italia,  Graecia. 

Entre  toutes  les  espèces  qui  n^ont  point  de  dent  au  cro- 
chet interne  des  tarses  antérieurs  du  cf ,  cette  espèce  se 
distingue  par  ses  antennes  épaissies  vers  le  sommet,  son 
prothorax  manifestement  échaocré  en  avant,  plus  de  deux 
fois  aussi  large  que  long,  avec  un  bord  latéral  largement 
déprimé  et  parallèlement  réfléchi  sur  toute  sa  longueur,  et 
une  impression  interne  profonde  et  rugueusement  ponctuée, 
ensuite  par  ses  élylres  glabres,  proportionnellement  courtes, 
un  peu  élargies  en  arrière  et  dont  le  bord  latéral  est  lar- 
gement infléchi  et  étroitement  réfléchi  au-dessus  du  mé- 
tasternum. 

Par  l'extrême  obligeance  de  M.  le  D'  Kùster,  j'ai  eu  com- 
munication de  l'exemplaire  qu'il  a  décrit  sous  le  nom  de 
Bugicollis. 

VO.  rugosicoUis  de  Brullé  ne  peut  guère  se  rapporter  à 
une  autre  espèce  :  le  «  prolhorax  fortement  ponctué  sur  les 
bords»,  et  les  «  élytres  un  peu  élargies  à  l'extrémité,  peu 
allongées,  légèrement  bombées»,  ne  pourraient  s'appliquer 
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à  aucune  des  autres  espèces  de  Grèce,  sinon  au  BrevicolUs 
Mulsant. 

Falderroann  donne  son  0.  dilatatus  comme  plus  grand 
que  0.  lepturoides;  mais  comme  sa  description,  très-dé- 
taillée  et  faite  avec  soin,  se  rapporte  très-exactement  à  celle 
du  BrevicoUis  Mulsant,  je  ne  crois  pas  le  contredire,  at- 
tendu que  j'ai  sous  les  yeux  des  exemplaires  du  Lepturoides 
de  TEspagne  méridionale,  qui  sont  plus  petits  que  les  exem- 
plaires ordinaires  du  BrevicolUs. 

iiO.  O.  Protens. 

Albido-pilosus,  niger,  elytris  testaceis  glabris;  oculis  J 
valde  prominulis  ,  antennis  corpus  dimidium  aquan- 
tibtis  ;  prothorace  transverso ,  antice  emarginato^  laie- 
ribiis  rotundato,  reflexo ,  disco  subtilissime ,  lateribus 
fortiter  punctato  et  utrinque  fovea  plus  minusve  pro- 
funda  impresso  ;  elytris  (f  parallelis,  g  postice  paullu- 
lum  dilatatis,  punctato-striatis,  interstitiis  plus  minus 
dense  punctatiSy  transverse  rugulosis,  margine  laterali 
usque  ad  médium  deplanato ,  auguste  reflexOs  —  Long. 
11-12  millim. 

Graecia,  Turcia,  Russia  merid. 

Le  (f  a,  dans  sa  forme,  de  la  ressemblance  avec  Lep- 
turoides,  mais  il  s'en  distingue  aisément  par  Tabsence  de 
denticule  au  crochet  interne  des  tarses  antérieurs,  le  repli 
épipleural  penché  vers  le  dessous ,  et  la  tète  autrement  faite  ; 
chez  Proteus ,  elle  est  en  effet  plus  étroite  en  arrière  des 
yeux  que  chez  Lepturoides,  ce  qui  fait  que  les  yeux  pa- 
raissent plus  latéraux  et  plus  convexes.  La  9  se  rapproche 
plus  de  BrevicoUis,  mais  elle  en  diffère  par  le  bord  latéral 
du  prothorax  qui  n'est  pas  réfléchi  avec  une  largeur  uni- 
forme, et  par  le  bord  latéral  des  éiytres  plus  étroitement 
réfléchi. 

Les  antennes  atteignent  la  moHié  de  la  longueur  du 
corps»  et  sont  plus  épaisses  que  chez  Longicornis  ;  la  tète 
est  tantôt  plus  grossièrement ,  tantôt  plus  finement  ponc- 
tuée, mais  jamais  aussi  densément  que  chez  Lepturoides; 
le  prolhorax  est  tantôt  plus,  tantôt  moins  convexe,  échancré 
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en  ayant ,  plus  ou  moins  arrondi  et  réfléchi  sur  les  côtés  ; 
mais  la  portion  réfléchie  ne  s'y  étend  jamais,  comme 
chez  Brevicollis,  aux  angles  postérieurs  ;  elle  est  toujours 
le  plus  large  près  de  la  fossette  qui  est  plus  ou  moins  pro- 
fonde, puis  elle  se  rétrécit  rapidement  vers  les  deux  angles; 
suivant  que  la  fossette  est  située  plus  en  avant,  ou  au  mi- 
lieu même ,  le  prothorax  semble  le  plus  large  avant  le 
milieu,  ou  au  milieu;  suivant  la  profondeur  de  cette  fos- 
sette, les  impressions  transversales  obliques  ordinaires  sont 
aussi  plus  ou  jnoins  développées.  Les  élytres  sont  paral- 
lèles chez  le  ^,  élargies  en  arrière  chez  la  2  »  ordinaire- 
ment avec  7  stries  ponctuées,  la  7*  quelquefois  effacée, 
les  intervalles  plus  ou  moins  densément  ponctués,  visible- 
ment convexes ,  le  bord  latéral  un  peu  infléchi  et  étroite- 
ment réfléchi,  le  repli  épipleural  plongeant  en  dessous. 

hi»  O.  eaoeasIeiM* 

Albido-pilosus ,  niger ,  elytris  testaceis ,  basi  pilosis  ; 
antennis  corpus  dimidium  paullo  superantibus  ;  protho- 
race  transverso,  antice  emarginato,  lateribus  parum  ro- 
tundato,  subœqualiter  reflexo,  disco  subtilissime  parce , 
lateribits  paullo  fortius  punctato;  elytris  postice  dila- 
tatis ,  punctatO'Striatis,  interstitiis  punctatis  transverse 
rugulosis,  margine  laierali  usque  ad  médium  deplanato, 
anguste  reflexo.  —Long.  lO-H  millim. 

Gaucasus  (Mu8.,Kraatz,  Reiche)« 

Dîflère  de  l'espèce  précédente  par  les  élytres  élargies  en 
arrière,  même  chez  le  ^^  et  par  la  tête  autrement  faite  ; 
du  Brevicollis ,  par  des  antennes  plus  longues  et  des  ély- 
tres plus  courtes. 

Tête  comme  chez  Lepturoides,  pas  aussi  densément 
ponctuée  sur  le  vertex  ;  antennes  ayant  plus  de  la  moitié 
de  la  longueur  du  corps  ;  prothorax  échancré  en  avant , 
médiocretiienl  arrondi  sur  les  côtés,  plus  ou  moins  convexe; 
plus  celle  convexité  est  forle,  plus  le  bord  latéral  déprimé 
et  réfléchi  est  élroil ,  le  repli  de  ce  bord  commençant 
tantôt  avant  les  angles  antérieurs,  tantôt  avant  le  milieu 
seulement;  une  impression  en  dedans  du  bord  latéral, 
Abeille,  t.  VII,  1870.  9 
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mais  sans  fossette  à  proprement  parler;  ponctuation  du 
disque  généralement  fiue  et  clairsemée ,  et  un  peu  plus 
grossière  sur  les  côtés;  il  se  rencontre  aussi  des  exemr 
plaires  où  les  points  sont  plus  forts.  Elytres  aussi  dense - 
ment  pubescentes  à  la  base  que  le  prothorax,  striées- 
ponctuées  (la  V  strie  souvent  effacée);  intervalles  plus 
finement,  et  pas  trè.s-densément  ponctués,  légèrement  ridés 
en  travers  ;  le  bord  latéral  infléchi  et  étroitement  réfléchi 
jusqu'au  milieu  ;  repli  épipleural  plongeant  obliquement. 

Des  trois  espèces  de  Russie  qui  ont  été  décrites,  aucune 
ne  saurait  être  rapportée  à  la  présente. 

La  description  de  la  Cistela  pilicollis  (Falderm.)  Ménétr. 
Gat.  rais.  1832.  20/i,  n**  897  :  aira,  subnitida,  thoracepilis 
palUdis  crebre  obsito ,  elytHs  testaceis,  striatis ,  crebre 
crenulato^rugosis ,  n^est  pas  assez  caractéristique ,  sans 
compter  que  la  taille  n'est  pas  indiquée. 

0.  dilatatus  Falderm.  (Faun.  ent.  Transcauc.  Il,  p.  100), 
doit  plutôt  se  rapporter  à  Rugosicollis,  à  cause  de  ses  aiH 
tenues  plus  courtes  et  de  son  prothoraz  plus  large. 

0.  ochraceipennis  Falderm.  (ibid.)  a  un  prothorax  à  peu 
près  carré,  des  élytres  élargies  au  milieu,  et  une  taille  de 
7  millim.  seulement. 

AS.  ••  orlentalls, 

AlbidO'pilosus ,  niger  ,  elytris  tesiueeii  glalMs  ;  pr^^ 
thorace  longitudine  fere  duplo  kUiorey  antice  $tii^recto, 
lateribits  parum  rotundato^  deplanaUo,  siibœqitaliter  f^- 
fiexo ,  disco  parce  subiiliter  y  lateribtis  densius  fortiter 
punctato;  elytris  postice  paullo  dilatatis,  punùtatù-stria' 
Us,  interstitiis  punctatis ,  trmisverse  rugulosis ,  margine 
laterali  usqtie  ad  médium  deplanato^  anguste  reflexo, 
—  Long.  9-10  millim. 

Turcia,  Tauria. 

iVJuls.  Opus.  Gah.  VU,  p.  53. 

Voir  la  description  détaillée  donnée  par  Mulsant  Sa  forme 
plus  élancée  le  fait  distinguer  au  premier  coup-d'œil  de 
BrevicolliSf  avec  lequel  Mulsant  le  compare  ;  il  est  beaucoup 
plus  voisin  de  Pespèce  qui  suit.  J'ai  pu  étudier  un  exem* 
plaire  communiqué  à  Seidlitz  par  Mulsant. 
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Albido-pilosuSf  niger  ^  elytris  testaceis^  glabris;  pro- 
thorace  langitudine  subsesquilatiore ,  antice  subrecto , 
lateribus  parum  rotundato,  deplanatOj  aqualiter  reflexo^ 
disco  subtilUer,  lateribus  pauio  fortius  rcmote  punctato; 
elytris  postice  vix  dilatatis^  punctato-striatis,  transverse 
rugulosiSy  interstitiis  fortiter  punctatis,  margine  îaterali 
usque  ad  médium  deplanato ,  anguste  reflexo.  —  Long. 
8-9  mjllim. 

Désert  Kirgis.  (Mus.  Seidlitz.). 

Très-voisin  du  précédent,  mais  plus  petit,  avec  on  pro- 
Ihorai  plus  étroit  et  des  élytres  presque  parallèles  ;  article» 
des  antennes  pas  tont-à-fait  aussi  allongés  chez  le  ^  \\di 
sculpture  des  élytres  en  général  un  peu  plus  grossière. 
Ponctuation  du  vertex  tantôt  très-dense  et  grossière,  tantôt 
plus  fine  et  plus  clairsemée  ;  sillon  frontal  prolongé  parfois 
jusque jsur  le  vertex.  Prothorax  1  i/2  fois  aussi  large  que 
long,  presque  droit  en  avant,  faiblement  et  uniformément  ar- 
rondi sur  les  côtés,  et  presque  parallèlement  déprimé  et  ré- 
fléchi d'avant  jusqu'en  arrière ,  à  ponctuation  fine  et  très- 
espacée  sur  le  disque,  plus  dense  et  plus  grossière  sur  les 
côtés.  Elytres  à  peine  élargies  en  arrière,  striées-ponctuées, 
les  points  des  stries  et  des  intervalles  en  général  très-gros , 
plus  fins  chez  un  exemplaire  seulement  des  six  que  j'ai 
vus.  Bord  latéral  infléchi  et  étroitement  relevé  jusqu'au 
milieu. 

hk.  O.  Ui«ldiM. 

Albida-pilosus  ^  niger^  elytris  fusco-testaceis,  subgla- 
bris;  antennarum  articulo  3*  A*  longiore;  prothorace 
transverso ,  convexiusculo,  antice  recto,  lateribus  parai- 
lelis  anguste  reflexo,  sparse  punctato  ;  elytris  amplis , 
nUidis,  punctato^striatiSf  subtUiter  transverse  ruguLosis , 
striis  extemis  obsoletis,  interstitiis  fortiter  punctatis , 
margine  Iaterali  non  deplanato^  pone  humerum  anguste 
reflexo,  -«•  Long.  8-9  millim.  $  . 

Palœstina,  Jérusalem  (Mus,,  Reiche). 

Espèce  facile  à  reconnaître  à  l'éclat  particuKer  de  ses 
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élytres.  La  tète,  à  Texception  du  front,  assez  denséroent  et 
grossièrement  ponctuée  ;  légèrement  ridée  longitudinaiement 
sur  le  vertex  et  en  arrière  des  yeux  ;  aux  antennes ,  le 
3«  article  manifestement  plus  long  que  le  U%  surtout  chez 
le  (ji,  mais  aussi  chez  la  $ .  Prothorax  i  i/2  fois  aussi 
large  que  long,  assez  convexe ,  parallèle  depuis  les  angles 
postérieurs,  qui  sont  plus  ou  moins  arrondis,  jusqu'en  avant 
du  milieu,  puis  arrondi  et  rétréci  en  avant,  avec  une  étroite 
bordure  réfléchie  sur  les  côtés,  les  angles  seulement 
finement  marginés;  ponctuation  clairsemée,  avec  les 
points  des  côtés  pas  plus  forts  et  plus  denses.  Elytres  con- 
vexes, brillantes,  minces  translucides,  revêtues  de  petits 
poils  courts  très-clairsemés,  striées-ponctuées,  légèrement 
ridées  en  travers,  les  stries  de  points  difficiles  à  suivre,  à 
cause  de  la  ponctuation  des  intervalles  tout  aussi  forte  ; 
les  internes  seules  bien  distinctes,  les  b*  à  %*  plus  ou  moins 
effacées  ;  le  bord  latéral  très-étroitement  réfléchi  au-dessus 
des  hanches  intermédiaires. 

Quoique  je  n'aie  vu  que  trois  $  de  cette  espèce,  je  pense, 
à  cause  de  son  affinité  avec  les  suivantes ,  que  le  df  ne  doit 
pas  avoir  de  dent  au  crochet  interne  des  tarses  antérieurs. 

à5,  O.  oenlaris. 

AlbidO'pilosus,  niger,  elytris  tesiaceis^  glabris;  capite 
pane  oculos  angustato,  his  fortUer  prominentibus  ;  pro- 
thorace  transverso  ,  convexiusculo,  antice  ieviter  emargi- 
natOy  lateribus  pauUo  rotundato,  anguste  reflexo  et  intra 
médium  impresso  ;  elytris  postice  paullo  dilatatis,  punc- 
tato-striatis ,  interslitiis  punctulaiis^  transverse  rugu- 
losiSy  margine  laterali  pone  humerum  anguste  reflexo* 
—  Long.  8-9  millim. 

Palaestina,  Jéricho  (Mus.,  Reiche). 

Repli  épipleural  raccourci  au-dessus  des  hanches  posté- 
rieures. Elytres  glabres.  Crochet  interne  des  tarses  anté- 
rieurs du  ^  sans  dent  à  la  base  ;  antennes  un  peu  épaissies 
en  dehors  ;  prothorax  plus  de  i  1/2  fois  aussi  large  que 
long  et  pubescent.  Voisin  de  Lucidus^  dont  il  se  distingue 
par  les  yeux  fortement  saillants,  la  tète  beaucoup  plus  ré- 
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irécie  derrière  les  yeux ,  le  prolho^ax  arrondi  sur  les  côtés, 
émai^Dé  en  avant  et  différemment  sculpté. 

La  tète  est  plus  large  aU'-dessus  des  yeux  que  le  bord 
antérieur  du  prothorax,  à  ponctuation  dense  et  fine  en  ar- 
rière ,  clairsemée  sur  le  front  ;  prothorax  légèrement  con- 
vexe, arrondi  sur  les  côtés  et  à  bord  réfléchi  en  lisière , 
impressionné  près  du  milieu  du  bord  latéral,  à  ponctuation 
fine  et  clairsemée^  les  points  du  disque  peu  profonds,  ceux 
des  côtés  manifestement  plus  profonds  (  chez  Lucidus^  la 
ponctuation  est  également  profonde  sur  le  disque  et  sur  les 
côtés).  Ëlytres  un  peu  élargies  en  arrière,  striées-ponctuées , 
les  intervalles  plus  finement  ponctués  et  légèrement  ridés 
en  travers,  le  bord  latéral  très-étroitement  réfléchi  derrière 
les  épaules. 

Je  dois  la  connaissance  de  cette  espèce  à  l'inépuisable 
obligeance  de  M.  Reiche. 


h».  O.  tenelliM. 

AlbidO'pilosus,  niger,  elytris  flavo-testaceis  subglabris  ; 
antennarum  articulis  3'  et  A"  œquUongis;  prothorace 
transversoj  antice  rectOj  lateribus  parallelis  anguste  re- 
reflexo,  sparse  {disco  subtilius)  punctato;  elytris  an- 
gustis^  planittsculis,  punctato-striatis^subtiliter  transverse 
rugutosis,  interstitiis  punctatiSy  margine  taterali  non  de- 
ptanatOf  pone  humerum  anguste  reflexo,  —Long.  6-7  mill. 

iEgyptus  (Mus.,  Reiche). 

La  plus  petite  espèce  du  genre  ,  de  forme  svelte  et  élé- 
gante. Tète  comme  chez  Lucidus,  avec  les  3*^  et  U*  articles 
des  antennes  d'égale  longueur.  Prothorax  1  1/2  fois  aussi 
large  que  long ,  peu  convexe  »  parallèle  depuis  les  angles 
postérieurs  jusqu'avant  le  milieu ,  à  partir  de  là  rétréci , 
coupé  carrément  en  avant,  réfléchi  sur  les  côtés  encore  plus 
finement ,  mais  beaucoup  plus  au-delà  des  angles  postérieurs 
que  chez  Lucidus  ;  à  ponctuation  clairsemée  ,  les  points 
manifestement  plus  grossiers  vers  les  côtés  que  sur  le 
disque.  Elytres  étroites,  planes  en  dessus,  revêtues  de  petits 
poils  courts,  très-clairsemés,  striées-ponctuées ,  légèrement 
ridées  transversalement  par  places  ;  les  stries  bien  appa- 
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renlea  >  eioepté  la  9«  ;  les  iotervalles  MVBsi  lorletifril  pOÊic* 
tués  que  les  stries  ;  te  bord  \9Aén\  non  Ofilatî  et  réflédii 
seuieioenl  très*élroitemeat  sur  une  courte  étencloe  tu- 
dessus  des  hanches  iulerinédialres. 

àl,  O.  septell«vl«. 

jSAu&ttfs  «ï6ido-^io«u8,  nigrer,  antermis  bmipiceo-irufls, 
êmUello  posHee  élytrisque  suhgldbris  iestaoeis  ;  oculis  sûh- 
depreasis;  prothorcu»  tran$vereo^  parallelo,  aniiee  tmcer- 
gmoUo,  laterihus  cmguMe  reflexo ,  remote  punctalatOy 
utrinque  transver$e  biimpresso  ;  elytris  parallelis,  punc- 
tmto-striatis ,  subtiliter  transverse  rugulosis^  interstitits 
fortUer  ptmctatis^  apieem  versus  parce  breviter  pilôsis , 
margine  laterali  porte  humerum  non  dilatatOf  hremssime 
tmguste  reftexo,  —  Long.  8,5  millim. 

iEgyptus  (Mus.,  Reiche). 

Muls.,  Opusc.  Cah.  VU,  p.  66. 

Espèce  très-caractérisée  par  sa  forme  allongée,  et  dont  je 
D*ai  pu  malheureusement  étudier  qu'une  seule  $ .  Vertex 
plus  convexe  et  yeux  moins  bombés  que  chez  toutes  les 
autres  espèces.  Prothorax  de  un  quart  plus  large  que  long, 
aussi  large  en  avant  qu'en  arrière»  rebordé  tout  autour , 
étroitement  réfléchi  d'avant  en  arrière  sur  les  côtés  qui  sont 
presque  droits ,  légèrement  sinué  en  avant,  à  ponctuation 
clairsemée  (glabre?)  ;  élytres  au  moins  3  fois  aussi  lon- 
gues que  leur  largeur  commune,  parallèles,  striées-ponc- 
tuées  et  légèrement  ridées  en  travers,  revêtues  vers  le 
sommet  de  petits  poils  courts  et  clairsemés;  intervalles 
aussi  fortement  ponctués  que  les  stries  ;  le  bord  latéral  non 
infléchi  et  étroitement  réfléchi  sur  une  très-faible  étendue 
au-dessus  des  hanches  intermédiaires. 


48.  Hellotaarns  aneeps  Muls.  (Opusc  VII,  41)  ne  se  dis- 
tingue de  Rufiventris  Waltl,  que  par  des  pattes  entièrement 
noires  (1). 

(i)  Ta!  acquis  «ette  variété ,  venant  de  Tarifo,  sons  le  nom 
d'O.  Stierlini  Tarnier.  {NoU  du  Trad.) 
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â9.  Oma^phÈuB  maroeesnas  Luc   (Expl.  se.  de  T Algérie, 
p.  357). 

Çapite  thoraceque  cyaneo-violaceo  nitidis ,  punctatis , 
hêc  virinque  ad  bmim  fortUer  unimlcato  ;  elytria  mt 
latis  j  planis ,  striatis  ^  striis  geminatis^  interstitiis  sat 
elevatis  sparsiusque  suhtiliter  punctulatis  ;  antennia  ^ 
stemo  femorihusque  nigris^  tihiis  tarais  abdomineque 
flavo-^urantiacis»  —  Long.  12  milliro. 

La  frontière  du  Maroc 

L'auteur  compare  cette  espèce  à  Ovalis  Gasteln.,  dont 
elle  se  distingue,  outre  la  couleur  différente,  par  la  ponc* 
tuatioD  de  ta  tête  et  du  prothorax  plus  forte  et  moins 
dense  ,  des  stries  plus  profondes ,  avec  des  intervalles  plus 
élevés  et  plus  fortement  ponctués.  Ni  la  description,  ni  la 
comparaison  avec  Ovalis  ne  disent  si  les  élytres  sont  gla- 
JM*^,  ou  M  ^les  sont  pubescentes  comme  chei  O^lis, 
é%  sorte  que  je  n'ai  pu  comprendre  cette  espèce  dans  mon 
tableau  synoptique. 


c^<j>t£)gaKc>o 
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COLÉOPTÈRES  NOUVEAUX 

Par  m.  Félix  âNGET, 
Membre  de  la  Société  entomologique  de  France. 

I.  Gbnhe  ENTOXYLON  (ivroç,  dedans;  Ç6Xov,  bois). 


Antennœ  ii  articulata ,  suh  capite  recte  se  recon- 
dentés,  non  in  clavam  terminatœ  sed  paululum  versus 
apicem  incrassata  ;  articulis  distinctis.  Tarsi  A-arti- 
culati,  articulo  tertio  minimo.  Corpus  ohlongum  et 
subcylindricum,  Thorace  non  lateraliter  canaliculato 
sed  integro. 

Antennes  rétractiles  sous  la  tète  sans  sillon  pour  les 
recevoir,  de  ii  articles,  augmentant  graduellement  d'épais- 
seur vers  leurs  extrémités,  non  terminées  en  massue  ;  ar- 
ticles bien  distincts  les  uns  des  autres.  Hanches  antérieures 
rapprochées,  les  intermédiaires  moins,  globuleuses  comme 
celles-ci.  Hanches  postérieures  en  ovale  transverse  et  écar- 
tées. Tarses  de  U  articles  à  toutes  les  pattes ,  le  3*  très- 
petit.  Corps  en  ovale  oblong  et  régulier  ,  démarche  lente. 

Je  crois  devoir  établir  cette  nouvelle  coupe  générique  dans 
la  famille  des  Myceteides  ;  par  ses  caractères,  elle  lui  appar* 
tient  en  effet  et  vient  se  placer  à  côté  du  genre  Mycetœa, 
dont  elle  a  un  peu  Taspect ,  mais  dont  elle  diffère  par  deux 
points  principaux  : 

i<*  Par  la  forme  de  ses  antennes  non  terminées  en  massue  ; 

2"  Par  Tabsence  de  toute  impression  longitudinale  sur  le 
prothorax. 
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Entoxylon  Abeillei. 

PiceO'brunneum  vel  flavum,  puhescens  et  undique  pro- 
funde,  capite  thoraceque  sparsim,  elytria  seriatim  punc- 
tatis  ;  pronoto  convexo ,  laterïbus  sinuaiis  et  infra 
crenulatis  ;  elytris  mediis  vix  prothorace  latioribiM  et 
hoc  duplo  longiorihus,^  Long.,  2,5-2,7.  —  Lat  1,2-1,8 mill. 

Corps  ramassé,  convexe  et  subcylindrique,  couleur  brun 
de  poix  ou  flave  ;  dans  ce  dernier  cas,  quelquefois  rembruni 
sur  le  protborax.  Revêtu  en  dessus  d'une  pubescence  soyeuse 
et  blanchâtre,  fortement  ponctué  sur  toute  la  surface,  excepté 
sur  Tabdomen. 

Tète  médiocrement  enfoncée  dans  le  prothorax  et  unifor- 
mément criblée,  comme  celui-ci ,  de  gros  points  enfoncés  et 
piligères ,  munie  d*yeux  très-noirs ,  latéralement  placés  et 
formés  de  facettes  très-convexes  et  brillantes.  Labre  tra- 
pézoïdal et  diminuant  de  largeur  vers  son  extrémité ,  qui 
est  coupée  carrément. 

Antennes  de  la  couleur  du  corps,  insérées  immédiatement 
devant  les  yeux,  composées  de  11  articles  :  1«'  assez  fort  et 
globuleux,  2*  à  5'  subégaux  et  légèrement  plus  longs  que 
larges ,  6*  à  10*  coupés  à  peu  près  carrément  à  leurs  extré- 
mités, 11«  assez  fort  et  taillé  en  pointe  à  partir  de  la  moitié 
de  sa  longueur.  Leur  longueur  dépassant  la  base  du  pro- 
thorax et  d'une  médiocre  épaisseur ,  revêtue  d'une  fine  pu- 
bescence. 

Prothorax  bombé ,  plus  large  que  long  ;  bords  latéraux 
sînués  et  rétrécis  à  la  base ,  où  ils  se  terminent  en  angle 
obtus,  les  bords  légèrement  relevés  en  gouttière  et  crénelés 
en  dessous,  ponctuation  éparse. 

Ëcusson  transversal ,  linéaire  et  peu  apparent. 

Élytres  à  peine  plus  larges  dans  leur  milieu  que  le  pro- 
thorax et  deux  fois  plus  longues  que  lui ,  bombées  également 
et  recouvrant  en  entier  Tabdomen  au  moyen  d'un  rebord 
inférieur,  chargées  de  lignes  parallèles  et  longitudinales  de 
gros  points  enfoncés  donnant  chacun  naissance  à  un  cil 
couché. 

.    Dessous  du  corps  moins  foncé  que  le  dessus ,  pattes  de 
même  couleur  et  tarses  assez  pâles  ;  ces  derniers  de  4  ar- 
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licles  :  !•'  et  2«  assez  grands ,  3«  très-petit ,  Zi*  long.  Dessous 
de  la  tète,  du  prolhorax  et  poitrine  glabres  et  grossièrement 
ponctués. 

Abdomen  de  5  segments  réguliers  »  dont  le  1**  plus  grand 
que  les  autres,  légèrement  ponctué  et  pubesoeot. 

M.  Abeille  de  Perrin  et  moi  nous  avons  rencontré ,  cette 
année,  ce  coléoplère  curieux,  au  nombre  de  buit  exemplaires, 
dans  le  bois  de  Ste-Baume  (Var) ,  en  battant  des  branches 
dMf  et  des  branches  mortes  de  hêtre.  Je  ne  puis  mieux  faire 
que  de  le  dédier  en  témoignage  d'amitié  à  un  compagnon 
dévoué ,  à  qui  l'entomologie  doit  déjà  plusieurs  découvertes 
intéressantes. 


n.  LAMPYRIS  INSIGNIS. 

cT  Long. ,  19  à  20  mill.  —  f^arg. ,  7  mill. 

Prothorax  flave ,  aussi  long  que  large ,  largement  arrondi 
en  avant ,  parallèle  sur  ses  côtés  et  prolongé  latéralement 
en  arrière ,  de  façon  à  donner  à  la  base  une  courbe  assez 
marquée.  Disque  rembruni  et  partie  translucide  assez  grande^ 
arrondie  en  avant  et  couverte  d'une  ponctuation  forte  et 
régulière.  Ëcusson  ûave  et  terminé  en  une  ligne  flexueuse 
présentant  une  pointe  arrondie.  Ëlytres  d'un  brun  de  poix 
avec  leur  pourtour  dilaté,  flave,  ainsi  qu'une  fine  bordure 
suturale  ;  côtes  saillantes.  Pattes  et  dessous  du  corps  flaves , 
dernier  anneau  ventral  très-largement  recouvert  par  le  su- 
périeur ,  sinué  sur  ses  côtés  et  terminé  par  deux  pointes 
arrondies  et  rapprochées.  Dernier  segment  dorsal  en  carré 
iransverse,  arrondi  régulièrement  sur  ses  côtés  et  terminé 
en  ligne  sinueuse  offrant  une  dépression  en  son  milieu  ; 
segments  précédents  prolongés  latéralement  et  postérieure- 
ment en  dents  aigùes. 

8  Long.,  23  à  24  mill.  ^  Urg.,  7  mill. 

[U)8ée  ;  protborax  coupé  carrément  à  la  base,  tu  Keu  d'of- 
frir une  ligne  courbe,  comme  chez  le  (^,  légèrement  en 
pointe,  aussi  long  que  large  ;  couleur  rosée  dominant  sur  le 
disque*.  ÉlyUres  flave-pàle,  rugueuses  et  comme  chagrinées, 
arrondies  latéralement  et  terminées  en  pointe  sinueuse. 
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ÉCQ880D  large,  prolongé  en  arrière  et  noirâtre  en  son  milieu. 
Segments  abdominaux  rembrunis  également  en  leur  milieu , 
rosés  latéralement;  dernier  segment  abdominal  offrant  une 
échancrure  aiguô  très-prononcée. 

Cette  magnifiiiue  espèce  se  rapproche  un  peu  de  la  Reichci 
et  plus  encore  de  ta  Lièani^  dont  elle  diffère  par  sa  taille  et 
par  la  forme  de  son  dernier  segment  ventraK  Ces  caractères 
s'éloignent  aussi  de  la  Caucasica^  chez  laquelle  le  dernier 
segment  dorsal  se  trouve  acuminé,  tandis  qu'il  est  terminé 
chez  Vlnsignis  eu  une  ligne  transverse  annonçant  une  acco- 
lade régulière. 

Débite  le  mont  Liban  et  parait  ne  point  être  rare  au-dessus 
de  Salda,  à  quelques  lieues  de  Beyrouth., 

Lampyris  A%epiea. 

^  Long.»  12  mill.  -^  Larg.»  3,5  mill. 

Forme  et  coloration  le  rapprochant  du  Lareyniei  ;  pro- 
thorax proportionnellement  moins  long  que  chez  ce  dernier, 
tronqué  carrénœnt  à  la  base  et  pourvu  ,  vers  cette  dernière 
en  son  milieu  »  de  deux  élévations  tuberculiformes  rosées  ; 
plaques  translucides  à  peu  près  nulles.  Forme  générale 
allongée  »  parallèle ,  d'uo  testacé  pâle ,  légèrement  rembruni 
sur  le  disque  du  pronotum.  Écusson  pÀle  et  tranchant  sur 
la  couleur  rembrunie  des  élytres  ;  celles-ci  flaves  sur  leur 
pourtour.  Dernier  segment  dorsal  se  rapprochant  pour  la 
forme  de  celui  du  NoctUuca;  dernier  segment  ventral  pourvu 
à  son  extrémité  d'une  échancrure  arrondie.  Dessous  du 
corps  et  pattes  d'une  couleur  flave  uniforme. 

Habite  les  environs  de  Blidah  (Algérie). 

Noos  n'avons  vu  que  le  cf  de  cette  espèce. 


m.  Note  sua  l*AGRILUS  6-GUTTATUS  Herbst. 

Ce  charmant  Buprestide,  on  le  sait,  vit  dans  le  peuplier  ; 
on  le  rencontre  un  peu  partout  en  France.  Pour  mon  compte, 
j'en  ai  bien  i^uvent  reconnu  les  traces  en  zigzags,  propres 
du  reste  aux  larves  des  Agrilus^  sous  les  écorces  des  troncs 
de  peupliers  et  de  trembles.  J'ai  capturé  aux  environs  de 
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Marseille  l'insecte  parfait  en  juiu  et  juillet,  appliqué  contre 
des  tronçons  de  ces  arbres  récemment  abattus  et  exposés  au 
soleil  ;  ils  n'étaient  pas  très-difficiles  à  prendre  et  ne  s'en- 
volaient pas  avec  autant  de  prestesse  et  d'agilité  que 
certains  autres  Buprestides,tels  que  le  Chysobothris  Solieriy 
par  exemple,  pour  lequel  il  faut  vraiment  faire  des  prodiges 
d'adresse. 

La  9  de  VAgrilus  ù-gutiatus  dépose  ses  œufs,  au  nombre 
de  8  ou  10 ,  contre  la  surface  lisse  et  tendre  des  peupliers 
d'un  diamètre  de  8  à  20  centimètres.  Â  l'inverse  de  ce  que 
fait  la  9  du  Corœhus  bifasciatus ,  qui  ne  choisit  pour  y 
déposer  son  œuf  qu'une  branche  parfaitement  vivante ,  celle 
de  VAgrilus  choisit  ordinairement  les  arbres  déjà  malades 
par  les  atteintes  d'autres  larves  de  Coléoptères  ou  par  tout 
autre  cause,  et  opère  sa  ponté  en  un  point  bien  en  sève ,  en 
espaçant  ses  œufs  d'environ  un  i/2  millimètre  au  plus  les 
uns  des  autres.  Gela  fait ,  elle  recouvre  le  tout  d'une  ma- 
tière blanchâtre  et  pulvérulente  qui  aglutinée  met  ainsi  à  l'abri 
cette  petite  colonie.  Quelques  jours  après,  les  jeunes  larves 
sortent  de  leurs  prisons  et  n'ont  pas  de  peine  à  se  frayer  de 
suite  un  chemin  sous  la  première  enveloppe  de  l'épiderme 
grisâtre  et  aussi  mince  qu'une  pelure  d'oignon  du  peuplier, 
en  prenant  chacune,  par  suite  d'un  admirable  instinct,  une 
direction  divergente  du  centre  commun,  afin  de  ne  pas  se 
nuire  mutuellement  en  croisant  leurs  galeries.  Peu  à  peu 
ces  dernières,  plus  ou  moins  sinueuses  et  transversales, 
augmentent  de  diamètre  à  mesure  que  la  larve  grandit,  et 
de  même  pénètrent  plus  profondément  dans  l'intérieur  de 
l'écorce  jusqu'à  ce  qu'enfin  la  larve  rencontre  l'aubier,  dont 
elle  n'entame  plus  que  la  surface  pendant  tout  le  reste  de 
son  existence. 

Arrivée  à  ce  terme  et  vers  le  mois  d'avril  ou  de  mai^  la 
larve  s'introduit  en  totalité  dans  l'aubier  pour  s'y  creuser 
une  loge  recourbée  et  aboutissant  à  quelques  lignes  de  la 
surface  extérieure  de  l'écorce  ;  c'est  dans  cet  obscur  réduit 
que  la  transformation  en  nymphe  s'opère  pour  donner , 
quelques  semaines  plus  tard ,  naissance  à  l'insecte  parfait , 
qui  n'a  plus  alors  qu'un  petit  travail  à  exécuter  pour  voir 
le  jour  et  rendre  hommage  à  sa  manière  au  souverain 
maître  de  la  nature. 
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ESPÈCE  NOUVELLE  DE  LA  FAUNE  FRANÇAISE, 
Par    M.    EU.    ABEILLE    DE    PERRIM. 


Taille  :  3  à  3-5  millim.  de  longueur  ;  1  1/3  de  largeur. 

RufuSf  capite  jprothoraceque  crebre  et  sat  profunde 
punctatiSy  elytris  regulariter  striatis,  quatuor  articulis 
antennarum  et  fere  quinque  incrassatis, 

Gallia  meridioualis. 

Eutièremeut  d'un  roux  fauve  ou  jaunâtre.  Rostre  court , 
en  triangle.  Tête  à  peine  plus  large,  prise  aux  yeux,  que 
le  protliorax,  ainsi  que  ce  dernier  très-convexe  et  à  ponc- 
tuation serrée  et  assez  profonde,  ayant  deux  petites  fos- 
settes obsolètes.  Antennes  insérées  très-près  des  yeux, 
à  articles  i-5  cylindro-coniques,  6  et  7  plus  courts,  7*  gros- 
sissant, les  à  derniers  notablement  plus  gros  et  transver- 
saux, dernier  obtus  à  Textrémité.  Protborax  un  peu  moins 
long  que  la  tète,  très-rétréci  vers  les  deux  tiers  posté- 
rieurs, marqué  de  deux  fossettes  près  de  la  base.  Elytres 
trois  fois  longues  comme  le  prothorax,  pas  beaucoup  plus 
larges  que  lui,  brillantes,  marquées  de  stries  régulières , 
profondes,  nullement  géminées  ni  sinueuses.  Repli  allant  en 
s'amincissant  de  Tépaule  aux  deux  tiers  environ  des  élytres. 
Ailes  grises,  à  reflets.  Dessous  du  corps  parfois  un  peu  plus 
foncé  que  le  dessus.  Pattes  flaves. 

Vit  dans  le  pin  d'Alep.  Draguignan,  Toulon ,  Marseille. 
Assez  rare. 

Devra  se  placer  entre  le  Castaneus ,  dont  il  a  la  colora- 
tion, et  le  Bimaculuius,  dont  il  partage  les  principaux 
caraclèies.  Dislincl  de  ce  dernier  par  la  taille  plus  petite  , 
le  corps  et  Dotaiumenl  le  prolhorax  beaucoup  moins  al- 
longes ,  la  lôle  et  le  prolhorax  à  ponctuation  beaucoup  plus 
dense  et  le  dernier  article  des  antennes  à  pointe  obtuse. 
ABEILLE,  t.  VII,  1870.  9 
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Diffère  du  Castaneus  par  la  taille  plus  petite,  la  tête  plus 
étroite  et  les  stries  régulières  des  élytres. 

De  VAter  et  de  WEratus  par  la  couleur,  les  A  ou  5  der- 
niers articles  des  antennes  en  massue. 

Du  MutUatus^  par  la  couleur  et  le  rostre  Irès-conrt ,  à 
côtés  non  sinueux. 
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DESCRIPTION 


DE 


Î^OUYEÂUX  STENUS  ET  CALLIDIUM 

FRANÇAIS  ; 

Membre  de  la  Société  eotomologique  de  France. 


Avant  de  décrire  un  Sienus  nouveau  du  groupe  de  VAter 
Manh.,  je  ne  crois  pas  inutile  de  donner  ici  la  liste  des 
espèces  qui  le  composent  et  de  dresser  un  tableau  synop- 
tique des  caractères  remarquables  propres  aux  tibias  pos- 
térieurs des  màles  de  ce  groupe,  caractères  qui  avaient 
échappé  à  Erichson ,  et  dont  je  dpie  la  connaissance  à  Tama- 
bilité  de  M.  Gh.  Brisout  de  Barneviile. 

Groupe  du  STENUS  ATER  (1). 

Pénultième  article  des  tarses  non  bilobé.  —  Abdomen  re- 
bordé latéralement.  —  El  y  très  glabres  ,  sans  taches  jaunes, 
—  Pattes  noires.  —  Pronotum  ayant  au  milieu  un  fin  sillon 

(i)  C'est  à  tort  que  le  Stenu*  atphaltiHus  Er.  est  généralement 
placé  dans  ce  groupe  dont  il  s'éloigne  par  Tabsence  de  carène&  à 
la  base  des  segments  dorsaux  et  sa  couleur  submétaUique.  Quant 
au  S,  hispanicus  Mots.,  Moscou,  18 A 9.  85,  que  Fauteur  com- 
pare à  VAter,  il  s'en  sépare  tout  d'abord  par  les  2«  et  3*  articles 
des  antennes  égaux  en  longueur.  Peut-être  est-il  plus  voisin  du 
BuphthalmuSf  mais  son  msuffisante  description  ne  dk  rien  de  la 
sculpture  des  premiers  segments  dorsaux. 
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longitudinal  qui  n'atteint  ni  la  base,  ni  le  bord  antérieur. — 
Premiers  segments  dorsaux  de  Tabdomen  marqués  à  la  base 
de  trois  petites  carènes,  la  médiane  plus  saillante  que  les 
autres. 

SYNOPSIS  DES  ESPÈCES  D'APRÈS  LES  CARACTÈRES  DES  ^. 

A.  Tibias  postérieurs  ^  simples. 
B.  Segments  inférieurs  de  Tabdomen  i-5  carénés  au  milieu  — 

6«  impressionné  à  la  base.     .    •     •    i  Juno  F. 
B'  Segments  inférieurs  i-5  sans  carène 
médiane  —  6*  uni  à  la  base.    .    •     à  BameviUei. 
A.  Tibias  postérieurs  ^  anormaux.         « 
b»  Armés  d'un  éperon  au  côté  interne, 
c.  Impressions  des  segments  inférieurs 
de  Tabdomen  garnies  latéralement 
de  longs  poils  jaunes.     ....    2  calearatus  (i)  Sriba. 
c*  Pubescence  des  segments  inférieurs 
de  l'abdomen  médiocre,  uniforme.     3  intricatui  Er. 
6'  Légèrement  sinués  et  subanguleuse- 
ment  dilatés  au  tiers  postérieur  du 
côté  interne. 5  ater  Manb. 

i.  Stenud  fiarneirillel  L.  Bedd. 

Ater,  palporum  articulis  i*  toto  ,  secundo  partim  tes~ 
taceis  ;  prothorace  ohlongo ,  suhtiliter  canaliculato ,  ca- 
nalicula  ahhreviata  ;  elytris  inCBqualihus ,  prothorace 
latiorihus,  foriius  rugose  punctaiis  ,  punctorum  inter- 
stitiis  suhnitidis  ;  segmentis  i-5  abdominis  supra  a  hast 
tricarinulatis,  carinula  média  prctsertim  prominula  ; 
cf  infra  segment o  5"  apice  tenus  subimpresso^  4*  apice 
fossulato ,  5*  toto  fossulato,  fossulis  Uovigatis,  6*  angur- 
latim  profunde  exdso  ;  tibiis  posticis  simpUdbus.  — Long. 
A,3  millim. 

(i)  Je  ne  connais  pas  en  nature  le  5.  calearatus  Scriba,  Berliner 
Ënt.  Zdt.  i86â,  380,  mais  je  ne  doute  pas  qu'il  ait,  comme  le 
JunOf  trois  carènes  à  la  base  des  segments  dorsaux  ;  la  description 
est  muette  à  cet  égard. 
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Entièrement  noir ,  sauf  le  premier  article  des  palpes 
maxillaires  qui  est  testacé,  ainsi  qu'une  partie  da  2*.  Tète 
large»  rugueusement  ponctuée,  bisillonnée;  sillons  réunis 
en  avant,  leur  intervalle  légèrement  convexe.  Antennes 
médiocres  de  longueur  ;  articles  1-2  égaux,  ovoïdes  ;  3*  no- 
tablement plus  long  que  le  U*  ;  7*  élargi  au  sommet,  un  peu 
plus  court  que  le  6%  plus  long  que  le  8«  ;  9-li  graduelle- 
ment et  faiblement  dilatés  en  massue.  Prothorax  subinégal, 
oblong,  marqué  d*un  faible  sillon  longitudinal  qui  n'atteint 
ni  la  base,  ni  le  bord  antérieur,  rugueusement  ponctué, 
plus  fortement  que  la  tète.  Elytres  glabres,  plus  larges  et 
un  peu  plus  longues  que  le  prothorax,  ponctuées  rugueu- 
sement de  même  ;  les  intervalles  de  la  ponctuation  bril- 
lants à  un  fort  grossissement  ;  le  long  de  la  suture  deux 
inégalités  peu  saillantes  ;  suture  assez  brillante.  Segments 
supérieurs  de  fabdomen  couverts  d'une  ponctuation  forte 
et  assez  serrée  sur  les  premiers,  plus  écartée  et  plus  fine 
vers  Textrémilé  ;  chacun  des  5  premiers  marqué  à  la  base 
de  trois  petites  carènes  assez  courtes ,  espacées  ;  la  médiane 
plus  sensible  que  les  autres. 

cT  Cuisses  postérieures  non  renflées;  tibias  postérieurs 
pubescents  au  côté  interne,  simples,  seulement  un  peu 
sinués  avant  l'extrémité.  Segments  inférieurs  de  l'abdomen 
couverts  d'une  pubescence  peu  serrée ,  médiocre  de  lon- 
gueur ,  égale  ;  les  2  premiers  unis  ;  le  3*  marqué  au  som- 
met d'un  petit  trait  lisse  ;  U*  avec  une  fossette  lisse  et  unie, 
bien  marquée ,  à  bords  tranchants,  allant  du  bout  du  seg- 
ment au  milieu  de  sa  longueur,  un  peu  rétrécie  d'arrière 
en  avant  ;  ô'  avec  une  profonde  fossette  lisse  ,  à  fond  uni, 
occupant  presque  toute  la  longueur  du  segment;  bords 
latéraux  de  la  fossette  coupants,  un  peu  relevés;  bord 
apical  du  segment  légèrement  échancré  entre  les  côtés  de 
la  fossette;  extrémité  du  6*  segment. profondément  échan- 
crée  en  angle  aigu  ;  7*  marqué  au  sommet  d'une  petite 
échancrure  arrondie. 

Très-voisin  de  Vlntricatus  Er. ,  dont  il  diffère  unique- 
ment par  sa  forme  un  peu  moins  large,  les  intervalles  de  la 
ponctuation  des  élytres  plus  brillants,  les  antennes  peut-être 
an  peu  plus  courtes  et  les  caractères  du  ^.  Chez  l'/n^n- 
catus  (J^,  les  tibias  postérieurs  sont  armés  d'un  éperon  au 
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supplémentaire.  Chez  la  $  du  Femoratum^  les  antennes 
sont  beaucoup  moins  longues  et  leurs  deux  derniers  ar- 
ticles deux  fois  moins  longs  que  les  correspondants  chez 
le  cf  ;  le  dernier  segment  abdominal  est  bien  plus  étroit  et 
arrondi.  Il  est  probable  que  les  mêmes  caractères  se  re- 
trouvent chez  la  Q   du  VarinL 

J*ai  pris  cette  espèce  au  mois  de  juin ,  à  Fontenay-aux- 
Roses,  près  Paris  ;  plusieurs  individus  ont  été  rencontrés  à 
St-Gerraain-en-Laye  (collections  de  MM.  Gh.  Brisout  de 
Barneville,  Grenier,  Lartigue,  Lavergne  de  la  Barrière,  etc.); 
il  habite  également  le  midi  de  la  France ,  et  je  crois  que 
notre  regretté  collègue  le  D'  Aube  en  possédait  un  in- 
dividu d'Italie. 

Je  suis  heureux  de  dédier  ce  beau  Longicorne  à  mon 
excellent  collègue  M.  Th.  Yarin ,  en  souvenir  de  Tai- 
roable  accueil  qu'il  a  bien  voulu  me  faire  lorsque  j'ai 
commencé  à  m'occuper  d'entomologie. 
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DESCRIPTIONS 


DE 

COLÉOPTÈRES  NOUVEAUX 

D'EUROPE  ET  CONFINS; 
Par  IMi.  J.  X>S3SSROCSSI^S  X>S3S  XiOOSS. 

i.  Bcrosns  eorsieus  Desbrochers  des  Loges  (1869). 

Ovdiis ,  convexus ,  parum  nitidus^  antennis  palpisque 
pallide  testaceis  ;  capite  nigro-viridi,  crebre  punctato  ^ 
postice  carinulato  ;  prothorace  obscure  subviridi-testa- 
ceo  ,  in  medio  brunneo,  obsolète  carinato ,  parum  crebre 
punctato;  scutello  nigro  crebre  punctato  ;  elytris  ova- 
Ubus  postice  valde  dUatatis,  obscure  viridi-testaceis  coti' 
fuse  brunneo  maçuiatis^  sulcato-striatis^  interstitiis  latis^ 
subplanis^  disperse  irregulariter  punctatis  ;  corpore  sub- 
tus  nigro;  pedihus  IcBle  testaceis,  —  Long.  U  1/2  millim. 
•— Larg.  2  i/2  millim. 

Ajaccio.  Découvert  par  M.  Koziorowicz ,  qui  a  bien  voulu 
ro^en  céder  un  exemplaire. 

La  couleur  sombre  de  cette  espèce,  sans  reflets  verdâtres 
métalliques  ou  pourprés ,  sa  forme  très-large  en  arrière , 
la  ponctuation  peu  serrée  de  la  tête  et  du  prothorax,  ses 
stries  en  forme  de  sillons ,  plus  profondes  vers  la  suture, 
ses  intervalles  larges,  irrégulièrement  et  éparsement  ponc- 
tués, ne  permettront  pas  de  la  confondre  avec  les  autres 
Berosus  européens  à  élylres  non  prolongées  en  pointe  à 
l'extrémité. 

Abeille,  t.  VU.  1870.  IQ 
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2.  Hoplia  pilifera  {^)  Desbrochers  des  Loges  (1869). 

H.  pbilanlho  affinis^  supra  brunnea ,  infra  et  in  pygidio 
argenteo-subvirescente  squamosa  ;  prothorace  angulis  an- 
ticis  minus  acutis,  extus  haud  sinuatis ,  m  medio  piloso^ 
lateribus  subvire scenti-squamulato;  elytris  breviter  gri- 
seo-pilosulis  ;  ungulis  integris.  —  Long,  8-9  millim. — 
Lat.  là  1/2  millim. 

Extrêmement  voisine  de  VH.  philanthus  et  de  même  cou- 
leur en  dessus  ;  elle  en  est  véritablement  distincte  par  plu- 
sieurs caractères. 

Tête  conformée  à  peu  près  comme  chez  VH,  philanthus  ; 
palpes  plus  allongés ,  plus  acuminés. 

Prothorax  moins  anguleux  latéralement,  sans  échancrure 
latérale  avant  les  angles  antérieurs  qui  sont  émoussés  el 
bien  moins  avancés  ;  à  pubescence  non  visiblement  squami- 
forme  sur  le  disque,  mélangée  sur  les  côtés  d*écaillettes 
d*un  gris-jaunàlre  et  d'un  nacré-verdàtre. 

Ecusson  subogival,  peu  largement  arrondi  au  sommet. 

Eiytres  plus  longues  que  chez  Tff.  philanthus^  couvertes 
de  petits  poils  grisâtres  semi-dressés  ;  pygidium  ainsi  que 
tout  le  dessous  couvert  d'une  couche  très-dense  d'écaillés 
à  peine  allongées,  d'un  nacré  verdâtre  ;  ongles  fendus. 

Anatolie  (ma  collection). 

3.  Cetonla  snbpilosa  Desbrochers  des  Loges  (1869). 

SubmicanS'Viridis ,  supra  breviter ,  infra  hngissime 
den^iusque  pilosa  ;  épis  tomate  breviore  angulis  rotundatis 
in  medio  sinuato  bielevatoque  ;  prothorace  longiore , 
dense  lateribus  rugosius  punctato ,  in  medio  linea  IcBvi 
notato  ;  scutello  apice  rotundato  ;  elytris  non  rugulosisy 
sat  dense  semicatenulato-impressis  ;  mesostemo  obtrian- 
gularL  —  Long.  17  millim.  —  Lat.  9  millim. 

Cette  espèce,  par  la  forme  du  mésoslernum  et  la  coaleui% 
se  rapproche  de  la  G.  viridis.  Elle  en  diffère  par  les  ca- 
ractères suivants  : 

Tête  plus  courte,  avec  le  chaperon  moins  parallèle  latéra- 
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lemeot ,  marqué  d'une  impression  plus  profonde  de  chaque 
côté ,  pubescente  au  fond,  presque  en  forme  de  sillon  lon- 
gitudinal; à  angles  largement  arrondis  et  à  bord  plus  sen- 
siblement relevé  dans  son  milieu  en  forme  de  deux  petites 
dents  ;  les  palpes  et  les  antennes  noirs ,  ces  dernières  avec 
le  premier  article  seul  d'un  vert  bronzé. 

Prothorax  moins  transversal ,  moins  fortement  sinué  de 
chaque  côté  de  Ja  base^  rugueux  sur  le  disque,  surtout  dans 
sa  moitié  antérieure  (  cette  rugosité  formée  de  demi-chat- 
nons  peu  réguliers),  avec  une  ligne  lisse  paraissant  un 
peu  élevée  au  milieu. 

Ecusson  évidemment  arrondi  au  sommet. 

Elytres  non  rendues  rugueuses  par  une  très-fine  ponctua- 
tion dans  leur  portion  circum-latérale,  mais  marquées  d'im- 
pressions nombreuses  en  forme  de  demi-chalnons  plus  ré- 
guliers que  ceux  du  prothorax;  à  calus  subapical  bien 
moins  saillant,  avec  une  large  impression  juxta-suturalc 
bien  marquée  et  prolongée  dans  la  deuxième  moitié  posté- 
rieure. 

Pygidium  à  impressions  plus  confuses  entremêlées  d'une 
fine  ponctuation  ;  saillie  du  mésosternum  à  peine  plus 
avancée  que  les  cuisses,  subtronquée  et  un  peu  relevée  à  la 
base ,  fortement  rétcécie  latéralement  et  affectant  ainsi  la 
forme  d'une  enclume;  pubescence  roussâtre,  très-touffue 
en  dessous  sur  la  poitrine,  l'extrémité  du  ventre,  le  pygi- 
dium, le  dedans  des  pattes  intermédiaires  et  postérieures , 
plus  courte  mais  très-visible  sur  tout  le  dessus.  Le  prolho- 
rax  et  les  élytres  sont  marqués,  en  outre,  de  quelques 
taches  irrégulières  blanchâtres. 

Syiie  (  ma  coliection  ). 


Â.  CardioptaoniB  eonvexithorax    Desbrochers    des  Lo^ 
(1869). 

Modice  elongatm^  nUidus,  tenuiter  grUeo-tomentosus^ 
niger  tîbiis  tarsisque  obscur e-testaceis  ;  antennis  subfUi- 
formibus  ;  prothorace  valde  convexo  longitudine  paulu- 
ium  latiore ,  lateribus  rotundatus^  vix  inœqualiter  punc- 
tulalo  ;  elytris  subparallelis^  anterm  valde  convexis  , 
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regulariter  striatis ,  interstitiis  subpUmis  ;  unguibus 
simplicibus.  —  Long.  6  1/2  millim.  —  Lat.  2  1/Zi  millim. 

ObloDg^  assez  allongé,  très-convexe,  d'un  noir  d'ébène 
avec  un  léger  reflet  bronzé,  à  pubescence  grisâtre  assez  bril- 
lante ;  antennes  entièrement  d'un  noir  foncé  ;  pattes  d'un 
testacé  brunâtre,  les  cuisses  et  les  trochanters  postérieurs 
d'un  brun  de  poix. 

Tête  très-densément  et  finement  pointillée  ;  bord  anté- 
rieur du  front  en  demi-cercle,  vu  de  dessus ,  étroitement 
élevé. 

Antennes  assez  grêles,  à  2*  article  d'un  tiers  plus  court 
que  le  suivant. 

Prothorax  un  peu  plus  large  que  long,  très-bombé ,  vi- 
siblement arrondi  latéralement ,  plus  rétréci  en  avant  qu'en 
arrière  i  à  angles  postérieurs  peu  allongés ,  subaigus  ;  à 
ponctuation  double,  inégale  surtout  latéralement  ;  brusque- 
ment déclive  en  arrière  par  suite  de  la  dépression  basilaire 
peu  étendue. 

Ecusson  subtransversal. 

Elytres  à  peu  près  de  la  largeur  du  prothorax,  très-con- 
vexes dans  leur  moitié  antérieure,  à  stries  bien  marquées  ;  à 
intervalles  presque  plans,  denséroent  pointillés,  un  peu  plus 
fortement  que  le  prothorax  ;  subparallèles  dans  leurs  deux 
premiers  tiers,  acuminées  de  ce  point  au  sommet. 

Ongles  des  tarses  simples. 

Syrie  (  ma  collection). 

^  Cette  espèce,  par  ses  ongles  simples,  la  ponctuation  da 
prothorax  à  peine  inégale,  les  dimensions  de  ce  segment 
et  son  reflet  un  peu  bronzé  se  rapproche  beaucoup  da 
C.  Kiesenwetteri;  elle  en  diffère  par  la  fine  ponctuation  du 
prothorax ,  la  coloration  des  pattes  et  la  forme  bien  plus 
convexe. 

Le  C.  maculicrus  décrit  ci-après  a  aussi  les  cuisses  ta- 
chées de  noir ,  mais  la  ponctuation  du  prothorax  est  plus 
inégale,  les  intervalles  des  élytres  sont  convexes,  etc. 

5.  Cardioptaoraii  maeuliernii  Desbrochers  des  Loges  (1869). 
Parum  elangalus^  niger^  tibUs^  tarsis  antennarumque 
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6051  testaceis;  antennis  subfiliformibus  ;  prothorace  an- 
ticeparum  attenuate^  incBqualiter  punctato;  elytris  la^ 
teribus  arcuatis ,  striis  proftmdis ,  interstitxis  angustis  , 
convexis  ;  unguibus  simplicibus. 

Oblong,  presque  glabre,  d'un  brun-noir  luisant ,  avec  la 
base  des  antennes  et  les  pattes  d'un  roux  testacé  ;  cuisses 
rembrunies  dans  leur  milieu. 

Tète  à  pubescence  grisâtre,  à  peine  convexe,  subimpres- 
sionnée au  milieu  ,  à  ponctuation  fine  peu  régulière  ;  rebord 
frontal  obtusément  arrondi. 

Antennes  à  2*  article  un  peu  moins  long  que  le  3*; 
celui-ci  plus  allongé  que  le  suivant 

Prothorax  un  peu  plus  long  que  large ,  à  ponctuation 
fine ,  double,  serrée  ;  régulièrement  arqué  latéralement ,  à 
peine  plus  rétréci  en  avant  qu'à  la  base  ,  déprimé  mais  non 
brusquement  en  arrière,  à  angles  postérieurs  non  carénés  » 
peu  allongés ,  émoussés  au  sommet,  non  divergents. 

Elytres  convexes,  deux  fois  et  demie  environ  plus  longues 
que  larges,  un  peu  plus  de  deux  fois  plus  longues  que  le 
prothorax  ,  à  épaules  très-effacées,  de  la  largeur  à  peu  près 
de  la  base  du  prothorax  à  leur  base ,  s'éiargissant  arcué- 
ment  vers  le  milieu,  leur  plus  grande  largeur  égalant  la  plus 
grande  largeur  du  prothorax,  rétrécies  peu  à  peu  vers  le 
sommet ,  acuminées  au  bout  ;  stries  profondes,  ponctuées  ; 
intervalles  convexes,  étroits,  densément  pointillés. 

Dessous  à  ponctuation  fine,  peu  profonde,  serrée;  ex- 
trémité du  dernier  segment  abdominal  rougeâtre. 

Pattes  médiocres  ;  crochets  des  tarses  sans  dents. 

Corse  ;  communiqué  par  M.  Bellier  de  la  Ghavignerie. 

Cette  espèce ,  par  ses  ongles  simples  et  la  ponctuation 
inégale  de  son  prothorax,  appartient  à  la  section  r*,  s.-sec- 
tion  II  (aa)  du  système  de  M.  Candèze.  Le  dernier  de  ces 
deux  caractères  l'éloigné  des  C.  Kiesenvetteri^  tenellus , 
hipponensisy  etc.  ;  elle  doit  être  ajoutée  à  la  suite  du 
C.  vestigialis  dont  elle  diffère  par  la  structure  des  élytres 
et  la  couleur  des  pattes. 

Var.  ?  Belonis,  —  J'ai  vu  dans  la  collection  de  M.  Raffray 
deux  individus  d'un  petit  Cardiophorus  recueilli  dans  Tlle 
de  Malte  par  M.  Belon,  paraissant  différer  de  l'exemplaire 
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déerU  d'^essus  et  411e  malheareusemeat  je  n'ai  plos  entre 
le«  nains,  par  le  ^*  article  des  anteDoes  plus  court,  celles-ei 
d'ua  testacé  brunâtre  à  la  base,  le  protborax  moins  allongé, 
subparallèle ,  non  dilaté  latéralement,  les  élytres  subparai- 
lèles  dans  leurs  deux  premiers  tiers,  légèrement  et  assez 
brièvement  acuminées  de  ce  point  au  sommet.  Les  cuisses 
sont  tachées  de  brun  et  la  ponctuation  du  protborax  est 
double.  Serait-ce  une  simple  variété  du  C.  macuiicrus  ? 

6.  Cardiophorus  hipponensis  Desbrochers  des  Loges  (1869). 

Subplufnbeo-niger ,  griseo-tomentosus ,  trochanteribus 
pedibusque  totis  pallide  flavis  ;  anCennis  brunneis  subden- 
tatis  ;  prothorace  angustiore,  lateribus  arcucUo  longitu- 
dîne  latitudini  subœquali^  cequaliter  punctato  ;  elytris 
thorace  tripla  longioribus,  subparallelis ,  intervallis  con- 
vexis  ;  unguibus  simplicibus,  —  Long.  6  millim.  —  Lat. 
12/3  millim. 

D'un  noir  à  reflet  légèrement  bronzé ,  assez  densément 
pubescent  de  gris  ;  pattes  entièrement  d*un  jaune  testacé 
clair,  ainsi  que  les  trochanters  et  parfois  une  partie  des 
hanches. 

Tète  subconvexe  en  arrière,  densément  pointillée. 

Antennes  assez  grêles,  brunes,  dentées  à  partir  du  d*  ar« 
ticle  ;  2*  sensiblement  plus  petit  que  le  suivant  ;  dernier 
ei>long,  un  peu  plus  court  que  le  pénultième. 

Protborax  un  peu  moins  large  que  les  élytres  (  au  moins 
chez  mon  exemplaire  qui  est  un  cf)»  arrondi  latéralement, 
à  peu  près  aussi  long  que  large ,  un  peu  plus  rétréci  en 
avant  qu*à  la  base,  à  peine  sinué  en  avant  des  angles 
postérieurs  qui  sont  un  peu  aigus ,  triangukùres,  un  peu 
prolongés  ,  non  divergents  ;  stries  latérales  basilalres  assez 
courtes  ;  ponctuation  subégale ,  trèSHserrée. 

Ecusson  sillonné  longitudmalement. 

Elytres  trois  fois  environ  aussi  longues  que  le  prothorax, 
à  épaules  saillantes  mais  arrondies,  subparallèles  dans  leur 
première  moitié,  peu  fortement  atténuées  ensuite  ;  à  stries 
bien  marquées ,  très-finement  ponctuées ,  à  intervi^es  x^Or- 
veMS. 
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Cttsaous  IsèSrfineiQeiit  et  trèM^oBéinent  ppodué-sobalu* 

Pattes  grêles,  oogles  simples. 

Bâjae  {  Algérie).  Ha  collectioD. 

Cette  espèce ,  par  les  ongles  de  ses  pattes  non  dentés  et 
la  ponctuation  du  prothorax  non  entremêlée  de  points  plus 
gros,  appartient  à  la  section  i^  et  à  la  division  II  (A,  a,++) 
du  système  de  M.  Gandèze,  et  doit  prendre  place  à  côté  du 
C.  tenellus;  la  forme  des  élytres  est  tout  autre  ,  les  tarses 
bien  plus  clairs.  Le  C,  Kiesenwetteri  a  les  pattes  brunes, 
le  prothorax  assez  fortement  ponctué  ;  les  G.  rufipes  et 
vestigialiSy  très-différents  d*ailleurs,  ont  les  tarses  noirs. 

7.  Cmwéi^pÊnorm»  wnwkWPÎtBmltu»    Desbrocherg  des  Lofes 

(4869). 

Niger,  parallelus,  vix  puhescens  ;  antennis  brunneU^ 
articula  3*  elongatiore  ;  prothorace  suhquadrato  ,  late- 
ribus  a  hasi  ultra  médium  suhampliato ,  ante  an- 
gtdos  po^ticos  haud  perspicue  constricto  ;  tenuiter  suh- 
incBqualiter  punctulato  ;  elytris  suhparallelis ,  post 
tertiam  partem  sat  ohtu^se  attenuatis ,  interstitiis  con- 
vexis  ;  ungulis  simplicihus.  —  Long.  7  millim.  —  Lat 
1  3//i  millim. 

Cette  espèce  a  les  plus  grands  rapports  avec  le  G.  me- 
lampus  et  peut  être  facilement  confondue  avec  lui  ;  elle  en 
diffère*  par  le  troisième  article  des  antennes  plus  long  relati- 
vement ,  d'un  tiers  au  moins  plus  allongé  que  le  deuxième  ; 
la  ponctuation  du  prothorax  plus  serrée,  moins  inégale  ;  le 
prothorax  presque  parallèle  latéralement,  un  peu  élargi 
subrectilinéairement  en  avant  au  lieu  d*ètre  rétréci  en 
courbe  plus  ou  moins  marquée  vers  cet  endroit ,  non  ar- 
rondi latéralement,  les  élytres  plus  parallèles  et  bien  moins 
acuminées  au  bout. 

Algérie.  Ma  collecUou. 

8.  Car4l€»phoi*as  pusilltra  Desbrochers  des  Loges  (4869). 
Sat  ongiMius  y  niger  pedibus  testaceis  ;  aniemi'iB  totis 
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nigriSy  articulis  mirnis  elongatis;  prothorace  evidenter 
latitudine  longiore ,  laterihtis  subparallelo  cBqualiter 
punctulato  ;  elytris  nigris,  subcrenulato-sulcatis^  inter- 
stitiis  angvtëtis,  convexis  ;  unguihus  simplicibus»  —  Long. 
5  millim.  —  Lat.  vix  11/2  millim. 

Assez  semblable  au  C.  exaratus  et  de  la  taille  de  cette 
espèce.  Entièrement  noir,  avec  une  partie  des  cuisses,  les 
tibias  et  les  tarses  plus  ou  moins  testacés. 

Antennes  unicolores,  médiocres,  peu  allongées,  dépas- 
sant un  peu  seulement  les  angles  prothoraciques  posté- 
rieurs, à  deuxième  article  d*un  tiers  à  peine  plus  court  que 
le  troisième ,  tous  les  articles  moins  allongés  que  chez  le 
C.  exaratus. 

Prothorax  allongé,  à  peine  dilaté  latéralement,  évidem- 
ment plus  long  que  large,  pas  plus  large  que  les  élytres, 
couvert  d*un  pointillé  extrêmement  serré  très-fin  paraissant 
subégal,  avec  un  sillon  obsolète  en  arrière  ;  peu  convexe  en 
dessus  ;  angles  postérieurs  courts  ,  nullement  divergents , 
émoussés. 

Elytres  à  stries  médiocrement  profondes ,  les  intervalles 
subconvexes. 

Le  reste  à  peu  près  conformé  comme  chez  le  G,  exaratus^ 
dont  il  diffère  par  les  antennes  plus  courtes  dans  toutes, 
leurs  parties,  non  ferrugineuses  au  sommet  des  articles  ,  la 
ponctuation  beaucoup  plus  dense  du  prothorax ,  uniforme , 
sans  points  plus  gros  parsemés  çà  et  là,  la  longueur  de  ce 
segment  qui  chez  notre  espèce  est  plus  long  que  large  au 
lieu  d'être  plus  large  que  long,  non  globuleux,  subparal- 
l.èle  latéralement,  les  élytres  de  même  couleur  que  le  pro- 
thorax ;  tarses  simples  comme  chez  cette  espèce. 

Corse  ;  un  seul  exemplaire  de  ma  collection. 

9.  Cardiophorus  Senaei  Desbrochers  des  Loges  (1869). 

OhlongO'Ovaius ,  niger ,  fulvescente-tomentosus  ^  sat 
nitidus,  tarsis  élytrisque  partim  saltem  ruhro-testaceis ; 
antennis  gracilibtis^  nigris  ;  prothorace  subgloboso,  loiv- 
gitudine  latiore^  lateribus  valde  rotundato^ampliato  ; 
elytris  basi  apiceque  attenuatis,  in  medio  arct/^tis^  êul^ 
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cato-profunde-punctatis  ;  interstitiis  angustis  convexis- 
simis;  unguibtts  basi  evidenter  dentatis»  —  Long.  6  1/2-7 
millim.  — Lat  2  milliin. 

A  peu  près  de  la  grandeur  et  de  la  forme  du  G.  aselius. 
Noir,  couvert  d'une  pubescence  gris&tre  un  peu  fauve ,  sur- 
tout sur  le  prothorax ,  avec  les  élytres  entièrement  ferru- 
gineuses ou  rembrunies  sur  une  plus  ou  moins  grande  partie 
du  disque  ;  les  antennes  d*un  ferrugineux  obscur  ;  cuisses 
et  tibias  en  grande  partie  noirâtres  ;  base  des  cuisses,  ge- 
noux, base  des  tibias  et  les  tarses  beaucoup  plus  clairs. 

Tète  à  peine  convexe,  très-densément  et  très-ûnement 
pointillée,  avec  une  petite  fossette  longitudinale  sur  le 
vertex  ;  front  subarrondi ,  à  bord  étroitement  relevé. 

Antennes  assez  grêles,  à  articles  obconiques  allongés; 
le  2*  d'un  tiers  plus  court  que  le  suivant,  qui  est  lui-même 
subégal  au  à*;  le  dernier  plus  étroit  que  le  précédent, 
oblong  allongé. 

Prothorax  presque  aussi  long  que  large,  très-convexe, 
sensiblement  rétréci  antérieurement,  visiblement  arrondi  la- 
téralement et  fortement  rétréci  vers  la  base ,  transversale- 
ment déprimé  à  celle-ci;  à  stries  obliques  bien  visibles, 
assez  longues  ;  dans  son  milieu  un  6n  sillon  très-obsolète  ; 
angles  postérieurs  petits  ,  obtus  et  courts ,  obtusément 
émoussés,  nullement  divergents  ;  ponctuation  subégale,  très- 
fine  et  très-serrée. 

Elytres  de  la  largeur  du  prothorax  ou  un  peu  moins 
larges,  un  peu  plus  de  deux  fois  plus  longues  que  lui  ;  ova- 
laires ,  arquées  latéralement ,  rétrécies  vers  la  base  et  plus 
sensiblement  vers  l'extrémité,  peu  acuminées  au  bout,  à 
épaules  nullement  saillantes,  à  stries  bien  marquées,  assez 
profondes,  surtout  antérieurement  ;  intervalles  convexes ,  à 
pointillé  extrêmement  fin. 

Dessous  très-densément  et  très-finement  pointillé.  Cro- 
chets des  tarses  évidemment  dentés. 

Facile  à  distinguer  du  G.  testaceus  par  sa  taille ,  le  pro- 
thorax bien  plus  convexe ,  bien  plus  dilaté  latéralement , 
les  antennes  plus  grêles,  à  1*'  article  noir  en  grande  partie, 
à  2«  plus  court  comparativement  ;  les  élytres  convexes ,  ar- 
quées latéralement ,  presque  également  rétrécies  à  la  base 
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et  aa  sommet  (au  lieu  d*étre  atténuées  de  la  base  à  Pex- 
trémité  et  beaucoup  plus  acuminées) ,  les  stries  peu  pro- 
fondes ,  les  intervalles  convexes. 

Kustendjé  :  bords  de  la  mer  Noire  ;  deux  exemplaires 
trouvés  par  le  frère  de  notre  collègue  M.  Sénac,  auquel  je 
suis  heureux  de  le  dédier. 

10.    Cryptoliypnu9   propinquus    Deabrochers    des  Loges 

(1869). 

Subelongatus,  parallelus^  niger,  pedihus  ferrugineis , 
elytris  obscure  flavo  4'maculatis  ;  prothorace  lateribiis 
parallelis,  angulis  posticis  elytra  ambientibtis,  non  diva- 
ricatis;  parce  punctulato,  in  medio  non  carinato  :  ely- 
tris lateribus  non  arcuatis,  longioribus. — Long.  3  2/3  mil. 
—  Lat.  vix  i  roîllim. 

Cette  espèce ,  voisine  du  C.  tetragraphus  par  la  coloration 
et  lea  taches  des  élytres,  s^en  distingue  facilement  par  sa 
forme  parallèle  bien  plus  allongée,  le  prothorax  presque 
droit  latéralement,  les  angles  postérieurs  non  divergents, 
trianguljaires ,  prolongés  en  arrière  et  embrassant  les  ély- 
très ,  à  carène  interne  peu  marquée  et  très-courte  ;  la 
ponctuation  de  ce  segment  qui,  au  lieu  d*étre  rugueux- 
ponctué ,  est  couvert  d'un  pointillé  On  et  espacé  et  dé- 
pourvu de  carène  médiane  ;  les  élytres  déprimées  sur  \» 
dos,  «on  visiblement  arquées  latéralement,  etc.  Quant  au 
C.  U'Piislulatus,  il  est  encore  plus  différent  par  sa  convexité, 
la  taille  plu^  grande,  son  prothorax  plus  dilaté  latéralement 
(ainsi  que  les  élytres),  à  angles  postérieurs  très-divergents. 

Corse  <Ajaccioj  ;  découvert  par  M.  Koziorowicz,  qui  a  bien 
voulu,  avec  sa  générosité  ordinaire,  m'en  abandonner  un 
individu. 

14.  Athous  nif^errimus  Desbrochers  des  Loges  (1S69). 

Ater,  mtidiw,  obscure  pubescens  ,  antennarum  arti" 
culis  basi  tarsisque  rufescetUibus  ;  fronte  profunde  exca- 
vata  ;  mitenms  intus  extusque  dentatis,  articulis  oblangis 
basi  pedtmculatis;  prothorace  mbd^esso;  interstitOs 
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elytrorwn  perapicue  densissime  punetulatie;  wrticulis 
2^  et  S"  tarsorwm  suhlamellatis.  — Long.  17  millim.— Lat. 
5  1/2  millim. 

ObloDg-alloDgé ,  d'un  noir  luisant,  avec  les  antennes» 
moins  la  base  des  articles  et  les  parties  de  la  bouche  d'un 
brun  ferrugineux  ;  genoux  et  extrémité  des  tarses  de  cette 
dernière  couleur  et  d'une  teinte  plus  claire. 

Tète  très-transversale,  profondément  et  largement  excavée 
sur  le  front,  son  bord  antérieur  abaissé,  arrondi  en  demi- 
cercle  et  sinué  latéralement  vers  les  yeux  ;  forteïïient  et 
assez  profondément  ponctuée-serré.  Yeux  grands  et  con- 
vexes latéralement. 

Antennes  dépassant  le  bord  postérieur  du  prothorax ,  à 
premier  article  do  f^nicule  obooniçiHe ,  arrondi  au  sommet, 
presque  du  double  plus  court  que  le  suivant  ;  celui-ci  irré- 
gulièt^ment  triangulaire,  phis  court  qm  h  troisième  ;  les 
artickis  2-9  oblongs,  graduellement  plus  altongés  et  pédon- 
cules à  leur  base,  subéchancrés  extérieurement  avant  leur 
angle  interne ,  au  sommet  :  cet  angle  peu  avancé ,  ce  qui 
rend  les  antennes  plus  fortement  dentées  extérieurement 
qu'intérieurement  ;  dernier  article  en  fuseau  très-allongé , 
évidemment  plus  long  que  le  précédent  et  étranglé  dans  son 
dernier  tiers,  à  pointe  du  sommet  émoussée. 

Prothoraz  plus  large  que  long,  faiblement  rétréci  subobli- 
quement  de  la  base  au  milieu ,  plus  fortement  et  subsi- 
nueusement  de  ce  point  au  sommet  ;  couvert  d'une  ponc- 
tuation serrée,  flne  et  peu  profonde,  plus  forte  latéralement; 
largement  mais  non  brusquement  déprimé  avant  la  base, 
sans  sillon  apparent  qu'une  dépression  latérale  de  chaque 
côté  vers  le  milieu;  peu  convexe,  bisinué  et  obtusément 
avancé  au  milieu  au  bord  antérieur,  dont  le  rebord  est 
interrompu  en  cet  endroit;  étroitement  et  distinclecnen t 
rebordé  latéralement ,  fortement  échancré  au  dessous  des 
angles  postérieurs  qui  sont  émoussés,  avec  une  petite  échan- 
crure  vers  la  base  de  la  carène  avant  leur  sommet  ;  cette 
carène  tranchante,  oblique,  prolongée  jusqu'au-delà  du  quart 
de  la  longueur  ;  à  pubescence  hérissée ,  noirâtre,  devenant 
brune  par  places,  ne  dissimulant  pas  le  vernis  du  prolhorax. 

Ecusson  plus  long  que  large,  subcordiforme,  déprimé , 
densément  pointillé. 
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Elytres  un  peu  plus  larges  que  le  prothorax ,  sinueuse- 
ment  et  très-faiblement  élargies  en  arrière,  peu  rétrécies 
et  obtuséinent  arrondies  à  Textrémité  ;  stries  assez  marquées, 
surtout  à  la  base,  mais  peu  profondes  ;  les  externes  à  ponc- 
tuation plus  visible;  intervalles  subconvexes,. couverts  d*un 
pointillé  très-serré  bien  visible. 

Pattes  assez  allongées;  articles  2'U  des  tarses  subla- 
mellés;  ongles  munis  à  la  base  d'une  dent  obtuse. 

Alpes  françaises,  un  seul  (ma  collection). 

Très-distinct  de  r.4.  niger  par  la  conformation  remar- 
quable des  antennes,  de  r^l.  mutilalus  par  les  intervalles 
des  élytres  très-évidemment  pointillés,  etc. 

12.  Athons  «enelthoraz  Desbrocfaers  des  Loges,  no\.  sp. 

Nigro-submetallicus  f  elytris  lœte  castaneis,  griseo- 
iomentostfs;  fronte  arcuata  parum  impressa  antice  de- 
clivi;  antennis  nigris ,  intus  ab  articulo  S*"  dentatis, 
2''  3"  fere  duplo  minore;  prothorace  tenuiter punctulato, 
latitudine  paulo  longiore^  margine  laterali  reflexa ,  îo- 
teribiis  parum  ampliato,  antice  modice  attenuato,  an- 
gulis  anticis  acutis ,  posticis  divaricatis ,  acutis^  non 
carinatis,  extus  subemarginatis,  longe  carinatis,  scutello 
oblongo,  subœneo  ;  elytris  prothorace  latioribusj  striis 
angvstis  certo  situ  vix  perspicue  punctatis;  tarsis  evi- 
denter  laminatis^  articulo  4»  minutissimo.  —  Long.  10- 
11  millim.  ^  Lat.  3  1/4  millim. 

Hanovre. 

Je  possède  deux  individus  de  cette  espèce  :  Tun  des  deux 
à  prolhorax  un  peu  plus  long,  moins  rétréci  en  avant  et 
plus  arrondi  dans  le  milieu,  à  angles  postérieurs  un  peu 
moins  divergents,  me  semble  être  une  $ . 

Il  est  possible  qu'elle  ait  été  confondue  avec  la  var.  sam- 
tator  Gyll.  de  VA.  niger  :  de  nombreux  caractères  l'en 
éloignent.  Le  reflet  brônzé-verdâtre  du  prothorax  qui,  joint 
à  son  rebord  entier  subcanaliculé,  le  fait  ressembler  à  celui 
d'un  Corymbites  ,  sa  forme  comparativement  étroite  et  sub- 
déprimée ,  sa  ponctuation  très-fine,  ses  angles  antérieurs 
étroitement  relevés  en  une  sorte  de  petite  dent,  les  posté- 
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rieurs  plus  prolongés,  bien  plus  minces  et  très-divergents , 
le  manque  de  sillon  médian  ;  Técusson  bien  moins  détaché 
dans  son  pourtour»  les  stries  fines  et  enfin  la  taille  infé- 
rieure. 

iS.  Athous  eonieieollis  Desbrocfaen  des  Loges,  nor.  spec. 

^  Subellipticus,  suhplumhe(hniger,'  cinereo  pubescens , 
ore,  macula  parva  introrhumerali^  margine  inferiore 
elytrorum  ahdominisque  rubro-luteis ,  pedibus  obscure 
ferrugineis  ;  fronte  leviter  impressay  antice  subtruncata, 
margine  laterali  paululum  elevata,  creberrimepunctata; 
antennis  nigins,  sat  gradlibus ,  articula  S»  2°  sesquilon- 
giore ,  4»  que  sesquibreviore ,  2  ultimia  8ubaqu4ilibus  ; 
prothorace  convexo,  conico,  latitudine  evidenter  longiore, 
antice  lateribu^  subsinuato,  angulis  anticis  apice  trun- 
catiSy  posticis  oblique  productis,  extus  a  latere  non  pers- 
picue  sinuatis  infra  subtruncatis  ;  scutello  oblongo  ;  ely- 
tris  thorace  fere  triplo  longioribus,  a  basi  ad  apicem 
sensim  attenuatis  ;  striis  tenuibus  parum  profundis  ; 
interstitiis  latis  vix  convexis,  disperse  punctulatis  ;  tarsis 
articulo  4"  minuto.  — Long.  12  millim.  *-Lat  3  roilliro. 

Cet  Âthous  se  rapproche  de  VA.  vittatus  par  la  pro- 
portion relative  des  articles  des  antennes  et  le  qua- 
trième article  des  tarses  très-petit,  emboîté  par  le  précé- 
dent ;  celles-là  sont  plus  allongées  dans  toutes  leurs  parties , 
noires ,  à  peine  étroitement  brunâtres  au  sommet  ;  le  front 
est  un  peu  plus  abaissé  en  avant,  ce  qui  le  fait  paraître  plus 
relevé  latéralement.  Mais  ce  qui  distingue  surtout  celte  es- 
pèce (outre  la  coloration,  qui  a  un  reflet  plombé-verdâtre), 
c'est  la  forme  du  prothorax  fortement  élargi  subrectilinéai- 
rement  du  sommet  à  la  base ,  et  d'un  bon  tiers  plus  large 
à  celle-ci,  avec  les  angles  antérieurs  un  peu  saillants  laté- 
ralement et  tronqués  au  bout ,  Fécusson  allongé  et  les  ély- 
tres  de  tout  autre  forme,  atténuées  presque  dès  la  base  au 
lieu  d'être  subparallèles  au  moins  dans  leurs  deux  premiers 
tiers. 

Alpc?  françaises  (ma  rollecfion). 
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ià,  Atthous  pallidipennis  Desbrochers  des  Loges,  no?,  spec 

Elongatus,  ûngustus,  fulvescente  tomentosus ,  pallîde 
lestaceus ,  prothoracis  disco  abdomineque  plus  minusve 
fuscis;  fronte  leviter  impressa,  margine  haud  perspicue 
reflexa  in  inedio  leviter  arcuata  ;  minus  crebré  punctata  ; 
antennis  gracilibus  coxas  intermedias  superantibus ,  ar- 
ticu  lis  2*"  et  3°  subcBqualibus ,  singulo  4**  fere  dimidio 
minore^  2  ultimis  cBqualibus  ;  prothorace  lalitudine  paulo 
longtore^  convexiusculo,  lateribus  evidenter  {in  j  magis) 
ampliatis,  intra  basim  et  intra  apkem  perspicue  sinuatis, 
angutis  afiticis  rotundatis  ,  posticis  divaricatis  ;  scutello 
obiôngo  ;  etytris  prothorace  vatde  latioribus^  post  médium 
attenuatis ,  anterius  subtititer  punctato-striatis  ;  tarsis 
ariicuio  û*  angustiore  prœcedente  sesqui  minore.^  Long. 
9  rtîllfm.  -^  Lat.  2-2  1/4  millîm. 

Très-voisin  encore  des  variétés  pâles  et  à  élytres  sans 
taches  de  VA.  viitatus  par  la  oenformatioii  des  tarses  dont 
les  derniers  articles  sont  «ublaœellés,  avec  le  4*  relativement 
petit  et  le  2'*  article  des  antennes  ou  au  moins  égal  au 
3*  ou  non  visiblement  plus  court  ;  la  forme  est  èteo  plus 
allongée ,  le  prothorax  d'un  tiers  plus  étroit  que  les  ély- 
tres ;  les  antennes ,  à  articles  presque  filiformes,  atteignent 
le  milieu  du  métasternum  chez  la  $  et  se  prolongent  en- 
core plus  bas  chez  le  cJ*  ;  le  prothorax  un  peu  arrondi  dans 
son  milieu  latéral  chez  le  ^ ,  Test  très-sensiblement  chez 
la  $  ;  il  est  notablement  sinué  avant  le  sommet  et  avant 
la  base  [^  $ }  ;  les  angles  antérieurs  sont  bien  plus  étroi- 
tement arrondis,  les  postérieurs  très-sensiblement  diver- 
gents; Técusson,  aussi  large  que  long  chez  VA.  vittatus^ 
est  ici  évidemment  plus  long  que .  large  ;  enfin  les  stries 
sont  très-fines,  presque  superficielles  dans  leur  premier 
tiers,  et  les  intervalles  couverts  d'un  pointillé  assez  fin 
mais  très-net  et  serré.  La  $  est  peu  différente  du  J  ;  elle 
a  les  antennes  un  peu  plus  courtes  et  le  prothorax  plus 
dilaté  latéralement. 
H  Très-distinct  de  VA.  puncticoliis  par  la  proportion  des 

^t  articles  des  antennes  ,  le  prolhorax  dilaté  latéralement ,  la 

finesse  des  stries ,  la  ponctuation  médiocrement  serrée. 
Hautes-Alpes  (ma  collection). 
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15.  AA«as  Ciraiidliii  Desbrochers  des  Loges,  dov.  spec 

(?  Elongatus,  testaceus^  subtus  plus  minusve  brunneus  ; 
fronte  parum  impressa  ^  haud  excavaCa,  antice  subtrun- 
cata  rubra  ;  oculis  sat  prominulis  ;  antennis  obscure- 
ferrugineis^  articulis  elongatis  ,  3»  2»  subœquali,  Ix'^que 
angustiore  et  fere  duplo  breviore;  ultime  prcBcedenti 
subœquali  ;  prothorace  rtibro ,  medio  infuscato  convexo , 
parallelOf  lateribus  haud  perspicue  ampliato ,  lalitudine 
langiore^  antice  perparum  attenuato ,  angulis  anticis  he- 
betatiSy  extus  non  prominent ibus  ;  posticis  influa  sub- 
truncatis  apice  acutis  vix  divaricatis ,  non  carinatis  ; 
elytris  subdepressis  a  medio  modice  attenuatis  ,  minus 
tenuiter  striato-punctatis,  interstitiis  convexiusculis^  an- 
gustis  ;  sutura  margineque  exleriore  longitudinaliter 
bjntnneis;  tarsorum  articulo  A»  prœcedente  fere  duplo 
minore.  —  Long.  8-9  millim.  —  Lat.  2  1/2  millim. 

Béziers.  Teo  ai  reçu  plusieurs  exemplaires  de  M.  Grandin 
de  TEprevier. 

Très-distinct  du  SinuatocoUis  par  son  front  peu  forte- 
ment impressionné  ou  presque  plan,  les  articles  2  et  3  des 
antennes  presque  égaux ,  courts  et  arrondis  au  sommet,  au 
lieu  d^ètre  en  cône  allongé  ,  et  le  dernier  égal  au  précédent 
ou  à  peine  plus  court  ;  le  prothorax  moins  carré,  très-diffé- 
remment sînué  latéralement,  convexe  dans  son  milieu  ;  les 
élytres  deux  fois  et  demie  seulement  aussi  longues  que  le 
prothorax,  moins  longuement  parallèles,  etc.  L'A.  vittatus , 
dont  il  est  voisin,  a  les  antennes  noirâtres  à  premiers  ar- 
ticles allongés,  les  yeux  bien  moins  saillants,  le  prothorax 
moins  étroit,  à  angles  postérieurs  assez  divergents,  moins 
aigus,  les  élytres  moins  courtes,  etc.  VA.  strictus ,  que  je 
ne  connais  pas,  doit  s*en  rapprocher  bien  davantage  ;  mais, 
diaprés  la  description ,  la  taille  est  moindre,  la  forme  plus 
étroite,  les  yeux  moins  saillants,  les  angles  postérieurs  du 
prothorax  divergents  ,  le  prothorax  rougeâtre  seulement  sur 
les  côtés,  les  élytres  un  peu  élargies  après  le  milieu,  etc. 
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16.  Athons  uinumto9oiîim  Desbrochen  des  Loges  (1869). 

fj  Elongatus^  subparallelus ,  testaceus ,  fusco-vartega" 
lus^  griseo-pubescens  ;  capite  di^ebre  fortiter  ptmclato; 
fronte  ferruginea  late  excavata^  antice  vix  arcuata; 
oculis  modice  prominulis;  antennis  elongatis  sat  graci- 
Ubus,  articula  3*  a»  sesqui  longiore  à'^que  paululum 
breviore ,  ultimo  elongato  pracedente  evidenter  Umgiore  ; 
prothoi^ace  crebre  punctato^  basi  apiceque  rubro  margi- 
nato  ;  latitudine  paulo  longiore  ,  îateribus  bisinuato  an- 
gulis  anticis  obtus is  extus  productis,  posticis  divaricatis 
recte  dentatis ,  haud  carinatis  ;  elytris  depressis  ,  post 
tertiam  partent  vix  attenualis^  thorace  tripla  langio- 
ribus  et  ultra  ^  tenuiter  striato-punctatis  ;  interstitiis 
subconvexiSf  sutura  margineque  exteriore  longitudina- 
liter  obscurioribus  ;  tarsorum  articula  W  3*  multa  an" 
gustiare  fere  duplo  breviore,  —  Long.  9  1/2  roillîm.  — 
Lat.  2  1/2  millim. 

Mont-Dore  (Auvergne),  où  j'ai  pris  cette  espèce  sur  les 
sapins. 

Elle  appartient  à  la  section  I'%  s.-section  II  du  système  de 
M.  Gandèze.  Son  front  excavé  la  rapproche  de  r^l.  difflcilis, 
dont  elle  est  bien  distincte,  outre  la  coloration  ,  par  le  front 
nullement  avancé  au  milieu ,  les  antennes  ferrugineuses,  à 
2<  article  plus  allongé ,  les  angles  antérieurs  protboradques 
avancés  en  dehors  ;  elle  se  rapproche  de  VA,  virgatus  Reiche 
{ Subtruncatus  Muls.)  par  son  front  déprimé  et  son  système 
de  coloration  ;  sa  forme  est  bien  plus  allongée ,  ses  élytres 
très-parallèles  au  lieu  d'être  visiblement  acuminées;  les  an- 
tennes, bien  moins  robustes,  ont  le  2«  article  d'un  tiers 
plus  court  que  le  3" ,  tandis  qu'ils  sont  presque  égaux  chez 
l'A.  vtrgatus  ;  les  angles  antérieurs  du  prothorax  sont  plus 
saillants  en  dehors  et  bien  plus  arrondis,  les  postérieurs  plus 
divergents,  nullement  arrondis  et  presque  terminés  par  une 
petite  dent.  VA.  strictus  a  les  articles  2  et  3  subégaux , 
le  front  à  peine  impressionné,  etc. 
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17.  AtkOMS  depgg— ifron»  Desbrochen  des  Loges  (iM9). 

Oblangus  j  minus  eUmgatus  rufo^-brunneus ,  thorace 
sispitis  obscuriore  ;  frante  excavata ,  antice  subtruncata; 
antermis  filifarmibus,  articula  3*"  2«  sesqui  langiore  ;  pro- 
thorace  latitudine  longiore  (c?  $  ),  apice  tnagis  attenuato^ 
densissime  punctato ,  angulis  posticis  apice  truncatis  , 
non  divaricatis ,  non  carinatis.  —  Long.  7-8  roillim.  —  LaU 
1  2/3  millim. 

ObloDg,  médiocrement  allongé,  variant  da  brun-foncé  au 
ferrugineux  assez  clair ,  avec  les  pattes  et  les  antennes  or- 
dinairement moins  foncées ,  les  élytres  plus  ou  moins  rem- 
brunies latéralement  et  le  prothorax  ordinairement  brun , 
parfois  rouge-ferrugineux  ;  très-finement  pubescent  de  gris 
fauve. 

Tète  subtransverse  ;  front  marqué  d'une  large  dépres- 
sion qui  fait  paraître  le  rebord  relevé  latéralement ,  ce  re- 
bord abaissé  un  peu  dans  son  milieu;  à  peine  arrondi, 
subtronqué  antérieurement ,  à  angles  latéraux  non  saillants, 
émoussés ,  à  ponctuation  assez  forte  et  assez  serrée. 

Antennes  médiocres,  subfiliformes,  finement  pubescentes, 
dépassant  un  peu  seulement  les  angles  postérieurs  du  pro- 
thorax ,  à  articles  deux  fois  plus  longs  que  larges,  plus  ou 
moins  obconiques  ;  2*  article  d'un  tiers  à  peine  plus  court 
que  le  suivant ,  qui  est  lui-même  d*un  tiers  envh*on  plus 
court  que  le  /i«  ;  dernier  article  à  peine  plus  long  que  le 
précédent  ;  chez  les  femelles  même  relation  dans  la  lon- 
gueur des  articles ,  mais  ceux-ci  plus  larges,  moins  déliés 
et  formant  une  tige  submoniliforme. 

Prothorax  manifestement  plus  long  que  large  ((j*),  à  peine 
plus  long  que  large  (  $  ),  beaucoup  plus  bombé ,  évidem- 
ment arrondi  latéralement ,  par  conséquent  plus  fortement 
rétréci  aux  extrémités  chez  œ  dernier  sexe;  paraissant 
subdéprimé,  presque  parallèle  [latéralement  jusqu'à  Textré- 
milé  latérale  des  angles  postérieurs  chez  le  fj  ;  angles  pos- 
térieurs très-courts  ,  émoussés ,  non  ou  à  peine  divergente, 
n'embrassant  pas  les  élytres. 
.  Elytres  un  peu  plus  larges  que  le  prothorax ,  h  épaules 
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découvertes ,  arroudies  ;  un  peu  convexes,  subparallèles  la- 
téraleintitt,  A  |>f  ine  éJai^ies  en  arrièn ,  .ajTABdie«»  Me-peu 
acuminées  au  sommet  ;  stries  assez  fines ,  les  intervalles 
très^èremeot  «off^eses,  légèrerneBl  ridés,  comreite  â\in 
pointillé  bien  visâ))e,  ir^M,  très-«en\é. 

Pattes  ^les,  à  ù*  article  des  tarses  très-«nbolté  par  le 
précédent  sous  lequel  il  disparaît  presque  complètement. 

Corse.  M.  Kaffray  m'a  communiqué  plusieurs  eiempkires 
de  cette  espèce. 

Elle  appartient  à  la  section  I**,  s.-section  II  de  M.  Gandèze, 
par  la  petitesse  du  U*  article  des  tarses,  etc.  Les  angles 
postérieurs  prothoraciques  dépourvus  de  carène ,  non  visi- 
blement divergents,  le  front  excavé,  le  prothorax  plus 
long  que  large,  plus  étroit  au  sommet  qu^à  la  base,  le 
3*  article  des  antennes  plus  long  que  le  2*  (  mais  de  un 
tiers  t  peine  ) ,  sont  des  caractères  plus  que  suffisants  pour 
distinguer  facilement  cette  espèce  des  A.  Umgicollis  et 
vietatus,  entre  lesquels  elle  doit  prendre  place.  VA.  diffl" 
ciliSj  qui  a  le  front  excavé  ,  a  le  bord  de  cette  partie  sub- 
avancé au  milieu  ,  le  S*  article  des  antennes  une  demi-fois 
plus  long  que  le  2« ,  etc. 

IB.  Atbons  floreiitiii««  (ç)  Desbrochers  des  L<)ges,  bot.  qi. 

PiceuSf  subopacus^  pedibus  dilutioribus  ;  fronle  vix  ar- 
cuata  late  impressa  ;  antennis  ab  articula  À*  subdentatis^ 
2»  3»  dimidio  breviore  ;  protkorace  convexo  postice  pro^ 
funde  impresso ,  angulis  posticis  intus  carinatis  divari- 
catis  ;  elytris  minus  profunde  strialo-punclatis  ;  tarso- 
rum  ariiculis  2-3  lamellatis,  —  Long,  circiter  15  millim. 

Assez  allongé,  d*un  brun  de  poix  peu  luisant,  avec  les 
antennes,  ie  bord  réfléchi  des  élytres,  les  sutures  des  paN 
ties  inférieures  et  les  pattes  d'un  brun-rougeâire ,  ces  deN 
nières  avec  les  cuisses  plus  foneées  et  les  tarses  plus  clairs; 
pubescence  jaunâtre  à  léger  reflet  doré,  semi-couchée. 

Tète  plane ,  t  ponctuation  très-forte,  serrée  ;  front  assez 
largement  et  profondéntent  impressionné,  subtronqné  en 
avant 

Antennes  dépaBsant  nn   peu   la    base  du   prothorax, 
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pubescentes,  faiblement  dentées  à  pertir  da  A*  «rtide  seu- 
lement; articles  3-7  subégaox,  2*  demeitié  plus  eourt  que 

Pretbonoc  assez  bombé,  très-obsolètement  sillonné,  mar- 
fué  vers  BOû  tiers  postérieur  d'une  forte  dépression  trans- 
versale brusqueoMnt  et  sinueusement  limitée  en  avant; 
médiocrement  arqué  latéralement,  fortement  sinué  avant  les 
angles  postérieurs  qui  sont  très-di?ergents  et  surmontés 
d'une  earène  fine,  saillante,  rapprochée  du  bord  et  s'éva- 
nouissant  au  tiers;  à  forte  ponctuation  très-serrée ,  subégale, 
plus  faible  postérieurement. 

Eeusso»  presque  aussi  large  que  long. 

Elytres  de  la  largeur  du  milieu  du  prothorax,  subparal- 
lèles d'abord,  atténuées  à  partir  du  dernier  tiers  peu  for- 
tcoKot  ;  rabconvezes ,  à  stries  externes  formées  de  points 
pins  gros 'Ct  intenralles  correspondants  moins  plans:  tous 
assez  densénent  pointillés. 

Dessous  très-densément  ponctué ,  assez  luisant. 

Tarses  à  2«  et  3*  articles  lamelles. 

Fiorenoe;  rapporté  par  M.  Bellier  de  La  Ghavignerie,  qui 
me  Ta  communiqué. 

Cet  Atfwus  a  un  peu  Taspect  d*un  Cratonychus  ;  c'est  la 
seule  espèce  d'Europe  réunissant  les  caractères  suivants: 
«  Antennes  subdentées  seulement  à  partir  du  k  article  et 
angles  postérieurs  du  prothorax  carénés  et  divergents.  » 

19.  Atbons  foUax  Desbrochers  des  Loges  (1869). 

Obscure'-castaneus ,  thorace  piceo^  antennis,  pedibus  , 
margine  inferiore  eiytrorum  segmentorumque  abd<yinini$ 
apice  dilulioribus,  fulvo  pubescens  ;  fronte  late  depressa 
antice  in  medio  subemarginala ,  lateribus  subangulata  ^ 
crebre  minus  profunde  pnnctata  ;  prothorace  subqiio 
drato,  lateribus  plus  minusve  ampliato,  creberrime  punc- 
lato ,  obsolète  sulcatulo  ;  angulis  posticis  infra  subtrun* 
catis^  a  laiere  in  femina  subtiliter,  in  mare  evidenter 
emctrginalis,  canaliculatis  ;  striis  vixperspicue  punctatis  ; 
interstitiis  sparsim  tenuissim>e  punctulalis;  tarsorumar-^ 
ticulo  /j",  3"  vix  sesquiminore.  —  Long.  11  1/2-13  milliro. 
^  LaU  ( maris)  S  1/â ;  demims)  8  m  miiSûn- 
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j  Assez  étroit ,  allongé. 

Front  légèrement  sinué  au  milieu. 

Antennes  à  articles  subtriangulaires,  du  double  au  moins 
aussi  longs  que  larges  ;  2«  d'un  tiers  plus  court  que  le  3«  ; 
U*  d*un  tiers  plus  long  que  le  précédent ,  visiblement  plus 
large  que  les  autres ,  arrondi  en  se  dilatant  sur  sa  tranche 
externe. 

Prothorax  à  peine  arrondi  latéralement  mais  visiblement 
sinué  avant  le  sommet  et  avant  la  base,  non  ou  à  peine  plus 
long  que  large ,  médiocrement  convexe. 

Ecusson  oblong. 

Ëlytres  subparallèles ,  un  peu  élargies  en  arrière ,  sub- 
acuminées  ensuite. 

2  Bien  plus  large,  médiocrement  allongée. 

Front  largement ,  peu  profondément  écbancré  au  milieu, 
à  côtés  obliquement  tronqués  faisant  paraître  les  deux  extré- 
mités angaleusement  subavancées,  un  peu  relevées. 

Antennes  submoniliformes,  à  articles  épais,  à  peine  plus 
longs  que  larges  ;  le  2*  à  peine  plus  court  que  le  3' ,  qui  est 
un  peu  plus  long  que  le  4*  ;  tous  plus  ou  moins  dilatés  en 
s'arrondissanl  extérieurement  (surtout  le  /!•). 

Prothorax  très-convexe,  évidemment  arrondi  dans  son  mi- 
lieu et  rétréci  en  avant  et  en  arrière,  presque  transversal 

Ecusson  peu  allongé,  arrondi  en  arrière  et  tronqué  à  la 
base. 

Elytres  sensiblement  dilatées  après  le  premier  quart,  ob- 
tusément  atténuées  au  sommet. 

Alpes  françaises  (  ma  collection }. 

Très-distinct  de  VA.  Dejeani  par  la  forme  du  front ,  la 
ponctuation  plus  serrée  et  la  conformation  des  antennes  de 
la  ç. 

20.  Afiious  «astaneseens  Muls.  etGuUl.  Op.  EoU  VI,  p.  27. 
— Gand.  monogr.  p.  480  (^). 

Ç  Ce  sexe  est  resté  jusqu'ici  inconnu  ;  ou  il  est  extrême- 
ment rare ,  ou  il  a  été  confondu  par  les  auteurs  précités 
avec  le  même  sexe  de  VA.  Dejeani  auquel  il  ressemble  beau- 
coup. En  voici  le  signalement  : 

Long.  14-15  millim.  —  Larg.  &  1/2  millim. 
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Tout  le  corps  d'an  brun  de  poix,  à  TexcepUon  des  élytres 
qai  sont  d'an  ferrugineux  foncé  ainsi  que  Textrémité  des 
angles  postérieurs  du  prolhorax ,  les  tibias ,  au  moins  en 
partie ,  et  les  tarses. 

Front  arqué  en  avant,  marqué  d'une  impression  transver- 
sale peu  profonde  avant  le  rebord  et  d'une  autre  subarrondie 
plus  accusée  en  arrière,  à  forte  ponctuation  assez  peu  serrée. 

Antennes  noires,  avec  la  base  des  articles  étroitement  fer- 
rugineuse.  n'atteignant  pas  toutrà-fait  le  sommet  des  angles 
prothoraciques  postérieurs ,  à  articles  allongés  peu  épais  ; 
2«  un  peu  moins  de  moitié  plus  court  que  le  3* ,  celui-ci 
d'un  tiers  environ  plus  court  que  le  U*  et  jsubégal  au  5« , 
dernier  subarticulé  vers  son  dernier  tiers. 

Prothorax  aussi  long  que  large,  à  peine  plus  large  à  l'ex- 
trémité de  ses  angles  antérieurs  qu'à  la  saillie  des  yeux , 
ces  angles  médiocrement  émoussés  ;  très-convexe,  sensible- 
ment arrondi  latéralement  et  rétréci  en  arrière ,  à  angles 
postérieurs  non  divergents,  tronqués  en  dessous,  terminés 
par  un  angle  droit,  obsolètement  échancrés  en  dehors  ;  ob- 
solètement  sillonné  longitudinalement ,  à  points  simples , 
inégaux,  assez  écartés ,  un  peu  plus  abondants  sur  les  côtés 
en  avant. 

Ecusson  suboblong,  pointillé. 

Elytres  à  peine  plus  larges  que  le  prothorax ,  subparal- 
lèles, un  peu  élargies  après  le  premier  tiers ,  un  peu  acu- 
minées  postérieurement  ;  stries  étroites  peu  distinctement 
ponctuées  ;  intervalles  à  peu  près  plans. 

La  réunion  des  caractères  tirés  de  la  forme  des  antennes 
(bien  plus  minces  que  chez  VA,  Dejeani)^  de  la  proportion 
tion  de  leurs  ariicles,  de  la  forme  du  front,  de  la  ponctuation 
inéjgale,  peu  serrée  du  prothorax ,  de  la  taille  et  des  cou- 
leurs, permettront  de  distinguer  cette  espèce  de  ses  congé- 
nères. 

Hautes-Alpes  (  ma  collection  ). 

21.  Agïïioie»  infaseaias  Desbrochers  des  Loges,  nov.  spec. 

ElongaiO'Suhparallelm  nigrosubopacus ,  pedihus  fer- 
rugineis,  fulvo-tomentosus  ;  fronte  truncata  ;  atUennis 
subdentatis,  artioulis  T  S'^qiie  subcBqiiaUbtts,  ultimoprœ- 
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0edmti  mœ  œqtu^U,  ctngu^  oûuminatQ  ;  proih^raos  gtib- 
qtiadraio,  anguUs  posticis  divaricatis^  productis^  longitur- 
dinaliter  sulcatulo^  dense  aat  tenuiter  pu/nctato  ;  striis 
vix  impressis ,  interstitiis  vix  perspicue  punctulatis  ; 
coxis  posticis  extus  parum  aiienuatis.  —  Long.  9  miliim. 
—  Lat.  2  ilU  millim« 

Allongé ,  subparallèle ,  peu  convexe ,  d'un  noir  presque 
mat  sur  le  prothorax  et  le  dessous  du  corps;  élytres  d^un 
ferrugineux  rougeàlre-obscur ,  avec  la  suture  vaguement 
rembrunie  ;  antennes,  surtout  leur  base  et  les  pattes ,  d^ua 
ferrugineux  rougeàlre  assez  clair  ;  couvert  d'une  pubeacence 
d'un  gris  fauve  assez  dense. 

Tète  subtransverse ,  régulièrement  convexe,  densément 
médiocrement  ponctuée  ;  front  assez  largement  avancé  en 
carré  transverse ,  tronqué  au  sommet  ;  car^e  des  rebords 
latéraux  s'avançant  un  peu  sur  le  milieu  du  front  ;  man- 
dibules évidemment  atténuées  vers  le  sommet. 

Antennes  peu  grêles ,  d'un  ferrugineux  peu  clair ,  fine- 
ment pubescentes ,  dépassant  un  peu  les  angles  postérieurs 
du  protfaorax ,  faiblement  dentées  en  sde  extérieurement , 
leurs  articles  un  peu  renflés  vers  le  sommet ,  2*  aiiîde  à 
peine  plus  court  que  le  suivant  ;  ii*  un  peu  plus  long  que 
les  autres  ;  dernier  article  à  peine  aussi  long  que  le  pré- 
cèdent ,  subparallèle  dans  ses  deux  premiers  ti^s,  attéftué 
en  pointe  aiguë  au  sommet 

Prolhorax  guère  plus  long  que  large ,  à  peine  arrosdi  en 
avant,  subparallèle  latéralement  au-dessus  des  angles  pos- 
térieurs qui  s(mi  évidemment  divergents,  embrassant  un 
peu  les  élytres ,  échancrés  en  dessous  avant  la  pointe  ex- 
trême qui  est  assez  grêle;  évidemment  plus  étn^t  au 
sommet  qu'an  dessus  des  angles  postérieurs  ;  si^tonné  d'un 
bout  à  l'autre,  mais  peu  profondément;  à  ponctuation 
dense,  médiocre.  Ecusson  obloi^. 

Elytres  de  la  largeur  du  prothorax  à  la  base,  près  de 
trois  fois  aussi  longues  que  kii ,  parallèles  dans  leurs  deux 
premiers  tiers ,  atténuées  peu  à  peu  de  ce  point  au  sommet 
qui  est  tégèrement  aoumioé;  stries  extrêmeonent  fines, 
presque  superfidelles;  iiiitervaliestrè&^k»s,  à  pointiMéserré, 
vteiiile  senlfiimii  à  un  imi  gnw^ssemeiit  ;  ium«hes  postè- 
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fieores  sod  brusqveiDent  dilatées  à  leur  par^  fnterne^  d*un 
tiers  à  peine  ou  d'uo  quart  plus  larges  à  cet  endroit 
qu'exteHeurewent. 

Dessous  un  peu  luisant,  assez  densémentet  peu  profon- 
démeot  ponctué  ;  bord  latéral  des  segments  abdominaux  et 
sommet  anal  étroitement  ferrugineux. 

Mingreiie.  Découvert  par  M.  Th.  Deyrolle. 

De  nombreux  caractères  le  distinguent  sans  peine  de  VA. 
ustuiatus  dont  H  se  rapproche  par  la  forme  des  hanches 
postérieures. 

23.  Agrioie»  spntator  Lin.,  Tar.  Melanoeephalus  Desbr. 

D'an  roux  ferrugineux  brillant,  presque  glabre  sur  le 
prothorax  et  les  élytres,  extrémité  de  Tabdomen  de  cette 
dernière  couleur  ;  le  reste  du  dessous  plus  ou  moins  bru- 
nâtre; tète  d'un  noir  foncé  brillant  ;  pattes  et  antennes  d'un 
testac^  pâle  ;  ces  dernières  à  3*  article  seulement  un  peu 
plus  court  que  le  2«  et  le  U*  ;  protborax  à  ponctuation  assez 
espacée  ;  à  angles  postérieurs  très-aigus ,  non  sinués  latéra- 
lement et  non  divergents  ;  élytres  à  pointillé  médiocrement 
serré,  bien  visible  ;  hanches  postérieures  plus  arrondies  vers 
leur  dilatation  inféro-interne. 

Allier,  un  seul  exemplaire  (  ma  collection  ). 

Les  différences  signalées  ne  me  paraissent  pas  suffisantes 
pour  élever  à  la  dignité  d'espèce  l'unique  individu  dont  il 
s'agit. 

Je  ne  m'explique  pas  que  M.  Gandèze  ait  éloigné  cette 
espèce  de  VA.  brevis  et  Tait  placée  dans  la  section  renfer- 
mant des  Agrioles  à  hanches  subparallèles  ;  ces  organes 
sont  ici  notablement  rétrécis  extérieurement,  bien  qu'ils 
conservent  une  longueur  appréciable  à  cet  endroit. 

23.  g  9 .  Agiotes  meridioDalis  (  9)  Desbrochers  des  Loges 
{attenuatus  ^)  (1869). 

EUmgatus^  in  ^  postice  acuminatus,  in  Ç  suhparal- 
lelus,  niger  aut  brunneus  ,  dense  suhvirescenti  minus 
tenuiter  tomentosus;  fronte  antice  truncata;  antennis 
ruhiginosis,   articulo  2"  3°  sesqui-breviore  ;  prothora^e 
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longe  sulccOulo,  lateribus  sinuato,  anguUs  posticds  par- 
redis,  paulo  divaricatis,  longitis  carinatis  :  coxis  posticis 
extua  vix  angustioribus  postice  in  medio  parum  sinuatis. 
—  Jx)ng.  10-12  millim.  —  Ut  (çf  )  2  1/2-2  2/3  millim.  — 
(2)3  l//i-3  1/2  millim. 

^  AlloDgé»  peu  convexe,  noir  ou  brun-ferrugineux  foncé, 
presque  mat,  pattes  et  trochanters,  souvent  une  bordure 
latérale  étroite  aux  segments  abdominaux  et  les  antennes 
d*un  testacé  plus  ou  moins  clair,  parfois  translucide  ;  les 
cuisses  quelquefois  brunâtres;  couvert  d*une  pubescence 
assez  dense,  gris-verdàtre  ou  blanchâtre  en  dessus. 

Tète  presque  plane,  densément  ponctuée;  front obtra- 
pézoîdal ,  à  carènes  latérales  avancées  un  peu  sur  sa  partie 
supérieure. 

Antennes  n'atteignant  pas  tout-à-fait  le  sommet  des  an* 
gles  postérieurs  du  prothorax ,  assez  grêles,  un  peu  atté- 
nuées de  la  base  au  sommet  ;  l^**  article  plus  long  que  les 
deux  suivants  réunis  ;  2*  d'un  tiers  plus  court  que  le  3* , 
celui-ci  évidemment  plus  court  que  le  U*;  ces  articles  sub- 
obconiques,  formant  une  tige  médiocrement  dentée  extérieu- 
rement; dernier  article  linéaire,  acuminéau  sommet,  évi- 
demment plus  long  que  le  précédent;  quelques  cils  peu 
nombreux  au  sommet  des  articles. 

Prothorax  presque  carré,  assez  fortement  rétréci  en  s'ar- 
rondissant  dans  son  premier  tiers  antérieur,  subparallèle 
postérieurement ,  légèrement  sinué  latéralement  avant  les 
angles  postérieurs  ;  un  sillon  longitudinal  assez  large  et  bien 
marqué  en  arrière,  obsolète  en  avant;  angles  postérieurs 
très-prolongés  ,  à  peine  divergents ,  très-aigus,  surmontés 
d'une  carène  très-marquée^  subparallèle  au  bord  externe  et 
prolongée  au-delà  du  tiers;  une  autre  interne,  peu  accusée 
et  bien  plus  courte  ;  ponctuation  analogue  à  celle  de  la 
tète. 
Ëcusson  oblong,  assez  grand. 

Élytres  subparallèies  dans  leur  première  moitié ,  oblique- 
ment rétrécies  de  ce  point  au  sommet  et  visiblement  acu* 
minées  vers  celui-ci  ;  stries  bien  marquées ,  médiocrement 
profondes,  à  intervalles  inégaux,  plans,  densément  ponc- 
tués-rugueux. 
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Hanches  un  peu  plus  larges  dans  leur  moitié  interne  (d*un 
part  environ  ),  peu  fortement  sinuées  dans  leur  milieu. 

2  Plus  grande,  beaucoup  plus  large  et  plus  convexe  en 
dessus  ;  Tabdomen  beaucoup  plus  bombé  ;  les  angles  pos- 
térieurs du  prothorax  tombant  droit  latéralement,  nullement 
divergents  ;  les  élytres  plus  longuement  parallèles,  un  peu 
élargies  avant  le  dernier  tiers  antérieur,  atténuées  seulement 
après  celui-ci ,  bien  moins  sensiblement  et  à  peine  acumi- 
Dées  au  sommet. 

L*exemplaire  de  ce  sexe ,  que  j*ai  sous  les  yeux  ,  est 
couvert  sur  les  élytres  d'une  pubescence  très-courte  sub- 
squamiforme,  à  légers  reflets  argentés  ;  cette  particularité 
est  sans  doute  accidentelle. 

Hautes-Alpes,  Savoie,  Isère  (collections  Abeille  de  Perrin, 
la  mienne). 

Bien  distinct  de  VA.  ustulatm  par  les  différences  mar- 
quées que  présentent  les  deux  sexes  ,  les  élytres  très-acu- 
minées  du  ^j*,  la  pubescence  plus  abondante^  les  hanches 
postérieures  non  sensiblement  échancrées  au  milieu  de  leur 
tranche  externe,  le  sillon  prolongé  du  prothorax  et  la  brièveté 
du  2*  article  des  antennes. 

24.  Agiotes  breviasenlns  Desbrochers  des  Loges  (1869}. 

Ohlongo-suhovatuSy  brunneus,  nitidilLSculus,  antennis, 
pedihiLS  elytrisque  hast  testaceis  ;  tenuissime  griseo-to- 
mentosus  ;  fronte  arcuatim  in  medio  porrecto  ;  antennis 
articula  2"  3"  sesqui-breviore  et  ultra  ;  prothorace  ohlongo, 
tenuiter  inœqualiter  punctulato ,  angulis  posticis  hre- 
vibus,  truncatis  ;  elytris  lateribus  subarcuatis  apice  pa- 
rum  aeuminatis,  parum  profunde  minus  anguste  punc- 
tato-striatis.  —  Long.  U  1/2  millira.  — Lat.  vix  1 1/2  millim. 

Oblong ,  subovalaire ,  médiocrement  allongé ,  d'un  brun 
de  poix  assez  luisant ,  avec  les  antennes  et  les  parties  de  la 
bouche ,  les  pattes  et  une  tache  subarrondie  envahissant  les 
épaules  à  la  base  des  élytres ,  plus  ou  moins  ferrugineux. 

Tête  à  pointillé  extrêmement  fin  et  serré  ainsi  que  le 
prothorax  sur  lequel  on  remarque,  en  outre,  une  série  de 
points  plus  forts. 

Abeille,  l.  VII,  1870.  12 
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Front  avancé  au  milieu  en  une  pointe  obtuse,  et  rdK>rdé 
en  avant* 

Antennes  assez  grêles  à  peine  dentées ,  à  3«  article  évi- 
demment plus  court  que  le  3^,  le  dernier  snbégal  au 
précédent. 

Prothoraz  obloog»  à  peine  aussi  long  que  large,  uq  peu 
rétréci  en  arrière  à  partir  du  milieu ,  son  visiblement  ar- 
rondi latéralement,  assez  bombé;  à  angles  postérieurs 
courts ,  nullement  divergents  et  obliquement  subtronqnés 
au  sommet,  non  carénés  en  dedans,  avec  une  strie  latérale 
assez  allongée  ;  sutures  ktérales  très^repliées  en-dessous. 

Ecusson  sil^nné. 

Elytres  de  même  largeur  que  le  prothorax ,  subconvexes, 
couvertes  d'un  très^Sn  duvet  grisâtre  peu  dense  ;  médio- 
crement atténuées  en  arrière ,  à  stries  formées  de  points, 
assez  larges  mais  peu  profondes;  intervalles  à  pointillé 
presque  indistinct. 

Pattes  grêles,  à  cuisses  rembrunies. 

Sardaigne  (  ma  collection  ). 

Cette  espèce,  bien  truacbée,  appartient,  par  la  forme  du 
front,  au  genre  Betarmon  de  M.  v.  Kiesenwetter,  sous  la 
dénomination  duquel  M.  Gandèze  a  cru  ne  devoir  com- 
prendre que  le  seul  B.  bishimaculatus  qui,  en  effet,  pré- 
sente, en  outre,  certains  caractères  qui  lui  sont  propres  ; 
mais  les  autres  espèces  à  front  conformé  de  même  me 
semblent  disparates  dans  le  genre  Agriotes  proprement 
dit  ,  et  je  crois  préférable  de  les  réunir  dans  un  genre  à 
part  pour  lequel  je  proposerai  le  nom  de  Metopids. 

25.  HigilMMaimi  Kosioreviriesl  Desbrech.,  n.  sp. 

Ohlongo -elongatits,  »%ibviridùanem ,  ore,  antennarum 
articulis  3  primis  pedihusque  totis  margineque  elytro- 
rum ,  rufis;  pardus  griseo-hirtus ,  sat  tenuiter  minus 
dense  punctatu^;  antennis  ah  articula  4"  modice  ser- 
ratis.  —  Long.  U  1/2  millim.  —  Lat.  1  1/2  millim. 

Obloog-allongé ,  d*un  bronzé  à  peine  verdàtre  pas  très- 
foncé;  parties  de  la  bouche,  3  premiers  articles  des  an- 
tennes, toutes  les  pattes  ainsi  que  le  pourtour  extérieur  des 
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élytres  d'un  ferrugineux  rougeàtre  ;  à  pubescence  grisâtre 
irrégulière,  dressée»  assez  longue,  mais  peu  fournie  sur  tout 
le  dessus. 

Tête  un  peu  plus  étroite  que  le  prothorax  à  son  bord  an- 
térieur, un  peu  moins  large  seulement  que  la  moitié  de  la 
base  de  ce  segment,  très-peu  convexe  ;  vertex  marqué  d'une 
fossette  obsolète  ;  deux  impressions  plus  profondes  en  avant, 
sans  dépression  évidente  entre  elles  ;  ponctuation  assez  fine, 
peu  serrée. 

Antennes  faiblement  dentées  à  partir  du  U*  article ,  bru- 
nâtres, à  Texc^ption  des  premiers  articles. 

Prothorax  un  peu  moins  de  deux  fois  aussi  large  que 
long,  régulièrement  et  sensiblement  arqué  latéralement ,  ce 
qui  le  rend  ainsi  presque  également  rétréci  à  ses  deux  ex- 
trémités ;  à  angles  postérieurs  largement  arrondis,  les  an- 
térieurs assez  obtus  mais  plus  marqués  ;  assez  convexe ,  à 
ponctuation  médiocre ,  peu  serrée,  à  rebord  latéral  visible 
en  dessus ,  obsolètement  crénelé. 

Elytres  égalant  près  de  trois  fois  le  prothorax  en  lon- 
gueur ,  un  peu  plus  larges  que  lui  aux  épaules ,  subparal- 
ièles  dans  leurs  deux  premiers  tiers,  à  peine  élargies  en 
arrière,  arrondies  au  sommet,  assez  longuement  déhîsoentes 
à  la  suture,  à  rebord  suturai  mince  mais  visible  dans  toute 
son  étendue  ;  transversalement  impressionnées  dans  leur 
premier  tiers  antérieur ,  subconvexes,  à  peine  rugueuses , 
couvertes  d'une  forte  ponctuation  profonde,  assez  eepacée  , 
surtout  au  milieu  ;  épaules  saillantes  à  angle  émoussé  ; 
gouttière  latérale  n'atteignant  pas  l'angle  suturai;  rebord 
obsolètement  denticulé. 

Cette  espèce,  dont  je  ne  connais  que  la  $ ,  a  été  trouvée 
aux  environs  de  Bonifacio  par  M.  Koziorowicz,  à  qui  nous 
devons  déjà  plus  d'une  découverte  intéressante. 

Elle  appartient  à  la  3'  section  (  A  A  A)  des  Haploenemus 
de  MM.  Rey  et  Mulsant,  et  doit  prendre  place  à  côté  du 
Calidus,  à  cause  de  son  système  de  coloration  ;  mais  elle 
en  diffère  par  la  ponctuation  fine  sur  la  tète ,  assez  fine  sur 
le  prothorax  et  plutôt  espacée  que  serrée  ;  peu  rapprochée 
également  sur  les  élytres  ;  la  couleur  des  cuisses  qui  sont 
entièrement  rousses,  ainsi  que  les  hanches  et  les  trochan- 
ters,  au  lieu  d'être  d'un  noir  de  poix  submétallique. 
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26,  AatUem  eoBsirletie^Uis  Desbrochers  des  Loges,   noy. 
spec. 

Oblongo-elongatus ,  ater  obsolète  tomentosus,  antennis 
basi,  tibiis  tarsisqiie  pallide  testaceis  ;  capite  iransverso 
postice  subtruncato  ;  prothorace  transverso  in  média 
valde,  abrupte  constricto,  anterius  valde  dilatato,  basi 
profunde  fossulato  ;  elytris  depressis,  lateribvs  vix  ar- 
imatis,  subtiliter  punctulatis,  —  LoDg,  2  1/2  millim.  — 
Lat  2/3  millim. 

Oblong,  d'un  noir  brillaDt»  avec  les  articles  des  antennes 
2-Zi,  les  tibias  et  les  tarses  d*UD  testacé  pâle  ;  premier  ar- 
ticle des  anteoDes ,  palpes  et  cuisses  brunâtres  ;  pubescence 
grisâtre  très-fugitive. 

Tète  subtransverse,  bombée,  à  pointillé  extrêmement  fin, 
subtronquée  en  arrière  ;  yeux  un  peu  proéminents. 

Prothorax  transversal,  un  peu  plus  large  que  la  tête  dans 
sa  partie  dilatée ,  très-fortement  arrondi  latéralement  dans 
sa  moitié  inférieure ,  très-brusquement  étranglé  en  arrière 
après  cette  dilatation  et  presque  de  moitié  plus  étroit  en 
cet  endroit  ;  médiocrement  dilaté  de  nouveau  ensuite  avant 
la  base  qui  est  étroitement  rebordée,  marquée  de  chaque 
côté  d'une  profonde  fossette, 

Elytres  de  moitié  plus  larges  que  la  base  du  prothorax, 
à  épaules  arrondies ,  évidemment  échancrées  ensemble , 
très-peu  arquées  latéralement,  et  assez  obtuses  au  sommet  ; 
couvertes  d'un  pointillé  extrêmement  fin,  presque  super- 
ficiel. 

Algérie,  sans  localité  précise  (  ma  collection  ). 

Cette  espèce  doit  prendre  place  à  côté  de  VA.  caliginosus; 
elle  en  diffère  par  les  couleurs,  la  tête  plus  carrée  en  ar- 
rière ,  le  prothorax  bien  plus  transversal ,  fortement  et  plus 
brusquement  rétréci  dans  sa  moitié  postérieure  et  plus  lar- 
gement dilaté  ensuite  avant  la  base  ,  à  fossette  latérale  bien 
plus  accusée  ;  les  élytres  presque  parallèles ,  beaucoup  plus 
longues.  Elle  se  rapproche  davantage,  pour  la  coloration, 
des  A.  ocreatus  et  olivaceus^  mais  la  forme  du  prothorax 
l'en  éloigne  beaucoup. 
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27.  l^readioB  satara-allMi  Desbrochen  des  Loges  (1M9). 

OblongO'Subelongatus ,  niger  in  thorace  suhopaco,  in 
elytris  nitidiusculvis,  antennarum  hasi  pedibusque  ferru^ 
gineis  ;  prothorace  capiteque  longitudinaliter  sulcatulis 
fsulco  obsolète  alhescente)  ;  illo  transverso  subinœqualiter 
rugosO'punctato,  lateribus  acute  dentato  ;  elytris  parce 
punctatis  ;  secundum  suturam  linea  albido-tomentosa 
postice  valde  dilatata  omatis,  —  Long.  12  millim.  —  Lat. 
4  milliuQ. 

Oblong,  subovalaire,  d*UD  noir  assez  brillant ,  avec  le  pre- 
naier  article  des  antennes  et  les  pattes  d'un  rouge  ferrugi- 
neux ;  tarses  d'un  ferrugineux  brunâtre. 

Tète  à  grosse  ponctuation  peu  serrée  ,  traversée  dans 
toute  sa  longueur  par  un  fin  sillon  longitudinal  prolongé 
sur  le  prothorax  et  couvert  par  une  ligne  blanchâtre  ob- 
solète ;   à  peine  tuberculeuse  à  la  base  des  antennes. 

Antennes  robustes,  à  articles  un  peu  épaissis  au  sommet. 

Prothorax  très-grossièrement,  assez  densément,  ponctué  ; 
muni  vers  sa  moitié  latérale  d'une  épine  médiocre,  légère- 
ment recourbée  en  dessous. 

Ecusson  assez  grand ,  semi-circulaire. 

Elytres  oblongues-ovalaires ,  à  épaules  très-peu  marquées» 
très-obtnsément  atténuées  vers  le  sommet ,  où  elles  sont 
presque  tronquées  ;  ponctuation  très-forte ,  inégale  ;  quel- 
ques points  plus  gros  subsérialement  disposés  dans  la  pre- 
mière moitié  basilaire;  ornées  sur  la  suture  d'une  large 
bande  formée  d'un  duvet  blanchâtre,  peu  à  peu  élargie  vers 
le  sommet,  couvrant  toute  l'extrémité  et  remontant  le  long 
de  la  marge  externe  jusqu'à  l'épaule  en  s'atténuant  un 
peu. 

Gallipoli. 

Je  ne  possède  qu'un  seul  exemplaire  de  cette  remarquable 
espèce ,  qui  m'a  été  donné  par  M.  P.  Gandolphe.  La  bande 
suturale  des  élytres,  élargie  en  arrière,  ne  permet  de  la 
confondre  avec  aucune  autre  ;  elle  me  parait  devoir  se  placer 
dans  le  voisinage  du  D.  rufipes. 
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28.  Fliyt»«iA  iilg«i^l«li  D«8broâien  dé»  Loges  (1869)» 

EUmguta,  postice  evidenter  aitenuata ,  nigray  sub- 
opaca,  femoribus  omnibus  poatice,  tihiia  anticis  segmen- 
torumque  ahdominia  ban  1  vel  2  ultimis  rubris;  capite 
l2tit%idine  thoracis ,  obsolète  sulcato  ;  antennis  validius' 
cuUs  versus  apicem  non  attenuaiis,  longiiudine  corporis 
paulo  brevioribus  ;  prothorace  valde  transverso,  in  medio 
sublineatim  rubro-maculato  \  elytris  crebre  punctatis , 
subdepressiSy  apice  evidenter  emarginatis. —  Long.  8  1/îl- 
10 1/2  millim.  —  Ut.  1 2/3-2  1/3  millim. 

Assez  large,  suballongée ,  noire  »  avec  une  légère  teinte 
ardoisée,  produite  en  grande  partie  par  une  fine  pubescence 
grisâtre  un  tant  soit  peu  relevée  sur  les  élytres  ;  une  tache 
oblongue  n'atteignant  pas  tout-à-fait  la  base  et  le  sommet 
sur  le  milieu  du  protborax;  2*  moitié  de  toutes  les  cuisses, 
tibias  antérieurs  et  dernier  arceau  de  Tabdomen  à  la  base, 
en  dessus  et  en  dessous  (deux  derniers  supérieurs  chez 
le  ^  ) ,  d'un  rouge-orangé  ;  sommet  des  cuisses  postérieures 
et  quelquefois  des  intermédiaires  maculé  de  noir. 

Tète  grossièrement  ponctuée  ,  faiblement  impressionnée 
sur  le  front  et  sans  sillon  bien  apparent. 

Antennes  prolongées  environ  jusqu'aux  ili/5  des  élytres, 
robustes  et  non  visiblement  atténuées  postérieurement. 

Protborax  très-transversal,  à  peu  près  de  la  largeur  de  la 
tète,  peu  dilaté  latéralement,  à  peine  gibbeux  dans  son 
milieu. 

Elytres  à  épaules  très-proéminentes ,  couvertes  d'une 
ponctuation  régulière  assez  forte  et  assez  serrée,  fortement 
échancrées  au  sommet,  avec  l'angle  externe  prolongé  en  une 
pointe  aiguè  très-visible,  parfois  légèrement  impressionnées 
îongitudinalement,  ce  qui  fait  paraître  la  suture  un  p^  re- 
levée. 

Algérie  (Bône).  Ma  collection  en  renferme  trois  exem- 
plaires. 

Cette  espèœ  a  les  plos  grands  raiforts  de  coloration  avec 
les  P.  lineola  et  virgula;  eHe  diffère  de  toutes  deok  par 
la  taille  plus  grande,  la  forte  échancrure  des  élytres. 
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leur  poDctqalioD  plus  forte  et  plus  serrée  el  le$  antennes 
bien  plus  robustes  ,  non  atténuées  vers  Textréjuité; 
elle  se  dislingue ,  en  outre ,  de  la  P.  virgula  par  le  pro- 
tborax  bien  plus  transversal ,  et  de  la  P.  lineola  par  la 
forme  bien  plus  allongée. 

29.  I<eptnra  ^lobleoUis  Desbrochers  des  Loges,  nov.  spec. 

<J  Niger,  elytris  rubris  interdum  obscuHoribus,  apice 
late,  sutura  auguste  punctoque  discoidali  medio  in  «tn- 
gulo  nigris,  suhtus  cinereo,  supra  fulvo-brunneo  pubes- 
cens  ;  capite  mediocri,  collo  angusto  thoraci  annexa  ;  an- 
tennis  filiformibus ,  articula  i"  5»  subcBquali,  ultimo 
postice  constricto  pracedente  dimidio  longiore  ;  protho- 
race  globoso,  ^ublransverso,  postice  anguste  constricto , 
anguli^  vix  prominentibus ,  parum  profunde  punctato  ; 
elytris  a  basi  fere  ad  apiçem  sensim  attenuatis^  crebre 
minus  profunde  punctatis,  apice  separatim  obtmis  obli- 
que vix  truncatis  ;  tarsorum  articulo  V  2  çequentibus 
perspicm  longiore, 

2  Latior,  elytris  postice  minus  attenuatis  ;  antennis 
sat  breuibus  ualidiusculis,  articulo  ultimo  cylindricOf  pos- 
tice oblique  attenuato.'-^  Long.  14-16  roillimu— liât.  3  i/2- 
5  1/2  milliii). 

Cette  espèce,  par  les  dispositions  de  ses  couleurs,  rap- 
pelle k  L.  bipunctata  et  peut ,  au  premier  abord ,  être 
confondue  avec  elle.  Elle  s'en  éloigne  manifestement  par  le 
premier  article  des  antennes  subégal  au  troisième  au  lieu 
d^ètre  visiblement  plus  court,  la  forme  du  dernier  cbe*z  le  <;, 
la  tète  à  sillon  longitudinal  obsolète,  évidemment  plus  étroite 
que  le  prothorax  ;  celui-ci  subglobuleux ,  très^rrondi  laté- 
ralement et  un  peu  plus  large  que  long  au  lieu  d*ètre  suè- 
allongé ,  |)eu  dilaté  sur  les  côtés  et  plus  long  que  large , 
brièvement  impressionné  transversalement  avant  la  base  avec 
les  angles  postérieurs  non  ou  à  peine  relevés  ;  la  ponctua- 
tion de  ce  segment  et  surtout  des  élytres  fine  comparative- 
ment ;  le  segment  anal  inférieur  subtronqué  ((^) ,  les  ar- 
ticles des  tarses  bien  plus  allongés  ;  lenfin,  la  pube^cence 
bien  pliis  touffjoe  en  dessous  et  sur  les  parties  antéroHSU- 
périeures  et  d!un  brun  à  peine  mélangé  de  fauve. 
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KusteDdjé  (Turquie).  J'en  ai  vu  uue  dizaine  d'exemplaires 
des  deux  sexes,  rapportés  par  le  frère  de  noire  collègoe  , 
M.  Sénac. 

80.  Clyihra  (  Titubœa)  Al^eriea  (  ^  )  Desbrochers  des  Loges, 
nov.  spec. 

Oblonga ,  latior^  parum  elongata^  nigra,  subtus  ar^ 
genteo-sericea  ;  prothorace  et  scutello  IcBte  fulvis,  imma- 
culatis  ;  elytris  flavis  ,  singulo  punctis  quatuor  (2,  2  ) 
oblique  positis ,  nigris  ;  mandibula  sinistra  longiori  , 
acutissima;  pedibus  anticis  elongalis^  tibiis  valde  cur- 
vatis,  — Long.  10  1/2  millim.  —  Lai.  U  2/3  millim. 

J'ai  à  peu  près  calqué  ta  diagnose  ci-dessus  sur  celle  de 
la  C.  laticoUis  de  M.  Lacordaire.  Mon  espèce  répond  assez 
bien,  en  effet ,  à  la  description  de  ce  savant,  à  part  les 
exceptions  ci-après: 

La  tête  est  entièrement  noire  et  n'est  pas  uniformément 
plane  jusqu'au  niveau  des  antennes ,  mais  bien  évidemment 
impressionnée  de  chaque  côlé  de  la  ligne  médiane  (  ces 
impressions  pubescentes  ) ,  laissant  légèrement  saillir  entre 
elles  une  étroite  ligne  longitudinale  ;  le  prothorax  n'est  pas 
absolument  lisse  :  11  est  évidemment  ponctué,  à  points  es- 
pacés peu  profonds  mais  très-visibles,  surtout  dans  les  deux 
impressions  de  la  base.  Le  dessous  est  noir ,  à  l'exception 
du  thorax  qui  conserve  la  même  couleur  qu'à  sa  partie 
supérieure;  la  base  des  hanches  antérieures  et  les  flancs 
sont  roussàtres;  les  antennes  ont  les  quatre  premiers  articles 
ferrugineux ,  les  trois  ou  quatre  suivants  tachés  de  noir 
à  leur  partie  inférieure ,  les  autres  presque  totalement 
noirs. 

Algérie,  sans  localité  précise  (  ma  collection }.  r 

31»  Cîythrtk(Tiiub(ea)  13-^paDetata  [^)  Desbrochers  des  Loges, 
nov.  spec 

Oblonga^  parum  elongata,  nigra,  prothorace  elytrisque 
fulro'luleis,  subtus  argenté o-tomentosa  ;  fronte  média  im- 
pressa  ;  epistomate  Iriangutariter  emarginalo  ;  antennis 
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dUatatts  ah  articula  tertio  dentatis  ;  prothorace  longitu» 
dine  fere  tripla  latiare,  obsolète  disperse  punctulato^ 
nigro  ô^unctato;  scutello  nigro,  triangulari;  elytro 
singulo  punctis  majorihiM  quatuor  oblique  digestis  ni- 
^m.^LoDg.  7  2/3  millim.  —  Lat  3  3M  millim. 

L'exemplaire  ^  que  j'ai  sous  les  yeux  se  nipprocbe  beau- 
coup des  C.  arabica  et  S-punctata;  il  en  difière  par  les 
caractères  suiTants: 

La  tête  est  entièrement  noire  ainsi  que  le  dessous  du 
corps  ;  le  prothorax  est  orné  de  cinq  petits  points  «  deux 
de  chaque  côté,  et  un  au  milieu  situé  plus  inférieurement , 
les  trois  plus  médiaires  figurant  ainsi  un  triangle  peu  al- 
longé ;  sur  la  tète,  outre  la  dépression  frontale,  une  fossette 
subponctiforme  au  milieu;  mandibules  régulièrement  ar- 
quées ;  les  antennes  noires,  à  2*  et  3«  articles  seuls  d*un 
testacé  clair  ;  le  A*  triangulairement  transversal»  à  angle  in- 
terne aussi  avancé  que  celui  du  suivant,  au  lieu  d'être  bien 
moins  fortement  denté,  subobconique  (comme cela  a  lieu 
chez  la  T.  S-punclata);  Técusson  du  double  plus  grand 
que  celui  de  celte  espèce  et  de  forme  bien  différente,  en 
triangle  allongé,  tronqué  au  bout.  La  ponctuation  des  ély- 
tres  disparaît  par  places  sous  de  fortes  rides  transversales  ; 
elle  est,  du  reste,  très-peu  profonde,  presque  obsolète. 

Très-voisine  de  la  T.  S-punctata^  cette  espèce  s'en  dis- 
tingue aisément  par  la  large  dépression  frontale ,  le  labre 
profondément  échancré,  les  points  du  prothorax,  la  ponc- 
tuation obsolète  des  élytres,  les  pattes  entièrement  noires; 
enfin  la  taille  plus  grande  et  la  forme  plus  large. 

Algérie,  sans  localité  précise  (ma  collection). 

33.  dythmm  (  Clythra)  dUsimilKhorax    Deebrochers  des 
Loges,  noY.  spec. 

Oblongo-elongata ,  nigra ,  nitida,  subtus  argenteo-to^ 
mentosa  ;  elytris  fulvis  nigro  S-punctatis,  parum  dense 
suhtiliter  punctatis;  epistomate  arcuatim  emarginato; 
prothorace  lœvi  margine  laie  reflexo,  angulis  postids 
laie  rotundatis,  in  cf  atro  »  tn  j  rubro^fulvo,  in  utroque 
latere  maculis  duxibus  nigris  contiguis,  transversim  di- 
gestis, notato.  —  Long.  12  millim.  ^  Lat.  5  millim. 
ABEiLLii  t.  Vllt  1870.  Mars,  19 
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^J  ObloDg-alloogé,  pattes,  anlenoes  mom  ies  quatre  pra- 
miers  articles  qui  6on|  plus  ou  moio*  ferrugineux ,  tête, 
prolborax,  écusson  et  trois  lacljes  arroncjies  sur  les  élylres, 
l'une  au-dessous  de  Tëpaule,  Içs  deux  autres  après  le  mi- 
lieu (rinlerne  plus  grosse),  contiguès,  et  formant  ainsi  une 
sorte  de  bande  transversale  d'un  noir  brillant.  Dessous  d'un 
noir  presque  mat ,  densément  pubescent  de  grisâtre. 

Front  marqué  d'une  fossette ,  largement  impressionné^, 
grossièrement  rugueux  longitudinalement ,  et  surmonté  de 
chaque  côté,  an-devanl  des  yeux,  d'une  proéminence  lisse 
plus  sm  moins  saillante,  en  pointe  en  avant;  épistome 
écbancré  en  demi-cercle. 

Prolhorax-paraissanl  lisse,  couvert  d'un  pointillé  extrême- 
ment fin,  peu  serré,  largement  rebordé  en  arriére,  avec  les 
angles  postérieurs  très-arrondis,  sinué  à  la  base  de  chaque 
côté  de  l'écusson  ;  celui-ci  fortement  élargi  en  avant ,  sub- 
tronqué en  arrière. 

Elytres  d'un  jaupa  rougeàlre,  à  pointillé  très-fln  et  espacé. 

Pattes  antérieures  peu  allongées,  à  deuxième  article  des 
tarses  transverse,  le  troisième  fendu  dans  un  peu  plus  de 
sa  moitié;  bord  du  dernier  segment  abdominal  uni,  large- 
ment écbancré  en  arc  sur  toute  sa  largeur  et  laissant  ainsi 
saillir  le  sous-pygidium  qui  présente  une  cavité  formée  par 
une  échancrure  en  arc  renversé. 

$  Prothorax  rouge,  marqué  sur  le  disque  de  deux  taches 
noires  oblongues-transverses  se  réunissant  à  une  autre  ex- 
terne plus  large  et  irrégulièrement  disposée  en  sens  inv«f». 
Dernier  segment  abdominal  marqué  d'une  profonde  fossette, 
fortement  écbancré  en  arc  ;  le  segment  sous-pygidial  avancé 
dans  cette  échancrure. 

Asie-Mineure  (ma  collection). 

Cette  espèce  doit  prendre  place  à  côté  de  la  C.  Valeriakœ. 
On  la  reconnaîtra  facilement  à  sa  coloration^  À  sa  fine  ponc- 
.  tuatioq  et  à  sa  grande  taille. 

aa.  ClytiirA  (Cheiioioma)  RalTrayl  Desbroohçn  det  h^fi^ 
noY,  spec. 

QblQY^a,  l^revior,  caf^Uç-niMa  ^  thorace^  mtura 
margim  apiçeque  elytrçrmn  laU  fulvis  ;  ^ubtus.  çilbidQ 
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pubescens  ;  fronie  transversim  profunde  impresêa ,  ru- 
gosa  ;  antennis  violacels  articula  5"  testaceo  ;  prothoracé 
lœvi  longitudine  fere  triplo  latiore  ;  elytris  suhtititer  alur 
taceis  distincteque  punctatis.  —  Long.  U  millim,  —  Lat 
2  1/2  miUiiD. 

S  Oblongue ,  assez  conrle,  d'un  bleu  verdàtre  avec  une 
pubescence  assez  dense,  d'un  blanc  argenté  en  dessous  ainsi 
que  sur  les  paltes  ;  lêle  el  élylres  d'un  beau  bleu ,  ces  der- 
nières étroitement  roarginées  de  rouge-pâle  le  long  de  la 
suture  et  du  bord  externe,  avec  une  grande  tache  de  même 
couleur  couvrant  toute  l'extrémité  et  remontant  en  forme  de 
dôme  vers  la  suture  jusqu'au  tiers  postérieur  ;  prothorax 
entièrement  de  cette  couleur* 

Tête  grande ,  aussi  large  que  le  prothorax  en  avant , 
nnrquée  d'une  forte  dépression  sur  le  front ,  rugueuse  en 
cet  endroit  avec  quelques  lides  en  forme  de  rayons,  presque 
lisse  en  arrière  ;  épistome  très-faiblement  échancré  en  arc. 

Antennes  peu  épaisses,  d'un  beau  violet,  à  3*  article  fer* 
rugineux  ;  paraissant  un  peu  grisâtres  à  l'extrémité  h  cause 
de  la  pubescence;  2*  article  subarrondi,  3*  plus  étroit, 
obloDg,  les  autres  un  peu  dilatés  extérieurement,  dernier 
article  très-brièvement  acuminé. 

Prothorax  plus  de  deux  fois  plus  large  que  long,  sub- 
tronqué  an  sommet,  bi-sinué  à  la  base  qui  est  à  peine  pro- 
longée dans  son  milieu  en  un  lobe  très-arrondi,  étroitement 
rebordée  ainsi  que  les  côtés  ;  à  rebord  antérieur  largement 
interrompu  au  milieu  ;  arrondi  en  demi-cercle  latéralement , 
avec  les  angles  antérieurs  plus  avancés  que  les  postérieurs  et 
bien  moins  arrondis  que  ceux-ci  ;  faiblement  bi-irapressionné 
transversalement  de  chaque  côté  du  disque  ,  plus  convexe 
en  arrière ,  à  ponctuation  presque  nulle  :  une  rangée  de 
points  seulement  à  la  base. 

Écusson  en  triangle  subéquilatéral,  évidemment  caréné 
longitudinalement  et  finement  chagriné. 

Elylres  à  peine  plus  larges  que  le  prothorax ,  sinuées  la- 
téralement après  le  premier  tiers  ,  un  peu  élargies  ensuite  « 
arrondies  en  demi-cercle ,  vues  de  dessus ,  dans  leur  en- 
semble; séparément  arrondies  au  sommet,  rebordées  dans 
lettr  pouMour;  à  cal  us  à  peine  saillant;  sans  impressiotr- 
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întrà-hamérale;  base  rebordée  plus  largement  au  milieu  et 
relevée  en  cet  endroil  ;  ponctuation  bien  visible,  mais  peu 
profonde  et  espacée  ,  avec  le  fond  très-finement  ridé. 

Pâlies  antérieures  à  peine  plus  longues  que  les  autres  ; 
tibias  légèrement  arqués. 

Corse. 

Une  seule  femelle  que  M.  Raffray  a  eu  la  générosité  de 
m'olTrir,  bien  qu'elle  fût  unique  dans  sa  collection. 

ZL  Paehnephoras  robnstns  Desbrochers  des  Loges,  nov.  sp. 

Oblongus,  latior,  (Bnetts,  nitidus,  antennis  pedibusque 
ruhro'ferrugineis  ;  capite  longitudinaliter  sulcatvlo , 
inter  oculos  triangulariter  impresso  ;  prothorace  su6- 
globoso,  vix  transverso ,  dense  fortius  punctato  ;  elytris 
lateribus  perspicue  arcuatis,  basi  anguste  evidenter  inar- 
ginatis ,  postice  paulo  minus  profunde  punctatosuh' 
striatis;  interstiiiis  evidenter  punctulatis  seriatimqiie 
brevissime  subobsoîete  pilosulis.  —  Long.  3-4  millim.  — 
LaU  cire.  11/2  millim. 

Celle  espèce  doit  prendre  place  entre  le  P.  cylindricm 
et  le  P.  Brucki  Fairm.  Elle  en  diffère  par  sa  forme  bien 
plus  convexe,  moins  allongée,  la  forte  ponctuation  presque 
rugueuse  du  prolhorax ,  muni  en  arrière  d'une  petite  ca- 
rène obsolète  ;  les  slries  bien  marquées  dans  toute  leur 
étendue ,  formées  de  gros  points  vers  la  base  ;  les  inter- 
stries moins  lisses  et  très-visiblement  pointillés  ;  les  élylres 
plus  larges,  à  rebord  basilaire  très-accusé  ,  bien  que  étroit; 
à  épaules  larges  peu  effacées,  plus  dilatées  latéralement  et 
plus  obtuses  au  sommet.  En  outre,  le  verlex  est  marqué 
d'un  sillon  généralement  bien  accusé,  prolongé  en  avant , 
et,  entre  les  yeux,  d'une  impression  en  arc  ou  en  triangle 
dont  la  pointe  est  dirigée  en  avant. 

Sarepta  (coll.  Zuber-Hofer,  la  mienne). 

85.  Gonioetena  Grandinl  Desbrochers  des  Loges,  nov.  spec 

OblongO'Subovata  pallide  testacea,  sublœvisy  macula 
arcuata  capitis ,  scutello  maculaque  confusà  protharads 
I 
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brunneis;  capite  valde  transverso ,  impresso,  disperse 
punciato  ;  prothorace  valde  transverso  angulis  posticis 
subrecte  dentatis  ;  elytris  vix  seriatim  parum  profunde 
confuse  punctatis.  —  Long.  6  millim.  — Lat.  3  millim. 

ObloDg-ovalaire,  médiocrement  luisant,  d'un  testacéflave 
très-pâle,  avec  Pécusson,  une  tache  irrégulière  sur  le  milieu 
du  prothorax  et  une  bande  transversale  allant  d*un  œil  à 
l'autre  sur  la  tète,  d'un  brun-châtain;  cette  dernière  plus 
foncée. 

Tète  transverse,  deux  fois  plus  large  que  longue,  à  peine 
convexe,  à  ponctuation  éparse ,  une  faible  impression  laté- 
rale poncliforme  ;  yeux  à  peine  saillants  en  arrière. 

Antennes  testacées,  rembrunies  postérieurenient. 

Prothorax  deux  fois  aussi  large  que  long ,  presque  droit 
sur  les  côtés  au-delà  de  sa  première  moitié,  obliquement 
rétréci  de  ce  point  au  sommet ,  sans  angle  appréciable  ; 
angles  antérieurs  un  peu  émoussés,  postérieurs  droits  et 
assez  pointus;  à  rebord  extrêmement  étroit  latéralement 
et  en  avant,  tout-à-fait  nul  en  arrière  ;  assez  densément 
ponctué,  à  points  plus  grossiers  latéralement. 

Ecusson  marqué  de  quelques  points  au  sommet ,  presque 
en  demi-cercle. 

Eiytres  à  peine  plus  larges  que  le  prothorax ,  subparal- 
lèles dans  leurs  deux  premiers  tiers ,  arrondies  ensemble 
sans  pointe  avancée  à  leur  sommet  ;  couvertes  d'une  ponc- 
tuation assez  fine,  avec  des  stries  subgéminées  rapprochées  et 
irrégulières  ;  peu  convexes  sur  le  dos  et  insensiblement  dé- 
clives en  arrière  ;  très-étroitement  brunâtres  le  long  de  la 
suture  et  du  bord  externe  en  dedans  de  la  portion  réflé« 
chie. 

Pattes  entièrement  testacées. 

Dessous  du  corps  à  ponctuation  assez  forte  très-espacée 
au  milieu. 

Âmélie-les-Bains.  M.  Koziorowicz  m'a  communiqué  plur 
sieurs  exemplaires  pris  par  Grandin  de  l'Eprevier. 

Celte  espèce  se  reconnaît  sans  peine  à  sa  coloration  par- 
ticulière, à  sa  ponctuation  très-fine  et  très-serrée  comparée 
à  celle  des  autres  espèces.  Ces  caractères  la  distinguent  au 
premier  abord  de  la  G.  pallida  ;  la  ponctuation  très-confusç 
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des  élytres  entre  ké  séries  striâtes ,  (rès-serrée  sur  le  pro* 
thorax,  ne  permet  pas  de  la  confondre  avec  ta  G.  iineata 
dont  les  stries  sont  distinctement  géminées,  avec  les  inter- 
valles lisses. 

&r>.  Galernea  «arlnulata  Desbrochers  des  Loges  (1869). 

Ohlonga^  (^riseo-subvirescens,  pectore  abdomineque  basi 
brunneis  ;  capite  mediocri ,  longitudinaliter  sulcatulo , 
grosse  parce  punctato ,  in  medio  nigro  maculato;  an- 
tennis  nigris,  articulis  basalibus  nigro -maculatis  cunctis 
latitudine  longioribus;  prothorace  valde  transverso ,  an- 
gulis  posticis  obtusis,  dentatis,  in  disco  tri-impresso  ni- 
groque  maculato ,  sat  crebre  punctato  ;  elytris  subparaU 
lelis,  margine  angusto ,  laleribus  linea  modice  elevata 
instrwctis.— Long.  6  1/2  millim.  —  Lai.  2  1/2  millim. 

Voisine  de  la6r.  elongala  par  la  carène  latérale  de  ses 
élytres,  mais  cette  carène  moins  élevée  ;  marge  externe  étroite, 
an  lieu  d'être  largement  relevée  en  c^nal  ;  élytres  non  diia« 
tées  postérieurement.  Tète  et  prothorax  bien  plus  profonde^ 
ment  impressionnés ,  ce  dernier  très-inégal,  bien  plus  den- 
sémenl  ponctué  ;  les  cuisses  et  Texlrémilé  des  tibias  sont 
tachés  de  bran  avec  les  tarses  de  cette  couleur,  comme 
cela  a  lieu  chez  la  G,  eUmgata, 

La  6.  sareptana^  de  même  taille,  lui  ressemble  un  peu, 
mais  le  front  est  profondément  sillonné,  les  derniers  articles 
des  antennes  sont  carrés  ou  subtransverses ,  le  prothorax 
est  marqué  de  quatre  impressions  profondes»  et  les  élytres 
uhicolores  (au  lieu  d'être  marquées  coniine  chez  notre  es- 
pèce de  deux  bandes  longitudinales  plus  foncées  )  n'offreot 
pas  la  moindre  apparence  de  carène* 

Sarepta.  Je  Tai  reçue  de  M.  Zubef-Bofer,  qui  a  eu  la 
générosité  de  m'ofifrir  Tunique  exemplaire  qu'il  possédait 

37.  Athous  quadrieollis  Desbrochers  des  Loges,  nov.  sp. 

Totuê  ferrugineus,  parce  gtiseô-pubescens,  prathôf'ace 
prcùsettint  in  disco  obseuriore;  frônte  excavata  vnarginê 
antica  recte  vel  trisinuatim  truncata;  oculis  magnis  y 
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glohosis;  antennis  filiformibus  thoracis  hdsim  exsupe- 
rantibiis ,  articulis  3"  et  4"  subaqualihus  ,  ^*  breviore: 
prothorace  quadrato,  lateribtis  m^rginato  vix  ampliato^ 
aniice  posticeque  sinuato  y  dense  punctato ,  obsoletissime 
canaliculato  ;  angulis  anticis  rottmdaliSj  poslicis  sat  bre^ 
vibus ,  extus  ante  apicem  emarginatia,  apice  ipso  sub- 
redis ,  non  carinatis  ;  elytris  fhorace  vix  latioribtis , 
triplo  longioribus,  subparallelis ,  postice  parum  atte- 
nuatis ,  parum  profunde  striato-punclulatis ,  interstitiis 
disperse  punciiUatis  ;  tarsorum  artioulo  4*  8*  suhœqiiali, 
—  Long.  11-12  millira.  —  Lai.  3-3 1/2  roillim. 
Isère. 

Plusieurs  exemplaires  conomuniqués  par  M.  Abeille  de 
Perrin. 

Celle  espèce  à  peu  près  colorée  comme  VA.  syivaticus  ^ 
s'en  rapproche,  en  outre,  par  la  proportion  des  arlicles 
des  antennes.  Elle  en  diiïère  par  les  antennes  dépassant 
notablement  la.ba^e  du  prothorai,  le  prothorax  à  peine 
arrondi  au  milieu ,  aussi  ou  plus  large  que  long,  à  angles 
postérieurs  non  ou  à  peine  dirigés  en  dehors,  les  élftres 
non  élargies  d*unê  manière  sensible ,  etc.  Le  front  est 
très-excavé,  à  bord  antérieur ,  en  outre ,  abaissé,  de  sorte 
qu'il  parait,  vu  de  derrière,  subtronqué,  parfois  légèrement 
sinué  en  accolade  avec  les  côtés  des  angles  aussi  avancés 
que  le  milieu ,  où  même  un  peu  saillants ,  et  subarqùé  si 
on  Texamine  la  tèle  tournée  vers  soi.  Certains  exemplaires 
un  peu  plus  larges,  à  prothorax  plus  transverse  et  moins 
étroit,  me  semblent  appartenir  au  sexe  £ . 
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DÉCADES  SYNONYMIQUES 

Par  M.  Albert  FAUVEL, 
Ayocat  à  Caen. 


Je  me  propose  de  publier»  sous  ce  titre,  les  remarques 
de  synonymie  que  me  fournit  incessamment  Pezamen  de 
types  nouveaux ,  peu  connus  ou  très-rares.  Ce  sera  la  suite 
naturelle  des  notes  qui  ont  déjà  paru  dans  le  tome  Y  de 
V Abeille  (1868)  et,  antérieurement,  dans  les  premières  par- 
ties de  mes  Notices  entomologiques. 


1.  Leptusa  exilis  Perris.  Ann.  Fr.,  1866,  p.  iSâ.  =  Homalota 
œsuia  Er,  Gen.,  p.  97  [ex  typ.)* 

2.  Homalota  far,  nitidiuscula  Sharp.  Trans.  Ent.  Soc.  Lond., 
1869,  p.  130.  =  H.  alpestris  Heer,  Faun.  Helv.  I,  p.  830  [ex 
typ,).  — Nec  Kraatz  —  Scriba  (ex  Sharp  in  Htu). 

3.  Homalota  obliquepunctata  WoU.  Ins.  Mader.,  1854,  p.  5^9. 
=  H,  pa?ens  Er.  Ksef.  Mark.  I,  p.  689  (ex  typ,). 

A.  Homalota  sneicoUis  St\^r^,  loc,  dt.,  p.  189.  =  U.  Water- 
housei  Woll.  Gat.  Canar.,  1864,  p.  548  [ex  typ,). 

5.  Âtemeles  reflexus  Wallier.  Natur.  YancouT.,  II,  1866,  p.  817. 
=  A.  cavus  Lee.  New  Spec.  Col.  I,  1863,  p.  30  {ex  Leconte). 

6.  Tachinus  berezynicus  Wankow,  Ann.  Fr,,  1869,  p.  418.  = 
T.  nitidus  Pand.  Ann.  Fr.,  1869,  p.  315  {ex  typ,), 

M.  Pandellé  (/•  ç,  '  m^attribue  à  tort  le  nom  de  nitidus  que  je 
n'ai  jamais  publié. 

7.  Quedlus  yar.  Fuchsi  Scrib.,  Berl.  Zeit.,  1866,  p.  378.  =  Q. 
Tan  mesomelinus  Marsh.  Ent.  Brit.,  p.  510  {immaturus)  (ex  typ,), 

8.  Scopaeus  subcylindricus  Scrib.  Berl.  Zeit.,  1868,  p.  156.  = 
S.  rubidus  Muls.  Rey.  Ann.  Soc.  Lyon,  1854,  p.  171  {ex  typ,). 

9.  Stenus  Barnevillei  Bedel,  Y  Abeille,  1870,  YII,  p.  92.  =  St. 
longitarsis  Thoms.  Of?.  Vet  Ak.  Forh.  1857,  p.  222  {ex  typ,), 

10.  Platystethus  pilosellus  Wankow.  Ann.  Fr.,  1869,  p.  419. 
=  PI.  nodifrons  Sahib.  Ins.  Fenn.,  I,  p.  412  (  ex  typ,). 

{A  continuer,  ) 
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MONOGRAPHIE 

DES 

MYLABRIDES  D'EUROPE 

ET  DES  CONTRÉES  LIMITROPHES 
B)N  AFRIQUE  ET  EN  ASIE; 

Par  M.  S.-A.  DE  MARSEIJL. 


L^acquisitioD  d'une  des  plus  riches  collections  d*Elétéro- 
mères,  d'environ  sept  mille  espèces,  formée  par  le  regretté 
Achille  DeyroUe  ,  et  renfermant  les  types  de  Solier,  Gory, 
Mulsant  et  autres,  m'a  inspiré  la  pensée  d'entreprendre  une 
série  de  monographies  sur  cette  famille.  Ce  ne  sont  pas 
des  prétentions  au  monopote  que  j'affecte,  ni  un  en- 
gagement scientiGque  que  je  prends  de  donner  un  traité 
complet  des  Hétéromères,  labeur  peut-être  au-dessus  des 
forces  d'un  homme ,  mais  je  mets  la  main  à  l'œuvre,  et  je 
compte  poursuivre  sans  me  préoccuper  s'il  me  sera  donné 
de  poser  le  couronnement  de  Tédiûce  ;  aussi  j'invite  tous 
ceux  qui  s'en  sentiront  l'attrait  à  joindre  leurs  efforts  aux 
miens,  et  je  les  aiderai  en  leur  communiquant  mes  insectes 
et  mes  renseignements,  trop  heureux  si  je  puis  ainsi  con- 
tribuer aux  progrès  de  la  science  t 

J'inaugure  celle  œuvre  par  une  étude  sur  les  Mylabrides, 
regardés,  ajuste  titre,  comme  l'un  des  groupes  les  plus 
difficiles  de  l'ordre  des  Coléoptères,  et  sur  lequel  je  possède 
moins  de  matériaux  précieux ,  persuadé  qu'il  vaut  mieux 
aborder  de  front  la  partie  la  plus  ardue  d'un  travail  au  dé- 
but de  la  carrière,  lorsque  l'ardeur  et  la  force  n'ont  rien 
Abeille,  t.  VII,  2*  part.,  1870.  Mars.  1 
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perdu  de  leur  vigueur  et  ne  sonl  pas  émoussées  dans  la 
luUe  contre  les  obstacles.  Oui,  les  Mylabrides  présentent  de 
grandes  dilDcuUés ,  et  une  étude  approfondie  de  plusieurs 
années  m'a  convaincu  que  ces  difficultés  sont  encore  bien 
plus'  considérables  qu'on  ne  se  les  figure  à  un  simple  aperçu 
superficiel. 

Les  organes  extérieurs  affectent  une  telle  uniformité  qu'ils 
ne  fournissent  pas  de  caractères  spécifiques  tranchés;  il  y 
a  absence  de  caractères  sexuels  externes;  le  dessin  des 
élytres  varie  à  Tinfini  ainsi  que  les  antennes  dans  leur 
structure  comme  dans  le  nombre  de  leurs  articles,  et  ce- 
pendant ce  sont  les  seuls  points  de  l'organisme  qui  puissent 
fournir  des  notes  distinctives  pour  la  séparation  des  espèces  ; 
le  faciès  est  tellement  analogue  à  celui  des  genres  voisins, 
qu'il  est  presque  impossible  de  les  'en  séparer.  Joignez  à 
cela  les  descriptions  multipliées  de  tous  côtés  d'espèces  ba- 
sées sur  des  différences  de  dessin  et  reproduites  sous  plu- 
sieurs noms,  et  vous  n'aurez  qu'une  faible  idée  de  ces 
difficultés.  Aussi  depuis  la  monographie  de  Biiberg,  en 
1813,  nul  autre  n'avait  osé  tenter  l'entreprise. 

La  monographie  complète  destinée  à  la  Société  enlomo- 
logique  de  France,  et  dont  j'ai  réservé  pour  V Abeille 
la  partie  qui  traite  des  espèces  d'Europe  et  du  littoral 
méditerranéen,  est  le  fruit  de  longues  recherches  et  d'un 
pénible  travail. 

Rien  ne  m'a  manqué ,  ni  les  encouragements  des  ento- 
mologistes les  plus  éminents,  ni  les  renseignements  utiles, 
ni  la  communication  des  ouvrages  et  des  types  des  descrip^ 
lions.  M.  E.  Blanchard,  membi*e  de  l'Institut  et  professeur 
d'entomologie  au  Jardin-des- Plantes,  M.  H.  Lucas  et  ses 
aides  se  sont  empressés  de  m'ouvrir  les  riches  cartons  de 
l'établissement  où  j'ai  remarqué  quelques  types  d'Olivier  et 
de  Klug. 

Plusieurs  musées  publics  à  l'étranger  m'ont  envoyé  des 
types  rares  :  celui  de  Berlin  ,  des  types  de  Klug,  Erichson  et 
Gerstseker  ;  celui  de  Stockholm ,  les  types  de  Bohemann  ; 
celui  de  Vienne,  les  types  de  M.  Redtenbacher;  celui  de 
Genève,  les  précieuses  découvertes  de  Melly. 

M.  le  comte  de  Mniszech  a  laissé  entre  mes  mainç  sa  ma- 
^ifique  collection,  qui  renferme  les  types  de  Gebler  et  de 
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Paldermann  qui  jettent  uo  si  grand  jour  sur  les  espèces  des 
auteurs  russes,  et  des  nombreuses  suites  d'individus  des 
espèces  les  plus  rares,  propres  à  en  faire  saisir  les  varia- 
tions. 

M.  Chevrolat  m'a  communiqué  la  plupart  des  types  d'Oli- 
vier et  ceux  de  nombreuses  espèces  qu'il  a  publiées  lui- 
même. 

M.  Reiche  m'a  remis  les  types  de  la  révision  qu'il  a 
publiée  récemment  dans  les  Annales  de  la  Société  enlomo- 
logiqoe  de  France,  et  comme  toujours  m'a  aidé  de  ses 
lumières  avec  Tempressement  d'un  véritable  ami. 

Une  foule  d'autres  entomologistes  ont  mis  leur  collection 
à  mon  service,  et  il  n'en  est  pas  une  qui  ne  m'ait  offert 
quelque  chose  d'intéressant  (1).  Je  les  prie  d'agréer  mes  vifs 
remercîmenls,  et  de  recevoir  mon  travail  avec  indulgence. 
Je  n'ai  pas  la  prétention  d'avoir  fait  une  œuvre  parfaite , 
mais  j'espère  qu'on  en  tirera  profit  et  qu'on  m'en  saura  gré. 
Comme  d*habilude,  je  me  suis  appliqué  à  décrire  les  espèces 
d'une  manière  claire  et  concise  ;  j'y  ai  joint  des  tableaux 
synoptiques  faciles  à  pratiquer,  malgré  la  difficulté  toute  spé- 
ciale, et  je  puis  faire  profiter  ri4ôd//^  des  planches  gravées 
pour  une  autre  Société  où  sont  figurées  les  élylres  de  toutes 
les  espèces  et  un  type  colorié  de  chaque  groupe.  Je  ne  parle 
pas  des  syaorrymies  consciencieuses  si  utiles  mais  si  diffi- 
ciles, des  tables  propres  à  faciliter  les  recherches  et  de 
plusieurs  autres  renseignements  réunis  dans  ce  travail.  Je 
n'ai  pas  cru  devoh*  citer  après  chaque  description  toutes  les 
collections  où  j'ai  vu  chaque  espèce,  je  ne  l'ai  fait  que 
pour  les  espèces  nouvelles.  Chaque  fois ,  du  reste,  que  le 
nom  d'auteur  est  accompagné  d'une  étoile ,  c'est  que  j'ai 
examiné  son  type. 

Je  réserve  pour  un  travail  d'ensemble  les  considérations 
générales  sur  l'anatomie  et  la  physiologie,  ainsi  que  ce  qui 


(1)  MM.  de  Bonvouloir,  Guérin-Méneville,  Javet,  de  Baulny , 
Jelef,  Paris,  Thomson,  Fairmaire,  Coquerel,  Pellet,  Gougelel,  en 
France  ;  Fr.  Bâtes,  en  Angleterre;  Kraatz,  Dohra,  Gerslœker, 
Haar  de  Rntenberg,  de  Heyden,  en  Prusse  ;  Redtenlracher ,  en 
Autriche  ;  BoliemaD»,  en  Suède  ;  Pietet  et  Toumier,  en  Suisse,  etc. 
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concerne  les  nuBurs  et  métamorphoses,  qui  d'ailleurs  ont 
été  à  peine  entrevues,  S.  MM. 


Caraotères  et  Classifioation. 

Les  Mylabres  sont  des  insectes  allongés,  assez  convexes, 
noirs  et  rarement  d'un  vert  ou  bleu-noir  luisant,  pubescents 
de  fins  poils  noirs  hérissés  ou  de  poils  gris  soyeux ,  plus 
ou  moins  épais ,  se  tenant  le  prothorax  penché  en  avant 
et  ta  tète  perpendiculaire  ou  même  repliée  en  dessous. 

Tète  trigône,  bombée  et  élargie  à  Tocciput,  plus  ou  moins 
prolongée  et  renflée  derrière  les  yeux ,  attachée  au  thorax 
par  un  col  brusquement  rétréci,  séparée  par  un  sillon  trans- 
verse droit  et  bien  marqué,  de  Tépistome  qui  est  plus  large 
que  long  et  tronqué  au  bout.  Yeux  grands,  convexes,  se 
regardant  par  une  faible  échancrure ,  assez  écartés  Tun  de 
Pautre.  Labre  corné,  saillant ,  transverse,  sinué  au  bout  et 
arrondi  sur  les  côtés.  Mandibules  fortes,  arquées,  terminées 
en  pointe,  munies  en  dedans  d'une  lamelle  coriace  et  en 
général  d'une  dent.  Mâchoires  à  deux  lobes  cornés,  arqués 
et  ciliés ,  Texterne  plus  grand  que  Tinterne.  Palpes  maxil- 
laires de  li  articles  filiformes ,  comprimés  ;  le  i"  court,  le 
2«  mince  à  la  base,  élargi  au  bout,  plus  long  que  le  sui- 
vant qui  est  triangulaire  ;  le  li*  assez  long  ,  légèrement  sé- 
curiforroe,  tronqué  au  bout.  Menton  grand,  en  ovale  ou  en 
hexagone  transverse ,  encadré  de  chaque  côté  par  les  mâ- 
choires, séparé  de  la  face  inférieure  de  la  tête  par  un 
profond  sillon  transversal.  Languette  obcordiforme ,  mem- 
braneuse et  sinuée  en  devant.  Palpes  labiaux  courts,  de 
3  articles,  le  dernier  tronqué  au  bout. 

Antennes  insérées  en  arrière  et  tout  près  de  la  suture  de 
répistome,  un  peu  avant  Téchancrure  des  yeux,  distantes 
entre  elles,  au  plus  de  longueur  médiocre,  atteignant  ra- 
rement la  base  du  prothorax  ;  robustes,  arquées  et  renflées 
vers  le  bout  en  une  massue  plus  ou  moins  épaisse  ;  dans 
quelques  espèces ,  elles  sont  à  peine  renflées  et  rarement 
quasi-filiformes  (^/t/brmt5),  ou  mèm^  atténuées  en  dehors 
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{bîpunctata,  Husseini,  apicipennis,  fasciata).  Pour  Tor- 
dinaire,  elles  sont  composées  de  11  articles,  mais  dans 
quelques  groupes  le  nombre  se  rédnil  à  10  (Decatoma), 
à  9  (  Gortna)  et  même  à  8  articles  dans  quelques  exotiques 
(ÂCTEKODiA).  Ces  articles  sont  de  forme  assez  variable; 
le  !«'  est  plus  épais ,  renflé  au  bout ,  presque  toujours  plus 
long  ;  le  2*  est  petit,  en  bouton  :  les  3  suivants  obconiques, 
généralement  étroits ,  de  longueur  relative  variable ,  mais 
le  3*  presque  toujours  plus  long  que  les  autres,  qui  vont  en 
diminuant  de  longueur  ;  les  suivants  plus  épais ,  plus  serrés 
ou  plus  lâches ,  en  cône  ou  en  tranche  conique  transverse, 
quelquefois  moniliformes,  allant  en  grossissant  tantôt  peu, 
tantôt  beaucoup,  et  formant  avec  le  dernier  une  massue 
faible  ou  forte,  lÂche  ou  serrée  ;  le  dernier  article ,  presque 
toujours  plus  long  et  plus  gros  que  le  précédent,  est 
pyriforme  ou  ovoïde ,  à  pointe  obtuse  ou  atténuée  ;  pour 
quelques  espèces,  il  est  écorné  et  bifide  dans  Tun  des  sexes 
(  asluans  et  zonata  )  ;  pour  quelques  autres,  il  est  plus 
menu  et  plus  court  {bipunctata,  apicipennis). 

Dans  certaines  espèces ,  les  articles  de  la  massue  devien- 
nent fort  courts  et  saillent  en  dedans  en  dent  obtuse  (Co- 
rynoides,  Coronata  )  ;  cette  disposition,  qui  atteint  tout  son 
développement  dans  quelques  espèces  exotiques  telles  que 
SerricomiSy  rend  l'antenne  en  scie  ou  pectinée. 

Dans  les  groupes  à  antennes  au-dessous  de  11  articles, 
le  dernier  prend  une  extension  inusitée  en  épaisseur  et  en 
longueur  ;  il  est  ovoïde  allongé,  et  forme  un  bouton  qui 
semble  parfois  de  3  articles  soudés  ensemble  ;  alors  il  con- 
stitue à  lui  seul  la  massue  ou  s'adjoint  un  ou  deux  des 
précédents,  qui  sont  fortement  serrés  contre  lui  et  petits  en 
comparaison. 

Le  prothorax  est  oblong,  peu  convexe,  rétréci  et  souvent 
comme  étranglé  en  devant ,  arrondi  sur  les  côtés ,  rabattu 
et  rebordé,  sans  carène  qui  sépare  le  pronotum  des  flancs, 
tronqué  ou  légèrement  arqué  à  la  base ,  un  peu  plus  étroit 
que  la  tète,  mais  de  moitié  plus  que  les  élytres. 

Ecusson  petit ,  toujours  saillant ,  en  triangle,  en  demi- 
cercle  ou  en  carré. 

Elytres  allongées,  subparallèles,  subcylindriques,  étroite- 
ment rebordées,  sans  bord  infléchi,  avec  k  fines  nervures 
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loogHudioales  dont  les  2  eilernes  se  réomssefii  dernève 
Tôpaule»  à  salure  droite.  ^  aon  déhisceiAes  et  dépassant 
Tabdome»,  arrondies  et  déclives  au  boul ,  avec  raagle  su^- 
tural  plus  ou  inoios  marqué  et  ne  formant  pas  d'angle  ren- 
trant ;  plus  oa  moins  ponctuées-rugjofeuses ,  ei^  général  à 
fond  noir  avec  des  £ascies  ou  des  taches  jaunes,  ou  rouges , 
ou  bien  à  fond  jaune  ou  rouge,  ornées  de  fasdes  ou  âe 
taches  noires.  Il  y  a  des  ailes  so«s  les  élytres. 

Parapleures  méso-  et  métathoraciquea  à  découvert  Meta* 
sternum  long.  Hanches,  ioiermédiaires  distantie»  de»  posté^ 
rieures,  mais  rapprochées  des  anlérieares«  qui  sont  longues 
el  adossées;  postérieures  traosverses».  Pattes  allongées» 
grêles;  trochaniers  postérieurs  gros  et  saillants^  soudés  à 
la  cuisse  et  semblant  servir  à  l'articulation.  Jambes  li- 
néaires, munies  d'éperons  simples,  grands^  Tarses  longs^ 
un  peu  comprimés,  entiers  ;  les  4  antérieurs  de.  5  articles^ 
les  2  postérieurs  de  li  seulement^  dont  le  i*'  est  aussi  long 
que  les  2  suivants  réunis;  dernier  article  terminé  par  deux 
crochets  fendus,  dont  la  branche  supérieure^  est  la  plus 
focte  et  sans  dentelures. 

L'abdomen  est  composé*  de  ô  segmeats,^  dout  le  premier 
est  court  el  le  dernier  en  partie  caché  par  le  cinquième» 

Le  genre  Mylabris.,  du  mot  grec  M'jXa£pl(;,  nom  em- 
ployé par  Dioscoride  pour  désignejb  les  Gantharidefr ,  a  été 
établi  par  Fabricius,  dans  son  S«^iema  EnHomeiofice  ^ 
p^  261  (1775).  Les  insectes  qui  en  font  partie  étaient  des 
Melùê  pour  Linné,,  Thunberg,  Pallas*  et  la  plupart  des  au- 
teurs de  ce  temps.  C'est  un  des  genres  les  plus  nombreux 
en  espèces»  Exclusivemeul  propres*  à  Tancien  continent, 
elles  appartiennent  essentiellement  aux  contrées  médiierra^ 
néeunes^  soit  en  Europe ,  soit  en  Asie  ou  en  Afrique  ;  les 
parties  méridionales  de  ces  continents  en  possè^nt  ud 
nombre  considérable,  tandis  que  l'Amérique  tout  entière  et 
rocéanie  en  sont  dépourvues. 

Sur  136  espèces  décrites  dans  ce  travail,  environ  30  sont 
européennes  et  habitent  les  contrées  au  nord  de  la  Médi- 
terranée; la  péninsule  espagnole  en  compte  12,  la  France  8, 
nitalie  9,  la  Turquie  et;  la  Grèce  10,  la  Rusde,  Caucase  non 
ooœfHrift,  &  Cte  n'oA.  a  pa«  eneors  découverl  dans  l'Ile  de 
Corse. 
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Mais  cpielques-'Qvea  de  ees  espèces  habitent  plusieurs  pay» 
ë  k  fois,  et  se  fetreuvent  même  au  dud  de  la  Méditerranée, 
en  Asie  et  en  Afrique.  Je  connais  iO/i  espèces  répandues 
(ko*  ces  dernières  contrées^  à  Texelusio»  de  l'Europe ,  dont 
25  en  Algéf ie,  37  en  Egypte ,  15  en:  Arabie,  37  en  Syrie  et 
e»  Perse,  et  35  en  Sibérie  et  Turcomanie  ;  ces  chiffres  n'in- 
(Mipient  pas,  comme  on  le  voit,  des  espèces  exclusivement 
propre»  à  telle  on  telle  région  :  ainsi,  sur  37  indiquées  pour 
TEgypte,,  il  »'y  en^  a  que  23  exclusivement  égyptiennes,  les 
i^  autre»  se  retrouvent  en  mèise  temps  soit  en  Algérie , 
aoil  eft  Asie. 

Ces  inâectes  fréquentent  de  préférence  les  pays  de  plainet' 
et  vrvient  sur  les  fleurs  ^  particulièrement  sur  les  Composées, 
le»  Onbellifèr^  eo  sur  certaines  Graminées,  sur  lesquelles 
on  ks  rencontre  par  troupes.  Orirées ,  en  général ,  de  cou- 
leur» voyantes,  eiles  oot  dés  allures  lourdes  et  pesamtes,, 
oofltrme  kt  c:«)tbaride&.  Lenrs  premiers  états  n'ont  pas  été 
étiMiiés.  Leurs  larves,  encore  inconnues,  sont  probablement 
parasites!  de  que^ues  Hyménoptères,  à  Fexempk  de  celles 
(ks  Méleè  et  des  Cantbarides. 

Les  propriétés  médicales  des  Myiabris  étaient  connues 
des  attciens.  Certaines  espèces  (  Myiabris  sicUt  ou  cichorii) 
so«t  employées  en  Cbine  et  même  en  Amérique  comme  mé- 
dicaments, ainsi  que  nous  employons  en  Europe  la  Can- 
tharis  vesvcatoria  ;  elles  contiennent ,  en  effet ,  de  la  can- 
iharidine  en  plus  forte  proportion  que  celle-ci,  selon  M.  le 
D'  Fufmonse,  qui  a  présenté  tout  récemment  à  la  Société 
entomologique  de  France  un  bocal  re^npli  de  cette  substance, 
qo*il  en  avait  extrait. 

hfs  Myiabris  sont  d'une  étude  excessivement  difficile, 
coHHne  nous  Tavons  dit  plus  haut,  à  cause  du  nombre  des 
espèces ,  et  surtout  de  leur  forme  et  de  la  structure  singu- 
lièrement homogène  dans  la  plupart  de  leurs  organes  ex- 
térieurs, et  aussi  du  dessin  étrangement  variable  de  leurs 
élylres.  Ce  dessin  Jconsiste  en  taches  oy  fascies  noires 
sur  un  fond  jaune  (ij,  ou  bien  en  taches  et  fascies  jaunes- 
Ci)  Dans  rinsecte  vivant  les  couleurs  sont  d'un  jaune  ou  d'un 
roug^  éclatant  qui  passe  au  rouge  ou.  au  jaune.terne  et  pâle  dans 
rinsecte  detsécbéT  C'est  dant^ce  éerwm  état,  celui  de»  collecUons» . 
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sur  un  fond  noir,  tandis  que  le  resle  du  corps  est  d'uD  noir 
assez  luisant  et  rarement  bleu  ou  vert.  La  taille  varie  aussi 
beaucoup  dans  la  même  espèce. 

Les  caraclères  du  genre  Mylabris  sont  assez  stables,  sauf 
celui  tiré  des  antennes ,  dont  la  forme  est  très-diverse , 
ainsi  que  le  nombre  de  leurs  articles.  On  le  distingue  aisé- 
ment du  groupe  des  Meloides  par  ses  hancbes  postérieures 
éloignées  des  intermédiaires ,  par  la  longueur  du  métaster- 
num,  par  les  élytres  à  suture  droite,  non  déhiscentes,  aussi 
longues  au  moins  que  Tabdomen ,  recouvrant  des  ailes 
propres  au  vol,  et  laissant  à  découvert  les  parapleures 
méso-  et  métathoraciques.  Mais  il  n'est  pas  facile  de  le  sé- 
parer des  Cantharides ,  avec  lesquels  le  faciès  a  de  Tana- 
logie,  et  dont  plusieurs  genres  sont  très-voisins.  Le  principal 
caractère,  celui  des  antennes,  n'est  pas  toujours  aussi  tranché 
quMl  parait  Pètre;  car  si,  dans  la  presque  totalité,  on  les 
trouve  arquées  et  épaissies  vers  Textrémité  au  lieu  d'être 
droites  et  filiformes  comme  dans  les  Cantharides  «  elles  sont 
dans  des  cas  très-exceptionnels  presque  droites  et  filiformes 
(  filiformis  )  et  encore  un  peu  atténuées  vers  le  bout  et 
comme  sétacées  (fasciata  ,  Husseini ,  apicipennis  )•  Sauf 
ces  cas,  en  combinant  ce  caractère  avec  la  forme  des  ongles 
des  tarses,  à  branche  supérieure,  plus  forte  que  Tinférieure, 
et  jamais  pectinée ,  on  les  distinguera  des  Ltdus,  Alo- 
siMUS  et  QEnas,  dont  les  antennes  sont  en  outre  fort  courtes 
et  serrées,  à  funicule  fusiforme. 

Il  n'est  question  dans  ces  considérations  que  des  Myla- 
bris proprement  dits,  dont  les  antennes  sont  de  11  articles  ; 
car  les  sous-genres ,  dont  les  antennes  ont  moins  de  11  ar- 
ticles, ne  peuvent  être  confondus  avec  aucune  Gantharidie. 
Dans  ce  cas ,  une  ou  deux  espèces  pourraient  se  laisser 
prendre  au  premier  abord  pour  des  femelles  de  Gerocoma, 
par  ex.  la  Smaragdina  ;  mais  l'insertion  des  antennes  au 
lieu  d'être  placée  au  devant  de  la  suture  de  l'épislome 
comme  dans  ce  dernier  genre,  l'est  derrière,  comme  on  l'a 
indiqué  dans  l'exposé  des  caractères  du  genre. 

Jusqu'ici  il  m'a  été  impossible  de  découvrir  un  caractère 

que  je  le  décris ,  et  pour  bien  apprécier  Tépithète,  on  devra  tenir 
compte  de  l'état  de  conservation  de  l'individu  soumis  à  l'examen. 
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sexuel  extérieur  bien  saisissable,  du  moins  qui  s*applique 
à  un  certain  nombre  d'espèces,  ce  qui  m'a  rendu  encore 
plus  difficile  la  solution  des  problèmes  posés  dans  ce  tra* 
vail. 

L'établissement  de  coupes  génériques  dans  ce  groupe  trop 
nombreux  en  espèces  me  paraissait  utile.  Je  Tai  tenté  en 
vain.  Les  antennes  varient  bien  pour  la  forme  comme  pour 
le  nombre  des  articles ,  mais  le  groupement  qui  en  résulte 
n'est  pas  d'accord  avec  le  faciès ,  et  aucune  de  ces  divisions 
factices  ne  porte  le  cachet  d'un  genre  naturel.  Ensuite  qui 
pourrait ,  dans  l'état  actuel  des  choses ,  prétendre  qu'une 
même  espèce  ne  peut  pas  avoir  plus  d'articles  aux  antennes 
dans  un  sexe  que  dans  Tautre?  Il  ne  me  parait  pas  dé- 
montré non  plus  que  la  couleur  des  articles  n'est  pas  jaune 
ou  noire  quelquefois  selon  le  sexe.  On  sent  combien  ces 
doutes  m'ont  rendu  pénible  l'étude  de  cette  tribu,  et  ont 
contrarié  les  subdivisions  que  j'ai  essayées. 

Néanmoins  j'ai  dû  admettre,  comme  sous-genres,  d'abord 
les  espèces  qui  présentent  des  modifications  dans  le  nombre 
des  articles  antennaires  :  Mtlabris,  à  antennes  de  14  ar- 
ticles et  toujours  plus  longues  que  dans  les  suivants  ;  De- 
GATOMA,  à  antennes  de  10  articles,  et  Gortna,  à  antennes 
de  9  articles.  Ensuite  j'ai  séparé  des  Mylabris  :  i*"  une 
grande  et  magnifique  espèce  dont  le  faciès  est  d'un  Mylabre^ 
mais  dont  les  antennes  plus  fortes  à  l'origine  vont  en  dimi- 
nuant vers  l'extrémité  ou  sont  sétacées  comme  dans  cer- 
tains Lydus  (LYDOCEKAsj,  que  j'ai  placée  en  tète,  et  2*  deux 
espèces  d'Afrique  ou  d'Asie,  dont  les  antennes  sont  dentées 
en  scie  et  pectinées  surtout  dans  le  cf  (Ceroctis),  dispo- 
sition qui  se  montre  plus  tranchée  dans  plusieurs  espèces 
exotiques^  qui  viennent  clore  la  série  des  Mylabres  propre- 
ment dits* 

Je  ne  me  suis  pas  préoccupé  des  genres  voisins  dans 
l'ordre  que  j'ai  adopté  pour  la  série  des  sous-genres  et  des 
espèces  :  il  me  semble  imprudent  de  me  prononcer  sur  la 
question  de  savoir  si  les  Mylabres  doivent  venir  après  les 
Gérocomes  et  précéder  les  Gantharides,  ou  si  l'ordre  inverse 
est  préférable,  avant  d'avoir  étudié  à  fond  chacun  de  ces 
genres.  Au  lieu  donc  de  renverser  l'ordre  de  Bilberg,  comme 
l'a  fait  mon  ami  M.  Reiche,  j'ai  préféré  suivre  ce  rangement 
qui  en  lui-même  est  de  beaucoup  le  plus  naturel. 
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HiblioKT  apliie  « 

Je  n'entrerai  pas  ici  dan»  de  grands  déiàilssur  cette  partie 
aride^  Depuis  la  monographie  de  Bi^berg,  déjà  bieo  sturaftâée» 
on  a  beaucoup  écrit  sur  lea  Mplabrides^  mais  sans  aucune 
vue  d*eQ8etDbie.  Linné  n'a  décrit  qu'u»  Mylatnns  d'Etrope  » 
la  k'punctata,  dans  son  Systema  nattirm^  i2*édil.9  1767, 
qu'il  place  parmi  les  Meioë,  —  Fabricius  en  fait  connaître 
6  :  2  dans  le  Systema  entomologiœ  1775 ,  2  dans  VEnto- 
mologia  systémalica  1792,  et  2  dans  le  Supplément  1799, 
et  crée  le  genre  Mylabres.  —  Pallas,  dans  V Icônes  insecto- 
rwn  praserlim  Hassia  Sibiriaque  1782,  apporte  un  con- 
tingent considérable ,  la  espèces.  -^  Olivier  daas  VEmKh 
mologie  1795,  et  surtout  dans  V Encyclopédie  meihodiquey, 
t.  VIII,  1811,  en  publie  encore  davantage,  17  espèces.  — 
Taoscher,  dans  ÏEmimertUio  et  descripUo  insectorum  e 
familia  Canlharidiayum  Rossia  { Mém.  Mosc,  Uly  1812), 
décrit  la  GtnsescenSk  Tel  était  l'état  de  la  science,,  ioraqu'en 
1S13  Bilberg  publia  sa  aaooograpbie  des  Mylabridesv  oitvrage 
vraiment  sérieux  et  encore  fort  utile  oè  se  trouvent  décrites 
et  figurées  5a  espèces,  dont  37  do  bassin  de  la  Méditer- 
ranée. Ce  n'est  pas  que  l'auteur  ait  beaucoup  enrichi  la 
tribu ,  mais  il  a  doté  la  science  d'une  révision  bien  faite  des 
travaux  de  ses  devanciers. 

Depuis  il  n'a  paru  aucun  travail  d'ensemble ,  même  sur 
les  espèces  d'£urope.  Gyllenball  a  décrit  d  espèces  nou- 
velles dans  la  Synonymia  inseelorum  de  Schœnherr,  1817  ; 
Piflcber  de  Waldheim,  7  soit  dans  V ^ttonwgrapkia  Rossia 
182ày  soit  dans  son  Spicilegtum  entomoçrapÊda  rossioB, 
i^UU  ;  Gebler,  7  dans  les  Mylabindes  de  la  Sibérie  occi- 
dentale, 1829  y  et  éxtm  deux  atilBes  mémoires  sur  les  Co- 
léoptères des  monts  Altaï ,  1837  et  18ilil  ;  Faldermann  , 
k  soit  dans  les  Espèces  nouvelles  de  CMoptères  de  Mon- 
gotie  et  de  Sibérie  1833 ,  soit  dans  la  Faana  Iranscaucor- 
sica  1837;  M.  de  Gaslelnau,  2  dans  son  Histoire  des  in- 
sectes ^  18à0;  M.  Chevrolat,  8  dans  ses  Mylabrides  de 
Barbarie  1837,  et  dans  Vlconographie  du  règne  aninuU 
de  Guérin-Méneville,  iStiU  ;  M.  Redtenbacber ,.  7  dans  ses 
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Illustrations  et  descriptions  de  Coléoptères  nouveaux  de 
Syrie  1843,  et  dans  ses  Coléoptères  de  Perse,  1850;  Klug, 
15  dansjes  Symboke  physica  i^U^  ;  M.  Reiche,  12  dans 
une  Étude  des  yfylabres  de  sa  collection,  1865  ;  enfin 
M.  Oraêlls,  6  dans  lei^  Annales  de  la  Société  entoniologique 
de  France  1851,  et  dans  les  mémoires  de  la  Carte  zoologique 
d'Espagne  1658. 

En  ajoutant  moi-même  28  nouvelles  espèces,  j*en  ai 
porté  le  nombre  à  137,  dont  120  Mylabris  proprements  dits, 
5  Decatoma  et  12  Coryna. 

Quant  aux  tentatives  faites  depuis  Fabricius  pour  diviser 
le  genre  Mylabris,  elles  ont  été  infructueuses.  Bilberg,  en 
1813,  établit,  en  note  p.  73,  sur  le  Mylabris  argentata  de 
Fabricius,  qui  ne  lui  avait  été  communiqué  qu'après  Fini- 
presûoQ  de  sa  monographie,  un  genre  qu'il  désigne  sous  le 
nom  de  Goktsâ  (xopuvY],  massue),  et  qu'il  base  sur  les 
antennes  de  0  articles  et  terminées  en  massue.  Cette  coupe, 
reproduite  par  Latreille  dans  Je  Règne  animal  de  Cuvier,  en 
1817,  sous  le  nom  de  HycletiSj  et  par  Dejean,  dans  son 
Catalo^e,  1837,  sous  le  nom  de  Dices,  a  été  admise  géné- 
ralement par  la  plupart  des  auteurs  sous  Tune  de  ces  trois 
dénominations.  En  18/iO,  M.  deCastelnau,  dans  son  Histoire 
des  insectes,  t  II,  p.  268,  caractérise  le  genre  Dkcatoua 
(ééx/x,  dix  ;  to[jl7],  article),  établi  préalablement  dans  le 
Catalogue  Dejean,  2*  édition. 

IDeBcription  des  espèces 

Les  Mtlâbrides  se  divisent  en  3  groupes  d'après  le 
nombre  des  articles  de  leurs  antennes:  Mylabris,  Decatoma 
et  Coryna  ;  le  1*%  et  de  beaucoup  le  plus  considérable , 
renferme  toutes  les  espèces  à  antennes  de  onze  articles  dis- 
tincts. 

Il  se  subdivise  en  3  sous-genres  :  Lydoceras,  Mylabris 
proprement  dit  et  Cerociis, 


dbyGoogk 


a  ifONOGRAt>mË 


1*'  onouPE. 

Antennes  de  11  articles  toujours  bien  séparés,  plus  ou 
moins  allongées,  ordinairement  renflées  vers  l'extrémité  en 
massue  plus  ou  moins  épaisse,  serrée  ou  lâche,  compacte 
ou  dentée  en  scie;  quelquefois  presque  linéaires,  d'autrefois 
pour  ainsi  dire  subulées. 

!•'  Sous-GENRE  LYDOCERAS  {LyduSy  xépaç,  comé).'^ 

Ce  sous-genre  ne  contient  qu'une  seule  espèce,  de  la 
plus  grande  taille,  qui  joint  à  Taspect  et  à  la  livrée  des 
Mylabres  les  antennes  des  Lydus ,  ce  qui  lui  a  valu  son 
nom.  Ces  organes  courts,  assez  robustes,  sont  plus  épais 
dans  leur  première  moitié,  composés  d'articles  peu.  serrés, 
en  général  peu  allongés,  en  tranches  coniques  plus  larges 
que  longues  à  partir  du  6*  article ,  vont  en  diminuant  peu 
à  peu  de  longueur  comme  d'épaisseur;  le  dernier  est  un 
peu  plus  long  et  plus  étroit  que  le  précédent,  turbiné  ;  de 
sorte  que  l'antenne  est  évidemment  subuliforme. 

i.  Faseiata  Fab.,  Syst.  Ent.  261,  1.  1775.  —  Ent.  SysU  IL 
87,  1.  —  Bilb.,  Mylab.  53,  87.  1813.  —  Cast.  Ins.  II.  269, 
à.  —  Fisch.  Tenu  9,  53.  —  Unifasciata  OMy,,  Eue  VIII. 
92,  à.  1811. 

Allongé,  large,  assez  convexe,  d^un  noir  opaque,  peu  garni 
de  petits  poils  noirs  dressés.  Tète  arrondie,  densément  réti- 
culée-ponctuée ,  renflée  derrière  les  yeux  qui  sont  ovales, 
convexes,  à  peine  sinués  ,  bruns;  front  large,  égal,  presque 
plan  ;  épistome  elliptique ,  séparé  du  front  par  un  sillon 
bien  net;  labre  tronqué  au  bout,  cordiforme,  fovéolé  à  la 
base  ;  palpes  peu  épais ,  à  dernier  article  en  ovale  court. 
Antennes  médiocres  sétacées ,  1"'  article  épais ,  obconique, 
assez  long  ;  2<  petit,  en  bouton  ;  3*  obconique,  à  peine  plus 
long  que  le  suivant ,  /ï-5  en  triangle ,  à  peu  près  égaux 
entre  eux  \  6-10  de  même  forme,  allant  en  diminuant  de 
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grosseur  comme  de  ioogueur ,  dernier  ud  peu  plus  long  que 
le  précédent ,  mais  plus  étroit  et  en  pointe  aiguë.  Prono- 
tum  de  la  largeur  de  la  tète,  presque  aussi  long  que  large, 
largement  dilaté,  arrondi  sur  les  côtés  vers  le  milieu,  avec 
une  large  tache  d'un  rouge-carmin ,  fortement  étranglé  et 
très-rétréci  en  devant,  presque  droit  et  rebordé  à  la  base , 
peu  convexe  sur  le  dos^  avec  une  fine  carène  médiane  en 
devant  «  densément  ponctué  et  ruguleusement  réticulé. 
Ecusson  en  lobe  allongé,  arrondi  au  bout,  chagriné.  Elytres 
longues,  élevées  fortement  en  bosse  à  Fépaule,  finement 
rebordées  et  subparallèles  sur  les  côtés,  arrondies  au  bout 
avec  Tangle  suturai  marqué,  densément  chagrinées  et  fine- 
ment granuleuses,  avec  les  nervures  bien  marquées  ;  or- 
nées vers  le  milieu  d'une  large  fascie  entière  finement  poin- 
tillée^  d'un  jaune«paille ,  subsinuée  à  ses  bords.  Pattes 
longues,  peu  épaisses,  chagrinées;  jambes  antérieures  pu- 
bescentes  de  gris  soyeux  en  dedans.  —  Long.  30  à  40  milU 
—  Larg.  9  à  12  millim. 
Egypte,  Arabie. 

2«  SotJS^ENRE  MYLABRIS  Fab.,  Syst  Ent.  261. 1775. 


Les  Mylabris  propres  comprennent  la  plus  grande  partie 
des  espèces  et  la  presque  totalité  de  celles  du  1*'  groupe. 
Leurs  antennes  sont  tantôt  noires,  tantôt  rousses  ;  rarement 
presque  linéaires ,  mais  jamais  subuliformes  comme  dans 
les  Lydoceras  ;  ordinairement  elles  s'épaississent  vers  l'ex- 
trémité en  une  massue  passant  par  tous  les  degrés  de  ren- 
flement, sans  cependant  former  un  bouton  ovoïde  compacte, 
ou  une  massue  en  scie  à  la  manière  des  Ceroctis,  Leurs 
élytres,  convexes  en  toit ,  sont  arrondies  et  déclives  à  l'ex- 
trémité, tandis  que  le  reste  du  corps  est  d'un  noir  uni- 
forme ,  rarement  bleu  ou  verl  ;  elles  sont  agréablement 
diversifiées  de  dessins  tranchés  et  de  couleurs  voyantes, 
où  le  rouge  et  le  jaune  d'ocre  jouent  le  principal  rôle.  Ce 
sont  des  fascies,  taches  ou  points  de  cette  couleur  sur  un 
fond  noir  ou  réciproquement  des  dessins  noirs  sur  un  fond 
rouge  ou  jaune. 

Abeille,  t.  VII,  2*  part.,  1870*  Mars.  2 
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TABLEAU  SYNOPTIQUE  DES  ESPÈCES. 

AS.  Corps  noir  ou  bruti. 

Bf .  Eitrémité  des  éljtres  m>ire  Mit  tme  étendue  plus  ou  mùlta 
grande, 
es.  Hoir  apical  asseï  étendu  et  plein  fstns pustule  Jeune),  rftif^ 
ment  étroit. 

D3»  Antennes  jaunes  on  rousses,  au  moins  en  i^nde  partie. 
E6.  Fascies  jaune  p6le,  isolées,  peu  sinnéesi  larges. —Grand. 
F3.  Une  fescie  basale  jaune  pÂle.  —  Abdomen  sans  tadics 

rouges. 2  abiadensù.  Egypte. 

Fi.  Pas  de  fasde  basale  jaune  paie  —  Derniers  segments  de 
Tabdomen  ornés  de  taches  rouges  sur  les  côtés. 

3  maculiventris  Klug.  Egj^p. 

B5.  Fasdes  rouges  sinuées,  asser  larges,  liées  avec  une  fascie 

basale. —Dessous  pubescent  de  gris  soyettx.  —  Assez  grand. 

7  dnbiosa,  figypte. 
Eà»  Fascies  jaune-roux,  très-étroites,  en  relief  •^ÙtèdA, 

à  ligaicu  Egypte. 
E3.  Fascies  jaune-pàle,    assez  étroites.  —  Une  petite  tache 
jaune  à  la  base,   entre  le  calus  humerai  et  Técusson.  — 
Dernier  article  des  antennes  éobancrë  am  bout  dans  Tnn  des 
sexes.— Plus  petit. 
F2.  Pas  de  poils  gris  soyeux.  —  Tache  jaune  intrahumérale 
ronde.  —  Fascies  jaunes  sans  bordure  ferrugineuse. 

5  zonala  Klug.  Arabie. 

Fi.  Des  poils  gris  soyeux  à  la  poitrine  et  à  Textrémilé  des 
élytres.  —  Tache  jaune  intrahumérale  OYale-oblique.  — 
Fascies  jaunes  bordées  de  ferrugineux. 

6  astuans  Klug.  Arabie. 
E2.  Fascies  jaune-roux,  isolées  ;  postérieure  sinuée,  antérieure 

élargie  vers  la  base,  sans  taches  basales. 

8  crueniata  Klug.  Arabie. 
E4.  Elytres  en  grande  partie  jaunes,  ayec  Tettrémité  et  qmel- 

quefois  des  taches  noires. 

F2.  Plus  grand.  —  Elytres  jaunes  sans  taches  noires  sur 
leurs  â/5  antérieurs.    •    .      9  usiulata  Reiche.  Alger. 

FI*  Plus  petit.  —  Elytres  jaune-fauve,  saufTextrémité,  nne 
tache  humérale,  3  placées  en  triangle  ayant  le  milieu  et 
une  fascie  sinueuse  raccourcie  en  dehors  et  en  dedans, 
noires.  ,••....    iO  arafnca  ^tug.  Arabie. 
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Df.  Antennm  noires. 
BA«  Elytres  à  fbiid  noir,  ornées  de  fjiscies  on  de  taches  jaunes. 
•^  Corps  altoBgé  ;  prothorax  oblung,  atténué  en  devant. 
P2.  2  fasctes  jaunes  seulement,  sans  tache  janne  intrahu- 
MéF»le  y  rantérieure  fort  éloignée  de  la  base. 

a  Sehah  Reiche.  Perse. 
Fi.  3  ftisdes  jaunes  transversales,  quelquefois  plus  ou  moins 
interrompues  fl'*  vers  le  tiers,  2*  aux  2/8),  avec  une 
tache  on  une  f^scîe  basale  jaune. 
G2.  Fascie  jaune  antérieure  séparée  de  la  tache  basale  au 
■raûïs  sur  le  dos  sinon  dans  toute  son  étendue. 
Hi.  Pasciff  jaune»  transversales  plus  ou  moins  larges , 
non  décomposées. 

12.  Fascie  jaune  antérieure  séparée  des  taches  basâtes  à 
la  suture  comme  au  bord  externe. 
il.  Grand, — Fascie  jarnie  antérieure,  à  pehie  sinuée, 
densément  ponctuée,  d'un  ton  uniforme,  phis  ou  moins 

large. 12  oteœ  Cast  Alger. 

Jl.  Ptos  petit.  —  Fascie  antérieure  plus  sinuée,  moins 
densément  ponctuée,  rouge  vif,  bordées  de  pâle  et  en 

relief. 16  litigiosa  Chevl.  Alger. 

II.  Fascie  jaune  antérieure  liée  à  la  tache  axillaire  par 

le  bord  fetéval. 
J2.  Fasde  jaune  antérieure  unie  à  la  postérieure. 
16  V.  hlamtia,  Arabie. 
Jl.  Fascie  jaune  antérieure  bien  séparée  de  la  posté- 
rieure. 
R2.  Fascie  jaune  antérieure  beancoup  plus  rapprochée 
de  la  tache  basale  que  de  la  fascie  postérieure. 
L2.  Fascie   jaune    postérieure    droite.  —  Prothorax 
ponctué. 

M 2.  Etroit.  —  Fascfe  jaune  antérieure  remontant  en 
are  vers  Tépaule. 
1V2.  Suture  janne  au  niveau  des  foscies  et  des  taches. 
—  Fascie  postérieure  peu  sinuée. 

15  tricingutata  Redt  Perse. 
SI.  Sufnre noire  dans  toute  sa  longueur.  •—  Fascie 
postérieure  trifide  par  derrière. 

19  BaulnyU  Biskra. 
llfil.  Plus  large.  —  Fascie  jaune  antérieure  perpen- 
dlsuhrire  an  bord  fatéraf. 

Nî.  Fascie  jaune  antérieure  moins  large  que  Tin- 
tervftlle  noir  qui  la  sépare  de  la  tache  basale. 

20  jugatoria  Reiche.  Egypte. 
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NI.  Fasde  jaune  antérieure  aussi  ou  plus  large  qu« 
rintenralle  noir  qui  la  sépare  de  la  tache  basale. 
21  cincia  Oliv.  Perse, 
Ll *  Fascie  jaune  postérieure  oblique. — Protborax  lisse. 
32  Schrenki  Gebl.  Kirghises. 
Kl.  Fascie  jaune  antérieure  pas  sensiblement  plus  rap- 
prochée delà  tache  banale  que  de  la  fascie  postérieure. 
L2.  Fascies  jaunes  plus  étroites  que  les  interrallcs 
noirs,  plus  exactement  transversales;  postérieure 
éloignée  du  bout.—  Plus  petit. 

17  damascena  Reiche.   Syrie. 
Ll.  Fascies  jaunes  au  moins  aussi  larges  que  les  in- 
tervalles noirs ,  moins  exactement  transverses,  pos- 
térieure surtout  dentée,  rapprochée  du  bout— Plus 
grand 13  syriaca  Klug.  Perse. 

Hl.  Fascies  jaunes  interrompues,   décomposées  chacune 
en  2  taches. 
12.  Luisant.   —  Elytres    plus  allongées.  —  Prothorax 
moins  densément  ponctué.  —  h  grosses  taches  jaunes, 
2  marginales  et  2  juxtà-suturales. 

13  interrupta  01.  Alg.,  Egyp.,  Perse. 

11.  Opaque.  —  Elytres  «moins  allongées.  —  Prothorax 
rugueusement  ponctué.  —  à  petites  taches  rondes  ou 
une  fascie  postérieure,  jaunes,  avec  2  taches  moins 
rapprochées  de  la  suture. 

18  tenebrosa  Cast.  Alg.  Egyp. 
Gl.  Elytres  à  fascie  jaune  antérieure  large»  remontant  à  la 

base,  d*ordinaire  ornée   d*une  tache  ou  de  2   points 
noirs  et  Toccupant  dans  une  grande  étendue. 
H2.  Plus  grand.   —  Dernier  article  des  antennes  fusi- 
forme,  assez  fort,  en  pointe  obtuse.—  Une  étroite  fascie 
noire  transversale  derrière  Tépaule. 

12  y.  rimosa.  Alger. 
Hl.  Plus  petit.  —  Dernier  article  des  antennes  petit,  en 
pointe  aiguisée. —  2  taches  rondes  noires  placées  trans- 
versalement derrière  Tépaule. 

12.  Fascie  jaune  postérieure  beaucoup  plus  étroite  que 
rintenralle  noir  qui  la  précède  et  que  le  noir  apical. 

2à  bipunctaiaOh  Arab.,  Syr. 

II.  Fascie  jaune  postérieure  beaucoup  plus  large  que 

rintervalle  noir  qui  la  précède  et  que  le  noir  apical. 

23  Husseini  Redt.  Egypte. 

E3.  Elytres  à  fond  noir,  avec  ou  sans  tache  rouge,  rarement 
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à  fond  rouge  avec  ou  tans  tache  noire.  —  Corps  court  et 
trapu  ;  prothorax  transverte. 
F6.  Elytres  entièrement  noires    25  y.  nigra  Alger. 
F5.  filytres  noires  avec  une  petite  tache  rouge  subapicale. 
25  y.  apiealis  Chevl.  Alger. 
Fà>  Ëljtres  noires  ayec  une  grosse  tache  rouge  subapicale 

maculifère 25  prœusta  F.  Alger. 

Fd.  Elytres  noires  ayec  une  lunule  subapicale  et  quelques 
taches  irrégulières  rouges  sur  le  dos. 

25  y.  eontexta  Chevl.  Alger. 
F2.  Elytres  avec  la  moitié  antérieure  rouge  maculée  de  noir 
et  la  moitié  postérieure  noire. 

25  y.  semxrufcu  Alger. 
FI.  Elytres  rouges  avec  un  liseré  apical  et  quelques  traces 
nohres  des  dessins  de  la  y.  contexta  Chevl. 

25  y.  superflua,  Alger. 

E9.  Elytres  jaunes,  avec  des  fiiscies  ou  taches  et  Textrémité 

plus  ou  moins  largement  noires,  sans  tache  jaune  incluse. 

Fd.  Une  seule  tàscie  noire  transverse ,  droite,  un  peu  sinuée 

sur  ses  bords,  située  un  peu  après  le  milieu.  —  Pas  de 

bosse  intrahumérale. 

G2.  Fascie  noire  entière,  assez  laige,  divisant  Télytre  en 
2  larges  bandes  jaunes,  dont  Tantérieure  avec  ou  sans 
points  noirs. 

H2.  Portion  antérieure  jaune  de  Félytre  marquée  au  pre- 
mier tiers  de  2  petits  points  noirs  sur  la  même  ligne 
transversale. 

12.  Fascie  noire  touchant  la  suture.  —  Taches  noires 
plus  petites  et  plus  distantes.  —  Tète  plus  densément 
ponctuée.  —  Elytres  plus  mates. 
J2.  Antennes  à  dernier  article  plus  court ,  en  pointe 
obtuse  sans  cils.  —  Noir  apical  des  elytres  en  crochet. 
*    28  dngulata  Fald.  Perse. 
Ji.  Antennes  à  dernier  article  long ,  atténué,  ciligère. 
—  Noir  apical  des  elytres  sans  crochet. 

29  coUigata  Redt.  Perse. 

Il*  Fascie  noire«  sinueuse,  ne  touchant  pas  à  la  suture. 
—  Taches  noires  un  peu  plus  grosses  et  plus  rappro- 
chées. —  Tête  à  points  espacés.— Elytres  plus  luisantes* 

30  bimaculata  Klug.  Perse. 
Hi«  Portion  antérieure  jaune  de  Télytre   sans  2   petits 

points  noirs  ronds. 
12*  Plus  court  et  plus  large.  —  Antennes  plus  courtes  , 
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épAiBsies  mn  leboat.  -^PrcMiom  égii,  mciiif  p«nctaé. 
—  Pas  de  taches  noirai  énniëae  VéKmmmL 
31  Jmmtk  PMSt. 
li.  Pk»  aUoDgé  et  étioit.  —  AaleaMt  plos  km^vi»,  fili- 
formeiL  —  Pcotborax  très^rugueux  et  inégal.   —  Une 
taclie  n«ire  ëeraèie  l'ècasscNu 

32.  fiUeomis^  Egypm, 
GK  Fascie  noint  itréfiilière^  étroite^  sMvot;  déconposée 
en  taches  sur  Qn«  ligne  tannsvcnale»  ^  Drrmr  article 
ëesi  anlauM»  petit,  en  crochet. 

3d(  opidi^Miatr  Rtoinie.  Egjp. 

F2.  Une  bosse  întrahuaéMlew  -*•  IMesenle  fbtsie  noke  trans- 

Y«iM,  difflumte»  remontant  jusqu'à  la  base  le  long  do 

hiird  «i^ctne  aa«me  de  la  siiluie,  et    ettctéraBl  une 

bande  longMiftdinale  jamw  p&ki. 

34  à'tignata  Fisch.  Sibérie. 
FI.  Pa»  da.  iMtse-  inteafamnérale..  —  3  fiMei«i  naifes  ttens- 
yeasen  phi».  ou  noinsi  entière»  efc  élaifiM^  yiehtucftM  Tune 
ou.  Tautre.  s^^uita  à.  ua  ou  deux  points.,,  d'aalttfois  telle- 
ment ^fauve  quA  rélytM  «fit  BoîM  avec.  3  ^lioitei  fescies 
et  une  tache  irâsale  jaunes. 

G3'.«  Plu»  grand.  ^  protàpEas  mangié  de  gras  points  peu 
serfés.  —  Aatamie»  k  3*  astiele  autSMNfs>3<  fiais  plus  long 
que  le  S*. 

Ha»  Eljiiros.  «Bhrosi  avoa  %  étroites  fittcies  eti  une  ou  deux 
taches  basales.  jaunest,  ou.  él^tie»  jaunes  Mes  2  fasdes 
noires  entières.     .     .     .     36  t;artaAt£ii<PaiL  Europe. 
Hd.  Fascie  noire  antérieiuon  bc  couiiraut  ni  la  marge  su- 
tunile  ni.  la  latérole.    .    36.  w.  amunkiea  Fald.  Perse. 
H4.  Fascies  noires  entièrssi  antérieure  en>  are,,  postérieure 
réliécie  eu  dedans»  ..3^.1^  tviànOa  Ghêyl.  Alger. 
H^  Fascits  noiiie&  étroites,  antérieure  eoljèpe,  postérieure 
raocouEcie  k  la  autuve.     36  t.  Guerini  Chevl.  Alger. 
H9.  Faacies  noires-  étroites,  raccourcie»  en  dedans  et  en 
dehorsr;  antérieure  remQlafiée  par  2  points. 

36  V.  rubripennis  Ghev.  Alg. 
Hîm  Fascift  noire  antérieure  eu.  2  pointa,,  postérieure  en 
zigzags»  quelquefois  réduite  à  ua  vestige. 

36  y.  kiûera  Fiscb«  Syrie. 
Gi.  Plus,  petit..  —  Prothorax  très-finement  pointillé.  —  An- 
tgBoes  à  3*  ariide  àipilne^  2  feisi  plus,  long  que  le  2«.  — 
2  fascies  noires  fortement  denrtw,,  anteiiâeuB8:interrompue 
B»  milieu. 35  pu$iUa  01.<  W  Sibérie. 
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Bi.  Elytrt*  jaQMS  sans  fasciw,  atec  des  tache#  et  nn  arc 
apica}  Btirs. 
F2.  à  pointe  11611»  suv  2  rangées  transversales. 

37  à'punctata  L.  Europe. 
CertaiMiindiTiAuf  èarc  apfcal  ftrrt  réduit 

37  F.  Mafdinesi  tbevI.Esp. 
FI.  3  pomtsiiioûrs,  «n  âxillaire  allongé  et  2  au  milieu. 
3S  fVit<rf<«r<f  Taurufl. 
Cf.  Biair  apicai  des  Ajin»  cndcmitt  me  on  deirx  pustule»  jaunes 
ou  réduit  à  un  mince  liseré. 
D2.  Elytres  noires ,  avec  des  fascies  flewenses  transverses , 
rarement  nulles,  et  âne  m  deu«  pustules  subapicaies  jaunes. 
E3w  Ëlytrot  noires,  av«j  une  pustule  simple  ou    maculifêre 
fttliapicale  jauiitw  ^  Courte»  et  larges. 
F2.  Pustule  subapicaie  simple  sans  tache  Bdre,  petite. 

25  T.  apiUfati»  Chevf.    Alger. 
Fi..  Pttsiiiksulnipicale  nnculil^e,  grande. 
G2»  Elytres  noires  dans  tout  le  reste  de  lenr  surface. 
25  prêEusta  F.  Alger. 
Gi.  EljTtreff  k  fond  aoir,  avee  une  Ibsde  dentelée  ainsi 
qu'use  tache  haaatejaiBie,  outre  la  hinale  subapicaie. 

25  ▼•  tfofiftfxtot  Chevl.  Alger. 
E2;^  Eiytrts  noires»  avec  une  pustule  subapicaie  et  2  fascies 
transversales  au  tisrs  et  smx  deux,  tiers    (rareiaent  une 
seule)  jaunes.  —  Allongées* 

F2.  Fascies  transverses  rouge  de  sang,  bien  complètes  et  net- 
tiMnent  limitées;  taehe  basale  constituant  «ne  9*  fascie 
presque  complètes  .  .  40  san^uinoleniaOl  kir,  n.  Syr. 
F«.  Faaoies  transverses  jaunes,  irréguUères,  quelquefois  ob- 
solètes ea  partie  et  décomposées ,  d'autrefois  anastomosées 
entre  eUes  et  la  tache  basale,  qiu  ne  constitue  pas  une 
3^  ftiôde  presque  complète. 
G3.  Plus  grand  et  plus  robuste,  fascie  jaune  postérieure 

bien,  séparée  de  rantérieuve» 
H2.  Prathorai  hérissé  de-  poils  noirs. —Tache  basale  jaune, 
aeroDdiei,  isolée  de  la  suture. 

41  Fuestlini  Panz.  Eur. 
Hi.  Prothorax  garni  de  poils  grisi,  —  Tache  basale  jaune , 
obHque,  tenant  &  I*.  suture. 

Â2  zebrœcu  Asie  min. 
GO»  Faseies»  trafisverses-  jftttae»>  élargies^  à.  peine  séparées 
par  une  fesde  aeire-  tnès-étrcile  et  réduite  à  de  petits 
tuaits  oadulés  ....    Ai  v,  Tamcheri  Sturm,  Russ, 
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Gi.  Plus  petit  et  plus  étroit.  —  Tache  basale  et  fascie  an- 
térieure  jaune ,  très-mince,  dentelée,  disparaissant  sou- 
vent   àS  atrata  Pall.  Sibér. 

El.  Court,  opaque,  noir,  ayec  2  fasdes  étroites,  dentées, 
transverses,  au  tiers  et  aux  deux  tiers,  une  fascie  basale  et 
^  pustules  sobapicales  jaunes. 

àà  varia  01.  Egypte. 
Di.  Elytres  jaunes,  avec  un  étroit  liseré  noir  apical,  ornées 
le  plus  souvent  de  fascies  ou  de  rangées  transversales  de  points 
noirs. 

E3.  Pattes  noires. 
F2.  Elytres  d*un  roux  uniforme  sans  taches. 

53  fusca  01.  var.  Syrie. 
FI.  Elytres  avec  des  rangées  de  points  ou  des  fesdes  trans- 
versales noires. 

G2.  Deux  rangées  de  points  ou  fascies  transversales  noires. 
Hd.  Ovale  court.  —  Une  Deiscie  noire  transverse ,  ovale , 

médiane. 
12.  Elytres  d*un  rouge  luisant.  —  Fascie  noire  médiane 
tenant  au  bord  externe.     26  Ledereri.  Syrie. 

11.  Elytres  d'un  jaune  testacé  mat.  —  Fascie  noire  mé- 
diane, sinueuse,  non  contiguê  au  bord  externe. 

27  6-maeulata  01.  Syrie. 
H2.  Plus  court,  ramassé.  —  Rangée  postérieure  de  points 
noirs  obsolète,  peu  stable. 

25  V.  superflua,  Algei* 
Hi.  Allongé.  —  Rangée   antérieure  de  2  points  noirs, 
rinterne  plus  bas  que  Texterne  ;   postérieure  aussi  de 
2  points,  externe  plus  gros,  interne  plus  haut. 

39  Schreibersi  Reiche.  Alger. 
Gi.  Trois  rangées  de  taches  ou  foscies  transversales  noires. 
H2.  Au  moins  une  fascie  sinuée  noire  plus  ou  moins  en- 
tière. 

12.  Fascie  postérieure  noire,  entière  ou  interrompue,  dé- 
terminant  toujours  une  pustule  jaune  subapicale. 

J2.  Tache  interne  de  la  fascie  antérieure  noire,  formant 
sur  la  suture  une  grosse  tache  commune  remontant 
jusqu'à  Técusson. 
K2.  Tache  noire  axillaire  rejoignant  la  base  sur  le  calus 

humerai. 
L2.  Fascie  noire  médiane  ni  interrompue,  ni  réunie 
latéralement  à  Tantérieure. 

61  flexuosa  01.  Pyrénées, 
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Li.  Fascie  ndire  médiane  înterrompue  et  réunie  la* 
téralement  à  Fantérieure. 

59  alpina  Ménét  Sibérie. 
Kl.  Tache  noire  axillaire  isolée  de  ia  base. 
L2.  Prothorai  densément  ponctné-rugueux.  —  Pus- 
tule jaune  subapicale  plus  petite  et  mieux  limitée. 
M2.  Fascie  noire  médiane  formée  de  2  taches  se* 
parées  ;  postérieure  non  interrompue. 

57  sobrina  Graells.  Espagne. 
Ml.  Fascie  noire  médiane  en  zigzags,  entière,  at- 
teignant presque  la  suture  ;  postérieure   inter- 
rompue, de  sorte  que  la  pustule  subapicale  est 
un  appendice  de  rintervalle  jaune. 

58  Sibirica  GebL  Sibér. 

Li.  Prothorax  lisse  luisant,  à  points  faibles  et  écartés. 

—  Fascies  médiane  et  postérieure  non  interrompue. 

—  Pustule  jaune  subapicale  grande  et  mal  limitée 
en  dehors.    •     .     .     Mannerheimi  Gebl.  Sibér. 

Ji.  Les  2  taches  noires  de  la  fascie  antérieure  arron- 
dies, isolées  chacune,  avec  une  autre  tache  noire  ba- 
sale  sur  le  calus  humerai. 

K2.  Antennes  en  partie  brun-rouge  obscur,  à  articles 
plus  allongés.  —  Fascie  noire  médiane  touchant  au 
bord  externe.  —  Prothorax  plus  densément  ponctué. 
&6  euphratica  Redt.  Perse. 
Kl.  Antennes  noires,  à  articles  plus  courts.  —  Pro- 
thorax moins  ponctué.  —  Fascie  noire  médiane  en 
zigzags,  isolée  de  la  marge  externe  comme  de  la  su- 
ture.   .....    47  scabiosœ  01.  Syrie. 

II.  Fascie  noire  postérieure,  interrompue  ou  non,  n'en- 
closant pas  de  pustule  jaune  subapicale. 
J2.  Fascie  noire   antérieure  entière  ou  formée  de  petits 
points  obsolètes  ^quelquefois  nulle),  ne  remontant  pas 
jusqu'à  la  base. 

K2.  Elytres  garnies  d*une  épaisse  pubescence  pâle; 
ornées  de  3  fascies  non  décomposées  et  d'une  tache 
sur  le  calus  humerai,  noires. 

â5  fimbriata,  Egypte. 
Kl.  Elytres  garnies  de  très-petits  poils  noirs  rares  et 

courts.  —  Fascies  noires  souvent  décomposées. 
L3.  Très-long.  —  Pas  de  tache  noire  sur  le  calus  hu- 
merai ;  fascie  médiane  noire  décomposée  en  petits 
points  irréguliers;   antérieure    souvent    obsolète; 


dbyGoogk 


22  II0II06RAPHIE 

postâieniv  liée,  enrojant  an  Bseré  sotaral  qui  ne 
suit  pas  toiM  le  ponrtour  aplca!. 

50  Goryi,  Arabie. 

L9.  Pea  loii|f.  —  Une  tache  notre  sur  le  calus  hu- 
néral  ;  Ibscies  antérieare  et  médiane  décomposées 
en  2  oo  3  petites  taches  ;  postérieure  isolée  de  la 

marge â8  Sitbermanni  Cbevl.  Alg. 

Ll.  Asseï  court.  ^  Pas  de  tache  noire  sur  le  calas 
humera)  ;  faseie  antérieure  entière,  très-rapprochée 
de  la  base  ;  médiane  et  postérieure  formées  chacune 
de  3   taches.     .     .     ^9  incerta  Payk.  Egypte. 
Jl.  Faseie  noire  antérieare  fbrmée  cte  2  taches,  suturale 
is<déev  axilkare  rementant  snr  le  ealus  humerai  jus- 
qu'à la  base. 

K9.  Fasdea  neifes,  médiane  et  postérieure,  entières, 
an  peu  raoeoarcies  à  la  sature. 

51  sûlonka  PaU.  GR.  Sibér. 
Kî.  Faseie  noire  médiane  formée  de  3  points  ;  posté- 

ricare  de  9  peints  isolés. 

52  ià^unetattt  Pâli.  v.  Russ. 
K4.  Faseie  noire  ^ médiane  formée  de  2  ou  3  points; 

postérieure  de  i  ou  de  2  isolév  ou  réanl^. 
5  S»  fusca  Gh  Syrie. 
Hl.  Taches  noire»  jernals  réunies  en  lliscies  transversales. 
12;  Tache  noire  antéro-extcme,  remontant  à  la  base  sur 
le  calas  hunéral. 

J2.  Taches  noires  3»  2,  f .    5à  Dmfowri  Greêlls  Espagne. 
Jl.  Taches  neires  2, 2,3»     52  iâ-pMtic««la  PaU.  Russie. 
II.  Tache  noire  antéro-exteme  ronde,  ne  remontant  pas 
à  la  base  sur  le  calas  baméial. 
J2.  TaehesnMres2,2,i.     55  i4iNori  Graélls.  Espagne. 
Ji.  Tachesnoires?,  2, 2. 
K2.  Grand.  ^  Ifok-bleu  ;  â  taches  noires  postérieures 
dos  élytres  posées  obliquement ,  internes  éloignées  de 
la  «ituie*  «...    50  M'f runï  Graêlfe.  Espagne. 
Kl.  Petit  —-Noir  pur;  k  taches  noires  postérieures 
posées  transversalement ,  internes  suturales. 

85  ik-^ignaia,  Egypte. 

fit.  Pattes  rouges.  ^  3  taches  placées  transversalement  au 

(fuort  aslériear  et  2  £Mdei  dentées»  noires  au  milieu  et  aux 

Ireis^  quart»  .    .     .     8>9  krunnipê»  Klag.  Arab.  Ëgyp.  Alg. 

Bi.  Elytre»  JBuaeSy  onuAfs  de  iMcies  o«  de  xaékts  noires,  avec 

rextrémUi  ceacolortv 
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C2.  Ântennei  noîresi  rarement  d'un  bma^Mir, 
D3.  Èlytres  jattii€8,  à  fiiscies  noires. 
£3.  3  fascies  noires  transfersales  (une  Ters  le  aUieii  et  Tautre 
ayant  Textrémité}. 

Fâ.  Fascies  noires  plus  laides,  peu  siauées,  «yec  2  taches 
noires  rondes,  posthumérales,  isolées  de  la  suture  ;  pas  de 
tache  noire  à  Tangle  apical. 

G2*  Grand.  —  Elytres  jaune-rouge;  faseie  postérievre  noire 

entière  ou  seulement  plus  raccourcie  yers  la  suture  que 

vers  le  bord  externe.  —  Massue  des  antenaes  Iftche ,  à 

peine  sensible* 

H2.  Fascies  noires,  médiane  et  postérieure,  larges,  égales, 

joignant  le  bord  suturai  et  le  bord  latéral. 

71  y.  maculataQ\.  G  Alg.  Syr. 
Hi.  Faseie  noire  médiane,    rétrécie  et  raccourcie  yers  la 

suture  ;  postérieure  formée  de  2  taches  accolées  ou  sé- 
parées. .•••..     71  ealida  PaO.  Sibérie. 
Gl.  Petit.  —  filytres  gris  liyide  ;   faseie  noire  postérieure 
touchante  la  suture,  raccourcie  en  dehors.  —  Antennes 
très-grêles«  à  massue  bien  marquée,  serrée,  roui-brun. 

7&  griseseens  Tausch.  R  Gauc. 

F2.  Fascies  noires  simiées,  ayec  des  taches  posthumérales 

noires,  isolées  ou  réunies,  mais  dont  linternf  tient  à  lu 

suture.  ^  Pas  de  tache  noire  à  Tangie  apical. 

G2.  Court,   yentru.  —  Taches  posthumérales,  souyent  réa- 

nies  en  une  bande  circonflexe  remontant  sur  la  suture 

jusqu*à  TécussoB.  —  Pronotum  transyerse. 

72  circumfUxa  Cheyl.  Alger. 
Gi.  Allongé,  étroit.  —  Pas  de  tache  circonflexe  noire  der- 
rière Técusscm.  •—  Pronotum  plus  long  que  large. 

H2.  Antennes  filiformes,  à  articles  allongés*  —  Pubescent 
de  noir.  ~  Pattes  noires.  —  Faseie  noire  postérieure 
prolongée  sur  la  suture  jusqu^à  Tangle. 

50  ùoryi.  Arabie. 
Hi.  Antennes  un  peu  renflées  en  massue,  à  articles  courts. 
—  Pubescent  de  gris.  —  Suture  sans  bordure  noire  au 
bout 
12.  Pattes  rouges  en  partie* 

73  gilvipes  Cheyl.  Alger. 
II.  Pattes  noires*  ...    73  y.  angutata  Klug*  Alger* 

Fi.  Fascies  noires  fort  sinuées,  ayec  3  points  noirs  posthu- 
méniux  isolés  sur  une  ligne  traDsyenale.  •<-  Une  tache 
ooire  à  Tangle  apical. 
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G2.  Pattes  noires.  —  Point  noir  antéro^nteme  fAva  gn» 
que  les  autres.  —  Fasdes  noires  interrompues  ou  rac- 
courcies   75  Wagneri  CherL  A^|;er. 

Gi.  Pattes  rouges.  —  Points  noirs  antérieurs  à  peu  près 
égaux. —  Fasdes  noires  complètes. 

89  brunnipes  Kiug.  Arab.  Egyp.  Alger. 
El.  Une  seule  fliscie  noire  au  milieu. 
F2.  Corps,  surtout  les  élytres,  sans  longs  poils  ÊiUTes  cou- 
chés. —  Suture  libre  au  moins  entre  les  fasdes;  2  taches 
noires  à  la  base  des  élytres. 
02.  Corps  vêtu  d'une  pubescence  blanche  dressée.  —  Pro- 
notum  marqué  de  3  tubercules  lisses.  —  Fascie  médiane 
formant  avec  celle  du  côté  opposé  une  espèce  de  n/v.  — 
8  derniers  articles  des  antennes  en  massue  abrupte. 

76  batnensis.  Batna. 

Gl.  Corps  à  peine  pubescent  de  fins  poils  noirs*— Pronotum 
sans  8  tubercules  lisses.  —  Fascie  noire  médiane  touchant 
rarement  la  suture.  —  Antennes  peu  épaissies  et  gra- 
duellement au  moins  depuis  le  8*  article. 
H3.  Prothorax  fort  étranglé  en  devant.  —  Fasde.  médiane 
des  élytres  en  arc  oblique  ;  une  seule  tache  subapicale. 

77  Tauscheri  Fisch.  Turcm. 
H3.  Prothorax  fort  étranglé  en  devant.  —  Fascie  ndre 

médiane,  sinuée,  transverse.  —  2  taches  noires  subapi- 

cales. 79  V.  autiea  Ménét.  Cauc, 

Hi.  Prolhorax  subarrondi,  sans  étranglement  en  devant 
—  Fascie  noire  médiane  sinuée,  transverse.  —  2  taches 
noires  subapicales. 
12.  Elytres  allongées,  pointillées  à  la  base.— Front  bombé. 

62  getninata  F.  F*  R. 
II.  Elytres  plus  courtes,  lisses  à  la  base.  —  Front  aplani. 
64  V.  iO-spilota  Chevl.  E. 
Fi.  Corps,  ainsi  que  les  élytres,  vêtu  d^épais  poils  &uves 
couchés.  —  Suture  avec  une  bordure  noire  de  la  base  à 
Tangle  apical,  dilatée  au  tiers  et  avant  le  milieu.  —  Une 
seule  tache  oblongue  à  la  base. 

88  marginata  Fisch*  Cauc. 
D2.  Elytres  jaunes,    marquées  de  taches    noires  ou    bleu- 
noir. 
E2.  Pattes  noires  ou  bleu-noir. 

•F2.  Taches  noires  (au  moins  de  5  à  7),  disposées  sur  2  ran« 
.     gées  longitudinales  et  sur  8  rangées  transversales. 
G4.  Taches  noires  posées  2,  2,  2« 
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H2.  Taches  postérieures  sur  une  ligne  oblique,  rinleme 
éloignée  de  la  suture. 

12.  Corps  noir-bleu.  -Tête  et  prothorax  larges,  obscurs- 
rugueux,  fortement  ponctués. 

78  impressa  F.  Alger. 

11.  Corps  noir.  —Tête  et  prothorax  longs,  finement  et 
densément  ponctués,  luisants. 

79  crocata  Pall.  GTR  Sib.  Syr. 
Hl.  Tâches  postérieures  sur  une  ligne  presque  transver- 
sale, l'interne  très-près  de  la  suture. 

12.  Prolhorax  velu  de  poils  gris.  —  Tache  noire  antéro- 
exteme,  petite,  ronde. 

J2.  Allongé,  convexe,  finement  ruguleux,  mat  sur  les 
élytres.  —  Pas  de  petite  tache  noire  aplcale. 

80  i2-punctataO\.  FEI  Alg. 
Ji.  Court,  peu  convexe,  luisant  sur  les  élytres.  —  Une 

petite  tache  noire  apicale. 

85  ià-signata,  Egypte. 
II.  Prothorax  sans  poils  gris ,  luisant.    —  Tache  noire 

axillaire  ovale-oblongue. 
J2.  Prothorax  lisse  ou  très-finement  pointillé. 
K2.  Tache  noire  antéro-exteme  remontant  sur  la  bosse 
humérale  jusqu^à  la  base. 

66  lœvicoUn.  Caucase. 
Ki.  Tache  noire  antéro-externe  ne  remontant  pas  sur 
la  bosse  humérale  jusqu^à  la  base. 

67  ^-notata  Redt  Syrie. 
Ji.  Prothorax  fortement  mais  peu  densément  ponctué.— 
Tache  noire  anléro-externe  ne  remontant  pas  jusqu'à 
la  base,  interne  quelquefois  remontant  sur  la  suture. 
63  Dejeani  Gyl.  E. 
Gd.  Taches  noires  placées  2,  2,  i. 
H2.  Grand. -^  Prothorax  plus  élargi  et  densément  ponctué. 

81  iO'punctata  F.  Eur.  Sib. 
Hi.  Petit.  —  Prothorax  allongé,  étroit,  lisse,  peu  ponctué. 

82  signata  Fald.  Perse. 

G2.  Taches  noires  placées  2,  2,  3,  cerclées  de  pâle,  avec  une 
tache  noire  basale,  enfoncée. 
H 2.  Grand.  —  Antennes  allongées,  linéaires.  —  Front  im- 
pressionné avec  un  point  rouge.   —    Pronotum  marqué 
de  3  tubercules  lisses.    .     83  iQ-punctata  Gebl.  Kirgh. 
m.  Petit.  —  Antennes  plus  serrées,  élargies  au  bout.  ^ 
Front  convexe,  sans  point  rouge.  —  Pronotum  à  5  tu* 
Abeille,  t.  VII,  2*  part.,  1870.  Avril.  3 
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hercules  lisses.     ...    84  S-neiaia   Fisch.     Sibérie. 
Gl.  Taches  noires  placées  3,  8,  3,   ♦,  sans  taclle  basale. 
H2.  Pubescent  de   blanc.  —    Protborax    peu   densément 
ponctué.  -  El^tres  pôles,  éeruière  lacke  noire  apicale. 
87  gratiosa.  Egypte. 
Hl.  Pubescent  de  noir.  —  Prothorax  obscur,   densémeul 
ponctué,   rugueux.  -Elytres  rouges,  dernière  tache  noire 
située' bien  avant  le  bout.     S6  Delarouzeei  Seiche.     Syr. 
FI.  Taches  noires,  au  nombre  de  S  ou  â. 
G2.  Taches  placée©  4,  i  (externes),  2.  -  Articles  intermé- 
diaires des  antennes  petits,  moniliformes,  lâches. 

65  extenuptMCtaia  Fald.  Perse. 
Gi*  Taches  placées  4  apitéro-interne ,  3  postérieures.  —  Ar- 
ticles intermédiaires  des  antennes  obcoaiques,  assez  longs. 
H2.  Prothorax  finement  pointillé.  —  Elytres  dislioctemeni 
ponctuées  à  la  base.     .     67  6-»o/afa  var.  Redt.  Syrie, 
m.  Prothorax  assez  fortement  ponctué.  —  Elytres  lisses  , 
imponctuées  à  la  base  en  dedans  de  Tépaule. 

64  variant  Gyl.  Espagne. 
Kl.  Pattes  rouges. 

F3.  Corps  pubescent  de  blanc.    -  Taches  noiies  eerdées  de 
pâle,  placées  2,  2,  3,  une  basale  enfoncée.  -.  Articles  des 
antennes  3  à  5  ferrugineux  à  la  base. 
G2.  Grand.   —    Elytres  convexes ,  larges ,  à  fond  orange  ; 
angle  apical  sans  taehe  noire. 

90  Khtgi  Redt.  Arabie. 

Gl.  Petit.    -   Elytres   déprimées,  allongées,   à  fond  gris  ; 
une  tache  noire  à  Tangle  apical. 

91  ocellaia  Pall.  Sibérie. 

F2.  Corps  pubescent  de  blanc.  —  Taches  noires  des  elytres 
sans  iris  pâle,  placées  2,  2,  2,  ces  deux  dernières  oblique- 
ment, rinterne  sur  la  suture,  ponctiforme;  pas  de  basale 
enfoncée 91  j  i-punctata  Fisch.  Sibér. 

FI.  Corps  à  peine  velu  de  noir.  —  Elytres  blanc  de  lait  ; 
taches  noires,  obsolètes,  2,  1,  1.  —  Antennes  brun-roux. 
—  Front  fortement  canaliculé. 

93  laclea,  Egypte. 

t.  Elytres  jaunes  ou  rouges,  sans  taches  noires. 

;2.  Elytres  sans  taches  pâles. 

F2.  Elytres  élargies  au  bout.  —  Massue  des  antennes  assez 
épaisses,  à  articles  courts,  serrés.  —  Pronotum  densément 
ponctué,  impressionné. 
G2.  Plus  allongé.  —  Elytres  ponctuées  même  à  la  base  » 
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pubescentes  dé  noir.     .    .     68  unieolor   Faltl.    Caucase; 

Gl.  Plus  court.  —  Elytres  presque  glabres,  î\  peine  poin- 

lillées,  lisses  à  la  base.     .     64  v.  luteipenuU  Dufr.  Espag. 

FJ.  Elytres  atténuées  au  bout.  —  Aoteiraes  liichcs,    sans 

massue.  —  Proaotum  vaguement  ponctué,  sans  impression. 

69  concolor.  Âmasie. 

El.  Elytres  à  3  rangées  de  taches  pâles,  peu  visibles,  placées 

2,    2,   2 10  pallidomaculata  ^edL  Egyp* 

Ci.  Antennes  rousses. 
D3.  Tête  rousse  au  moins  sur  le  vertex.  —  Prothorax  roux.  • 
E2.  Grand.  —  Antennes  renflées  en  massue,  rousses.  —  Pro- 
nolum  tfimaculé.  —  Elytres  à  taches  noires  ocellées,  1,  3, 

3»  2 ia5  sysimbrii  Klug.  Egypte. 

El .  Petit.  —  Antennes  filiformes ,  rembrunies  ;  1-2  articles 
noirs.  —  Pronotum  bordé  de  noir  avec  un  petit  tubercule 
noir  médian.  —  Elytres  à  taches  noires,  non  ocellées,  i,  2, 
1  arquée,  1  avec  appendice  suturai,  1  subapicale  ronde. 

94  Audouinù  Kirghises. 

D2.  Tête  noire.  —  Prothorax  roux.  —  Abdomen  fauve  au  moins 
en  partie. 
E2.  Grand.  —  Prothorax  sans  taches  noires.  —  Elytres  à  taches 
noires  3,  a,  3  ou  4,  1»  —  Abdomen  tout  roux. 

106  rnenf/)^  Klug.  Egyp.  Biskra. 
El.  Petit.  —  Prothorax  foimacu lé  de  noir.  -^  Elytres  à  taches 
noires  2,  3,  2,  1.  —  Abdomen  en  partie  roux. 

107  myrmidoH.  Biskra. 
Di.  Tête  et  prothorax  noirs  au  moins  en  grande  partie. 
E2,  Pattes  noires. 
F2.  Elytres  jaunes,  à  taches  noires,  I,  2,  3,  3. 

96  tiffripennis,  Egypte. 
FI.  Elytres  noires,  à  fascies  étroites,  jaunes,  dentelées  ;  base 
«ntamée   par  le  noir  sur  l'épaule  et  sur    la  suture,  ou 
jaunes  à  3  larges  fascies  noires  dentées. 

95  œgyptia,  Egypte. 
El.  Pattes  rousses. 

F2.  Elytres  jaunes,  ornées  de  rangées  de  points  noirs,  quel- 
quefois en  partie  réunis. 
G2.  Epistome  et  labre  roux.     98  fuiguriia  Reiche.  Egypte. 
Gl.  Epistome  noir  on  brun. 
H2.  Pubescence  grise  ou  blanche.  —  Allongé. 
12.  3«  article  des  antennes  de  la  longueur  du  2«.— Elytres 
densément  pubescentes  de  bla«c,  avec  1,  2,  1  lascie 
ondulée  oblique,  2  taches  noires. 

104  nigriplantis  Klug.  Egypte. 
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H.  8*  article  des  antennes  plus  long  que  le  2*.  —  Pq- 
bescence  des  élytres  rare  ou  courte.  —  Point  de  fosde 
ondulée  noire. 
J3.  4-3  articles  des  antennes  bruns.  —  Elytres  plus  lai- 
santés,  points  noirs,  3,  3,  h  ou  3,  1. 

401  20'punctata  01  Egypte. 
Jl.  4-2  articles  des  antennes  roux.  —  Elytres  d'un  «mx 

mat,   points  noirs  2,  2,  3,  3. 

100  iS-maculatcu  Barbar. 
Hl.  Pubescence  noire  -rare.   ^    Court  —  Points  noirs  1, 
2,  S  et  3  ordinairement  réunis. 

103  ruficoniis  F.  Tanger. 
FI .  Elytres  jaunes,  ornées  de  fascies  noires  plus  ou  moins 
sinuées. 

G2.  Allongé,  étroiL — Pas  de  point  roux  au  milieu  du  front 

—  Elytres  pâles. 

H2.  Fascies  d'un  noir-bleu  luisant,  larges,  irisées  de  pftie; 

antérieure  remontant  jusqu'à  l'écusson  sur  la  suture.  — 

Pattes  d'un  rouge  clair.    97  elegantissima  Zubk.  Turcm. 

Hl.  Fascies  d'un  noir  mat,  ondulées,  sans  iris;   antérieure 

sans  appendice    suturai ,   postérieure  plus  éloignée  du 

bout,  avec  une  bordure  suturale.  -  Pattes  plus  ou  moins 

rembrunies 99  femorata  Klug.  Arabie. 

G4.  Court,  assez  large.  —  Un  point  roux  au  milieu  du 
front.  —  Elytres  jaune-orange  avec  la  bordure  des  taches 
pâle,  2  taches  et  2  bandes  en  zigzags,  noires  ;  la  posté- 
rieure envoyant  un  crochet  sur  la  suture. 

402  elegans  01.  Egypte. 
A4.  Corps  d'un  vert  ou  d'un  bleu  métallique. 

Bâ.  Elytres  rouge-brun,  avec  3  rangées  de  taches  enfoncées  noir- 
violet,  2,  2,  2 108  Hemprichi  Klug.  Alg.  Egyp. 

B8.  Elytres  vertes  ou  bleues,   avec  des  fascies  ou  rangées  trans- 
versales de  taches  jaunes. 
C2.  2  fascies  transversales  jaune-pâle  dentées ,  avec  une  tache 

basale  et  une  apicale.     .     .     409  cœrulescens  Gebl.  Sibér. 
C4*  2  fascies  et  une  tache  basale  jaune  pâle,  disparaissant  en 
tout  ou  en  partie. 
D3.  Grand,  avec  ses  taches  et  ses  fescies  pâles* 

112  Frohlovi  Gebt  Sibérie. 
D2.  Petit  ;  avec  ses  taches  et  ses  fascies  dilatées  ou  obsolètes. 

410  splendidulaV9\\.  Sibér. 
D4 .  Petit  ;  avec  une  seule  fascie  transversale  postérieure. 

111  bivulnera  Pall.  Sibérie. 
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B3.  Ely très  jaunes,  avec  2   ou  3   rangées  de  taches  vertes  ou 
bleues,  quelquefois  celles  du  milieu  réunies  en  fascie. 
G2.  3  rangées  de  taches  ou  fascies  vertes  ou  bleues. 
D3.  Extrémité  des  élytres  liserée  de  brun  ou  de  noir-bleu. 
E2.  Plus  grand.  —  Taches  antérieures  ne  remontant  pas  jus- 
qu'à la  base. 

F2.  —  Noir-bleu.  —  Liseré  apical  épais.  —  Une  fascie  trans- 
verse médiane.     .     .    .     il3  speciosa  Pall.  Sibérie. 
FI.  Noir-vert.  —  Liséré  apical  très-mince.  —  Rangée  mé- 
diane de  3  taches  ordinairement  séparées. 

114  sericea  Pall.  RT  Sib. 
El.  Plus  petit.  —  Taches  antérieures  remontant  jusqu'à  la 
base.  —  Fascie  médiane  de  3  taches  dont  les  2   externes 

réunies ii5  Ledeburi  Gebl.  R«  Sibér. 

Dl.  Extrémité  des  éiytres  sans  liseré  noir. 

116  Doriœ,  Perse. 

Cl.  2  rangées  transverses  de  taches  ou  fascies  vertes.  —  Une 

courte  ligne   apicale  .    .    .     117  pulchella  Fald.  Kirghises. 

Bl.  Elytres  pubescentes  de  blanc,  à  fond  bleu  tendre,  avec  deux 

bandes  longitudinales  blanches  réunies  à  l'extrémité  ,  l'une  au 

milieu  de  Télytre,   l'autre   à  son  bord  externe.  —  Ou  à  fond 

blanc  avec  deux  bandes  longitudinales  bleu  tendre ,  l'une  sutu- 

rale,  l'autre  médiane,  n'att^'gnant  pas  l'extrémité. 

118  Pallaai  Gebl  Sibér. 


A.  Corps  noir  ou  brun. 
B.  Extrémité  des  élytres  noire  sur  une  étendue  plus  ou  moins 
grande. 
C.  Noir  apical  ordinairement  assez  étendu  ,  plein  (  sans  pustule 
jaune  incluse). 

D.  Antennes  jaunes,  avec  les  deux  premiers  articles  au  plus 
noirs. 

2.    Abiadensifl. 

Très-allongé,  subcylindriqne,  noir  peu  luisant,  à  peine 
velu  de  noir.  Tète  oblongue,  fort  renflée  à  la  nuque,  densé- 
menl  criblée-poncluée  ;  front  plan,  égal,  sans  carène ,  avec 
une  petite  tache  rousse  au  milieu  et  deux  légères  irr pres- 
sions obliques  parlant  de  ce  point  ;  yeux  réniforraes  »  globu- 
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leux  ;  épistome  bien  séparé  du  front  par  un  sillon ,  renflé  et 
arqué  en  devant  ;  labre  à  deux  lobes  arrondis,  canaliculé  au 
milieu;  palpes  assez  grands  et  épais,  dernier  article  ovale, 
obtus  au  bout.  Antennes  assez  longues,  pas  très-épaisses  ni 
serrées;  !«'  article  noir,  arqué  et  épais  au  bout;  2«  en 
bouton,  aussi  noir,  les  suivants  d'un  jaune-roux;  3«  et 
û*  assez  courts ,  à  peine  inégaux,  renflés  au  bout;  6-10  en 
triangle  arrondi,  graduellement  épaissis  et  raccourcis;  der- 
nier pyriforme,  obliquement  en  pointe  mousse.  Pronotum 
densément  ponctué-criblé ,  de  la  largeur  de  la  tête,  un  peu 
plus  large  que  long,  dilaté  fortement  en  bosse  de  chaque 
côté  au  milieu  ,  étranglé  et  Irès-rétréci  en  devant,  rétréci 
et  sinué  à  la  base  ,  avec  le  bord  relevé ,  marqué  au  milieu 
d'une  flne  ligne  longitudinale,  relevé  en  mamelon  de  cbaque 
côté.  Ecusson  en  lobe  semi-circulaire,  densément  aciculé- 
strigueux.  Elytres  beaucoup  plus  larges  à  la  base  et  plus 
de  quatre  fois  plus  longues  que  le  prothorax ,  fortement  re- 
levées en  bosse  à  Tépaule,  finement  rebordées  et  parallèles 
sur  les  côtés,  arrondies  au  bout  avec  Tangle  suturai  marqué  ; 
nervures  bien  distinctes;  finement  chagrinées,  poinlillées; 
3  fascies  jaune  pâle,  densément  ponctuées ,  à  peine  sinuées, 
la  1"  sur  la  base,  comme  composée  de  2  taches  soudées  sur 
le  catus  ,  arrondie  en  dedans  et  n'atteignant  pas  la  suture  ; 
la  2®  un  peu  avant  le  milieu ,  entière,  rétrécie  vers  la  su- 
ture ;  enfin  la  S''  un  peu  plus  large  et  oblique,  entière,  à 
peu  près  égale.  Pattes  longues ,  peu  épaisses.  Jambes  an- 
térieures pubescenles  de  gris  soyeux  en  dedans.  —  Long. 
33  millim.  —  Larg.  9,5  millim. 

Ressemble  beaucoup  à  la  Maculiventris,  mais  encore  plus 
allongé,  moins  opaque,  à  pronotum  plus  dilaté  et  plus  sinué 
à  la  base  ;  il  manque  de  taches  rouges  à  l'abdomen,  et  les 
bandes  blanches  des  élytres  sont  plus  étroites,  placées  diffé- 
remment et  au  nombre  de  3. 

Egypte,  Bahr-el-Abiad  (  Mus.  Stockholm). 

3.  ilaenliventris  Klug,  Symb.  Phys.  à.  PI.  31,  2.  18Â5. 

Très-allongé,  convexe,  noir,  opaque,  hérissé  de  petits 
poils  noirs ,  peu  serrés,  Tôte  oblonçue  arrondie  par  derrière, 
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faiblement  convejce  sur  le  front,  densément  ponctuée,  avec 
une  ^ite  ligne  longitudinale  lisse,  luisante,  rouge,  au  milieu 
et  une  impression  transverse  au-devant  des  antennes  ;  yeux 
brune,  grands,  bombés,  un  peu  sinués  en  devant  ;  épistome 
transverse,  séparé  du  front  par  un  sillon,  arqué  et  bordé  de 
testacé  en  devant;  labre  bilobé.  Palpes  peu  épais,  dernier 
article  médiocre,  comprimé,  arrondi  au  bout.  Antennes  assez 
longues,  peu  épaisses;  1*'  article  assez  long,  renflé  au 
bout,  cilié  ;  2*  court  transverse,  tous  deux  noirs ,  les  sui- 
vants jaune  testacé  ;  S-U  faiblement  obconiques,  presque 
égaux,  l'un  à  peine  plus  long  que  l'autre;  5-iO  en  tran- 
ches coniques,  à  peu  près  aussi  larges  que  longs,  et  de 
méoae  longueur  entre  eux ,  dernier  fusiforme  allongé ,  à 
pointe  obtuse.  Pronotum  densément  criblé -ponctué ,  de  la 
largeur  de  la  tète,  au  moins  aussi  long  que  large,  dilaté- 
arrondi  au  milieu ,  étranglé  et  fort  rétréci  en  devant,  ma- 
melonné par  derrière,  avec  U  petits  tubercules  lisses  placés 
sur  une  ligne  transversale,  et  une  large  impression  au  mi- 
lieu de  la  partie  postérieure,  au  fond  de  laquelle  une  fine 
ligne  lisse;  bord  basai  sinueusement  arrondi  et  relevé. 
Kcusson  densément  ruguleux,  long,  arqué  au  bout.  Elylres 
beaucoup  plus  larges  à  la  base  et  près  de  5  fois  plus  lon- 
gues que  le  pronotum,  fortement  en  bosse  à  l'épaule ,  pa- 
rallèles et  finement  rebordées ,  arrondies  extérieurement  au 
bout,  avec  l'angle  suturai  marqué,  convexes  ;  très-densé- 
ment  aciculées,  râpeuses,  ornées  de  fascies  jaune-paille, 
l'une  avant  le  milieu  ,  rélrécie  vers  la  suture ,  l'auti^e  égale, 
toutes  deux  dans  toute  la  largeur  de  l'élytre  ,  laissant  entre 
elles  une  bande  noire  aussi  large  et  parallèle,  densément 
pointillées  mais  non  ruguleuses.  Derniers  segments  de  l'ab- 
domen tachés  de  rouge  de  chaque  côté,  le  dernier  entouré 
d'an  attneau.  Pattes  longues,  assez  fortes,  garnies  en  dedans 
de  longs  poils  hérissés  ;  jambes  antérieures  pubescentes  de 
gris  eo  dedans.  —  Long.  30  millim.  —  Larg.  9  millim. 
Egypte,  Nubie;  Arabie-Déserte. 

Allongé,  assez  convexe,  noir  peu  iiuisant,  très  densément 
pointillé  et  même  ruguleux ,  garni  de  poils  noirs  fins  feu 
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serrés.  Tète  en  carré  Iransverse,  renflée  derrière  les  yeux, 
convexe,  rugueusement  ponctaée  avec  une  ligne  lisse  lui* 
santé  ie  long  du  milieu  ;  épistoroe  ponctué,  séparé  par  une 
strie  peu  profonde,  arqué  en  devant  ;  labre  sinué  an  bout , 
arrondi  aux  angles ,  lisse  et  à  peine  ponctué  ;  dernier  ar- 
ticle des  palpes  allongé,  subcylindrique  ;  yeux  bombés,  re- 
niforroes ,  jaunâtres,  échancrés  en  devant.  Antennes  assez 
courtes,  épaissies  peu  .'i  peu  ;  i*'  article  obconique  arqué , 
2*  petit,  globuleux,  tous  2  noirs,  les  autres  d'un  jaune-tes- 
tacé;  3'U  subégaux,  petits,  obconiques;  5-10  courts,  cupur 
iiformes,  dernier  pyriforme,  en  pointe  aiguè.  Pronotum  de 
la  largeur  de  la  télé,  aussi  large  que  long,  assez  convexe, 
arqué  à  la  base  avec  le  bord  relevé ,  dilaté  en  bosse  sur 
les  côtés  avant  le  milieu  ,  rétréci  obliquement  en  devant , 
densément  ponctué,  avec  une  ligne  lisse  longitudinale  au 
milieu,  sillonnée  par  derrière.  Ecusson  en  demi-cercle,  den- 
sément aciculé.  Elylres  beaucoup  plus  larges  à  la  base  el 
h  fois  plus  longues  que  le  protborax ,  relevées  en  bosse  à 
Pépaule,  subparallèles  et  étroitement  rebordées  sur  les 
côtés,  Irès-arrondies  et  un  peu  élargies  séparément  au  bout, 
finement  et  densément  aciculées,  ruguleuses,  ornées  de  deux 
bandes  étroites  transverses,  jaunes,  un  peu  en  relief,  peu 
ponctuées,  antérieure  au  tiers,  postérieure  aux  deux  tiers 
un  peu  oblique.  Pattes  assez  grêles,  pubescentes,  anté- 
rieures garnies  en  dedans  d'une  brosse  rousse.  —  Long.  22 
à  30  millim.  —  Larg.  9  à  11  millim. 
Egypte,  Nubie. 

5.  Eonata  Klug,  Symb.  Phys.  IV.  18â5.  PI.  SI,  5.  J. 
Duplicata  Klag,  Symb.  Phys.  IV.  18&5.  PI.  31,  &.  Ç 

Allongé,  assez  convexe,  subparallèle,  noir  obscur,  garni 
de  fins  poils  noirs  dressés,  peu  serrés.  Tête  assez  grande , 
arrondie ,  renflée  par  derrière,  densément  criblée -ponctuée, 
ainsi  que  ie  pronotum  ;  front  plan  ;  carène  lisse  longitudi- 
nale bien  marquée  ;  yeux  sinués  ,  grands,  globuleux  ;  épis- 
tome  transverse,  arqué  en  devant,  limité  du  côté  du  front  par 
un  fort  sillon;  labre  cordiforme,  sillonné  dans  son  milieu; 
palpes  filiformes,  dernier  article  assez  long,  tronqué  au  bout. 
Antennes  assez  longues;  1*'  article  assez  épais  et  court, 
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Hoir;  2*  petit,  renflé  au  bout,  ferrugineux,  les  suivants 
jaune-roux;  8«  un  peu  plus  long^  égal  au  û*;  5-iO  en 
tranches  coniques ,  plus  larges  que  longs ,  assez  serrés  et 
épaissis,  dernier  ovale,  terminé  en  pointe  obtuse.  Prono- 
tum  de  la  largeur  de  la  léle ,  allongé ,  un  peu  dilaté  en 
bosse  au  milieu  des  côtés ,  fortement  étranglé  et  rétréci  en 
devant ,  élargi  à  la  base  avec  le  bord  relevé  et  arqué  , 
denséroent  criblé-ponctué,  sillonné  au  fond  d'une  impres- 
sion dans  sa  moitié  postérieure,  relevé  en  bosse  de  chaque 
côté.  Ecusson  chagriné,  en  lobe  allongé ,  arrondi  au  bout. 
Elytres  plus  larges  à  la  base  et  U  fois  plus  longues  que  le 
prothorax,  élevées  en  bosse  h  Tépaule,  finement  rebordées 
et  subparallèles  sur  les  côtés,  convexes,  un  peu  élargies  par 
derrière  et  arrondies  au  bout ,  très-densément  pointillées- 
chagrinées ,  un  peu  brunes  sur  le  milieu  du  dos,  avec  les 
nervures  bien  visibles  ;  ornées  de  2  fascies  jaune-paille , 
non  sinuées ,  assez  larges,  luisantes,  ponctuées-fovéolées  et 
un  peu  ciliées  de  noir,  la  première  avant  le  milieu,  rétrécie 
vers  la  suture,  Tautre  aux  deux  tiers,  à  peu  près  égale 
mais  arrondie  vers  le  bourrelet  suturai  resté  libre  ;  de  deux 
lacbes  peu  ponctuées  à  sa  base.  Tune  allongée  sur  sa  marge 
externe  sous  le  calus  humerai ,  Tautre  très-petite,  ronde  au 
milieu  de  la  base.  Pattes  chagrinées,  assez  longues  et  assez 
robustes  ;  crochets  bruns  ;  jambes  antérieures  pubescentes 
de  gris  soyeux  en  dedans.  --  Long.  19  à  20  millim.  —  Larg. 
6  à  6,5  millim. 

Arabie-Déserte  et  Heureuse. 

Klug  me  semble  avoir  décrit  le  (f  sous  le  nom  de  Zonata 
et  la  2  sous  celui  de  Duplicata. 

Cette  particularité  que  présente  la  Q  d'avoir  le  dernier 
article  des  antennes  écorné  et  terminé  par  deux  pointes  ci- 
liées, et  qui  se  retrouve  dans  l'espèce  suivante,  est  fort  cu- 
rieuse. La  couleur  des  palpes  et  du  i*'  article  des  antennes, 
noir  dans  l'un  et  roux  dans  l'autre  ,  est  elle  une  différence 
sexuelle  ou  une  simple  variation  de  couleur?  Je  n'ai  pas 
vu  assez  d'individus  pour  me  prononcer. 


6.  MatntkWÈ»  Klug,  Symb.  Phys.  IV.  1865.  PI.  31.  8.  <;. 

?  V.  scapularU  Klug,  Symb.  Phys.  IV,  1845.  PI.  «i,  6,   9. 
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ObloDg,  peu  ooDvexe,  noir  pe«  loîsatti,  veld  et  fiûs  poils 
noirs  dressés  peu  serrés,  opaque  avec  de  petils  poils  gris 
coucliés,  visibles  à  uo  certain  jour  sur  les  élytres.  Télé  ren- 
flée derrière  les  yeux,  assez  fortemeul  ponclaée;  froot  lé- 
gèrement convexe  ;  carène  lisse,  longitudinale,  bien  marquée; 
yeux  réoiformes^  globuleux  ;  épislome  transverse,  8q)aré  du 
front  par  un  sillon  ;  labre  sinué  au  bout,  avec  les  angles 
arrondis;  palpes  jaune  testacé,  grêles,  dernier  article  long, 
obtusément  tronqué  au  bout.  Antennes  grêles  et  assez  lon- 
gues, jaune  pâle,  avec  le  I"  article  un  peu  roux,  long  et 
peu  épais  ;  2*  obconique ,  presque  aussi  long  que  le  3«  ; 
à*  encore  plus  court  :   5-iO  en  triangle ,  puis  en  trancbes 
coniques,  graduellement  épaissis  et  plus  larges  que  longs; 
dernier  en  ovale  obliquement  échancré  au  bout  et  terminé 
par   2   pointes  obtuses ,  garnies  de  quelques  cils  jaBoes. 
Proiiolum  oblong,  criblé-ponctné,  assez  égal,  arrondi  et  peu 
dilnié  sur  les  côtés,  faiblement  rétréci  en  devant,  arqué  à 
la  base  avec  le  bord  relevé  ;  carène  et  impressions  à  peine 
visibles.  Ecusson  chagriné,  en  lobe  arrondi  au  bout.  Elytres 
plus  larges  à  la  base ,  près  de  à  dm  plus  longues  que  le 
pronotum  ,  élevées  en  bosse  à  Tépaule,  finement  rebordées 
et  subparailèles  sur  les  côtés,  arrondies  au  bout ,  peu  con- 
vexes ,  densément  diagrinées  avec  les  nervures  l^n  visi- 
bles, ornées  de  fascies  étroites,  ponctuées,  à  peine  sinuées, 
bordées  de  ferrugineux,  entières.  Tune  avant  le  milieu, 
Taulre  aux  deux  tiers,  et  de  deux  taches  basales,  l'externe 
marginale  longue   et  étroite  sous  le  calus  humerai,  Tautre 
au  milieu  entre  le  calus  et  la  suture^  ovale  et  posée  obli- 
quement. Dessous  garni  de  poils  gris  et  noirs  ;  pattes  assez 
fortes.  —  Long.  1/i  millim.  ~  Larg.  5  millim. 

Arabie-Déserte  et  Heureuse. 

On  trouve  des  /Estuans  à  dernier  article  des  antennes 
écorné  comme  dans  la  Duplicata  et  d'autres  à  articles  pointus. 

Le  Scapularis,  que  je  n'ai  pas  vu,  n'est  probable  ment 
qu'une  variété  de  cette  espèce.  Klug  n'indique  pas  d'une 
manière  assez  précise  si  le  dernier  article  des  antennes  est 
ou  non  échancré,  et  si  les  fascies  jaunes  des  élytres  sont 
bordées  de  ferrugineux,  comme  dans  VJEstuans  ;  il  le  dit 
très-voisin  du  DttpUcata  et  sa  figure  est  presque  identique 
à  celle  du  Mstnans  »  sauf  la  tache  Jaune  juxtà-scutellaire 
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qui  est  en  ligae  transversale.  Voici,  du  reste»  la  descrip- 
tioD  : 

Obiongo-ovata ,  subvitlosa  nigra ,  antennis  ochraceis , 
elytris  maculis  2  ,  humerali  lineaH^  fasciisque  tolidem 
palliais,  —  Long.  15  mil li m. 

Cette  espèce  ressemble  beaucoup  à  M.  dtiph'ca/a,  cependant 
elle  semble  eu  différer  par  la  stature  et  la  forme  des  (acbes 
des  élylres.  —  Ovale-oblougue ,  un  peu  villeuse  ,  noire  ;  tête 
ponctuée  ;  antennes  un  peu  plus  longues  que  le  prothorax, 
jaune-d'ocre  pâle,  l^*"  et  2*  articles  noirs.  Prothorax  peu 
allongé,  étranglé  par  devant,  avec  de  faibles  impressions 
sur  le  dos,  Censément  ponctué.  Poitrine  et  abdomen  par- 
semés de  poils  argentés.  Pattes  velues  de  noir,  antérieures 
argeatées.  Elytres  Ix  fois  plus  longues  que  le  prothorax , 
scabres,  ponctuées  sur  les  fascies,  ornées  de  2  taches  à 
la  base,  humérale  sublieéaire,  un  peu  en  lune,  médiane 
obliquement  transverse,  et  de  2  fascies  d'un  jaune  pâle,  Tune 
près  du  milieu ,  l'autre  plus  étroite  à  la  suture,  au-delà. 

Arabie-Déserte.  (  Ex  Klug.) 

7.  OiUilosa. 

Allongé,  convexe,  noir  peu  luisant,  garni  de  poils  ntivs 
peu  serrés ,  en  dessous  d'une  pubescence  courte ,  gris- 
soyeux,  couchée.  Tête  plane  sur  le  front ,  avec  tine  carénule 
lisse,  longitudinale  au  milieu ,  fortement  et  densément  ponc- 
tuée ,  peu  prolongée  derrière  les  yeux ,  qui  sont  gros , 
bombés,  subsinués;  épistome  transverse;  labre  un  peu  échan- 
cré  au  bout.  Antennes  rousses,  l*"^  article  en  grande  partie 
noir,  arqué  ;  2»  petit,  globuleux,  roux  ;  i5*  plus  long  que  le 
Ix*  i  les  autres  en  cône  transverse.  Pronolum  densément 
ponctué,  un  peu  plus  long  que  large,  arqué,  avec  le  re- 
bord redressé  à  la  base,  subparallèle  sur  les  côtés ,  rétréci 
et  étranglé  en  devant,  bombé  sur  le  dos  avec  une  faible 
impression,  longé  au  milieu  d'une  ligne  lisse  entière.  Ecusson 
en  demi-cercle  densément  aciculé.  Elytres  beaucoup  plus 
larges  et  Ix  fois  1/2  plus  longues  que  le  prothorax,  renflées- 
arrondies  à  l'épaule,  subparallèles  et  finement  rebordées  sur 
les  côtés,  un  peu  élargies  et  arrondies  au  bout,  avec  l'angle 
apical  à  peine  sensible ,  convexes ,  avec  Ix  carénules  bien 
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marquées,  noir  peu  luisant,  très-densément  et  ÛDement 
poinlillées ,  ornées  de  3  fascies  rouge-brun,  plus  fortement 
et  un  peu  moins  densémenl  ponctuées,  allant  du  bord  suturai 
au  bord  externe;  antérieure  basale  formée  de  2  grosses 
taches,  qui  d'ordinaire  se  joignent  sous  Tépauie,  Taxillaire 
touche  àla  base,  la  juxta-scuteliaire  est  bordée  de  noir  et 
Tépaule  reste  noire  ;  intermédiaire  assez  élargie,  bisinuée , 
se  réunissant  à  Tantérieure  par  la  suture,  plus  large  que  la 
fascie  noire  antérieure  et  un  peu  plus  étroite  que  Tinlermé- 
diaire,  terminée  avant  le  milieu  ;  postérieure  également  bisi- 
nuée, placée  aux  trois  quarts ,  un  peu  plus  étroite  que  Tin- 
termédiaire.  —  Long.  25  millim.  —  Larg.  8  millim. 

Egypte  (coll.  Reiche). 

A  beaucoup  de  ressemblance  pour  le  dessin  avec  VAfzeUi, 
mais  plus  grand  et  surtout  plus  allongé,  moins  opaque, 
à  fascies  plus  élargies,  et  distinct  surtout  par  la  pubescence 
gris-soyeux  du  dessous. 

M.  Reiche  a  voulu  y  reconnaître  VAxillaris  de  Bilberg , 
dont  le  dessin  et  la  description  s'y  adaptent  assez  bien  ;  mais 
notre  espèce  a  les  antennes  rousses,  tandis  que  celle  de 
Bilberg  les  a  noires  et  sans  doute  n'a  pas  cette  pubescence 
grise-soyeuse  que  l'auteur  n'aurait  pas  négligé  de  men- 
tionner. 

8.  Cruentata  Klug,  Symb.  phys.  IV.  1845.  PI.  31.  4. 

Oblong,  assez  convexe  et  large,  noir  luisant  en  dessous  el 
garni  de  petits  poils  noirs.  Tête  médiocre  densémenl  ponc- 
tuée, peu  prolongée  et  renflée  derrière  les  yeux  qui  sont 
bombés,  faiblement  échaucrés  ;  front  plan,  caréné  et  im- 
pressionné au  milieu  ;  labre  subsinué  au  bout  el  arrondi 
sur  les  côlés  ;  palpes  assez  longs ,  dernier  article  subcylin- 
drique, brun-ferrugineux  ,  tronqué  au  bout.  Antennes  mé- 
diocres ,  rousses,  1«^  article  épais,  peu  allongé;  2*  petit, 
court,  noir  ;  3*  un  peu  plus  long  que  le  4%  les  suivants  en 
tranches  de  cône,  transverses,  successivement  épaissis  et 
formant  une  massue  peu  épaisse,  dernier  ovoide,  plus  long 
que  le  précédent.  Prothorax  de  la  largeur  de  la  tète,  oblong, 
densémenl  ponctué,  rugueux,  légèrement  convexe,  rétréci, 
coupé  droit  et  à  rebord  élevé  à  la  base ,  dilaté-arrondi  sur 
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les  côtés  ,  peu  rétréci  et  étranglé  en  devant  Ecusson  ei) 
triangle  arrondi  au  bout.  Elytres  plus  larges  à  la  base  et 
U  fois  1/2  plus  longues  que  le  prothorax,  élevées  en  bosse  à 
l'épaule,  un  peu  élargies  par  derrière,  arrondies  au  bout, 
avec  un  mince  rebord  et  U  fines  nervures,  densément  ponc- 
tuées ,  ruguleuses  sur  le  fond  noir  et  ornées  de  2  fascies 
jaune-roux,  complètes,  transverses,  plus  luisantes ,  plus  for- 
tement et  moins  densément  ponctuées  que  le  fond  ;  l'anté- 
rieure au  tiers ,  élargie  vers  le  milieu  ;  la  postérieure  aux 
deux  tiers  plus  étroite,  sinuée  et  placée  obliquement.  Pattes 
menues ,  pas  très-longues.  —  Long.  10  millira.  — -  Larg. 
7  millim. 

Cette  espèce,  dont  je  ne  connais  que  la  description  et  la 
figure,  est  assez  remarquable  parmi  les  espèces  d'Egypte 
et  d'Arabie  ;  elle  se  trouve  aussi  au  Sénégal ,  et  ressemble 
à  Bifasciata ,  et  peut-être  n'en  est-elle  qu'une  variété 
dans  laquelle  la  fascie  antérieure  s'élargit  et  se  rapproche 
de  la  base. 

9.  U»talata  Reiche%  An.  Soc.  Ent  France.  1865.  633,  6. 

Allongé,  assez  convexe,  noir  mat,  garni  de  poils  noirs 
mélangés  de  gris,  densément  ponctué ,  élytres  d'un  jaune- 
testacé  presque  jusqu'au  bout.  Tôle  assez  convexe,  renflée 
derrière  les  yeux,  qui  sont  globuleux  et  échancrésen  dedans; 
marquée  d'une  fine  carène  lisse,  longitudinale,  au  milieu,  et 
d'une  légère  impression  de  chaque  côté  en  devant;  épistome 
large,  bien  séparé  du  front  ;  labre  bilobé  ;  dernier  article 
des  palpes  long  et  légèrement  sécuriforme.  Antennes  mé- 
diocres, assez  menues,  jaune-testacé  ;  1*"  article  assez  long , 
cilié ,  renflé  au  bout  ;  2«  obconique,  transverse,  noir  comme 
le  i""'  ;  3-/i  égaux  entre  eux,  peu  épaissis  au  bout  et  courts; 
5*  de  même  forme,  à  peine  plus  grand;  6-10  en  tranches 
coniques,  serrés,  plus  larges  que  longs,  dernier  globuleux, 
terminé  par  une  petite  pointe.  Pronotum  aussi  large  que 
long,  densément  ponctué,  impressionné  au  milieu  et  au- 
devant  de  l'écusson,  dilaté-arrondi  sur  les  côtés,  étranglé  et 
rétréci  en  devant,  un  peu  moins  rétréci  par  derrière ,  avec 
le  bord  basai  arqué  et  relevé.  Ecusson  oblong,  rugueux , 
arrondi  au  bout.  Elytres  plus  larges  à  la  base  el  U  fois  plus 
ABEILLE,  t.  VU,  2*  part.  1870.  Avril.  4 
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longuea  que  le  proBOtuin ,  élevées  ea  bosse  à  Tépaule ,  sub- 
parallèles et  rebordées,  arrondies  au  bout ,  avec  Taugle  sa- 
turai assez  marqué  ;  assez  forlemenl  el  denséoient  ponctuées, 
d'un  jaune-lestacé  jusqu'aux  trois  quarts,  bordées  de  brun 
à  la  base  du  caius  humerai,  par  derrière  Técusson  ;  le  quart 
postérieur  densément  aciculé  et  ruguleux.  Pattes  assez  lon- 
gues, peu  épaisses;  jambes  antérieures  garnies  en  dedans 
d'une  pubescence  grise.— Long.  18  millini. — Larg.  6  millim. 

Algérie,  Egypte,  Sierra-Leone. 

Ou  croirait  que  cette  espèce  est  figurée  dans  Bilberg, 
PI  5,  fig.  i5,  comme  la  variété  e  de  VÀfzeii,  à  laquelle  it 
rapporte  comme  synonyme  le  M.  terniinata  Illig.  In  Arcb. 
Wiedem.  p.  1/|3,  36  ;  mais  elle  s'en  élo^oe  trop  sous  beau 
coup  de  rapports,  comme  la  ponctuation,  ta  couleur,  eta, 
pour  que  je  puisse  faire  cette  réuuioo  ;  je  n'ai  pas  vu,  du 
reste,  les  passages  mdiqués  dans  les  figures  de  Bilberg. 

10.  Arabiea  Pall.  Icon.  89.  H.    H.  fig.  E""  15.   1782.  —  Kiug, 
Symb.  Phys.  IV.  PI.  31,  7  —  Fisch.,  Teiit.  10,  57. 

Oblong ,  subovale ,  peu  convexe ,  noir  opaque,  garni  de 
petits  poils  noirs  dressés.  Tète  densément  ponctuée ,  ar- 
rondie par  derrière,  peu  renflée  derrière  les  yeux,  qui  sooj, 
globuleux ,  sinués  en  devant  ;  front  peu  convexe,  finemeui 
caréné  ;  épistome  ovale,  séparé  du  front  par  gn  sillon  ;  labre 
cordiforme,  canaliculé;  palpes  grêles,  dernier  article  assert 
long,  tronqué  au  bouU  Antennes  de  il  articles  serrés, 
rousses ,  avec  les  2  premiers  articles  noirs,  les  3  suivants 
un  peu  obscurcis  ;  1"  article  allongé,  obconique^  ea  bouton; 
2«  petit,  globuleux  ;  3*  un  peu  plus  long  que  les  2  suivants, 
qui  sont  égaux  ;  6-10  Iransverse^,  croissant  successivement 
en  épaisseur  ;  dernier  ovale,  en  pointe  obtuse ,  de  la  lon- 
gueur des  deux  précédents  réunis  ;  massue  assez  marquée, 
peu  abrupte.  Pronotum  oblong ,  encore  plus  densément 
ponctué  que  la  tête ,  dilaté-arroodi  sur  les  côtés  vers  le 
milieu ,  étranglé  et  brusquement  rétréci  en  devant,  arqué  à 
la  base  avec  le  bord  relevé,  peu  convexe  sur  le  dos  ,  longé 
dans  son  milieu  d'abord  d'une  fine  carène,  puis  de  2  im- 
pressions assez  marquées.  Ecusson  en  demi-cercle,  chagriné. 
Elytresplus  larges  à  la  base  et  un  peu  plus  de  3  fois,  plus 
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longues  qwe  le  prolhorax ,  élevées  en  bosse  à  répbtile  , 
éfroUenienl  rebordéee  «ur  les  côtés,  arrondies  au  boni, 
avec  des  nervures  bien  marquées^,  densémenl  poinlillées  , 
d'un  jaune-lutacé ,  opaque,  garni  d'une  courte  pubescence 
grise  ;  ornées  de  taches  noires  aciculées,  chagrinées ,  pubes- 
centes  de  noir;  calus  humerai  marqué  d'une  tache  brunâtre 
ovale  ;  au  tiers  antérieur  3  petites  taches  arrondies,  noires, 
disposées  en  triangle,  celle  du  sommet  plus  grosse  et  pos- 
lérieure  ;  après  le  milieu  une  fascie  sinuée,  raccourcie  en 
dehors  et  en  dedans  ;  en6n  l'extrémité  noire  sur  une  faible 
étendue.  —  Long.  10-13  millim.  —  Larg.  3,5-Zi,5  millim. 
Arabie^Déserte  ;   Périra. 

D'  Antennes  toutes  noires. 

11.  Sehah  Reiche*,  Soc.  Ent.  France.  1866.  632,  l\. 

Très-allongé,  parallèle,  asseï  convexe,  noir  opaque,  garni 
de  rares  poils  noirs  dressés.  Tête  grosse,  ovale,  renflée  par 
derrière,  très-densément  ponctuée-criblée,  convexe  et  égale 
sur  le  front;  yeux  bruns,  réniformes,  convexes,  faiblement 
sinués  en  devant;  épistome  en  ellipse  transverse,  nettement 
séparé  du  front  par  un  sillon,  bordé  de  brun  en  devant; 
labre  cordiforme  ,  impressionné  au  milieu  ;  palpes  peu  épais, 
dernier  article  allongé,  tronqué  au  bout.  Antennes  loi>gues , 
subfiliformes  ;  1*'  article  obconique  ,  assez  long  et  épais; 
2*  en  bouton  ,  petit  ;  3-/i  à  peu  près  égaux  ;  5-10  un  peu 
plus  gros,  égaux  entre  eux,  aussi  longs  que  larges ,  obco- 
niques,  dernier  ovale,  en  pointe  mousse.  lUonotum  oblong, 
un  peu  moins  large  que  la  tète  et  ponctué  comme  elle,  un 
peu  dilaté-arrondi ,  avec  quelques  reliefs  sur  les  côtés  avant 
le  milieu,  étranglé  et  rétréci  en  devant  avec  le  bout  re- 
bordé,  un  peu  arqué  et  réfléchi  à  la  base  ;  convexe;  im- 
pressions médiane  et  préscutellaire  bien  marquées.  Ecusson 
plan,  ruguleux,  en  lobe  circulaire.  Elytres  fi  fois  plus  larges 
à  la  base  et  5  fois  et  1/2  plus  longues  que  le  prothorax, 
fortement  en  bosse  à  l'épaule,  finement  rebordées  et  sub- 
feniueuses  sur  le*  côtés,  arrondies  au  bout  avec  l'angte  su- 
turai marqné ,  densément  chagrinées  et  finement  râpeuses  ; 
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nervures  fines;  une  grande  fascie  jaune-pâle,  ridée-ponctuée, 
au  liers  antérieur,  allant  de  la  marge  latérale  à  la  suture, 
obliquement  à  son  bord  antérieur  et  droit  au  postérieur,  et 
beaucoup  plus  étroite  en  dedans  qu'en  dehors  ;  une  2*  fascie 
de  même  couleur  et  ponctuée  de  même,  très-étroite  et  irré- 
gulière, sinuée  et  raccourcie  en  dehors  et  en  dedans.  Pattes 
longues,  grêles,  chagrinées  ;  jambes  antérieures  pubescenles 
de  gris-soyeux  en  dedans. —  Long.  30  mill.  —  Larg.  9  roill. 

Perse. 

Celte  espèce  a  beaucoup  de  rapports  de  forme  et  de  cou- 
leurs avec  le  Maculiventris  du  premier  groupe  ;  mais  elle  a 
les  antennes  entièrement  noires,  et  ne  présente  pas  sur  l'ab- 
domen les  taches  rouges  qu'on  remarque  dans  ce  dernier. 
La  couleur  des  antennes  varierait-elle  dans  la  même  espèce? 
Cette  question ,  que  personne  ne  s'est  posée,  m'a  vivement 
préoccupé  :  j'ai,  dans  plus  d'un  cas ,  remarqué  une  grande 
analogie  entre  deux  espèces  à  antennes  jaunes  et  à  antennes 
noires,  telles  que  Maculiventris  et  Schah ,  Gilvipes  et  An- 
fjulata^  iS'Punctala  et  iQ^punctala,  etc.  ;  mais  le  nombre 
restreint  d'individus  qu'il  m'a  été  possible  de  voir,  ne  m'a 
pas  permis  de  résoudre  cette  question,  et  mes  doutes  sub- 
sistent. 


12.  Oleœ  Cast.  Ins.  IL  269.  5.  4840.—  GhevroP.  Silb.,  Rev.  V. 
269,  3.  1837.  —  Er.  Wagn.  Voy.  IIL  185,  34.  PI.  XIU.  — 
KûsU  Kjet  Eur.  IIL  54. 

Très-allongé  ,  subcylindrique ,  peu  convexe ,  noir  opaque 
sur  la  fête  et  le  prothorax,  avec  de  petits  poils  noirs  dressés, 
très-luisant  et  glabre  sur  les  élytres.  Tête  large,  fortement 
renflée  et  prolongée  par  derrière,  densément  ponctuée-ru- 
gueuse  ;  front  plan,  irrégulièrement  calleux  au  milieu  avec 
une  tache  brune  obscure,  impressionné  transversalement 
derrière  les  antennes;  yeux  bombés,  à  peine  sinués;  épis- 
tome  bien  séparé  du  front  par  un  sillon ,  en  ellipse  ;  labre 
coupé  droit  au  bout,  arrondi  sur  les  côtés,  canaliculé  ;  palpes 
assez  épais,  à  dernier  article  en  ovale  court.  Antennes  lon- 
gues, filiformes,  1"  article  globuleux,  2*^  petit,  en  bouton; 
3*  subcylindrique,  long;  U^  de  moitié  plus  court,  ovoide 
comme  les  suivants,  qui  ne  s'élargissent  pas  et  se  raccour- 


dbyGoogk 


DES  MTLÂBRIDE8.  61 

cissent  à  peine,  dernier  pyriforme ,  en  pointe  obtuse.  Pro- 
notum  de  la  largeur  de  la  tête ,  plus  large  que  long,  peu 
convexe,  Irès-densémenl  ponclué-ruguleux ,  dilaté-arrondi 
sur  les  côtés^avant  ie  milieu,  brusquement  rétréci  au-devant, 
presque  droit  et  rebordé  à  la  base;  carène  lisse  et  surtout 
impressions  peu  marquées.  Écusson  en  demi-cercle  pointillé. 
Ëlytres  plus  larges  à  la  base,  5  fois  plus  longues  que  le  pro- 
notum ,  élevées  en  bosse  à  l'épaule ,  subparallèles  et  fine- 
ment rebordées  sur  les  côtés,  arrondies  au  bout ,  également 
et  finement  chagrinées  avec  les  nervures  bien  marquées. 

Outre  ce  cas  qui  est  le  plus  ordinaire,  on  trouve  des  indi- 
vidus où  les  fascies  prennent  une  telle  dimension ,  que  la 
fascie  médiane  va  rejoindre  la  fascie  antérieure  par  la  suture 
et  par  le  bord  externe,  et  que  le  rouge  occupe  toute  la 
aïoilié  antérieure  de  l'élytre  à  l'exception  d'un  petit  trait 
transversal  noir  raccourci  en  dedans  et  en  dehors.— Var.  ri- 
mosa  M. 

Trois  fascies  rouges  transverses  plus  étroites  que  leurs 
intervalles,  à  peine  sinuées,  l'«  à  la  base,  s'étendant  sur  le 
bord  externe ,  mais  sans  se  joindre  à  la  2»  qui  est  près  du 
milieu,  3*  pas  très-loin  de  l'extrémité.  Pattes  longues,  peu 
épaisses,  granulées;  jambes  antérieures  pubescentes  de  gris 
en  dedans.  —  Long.  20  à  30  millim.  —  Larg.  6  à  10  millim. 

Cette  grande  et  belle  espèce  est  fort  répandue  sur  tout  le 
littoral  africain  delà  Méditerranée,  du  Maroc  jusqu'en  Egypte: 
Tanger,  Oran,  Alger,  Bône,  Tunis,  Tripoli,  Alexandrie. 

Elle  portait  au  Catalogue  de  Dejean  le  nom  de  Maroccana 
que  MM.  Chevrotât  et  de  Casteinau  se  sont  empressés  à  Tenvi 
de  remplacer  par  celui  à'Olece,  quoique  cet  insecte  n'ait 
jamais  vécu  aux  dépens  de  l'olivier.  Lequel  des  deux  a  la 
priorité  ?  La  Revue  de  Silbermann  porte  la  date  de  1837  ; 
l'Histoire  des  Insectes,  celle  de  18û0 ,  et  cependant  M.  Che- 
vrolat  cite  M.  de  Casteinau  \ 

!3.  IntPrraptfa  Oliv*.  Enc.  méthod.  VIII  93,  7.  18H.—  Fisch. 
Tentam.  4,  16.  —  ExceUens  Redt*.,  Densk.  4850.  49,  19. 

Très-allongé,  subcylindrique,  noir  assez  luisant,  avec  de 
faibles  et  rares  poils  dressés.  Tête  large,  très-prolongée  et 
renflée  derrière  les  yeux  qui  sont  réniformes  étroits ,  peu 
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convexes,  bruDS^  légèrenetit  incisés  en  devant  ;  vag«e«i«M 
poinUllée,  convexe  sur  le  front,  raais  déprimée  en  avant  avec 
2  petits  peints  rouges  au  milieu  et  quelques  faibles  impres- 
sions; épistome  en  ellipse  transversale,  strigueux  et  séparé 
du  front  par  un  sillon;  labre  tronqué,  presque  droit  au  beat, 
élargi  en  lobes  arr^dis  sur  les  c6tés;  palpes  à  dernier  ar- 
ticle peu  allongé,  ovale ,  tronqué  au  bout.  Antennes  presque 
filiformes,  allongées,  moniliformes;  i*'  article  ^os  globu- 
leux, 2*  en  bouton  oonrt;  3*  alldngé,  un  peu  épaissi  au 
bout;  à*  de  «voitié  moins  long  et  turbiné,  ainsi  que  5-6; 
7^10  égaux  et  h  peu  près  de  même  forme  que  le  précédetit  ; 
dernier  oblong,  fusiforme,  terminé  en  pointe  obtuse.  Pro- 
notum  de  la  largeur  de  la  tète,  déprimé,  vaguement  ponctué, 
faiblement  impressionné,  presque  en  cercle,  largement  di- 
laté-arrondi sur  les  côl^,  étranglé  et  rétréci  «n  devant,  un 
peu  i*étréci  (également  à  la  base  avec  le  bord  presque  droit 
et  peu  relevé.  Écusson  rugueux  ponctué,  en  lobe  tronqué 
an  bout.  Ëlytres  plus  larges  à  la  base  et  5  fois  plus  longues 
que  le  pmlhorax,  élevées  en  bosse  à  Tépaule,  flnement  re- 
bordées et  subparallèles  sur  les  côtés,  étroitenoent  arrondies 
au  bout,  densément  pointillées,  chagrinées,  avec  les  ner- 
vures visibles;  <>  taches  arrondies  d'un  jaune  pâle,  assez 
densément  pointillées  :  2  basales  réunies  en  bande  stir  le 
calus.  Tune  marginale  triangulaire,  l'autre  ovale  séparée  du 
bord  basai  par  une  bordure  noire  et  s'étendant  presque 
jusqu'à  la  suture;  2  avant  le  milieu,  Tune  marginale  liée 
obscurément  avec  Tex terne  de  la  base  par  la  marge  bru- 
nâtre, l'autre  plus  petite  près  de  la  suture;  enfin  deux 
avant  l'extrémité,  l'externe  oblongue,  marginale;  l'interne, 
grande  ,  irrégulièi-e  ,  sinuée.  Pattes  assez  longues  ,  peu 
épaisses ,  chagnnées  ;  jambes  antérieures  garnies  en  decteins 
d'une  pubescence  grise.  —Long.  26  miHim. -*Larg.  7  miltim. 

Perse;  Algérie,  l^'gyple ,  Nubile^ 

J'ai  vu  le  type  d'Olivier  dans  la  colleclion  Chevrolat,  et 
M.  Redtenbacher  m'a  communiqué  celui  de  son  excellens. 
Veul-èlre  n'est  ce  qu'une  variété  à  îascies  jaunes  restreintes 
et  décomposées  de  la  Syriaca? 
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ià.  Syriaea  Klug,  Symb.  Pliys.  IV.  48A6.  PI.  8f ,  7.  minier- 
xecta  Reiche,  Ins.  Syr.  Soc.  Ent  France.  1857.  27A,  480. 

Allongé,  assez  large,  subparallèle,  assez  convexe,  noir 
obscur,  hérissé  de  petits  poils  noirs.  Tête  assez  grosse,  en 
triangle^  densémenl  ponctuée,  fortement  renflée  et  assez 
prolongée  derrière  les  yeux,  qui  sont  réniformes  étroits, 
finement  canaliculée  dans  sa  longueur  ;  front  aplati  en 
devant,  inégal,  avec  des  impressions  superficielles,  et  deux 
petites  taches  à  peine  visibles;  épistome  bien  séparé  du 
front,  strigueux  et  élargi  transversalement,  arqué  en  devant; 
labrfe  court,  cordiforrtie;  dernier  article  des  palpes  court, 
triangulaire.  Antennes  longues,  filiformes,  monillformes ; 
1*'  article  court  et  épais ,  S*^  en  bouton ,  3«  de  moitié  plus 
long  que  le  4%  «ubcylindriques ,  les  suivants  arrondis,  un 
peu  plus  longs  que  larges,  à  peu  près  égaux;  dernier  ovale, 
lermiflé  en  pointe.  Pronotum  de  la  largeur  de  la  tête,  plus 
large  que  long,  Irès-densément  rugueux  ponctué,  planius- 
cule,  peu  égal,  dilaté  gibbeux  vers  le  milieu  sur  les  c^tés, 
fortement  étranglé  et  brusquement  rétréci  en  devant;  un 
peu  rétréci ,  coupé  presque  droit  et  finement  rebordé  à  la 
base.  Écusson  rugueux,  ponctué,  en  demi-cercle.  Élytres 
plus  larges  à  la  base  et  près  de  5  fois  plus  longues  que  larges, 
finement  rebordées  et  subparalleles  sur  les  côtés,  élevées 
en  bosse  sur  les  épaules,  arrondies  au  bout,  densément 
pointillées  et  chagrinées  également  partout ,  avec  de  fines 
nervures  visibles,  noires  avec  3  larges  fascies  jaune-testacé 
pâle,  au  moins  aussi  larges  que  les  intervalles,  sinuées  ou 
dentelées  sur  leurs  bords.  Tune  basale  séparée  du  bord  par 
une  bande  transversale  brune,  et  n'atteignant  pas  toul-à- 
fait  la  suture,  et  se  prolongeant  le  long  du  bord  externe 
jusqu'à  la  S*"  qui  se  termine  vers  le  milieu  et  est  complète 
ainsi  que  la  3*;  celle-ci  plus  large  est  placée  près  de  Textré- 
milé  et  envoie  une  assez  forte  dent.  On  peut  aussi  décrire  les 
clytres  :  d'un  jaune  pâle  avec  une  étroite  bordure  brune  à  la 
base;  deux  fascies,  l'une  sous  l'épaule,  l'autre  un  peu  après 
le  milieu  et  l'extrémité  noires.  Pattes  assez  longues ,  grêles , 
chagrinées;  jambes  antérieures  pubescentes  de  gris  en  4e* 
dans.  —Long.  26  millim.  — Larg.  %  millim, 

Grèce,  Athènes;  Syrie  ;  Sennaar. 
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Var,  Un  individu  présente  la  fascie  postérieure  jaane 
tout-à>fait  réduite,  et  décomposée  en  2  ou  3  petites  taches 
(Collect.  Reiche). 

Celte  espèce  a  les  plus  grands  rapports  avec  Vînterrupta; 
la  structure  des  antennes ,  la  forme  de  la  tête  et  du  pro- 
la  ponctuation,  la  distribution  des  couleurs  et  la 
ce,  tout  est  semblable;  mais  la  largeur  relative  des 
les  bandes  jaunes  remplaçant  les  taches  ne  per- 
las de  les  confondre.  Peut-être  n'en  est-ce  qu^one 
ilais  jusquMci  il  n'y  a  aucun  passage. 

leri  (Adams)  Fald.*  Transe.  II.  i2&,  376.  PI.  &.  fig.  9. 

,  subovale ,  convexe ,  noir  peu  luisant ,  hérissé  de 
noirs.  Tèle  assez  large,  densément  ponctuée,'  pro- 
renflée derrière  les  yeux  qui  sont  réniformes, 
is,  bruns;  front  peu  convexe  avec  une  petite  im- 
au  milieu ,  précédée  de  2  petites  taches  rouges 
,  et  une  transversale  faible  derrière  les  antennes; 
ridé,  elliptique,  séparé  du  front  par  un  fin  sillon; 
liforme;  palpes  épais,  dernier  article  en  triangle 
itennes  à  !«'  article  globuleux  court ,  2*  en  bouton 
;  autres  manquent).  Pronotum  de  la  largeur  de 
it  beaucoup  plus  large  que  long^  densément 
ît  ruguleux,  fortement  dilaté  en  bosse  sur  les 
mt  le  milieu,  étranglé  et  brusquement  rétréci 
,  rétréci  et  rebordé  à  la  base,  avec  le  bord  un 
é  et  sinué  au  milieu,  peu  convexe,  avec  3  légères 
lU  milieu  derrière  les  tubercules  latéraux ,  et  une 
de  Pécusson.  Celui-ci  lobé,  chagriné.  Élylres  plus 
a  base,  et  près  de  5  fois  plus  longues  que  le  pro- 
élevées en  bosse  à  l'épaule,  finement  rebordées 
e  droites  sur  les  côtés ,  arrondies  au  bout  avec 
ïrqué,  densément  ruguleuses,  pointillées,  avec  des 
faibles,  d'un  jaune-leslacé  pâle,  étroitement  bor- 
loir  à  la  base ,  largement  mais  anguleusement  au 
lées  de  2  fascies  de  même  couleur  raccourcies  en 
antérieure  au  quart,  arquée  en  devant ,  sinuée 
^re,  comme  formée  de  2  taches,  l'une  ovale  sous 
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le  calus  humerai,  Tautre  suturale  remontant  jusqu*à  récusson 
et  formant  avec  celle  du  côté  opposé  un  cœur  renversé  ;  la 
postérieure  vers  le  milieu  bi-arquée,  beaucoup  plus  étroite 
que  les  intervalles  jaunes.  Pattes  assez  longues,  peu  épaisses, 
chagrinées  ;  jambes  antérieures  pubescentes  de  gris  en  de- 
dans; tarses  bruns,  mêlés  de  ferrugineux.  —  Long.  18  mill. 
— Larg.  5  millim. 

Perse. 

Le  type  de  Faldermann ,  qui  fait  partie  de  la  collection 
de  ^fniszech,  est  évidemment  un  individu  mal  venu,  dans 
lequel  les  2  fascies  noires  se  sont  réduites  et  n'atteignent  pas 
le  J>ord  latéral  de  Télytre.  Je  le  considère  tout  au  plus  comme 
une  variété  du  Syriaca  de  Klug. 

45.  Trieing^alaia  Redt.^  Akad.  Wien.  4850.  &9,  21. 

Très-allongé,  subcylindrique,  noir  obscur  ,  garni  de  rares 
et  fins  poils  noirs.  Tête  rugueusement  ponctuée,  renflée  et 
prolongée  derrière  les  yeux,  qui  sont  ovales,  bombés,  pres- 
que sans  sinuosité;  front  plan  inégal,  avec  2  taches  d'un 
rouge  sombre  au  milieu  ;  épistonie  elliptique  ,  séparé  du 
front  par  un  sillon  bien  net  ;  labre  cordiforme,  canaliculé  ; 
palpes  peu  épais ,  à  dernier  article  sécuriforme,  court  et 
assez  large.  Antennes  longues  ,  peu  épaisses  ;  1"  article  ar- 
qué, renflé  au  bout,  peu  allongé  ;  2*  en  bouton,  petit  ;  k*  un 
peu  plus  long,  plus  court  que  le  3*  ;  5-10  en  tranches  co- 
niques arrondies ,  un  peu  plus  longs  que  larges,  peu  épais  ; 
dernier  ovoïde,  de  moitié  plus  long  que  le  précédent ,  ter- 
miné en  pointe  allongée.  Pronotum  presque  de  la  largeur 
de  la  tête,  oblong,  dilaté-gibbeux  avant  le  milieu  sur  les 
côtés ,  fortement  étranglé  et  rétréci  en  devant,  un  peu  ré- 
tréci et  presque  droit  à  la  base  avec  un  étroit  rebord ,  peu 
convexe  sur  le  dos,  avec  une  bosse  lisse  accostée  d'un  petit 
tubercule  de  chaque  côté,  impression  postérieure  marquée  ; 
densément  ponctué  et  rugueux.  Ecusson  en  petit  triangle  à 
sommet  arrondi.  Elytres  beaucoup  plus  larges  à  la  base  et 
5  fois  plus  longues  que  le  prothorax ,  élevées  en  bosse  à 
Pépaule,  étroitement  rebordées  et  subparallèles  sur  les  côtés, 
arrondies  au  bout,  densément  pointillées-réticulées ,  alu- 
tacées  au  bout  ;  nervures  bien  marquées,  roux-testacé  avec 
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un  petit  suturai  derrière  l'écussov  ^  «me  fascie  au  tiers  rac- 
courcie vers  le  bord  eiterne ,  une  2*  vers  le  iDilieo,  peu 
dentée  et  rextrémité  largenient  noires.  Pattes  l<nigues, 
grêles,  chagrinées  ;  jambes  antérieures  pubescentes  de  gris 
«^n  dedans.  —Long   20  millim.  *—  Larg.  5  millinrk 

Celle  espèce  a  des  rapports  avec  les  Matthesiei  Sckrencki, 
mais  ses  antennes  sont  moins  granuleuses  ou  moniliforraes, 
et  leur  dernier  article  est  beaucoup  plus  long  ;  son  prono- 
inm  est  comme  dans  le  premier^  quoique  plus  rétréci  à 
la  base,  par  conséquent  bien  diffiérent  de  celui  du 
deuxième,  qui  est  presque  imponctué;  ses  élytres  sont  plus 
allongées  et  la  fascie  médiane  noire  plus  large  el  plus  égale 
que  dans  les  deux  autres  espèces. 

Perse,  Schiraz. 

16.  Litifpiosa  Chevrol.*  Silb.  Rev.  V.  1837.  271,  h. 

Oblong,  large,  déprinté,  subparallèle,  ooir  obscur,  garni 
de  petits  poils  noirs  dressés.   Tête  en  carré  transverse,  for- 
tement mais  pas  Irès-densément  ponctuée ,  renflée  derrière 
les  yeux,  qui  sont  ovales,  bombés,  sans  sinus  bien  marqué; 
front  aplati,  largement  impressionné  au  milieu,  avec  un 
faiMe  sillon  transversal  derrière   les   antennes;   éptstome 
elliptique,  testacé  au  bout,  séparé  du  front  par  ud  sillon 
;  labre  au  cœur,  impressionné  au  milieu;  palpes  à 
article  ovale.  Antennes  médiocres,  peu  épaisses; 
le  arqué,  épaissi  au  bout  ;  2«  petit  en  bouton  ;  3*  de 
lus  long  que  le  suivant;  Zi  et  5  obconiques,  égaux; 
mgle;  7-10  en  tranches  coniques,   devenant  plus 
plus  courts  ;  dernier  pyriforme  en  pointe  obtuse, 
nde  la  largeur  de  la  tête,  aussi  long  que  large, 
rondi  sur  les  côtés,  étranglé  et  rétréci  en  devant, 

1  étroitement  rebordé  à  la  base,  légèrement  cod- 
ensémenl  criWé^>onctué ,  avec  3  reliefe  irréguliers 
acun  d'une  impression,  placés  sur  une  ligne  trans- 
Ëcusson  rugueux  pointillé ,  arrondi  au  bout.  Ëlytres 

2  fois  plus  larges  à  la  base  ^  et  k  fois  plus  longues 
rothoraxi,  fortement  saillantes  en  bosse  à  l'épaule, 
ent  débordées  et  «ubparallèles  sur  les  côtés,  obliques 
avec  les  angles  arrondis ,  peu  convexes ,  densémeol 
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et  finement  réycuJées  avec  les  nervures  faibles;  3  Îmscïof. 
jaunes,  teintées  de  rose,  ridées  poinlillées  presque  aussi 
densémenl  que  le  noir;  !'•  basale,  déniée  sur  le  calus  hu- 
merai, ne  touchant  ni  le  bord  basai,  ni  la  suture;  2*  vers 
le  1*'  tiers,  entière ,  trisinuée  à  chaque  bout  ;  3^  aux  deux 
tiers,  bidenlée  en  devant  et  à  peine  sinuée  par  derrière. 
Pattes  médiocres,  peu  épaisses,  chagrinées;  jambes  anté^ 
rieures  garnies  en  dedans  d'une  pubescence  grise  ,  soyeuse; 
—  Long.  19  millim.  —  Larg.  5,5  millim. 

Algérie,  Bône;  Egypte;  Sénégal. 

M.  de  Mniszech  possède  deux  individus  d'Arabi»  que 
j'avais  d'abord  considérés  comme  une  espèce  à  laquelle 
j'avais  donné  le  nom  de  M.  Islamita,  dans  lesquels  les 
éiytres  présentent  une  tache  basale  jaune,  suivie  d'une  fascie 
noire  transversale;  puis  une  large  fascie  jaune  qui  s'étend 
du  !•'  au  dernier  quart  avec  un  petit  point  noir  au  milieu , 
qu'on  diiait  formée  des  deux  dilatées  et  réunies  du  Uligiosa; 
mais  comme  du  reste  ils  sont  absolument  semblables  à  cette 
espèce  et  que  celle-ci  présente  un  cachet  qui  loi  est  propre, 
quoique  n'ayant  pas  de  passages ,  je  le  rapporterai  à  cette 
espèce  comme  une  très-ourieuse  variété,  qui  fournira  ua 
exemple  de  l'excessive  variabilité  du  dessin  des  éiytres  dans 
ce  groupe. 

17.  Damaseena  Reiche%  Syr.  Soc.  Ent.  France.  63â^  14.  1865. 

Oblong,  subcylindrique ,  noir  opaque ,  avec  de  rares  poils 
noirs  dressés.  Tête  en  carré  transverse ,  densémenl  criblée- 
ponctuée,  renflée  et  prolongée  derrière  les  yeux,  qui  sont 
ovales,  bombés,  à  peine  sinués  et  bruns;  front  aplati,  avec 
une  faible  impression  médiane  ;  épislome  en  ellipse  trans* 
verse,  nettement  séparé  du  front;  labre  bilobé;  palpes 
grêles ,  dernier  article  court,  élargi  et  tronqué.  Antennes 
longues,  ûliformes  ;  !«'  article  épais,  pas  allongé  ;  2«  petit, 
en  bouton  ;  3*  long,  subcylindrique  ;  U*  de  moitié  plus  court  ; 
5-iO  en  tranches  coniques  oblongues,  à  peine  épaissies  ; 
dernier  ovale.  Pronotum  de  la  largeur  de  la  tête ,  plus 
large  que  long,  densément  criblé-ponctué,  inégal ,  dilaté  en 
bosse  sur  les  côtés  avant  le  milieu ,  étranglé  et  rétréci 
brusquement  en  devant,  droit,  un  peu  sinué  à  la  base  avec 
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la  marge  relevée  ;  impressions  vagaes.  Ecusson  cbagriné  , 
arrondi  au  bout.  Elylres  beaucoup  plus  larges  à  la  base  et 
Ix  fois  plus  longues  que  le  prolhorax,  densément  ruguleuses- 
poinlillées,  même  sur  les  fascies,  avec  les  nervures  obso- 
lètes, élevées  en  bosse  à  Pépaule ,  finement  rebordées  et 
subparallèles  sur  les  côtés ,  obtusément  arrondies  au  bout 
avec  Tangle  sensible;  ornées  de  3  fascies,  sinuôes,  d'un 
jaune  teinté  de  rouge,  ne  couvrant  pas  la  marge  élevée  de 
la  suture,  1'*  basale,  laissant  une  bordure  étroite,  noire  ; 
2*  un  peu  avant  le  milieu ,  réunie  le  long  du  bord  latéral 
avec  la  basale  ;  3*  vers  le  bout,  à  peine  plus  éloignée  de  la 
2«  que  celle-ci  de  la  1'*.  Pattes  assez  longues,  grêles,  cha- 
grinées ;  jambes  antérieures  pubescentes  de  gris  en  dedans. 
—  Long.  15  millim.  —  Larg.  4,5  millim. 

Syrie,  Damas. 

Uessemble  beaucoup  à  un  Tenebrdsa  dont  les  fascies  se- 
raient complètes;  mais  il  est  moins  large,  ses  nervures 
sont  moins  marquées ,  la  fascie  postérieure  est  moins  voi- 
sine du  bord  apical,  le  pronotum  est  moins  largement  ar- 
rondi en  bosse,  moins  fortement  ponctué,  plus  inégal  ;  enfin 
le  front  est  dépourvu  de  tache  rouge. 

i8.  TenebroM  Gastel.  Ins.  II.  iSâO.  270,  14.  —  Cherl.  Silb. 
"        "   1837.  276,  16. 

issez  large ,  peu  convexe ,  noir  opaque ,  presque 
c  quelques  poils  noirs  dressés.  Tête  en  carré 
nflée  derrière  les  yeux,  qui  sont  réniformes, 
à  peine  sinués  en  devant,  densément  criblée- 
idée  ,  comme  le  prothorax  ;  front  plan ,  briève- 
culé  au  milieu  avec  une  petite  tache  ferru- 
Istome  en  ellipse  transverse,  séparé  du  front  par 
ien  accusé,  bordé  de  ferrugineux  en  devant; 

droit  et  fortement  lobé  latéralement,  impres- 
ilieu;  palpes  grêles,  derniers  articles  en  triangle 
ndi  au  bout.  Antennes  longues  et  filiformes , 
•que,  épais,  médiocre  ;  2«  petit  en  bouton  ;  3*  sub- 

près  de  2  fois  plus  long  que  le  h*  qui  est 
5-10  en  tranches  coniques,  à  peine  élargis  et 
lourcis  graduellement  ;  dernier  fusiforme  terminé 
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obliquement  en  pointe  obtuse.  Pronotum  carré,  un  peu 
plus  large  que  la  tète  ,  dilaté-arrondi  sur  les  côtés  avant  le 
milieu ,  étranglé  et  brusquement  rétréci  en  devant ,  presque 
droit  à  la  base,  légèrement  convexe,  égal,  avec  un  faible 
relief  lisse  au  milieu.  Ëcusson  en  lobe  oblong,  tronqué  au 
bout,  creusé,  pointillé.  Ëlylres  beaucoup  plus  larges  à  la 
base,  et  plus  de  U  fois  plus  longues  que  le  prothorax,  élevées 
en  bosse  à  Tépaule,  finement  rebordées  et  subparallèles  sur 
les  côtés,  arrondies  au  bout,  densément  et  finement  rugu- 
leuses,  avec  des  nervures  bien  marquées,  ornées  de  iascies 
étroites,  irrégulières,  jaune  lavé  de  rouge,  densément  ponc- 
tuées, une  à  la  base,  Tautre  vers  le  milieu ,  et  une  autre  au 
quart  postérieur;  ces  fascies  sont  pour  Tordinaire  décom* 
posées  chacune  en  2  petites  taches  :  la  basale  forme  une 
tache  sur  le  calus  humerai  et  une  autre  entre  le  calus  et 
Pécusson  ;  les  2  autres  taches  petites  arrondies ,  dont  Tune 
sur  la  marge  latérale ,  et  Tautre  à  une  certaine  distance  de 
la  suture;  quelques-unes  de  ces  taches  disparaissent  même 
quelquefois.  Pattes  longues ,  grêles ,  chagrinées  ;  jambes  an- 
térieures pubescentes  de  gris  en  dedans. — Long.  22  millim. 
—  Larg.  6  millim. 
Egypte,  Tunis,  Alger;  Perse. 

19.  Baainyl. 

Très-allongé,  étroit,  assez  convexe,  noir  peu  luisant, 
garni  de  petits  poils  noirs  dressés ,  rares.  Tète  rugueuse* 
ment  criblée-ponctuée ,  renflée  derrière  les  yeux ,  qui  sont 
un  peu  réniformes,  assez  convexes,  bruns;  front  presque 
plan,  vaguement  sillonné  dans  sa  longueur  avec  2  petites 
taches  rougeàtres  très-obscures;  épistome  en  bande  étroite, 
arrondi  sur  les  côtés ,  séparé  du  front  par  un  sillon  ; 
labre  presque  droit  au  bout,  lobé  latéralement;  palpes  longs, 
dernier  article  court ,  faiblement  sécuriforme.  Antennes 
longues,  peu  épaisses,  subcylindriques;  1«'  article  assez 
épais,  arqué,  pas  plus  long  que  le  3*;  2«  très-petit  en 
bouton  ;  3'  long,  un  peu  épaissi  au  bout  ;  U*  moins  long ,  de 
même  forme,  égal  au  5*;  6-10  en  cylindres,  un  peu  plus 
longs  que  larges,  à  peu  près  semblables  entre  eux  ;  dernier 
ovale  en  pointe  mousse.  Pronotum  de  la  largeur  de  la  tète 
Abeille,  t.  VII,  2*  part.,  1870.  Avril.  5 
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et  un  peu  moins  long  que  large,  dikté  en  boase  sur  1m 
côtés  on  peu  avant  le  milieu,  étranglé  el  rétréci  en  datant, 
finement  rebordé  à  la  base,  ponctué  comme  la  tète,  dé- 
primé avec  3  reliefs  lisses,  irréguliers,  placés  au  oiilieu 
sur  une  ligne  transversale  ;  impressions  et  earène  presque 
nulles.  Ëcusson  chagriné,  en  lobe  arrondi  aq  bout.  Ëlytres 
plus  larges  à  la  base  et  ô  fois  plus  longues  que  le  prothorax, 
élevées  en  bosse  à  l'épaule,  finement  rebordées  et  subparal- 
lèles sur  les  côtés  ,  atténuées  et  arrondies  au  bout ,  densé- 
ment  criblées-ponctuées,  faiblement  obagrioées  à  rextcémiié 
avec  les  nervures  bien  marquées,  ornées  de  3  bandes  rouges 
assez  étroites  n'atteignant  pas  la  suture  :  i**  sur  la  base 
même,  2*  au  tiers,  sinuée,  réunie  àr  la  1^*  le  long^  du  bord  ex- 
terne et  beaucoup  plus  près  d'elle  que  la  postérieure ,  qiM 
est  placée  vers  le  bout  et  trilobée  par  derrière.  Pattes  loa^ 
gués  ,  grêles  ,  chagrinées  :  jambes  antérieures  garnies  en 
dedans  d'une  pubescence  grise.  —  Long.  20  milliœ.  -^Larg. 
5  millim. 

Ressemble  à  Tenebrosa  et  Dam>ftsoe»a  ^  mai»  il  es^ 
beaucoup  plus  allongé;  ses  antenne»  sont  plus  fiiiforma, 
les  fascies  jaunes  des  élytres,  plus  raremeaâ  décomposées , 
sont  plus  sinuées ,  l'antérieure  ,  plus  nipproehée  de  la.|a(±e 
basale  que  de  la  fascie  postérieure ,  va  la  rejoindre  le  long 
du  bord  externe  en  remontant  en  forme  d'arc. 

Algérie,  Biskra. 

Je  l'ai  dédié  comme  uo  souvenir  afifeotueux  k>  Mw  Reraand 
Ogier  de  Baulny,  qui  l'a  trouvé  ainsi  que  Henri  de  H 
Perraudiôre. 

20.  IitgaCoria  Reiche*,  Soc.  Ent.  France.  1865. 133,  e. 

Oblong,  assez  convexe,  noir  luisant,  garni  sur  le  corps^  de 
petits  poils  noirs  dressés.  Tète  grosse,  densémenl  ponotuée, 
renflée  sur  le  vertex  eL  derrière  les  yeux,  qui  sont  ràsàr 
formes;  front  plan,  subégal,  «veo  2.  petites  taG)l^s.  rongea 
au  milieu  ;  épistome  en  ellipse  transveps^,  bqrdé  de  brun  et 
séparé  du  front  par  un  assez  fort  sillon;  labre  bilobé; 
palpes  assez  forts,  dernier  article  court,  sécurifonme.  ki^ 
tonnes  longues,  presque  filiformes,  peu  serrées.  ;  1*'  article 
globuleux ,  2*  en  bouton ,  3*  long,  un  peu  épaissi  au  bout 
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et  plus  loDg  qote  le  k*  ;  5-10  obconiques ,  dev^taatit  peu  à 
peu  pH»  (iaiiges  qm  longs ,  dernier  turbiné ,  en  pointe  ob- 
tuse, ^ronotiim  presque  -carré,  dilaté  en  boss^  snr  les  côtés 
«vaot  k  milieu,  étranglé  et  rétréci  en  devant,  un  peu  ré- 
tréci et  faibieme&t  arqué  à  la  base,  densément  ponctué, 
peu  convexe^  traversé  par  une  impression  superficielle ,  ca- 
ntlioiité  iongit«dina4ement  au  milieu.  Ecusson  petit,  enfoncé, 
eta  tlemi-oeroie.  £lyt>res  beaucoup  plus  larges  à  la  base  et 
k  k^  plus  longues  que  le  pronotum  ,  subparallèles  larges  , 
finement  cliagrinées  avec  les  nervnres  bien  accusées,  éle- 
^'ées  en  bosse  à  l^aul«,  i^ordées  sur  les  côtés ,  arrondies 
•ai  boni,  Avec  Tangle  suturai  marqué  ;  ornées  de  3  bandes 
jjtune^testaoè,  étroites,  peu  sinuées ,  i"^'  sur  la  base,  2*  au 
tiers,  réunies  le  long  du  bord  latéral  et  rapprochées  Tune 
de  Tautre  ;  3«  subapicale,  fort  éloignée  de  la  2%  bisinuée  et 
T^trécie  en  debors.  Pattes  médianes,  peu  épaisses,  chagri- 
nées; jaml)es  antérieures  pnbescentes  de  gris  en  dedans.  — 
l^ng.  23  nritlim.  —  Larg«  7,5  millim. 

Se  distingue  de  VOtea,  qui  a  la  même  disposition  des 
^^tïdes,  par  ses  élytres  plus  larg>es  et  moins  allongées,  les 
Tascies  antérieures  rapprochées  et  réunies  extérieurement 
^  les  antennes  «d'une  strufcture  toute  différente. 

Egypte,  Le  Caire;  Perse. 

'21.  Cineta  Oliv.,  Enc.  métti.  VIII.  181Î.  Ô3,  9.  —  Fisch.  Tenl. 
4,  15.  —  Matthesi  Fald*,  Transe.  II.  120,  373.  1837.  — 
Tœniata  WaW,  Isis.  1838.  465.  91.  Abeille.  VI.  55,  9!.  — 
nicotor  WaltL  U\s.  1838.  465.  94.  Abeffle.  VI.  55,  92. 

Obleng,  assez  convexe,  élargi  par  derrière,  noir  peu  lui- 
ftMit,  giarni  de  petits  poils  noirs  dressés,  rares.  Tète  assez 
«nosse^  densément  ponctuée,  renflée  sur  le  verlex  et  der- 
<^ère  les  yeux  »  «qui  sont  réniformes;  front  plan,  avec  deux 
petites  taches  rouges  au  milieu  et  par  devant  une  légère 
impression  oblique  de  chaque  côté  ;  épistome  en  bande 
étroite,  bordé  de  brun,  bien  séparé  du  front  par  un  sillon; 
tebïiÈ  biloëé^  dernier  articie  des  palpes  sécuriforme.  An- 
tennes assez  longues,  peu  épaisses;  1*'  article  globuleux, 
2*  petit,  en  bMKon  ;  3*  un  peu  plus  long  que  le  4*,  obco- 
^vfà^%;  d-t^tm  tranches  oûEiiiquesanioÉdies,  plus  larges  que 


dbyGoogk 


52  MONOGRAPHIE 

longs ,  faiblemenl  épaissis  ;  dernier  pyriforme ,  terminé 
obliquement  en  pointe  allongée,  mais  mousse.  Pronoturo  un 
peu  oblong,  dilalé-gibbeux  sur  les  côtés  vers  le  milieu , 
étranglé  et  rétréci  en  devant,  presque  droit  à  la  base,  légè- 
rement convexe,  canaliculé  au  milieu  ,  densément  ponctué. 
Ecusson  petit,  enfoncé,  en  demi-cercle.  Elytres  plus  largos 
à  la  base  et  près  de  5  fois  plus  longues  que  le  prothorax, 
élevées  en  bosse  à  Tépaule,  finement  rebordées  sur  les  côtés, 
un  peu  élargies  et  arrondies  postérieurement  avec  Tangle 
suturai  sensible,  ainsi  que  les  nervures  ;  densément  poin- 
lillées-chagrinées ,  d*un  jaunertestacé  pâle  avec  une  fascie 
au  premier  quart  raccourcie  en  dedans  et  en  dehors;  une 
autre  large,  sinuée,  rétrécie  vers  la  suture,  commençant  au 
milieu  et  Textrémilé  largement ,  noires.  Si  Ton  considère 
rélylre  comme  noire,  il  y  aura  3  larges  fascies  jaunes, 
une  à  la  base  et  une  avant  le  milieu,  très-rapprochées  Tune 
de  Pautre  et  réunies  par  la  suture  et  par  le  bord  externe , 
el  une  autre  après  le  milieu,  entièrement  séparée  de  la  2*. 
Pattes  grêles,  chagrinées,  assez  longues  ;  jambes  antérieures 
pubescentes  de  gris  en  dedans.  —  Long.  19  niillim.  —  Larg. 
5,5  millim. 

Ressemble  au  Jugatoria,  omis  son  pronotum  moins  di- 
laté, ses  antennes  plus  grêles,  ses  élylres  élargies  par  der- 
rière, ses  fascies  antérieures  jaunes,  plus  larges,  réunies  sur 
la  suture  en  devant,  la  postérieure  sinuée  à  son  bord  an- 
térieur et  droite  au  postérieur,  le  font  aisément  distinguer. 

Grèce;  Perse;  Palestine,  Jéricho, 

On  trouve  tous  les  passages  depuis  le  Cin€ta  d'Olivier,  où 
les  fascies  noires,  assez  larges,  peu  sinuées  ne  touchent  pas 
le  bord  externe,  et  le  Matthesi  de  Faldermann,  où  la  fascie 
antérieure  est  isolée  de  chaque  côté ,  tandis  que  la  posté- 
rieure lient  au  bord  externe  et  se  rétrécit  en  dedans ,  jus- 
qu'aux individus  à  fascies  noires  dilatées  touchant  à  la  suture. 

22.  Sehrenki  Gebl.*,  Peterb.  1841.  3,  2â.~16,  M, 

Allongé,  assez  convexe,  élargi  par  derrière,  noir  luisant , 
faiblement  garni  de  poils  noirs.  Tète  arrondie ,  vaguement 
pointillée,  renflée  derrière  les  yeux  qui  sont  ovales ,  peu 
sinués,  bruns  ;  front  peu  convexe,  un  peu  inégal,  avec  deux 
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petites  taches  rouges  au  milieu  ;  épistome  en  ellipse  Irans- 
verse,  bordé  de  brun ,  séparé  du  front  par  un  sillon  bien 
accusé  ;  labre  bilobé,  canaliculé  ;  palpes  assez  épais ,  dernier 
article  en  ovale  court.  Antennes  assez  longues,  grêles  à  la  base, 
noires  avec  le  milieu  brun,  un  peu  épaissies  en  dehors,  mo- 
niliformes  ;  !«'  article  obconique,  assez  court  ;  2*  en  boulon, 
3*  oblong,  ainsi  que  le  /i*  qui  est  un  peu  moins  long  ;  5- 
10  ovoïdes  ,  plus  larges  que  longs ,  grossissant  progressive- 
ment; dernier  pyriforme,  Irès-renflé  et  terminé  par  une 
pointe  mousse.  Pronotum  oblong,  de  la  largeur  de  la  tête, 
dilaté  en  bosse  sur  les  côtés  un  peu  avant  le  milieu, 
étranglé  et  rétréci  en  devant ,  presque  droit,  un  peu  sinué 
à  la  base,  presque  imponctué  et  lisse  ;  impressions  super- 
ficielles. Ecusson  en  demi-cercle  creusé.  Elytres  plus  larges 
à  la  base  et  près  de  5  fois  plus  longues  que  le  prothorax, 
élevées  en  bosse  à  Pépaule,  rebordées  sur  les  côtés,  élargies 
par  derrière  et  arrondies  au  bout  ;  densément  pointillées , 
ruguleuses  et  même  un  peu  râpeuses  vers  Pexlrémilé,  avec  de 
fines  nervures  ;  noires  avec  3  fascies  jaune-testacé.  Tune  sur 
la  base^  l'autre  avant  le  milieu,  réunies  par  la  marge  la- 
térale, n'étant  séparées  que  par  une  bande  noire  étroite  , 
transverse,  comme  formée  de  deux  taches  arrondies,  acco- 
lées ;  la  3"  fascie  vers  le  dernier  tiers,  entière,  parallèle , 
oblique,  un  peu  plus  étroite  que  l'intervalle  qui  la  sépare 
de  la  2*.  Pattes  grêles ,  assez  longues,  chagrinées  ;  jambes 
antérieures  garnies  en  dedans  d'une  pubescence  grise.  — 
Long.  15  millim.  —  Larg.  à  millim. 

Kessemble  beaucoup  pour  le  dessin  au  Malthesi,  mais  il 
s'en  distingue  par  la  fascie  jaune  postérieure  plus  étroite , 
plus  régulière  que  la  fascie  noire  ;  surtout  par  les  articles 
3-4  des  antennes  plus  allongés^  et  son  pronotum  lisse,  lui- 
sant et  comme  imponctué. 

Kirghises,  Mont-Ajagus,  Balschak. 


29.  HuMeIni  Redt.*,  Acad.  Wien.  18â9.  d9,  23. 

Allongé,  subparallèle,  peu  convexe,  noir  luisact,  avec  de 
fins  poils  noirs  épars.  Tête  en  carré,  vaguement  ponctuée , 
peu  convexe  et  assez  égale  sur  le  front,  renflée  et  prolongée 
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derrière  les  yeux,  qui  soiU  réoiformes^  à  peûie  sioués, 
bruns;  épistome  elliptique,  séparé  du  front  par  an  sillon 
bien  accusé  ;  labre  subsinué,  avec  les  angles  arrondis  ;  palpes 
filiformes,  dernier  article  cylindrique,  long,  obtus  au  bout. 
Antennes  grêles,  assez  courtes,  1" article  arqué,  assez  long, 
assez  épais  ;  2*  globuleux,  petit  ;  3*  assez  court,  un  peu  plus 
long  que  le  Zi*  ;  5-10  eH  (rancbes  coniques,  un  peu  plus 
épais,  à  peu  près  aussi  longs  que  larges,  sauf  les  deroiers  ; 
dernier  pyriforine ,  petit ,  en  pointe  très-aiguè.  Pronotum 
oblong,  un  peu  plus  étroit  que  la  tète ,  vaguement  ponctué, 
caréné  dans  son  milieu,  gibbeux*  sur  les  côtés,  étranglé  et 
rétréci  en  devant,  arqué  à  la  base  avec  le  bord  relevé  et 
subsinué.  Ecusson  pointillé,  en  lobe  arrondi.  Elytres  plus 
larges  à  la  base  et  U  fois  plus  longues  que  le  prothorax , 
élevées  en  bosse  à  Tépaule  ,  étroitement  rebordées  et  sub- 
parallèles  sur  les  côtés,  arquées  au  bout  avec  Tangie  su- 
turai arrondi ,  densément  pointillées-criblées  avec  les  ner- 
vures bien  marquées  ;  d*un  jaune-testacé  jusqu'au  milieu , 
avec  deux  petites  taches  noires  rondes  liées,  au  tiers ,  une 
fascie  noire  sinuée  assez  étroite ,  une  autre  jaune-testacé, 
plus  large  du  double  et  Textréniité  noire.  Pattes  assez  longues, 
peu  épaisses ,  chagrinées  ;  jambes  antérieures  pubescentes 
de  gris  en  dedans.  —Long.  15  miilim.  —  Larg.  A,5  millim. 
Egypte  supérieure;  Perse  mérid. 

2li.  Bipmietaia  OUv.,  Ënc    méthod.  VUI.   iSii.   9h,   13.  — 
Bilb.  Myiab.  SI,  12.  PI.  3.  1. 1818.  —  Fisch.  Teot.  6,  38. 

Allongé,  peu  convexe,  élargi  par  derrière,  noir  luisant, 
faiblement  garni  de  fins  poils  noirs.  Tète  arrondie,  peu  ponc- 
tuée, convexe  sur  le  front  avec  une  petite  impression  mé- 
diane, renflée  derrière  les  yeux,  qui  sont  réniformes,  bruns, 
k  peine  sinués  en  dedans  ;  épistome  elliptique,  séparé  du 
front  par  un  sillon  bien  accusé  ;  labre  bilobé  et  canaliculé  ; 
palpes  grêles,  dernier  article  allongé ,  tronqué  au  bout  An- 
tennes filiformes ,  pas  longues  ;  !•'  artide  médiocre,  reaflé 
au  bout  ;  2*  en  bouton,  presque  égal  au  U*  ;  3*  un  peu  plus 
long,  ovoïde  ;  5-10  en  tranches  coniques,  presque  cylindri- 
ques^ un  peu  plus  épais,  devenant  p\m  larges  que  longs , 
dernier  petit,  en  pointe  aiguè.  PixMaoto«i  plus  étroit  que  la 
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tète,  oblong,  faittement  gibbenx  vers  le  milieu  sur  les  côtés, 
étranglé  et  nétréci  en  devant»  presque  droit  à  la  base  avec 
le  bord  relevé,  marqué  de  rares  points  épars,  à  peine  cou 
vexe  sur  le  dos  avec  un  court  canal  au  milieu  et  un  point 
de  chaque  côté.  Ëcusson  en  lobe  aciculé,  arrondi  au  bout. 
Elyires  plus  larges  à  la  base  et  U  fois  plus  longues  que  le 
prolhorax ,  élevées  en  bosse  à  l'épaule,  finement  rebordées 
et  droites  sur  les  côtés,  élargies  par  derrière  et  oblusémenl 
arrondies  au  bout  ;  densément  criblées-pointillées,  râpeuses 
à  Textrémité  ;  nervures  fines,  visibles  ;  noires,  avec  le  tiers 
antérieur  d'un  jaune-testacé ,  marqué  de  2  taches  noires 
rondes  côte  à  côte  au  milieu  ,  et  vers  les  trois  quarts  une 
fascie  également  jaune ,  peu  sinuée  elr  assez  étroite  ,  très- 
distante  de  la  fascie  basale  ;  base  bot  dée  de  noir  et  formant 
un  angle  commun  qui  enclave  Técusson..  Pattes  longues , 
grêles,  chagrinées  ;  jambes  antérieures  garnies  en  dedans 
d'une  pubescence  grise.— Long.  13  millim  —  Larg.  1,7  mill. 

Ressemble  beaucoup  au  Husseini  Redt.,  mais  il  est  moins 
allongé,  moins  parallèle  et  élargi  par  derrière ,  avec  le  bout 
des  élytres  droit  au  lieu  d'être  oblique ,  la  fascie  noire  deux 
fois  plus  grande,  les  2-3  articles  des  antennes  beaucoup  plus 
courts,  la  tète  et  surtout  le  pronotum  à  peine  ponctués  atj^ 
lieu  de  Tètre  assez^  densément 

Arabie-Déserte. 

Var,  La  fascie  noire  médiane  se  rétrécit  ou  se  dilate  et 
quelquefois  absorbe  la  fascie  jaune  postérieure,  de  sorte  que 
la  partie  postérieure  de  l'élytre  est  entièrement  noire. 

25.  Prœu^ta  Fab.,  EnL  Syst.  I,  II.  88,  3.  1793.--Syst.  El.  II. 
82,  5.  —  Oliv..  Enc  méUi.  VIII.  97,  33.  —  Bilb.,  Mylab.  70, 
49.  PI.  7,  12.  —  Kûst.,  Kaef.  Eur.  III.  5.  —  Chevrol.*,  Silb. 
Re?.  V.  277,  21.  —Var.  Contexta  ChevI.,*  Silb.  Rev.  V.  278, 
28.  1837.  —  Var.  Apicalis  Chevl.*  SUb.  Rev.  V.  278,  22. 
1837. 

Oblong,  large,  trapu ,  assez  convexe ,  noir ,  faiblement 
loisanl,  vêtu  de  fins  poils  dressés;  élytres  lestacé  plus  ou 
moins  rougeàtre  avec  des  bandes  noires,  et  le  plus  souvent 
de  la  couleur  du  corps  avec  un  cercle  rouge  testacé  plus  ou 
VH>iQs  complet,  quelquefois  entièrement  noires.  Tète  large, 
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renflée  sut  le  vertex,  déprimée,  avec  de  larges  impressions 
de  chaque  côté  et  une  faible  carène  lisse  au  milieu  sur  le 
front,  densémenl  ponctuée;  yeux  réniformes,  convexes; 
épistome  transversal,  limité  par  un  profond  sillon  postérieur  ; 
labre  plan,  peu  ponctué,  sinué  au  bout  avec  les  angles  ar- 
rondis; palpes  assez  longs,  à  dernier  article  en  ovale  tronqué. 
Antennes  courlos,  médiocrement  renflées  en  massue  insen- 
sible ;  !•'  article  ovale ,  gros  ;  2*  très-court  ;  3*  obconique. 
un  peu  plus  long  que  le  suivant  ;  /i-5  égaux ,  arrondis  ;  6- 
10  en  tranches  cylindriques,  plus  larges  que  longs,  gra- 
duellemeul  épaissis,  peu  serrés,  dernier  pyriforme,  en  pointe 
arrondie.  Pronoluni  court,  plus  large  que  la  tète,  peu  con- 
vexe, densément  ponctué-rugueux  ,  étroitement  rebordé  à 
la  base,  dilalé  en  tubercule  sur  les  côtés,  rétréci  en  devant, 
marqué  d'une  dépression  derrière  le  bord  antérieur  et  an 
milieu  d'une  petite  impression  sillonnée  et  lisse  au  fond , 
et  de  chaque  côté  de  calus  irréguliers,  lisses.  Ecusson  grand, 
plan,  densément  ponctué,  râpeux,  obscurément  arrondi  au 
bout.  Elytres  plus  larges  que  le  pronotum ,  U  fois  plus  lon- 
gues, 2  fois  plus  longues  que  larges,  élevées  en  bosse  ar- 
rondie à  l'épaule,  dilatées-arrondies  au  bout  avec  Tanglc 
apical  un  peu  marqué;  densément  pointillées,  ruguleuses 
sur  le  noir,  plus  faiblement  sur  le  rouge-testacé,  avec  de 
fines  nervures  assez  visibles.  La  coloration  des  élytres  varie 
dans  des  limites  extrêmes  depuis  le  noir  pur  uniforme  jus- 
qu'au rouge  presque  immaculé  accompagné  d'une  étroite 
bordure  apicale ,  passant  par  une  tache  apicale  en  demi- 
cercle  ou  en  cercle ,  seule  ou  accompagnée  d'une  ou  deux 
bandes  noires  Iransverses.  Pattes  assez  robustes;  jambes 
antérieures  garnies  en  dedans  d'une  pubescence  gris-soyeux; 
crochets  des  larses  ferrugineux.  —  Long.  15  millim.  —  Larg. 
6  miliim. 

Pour  faciliter  l'étude  de  cette  espèce,  j'y  établis  les  va- 
riétés suivantes  : 

a)  Elytres  rouge-testacé ,  à  bandes  transversales  noires 
avec  un  liseré  apical.  Ce  type  de  coloration  répond  au  Con- 
texta  de  Chevrolat  ;  quoique  rare  ,  je  le  regarde  comme  le 
point  de  départ.  Ordinairement  il  est  bordé  de  noir  à  la 
base ,  cette  bordure  formant  un  arc  appuyé  sur  le  calus 
buméral  par  un  bout  et  sur  la  suture  derrière  l'écusson  de 
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Tantre,  traversé  d'une  bande  irréguiière  élroile  au  tiers  an- 
térieur, raccourcie  à  la  suture,  quelquefois  interrompue  et 
remontant  sur  Tépaule  ,  d'une  autre  après  le  milieu  ,  large , 
dentelée  et  complète,  et  d'une  tache  ovalaire  n'atteignant  ni 
le  bord  externe  ni  la  suture.  —  Dans  certains  individus ,  le 
roage  s'étend  et  la  bande  subhumérale  se  réduit  à  2  petits 
points  noirs ,  la  médiane  à  une  bande  suturale  et  la  tache 
subapicale  à  une  ombre.  —  Dans  d'autres,  au  contraire,  les 
bandes  noires  se  dilatent ,  se  réunissent  et  présentent  le 
milieu  des  élytres  noir,  avec  une  ou  deux  taches  rouges , 
dentées,  irrégulières. 

b)  La  bande  antérieure  se  réduit  à  deux  taches  noires 
rondes,  l'une  marginale  et  l'autre  juxtà-suturale  ;  le  cercle 
rouge  apical  a  disparu  et  la  moitié  postérieure  de  l'élytre 
est  toute  noire.  Cette  variété  n'a  pas  encore  été  signalée.  — 
V.  semirufa  M. 

c)  Elytres  toutes  noires ,  avec  une  grosse  tache  rouge 
apicale ,  au  centre  de  laquelle  on  voit  une  tache  ovale 
noire,  qui  se  réduit  quelquefois  à  un  ou  deux  petits  points. 
C'est  ainsi  qu'on  rencontre  habituellement  cette  espèce ,  et 
c'est  la  Prœusta  de  Fabricius.  Quelquefois  le  cercle  rouge 
est  incomplet  par  devant,  et  même  réduit  à  une  petite 
tache  rouge  transversale  ;  c'est  VApicalis  de  Ghevrolat  : 
elle  est  aussi  assez  répandue. 

dj  EnGn  cette  tache  apicale  disparait  complètement  et 
Télytre  est  entièrement  noire.  — -  V.  nigra  M. 

Tout  le  littoral  de  l'Algérie,  Oran,  Alger,  B6ne,  sur  les 
fleurs  de  Ricinus  communis,  de  Chlora  grandiflora  et 
segetum ,  pendant  les  mois  de  mai,  juin,  juillet 

S6.  Ledereri. 

Oblong ,  assez  lai^e ,  peu  convexe ,  luisant,  noir  sur  le 
corps,  avec  une  pubescence  dressée,  courte  et  très-ûne; 
élytres  d'un  rouge  testacé,  avec  de  petits  cils  noirs  cou- 
chés, à  peine  visibles.  Tète  dilatée  derrière  les  yeux,  qui 
sont  réniformes,  assez  densément  ponctuée  ;  front  légère- 
ment convexe ,  avec  un  espace  lisse  peu  régulier  ;  épistome 
transverse,  court,  ponctué  à  la  base ,  séparé  par  un  profond 
sillon,  sinué  au  bout,  avec  les  angles  arrondis;  palpes 
jUeille,  t.  VU,  r  part.,  1870.  Avril.  6 
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grêles,  dernier  article  ovale.  Antennes  médiocres  ;  1"  article 
assez  long,  2«  court,  3*  un  peu  plus  long  que  le  4%  4-6  ob^ 
coniques,  grêles,  bruns;  7-iO  un  peu  épaissis,  plus  larges 
que  longs  ;  dernier  court,  petit,  en  pointe  sinuée.  Pronotum 
plus  étroit  que  la  tête,  plus  long  que  large,  assez  convexe, 
inégalement  mais  fortement  ponctué,  avec  une  ligne  loù- 
giludinale  lisse  au  milieu,  interrompue,  et  une  transversale 
qui  la  croise  au  niveau  de  la  bosse  latérale;  rétréci  en 
devant  et  faiblement  étranglé,  marginé  d'un  mince  rebord 
^evé,  basai,  sinué  au  milieu.  Ecusson  étroit,  convexe,  den- 
sément  ponctué ,  arrondi  au  bout.  Elytres  plus  larges  que 
le  pronotum,  uu  peu  plus  de  2  fois  plus  longues  que  larges, 
élevées  en  bosse  à  l'épaule,  arrondies  au  bout  avec  Tanglfe 
apical  sensible  et  marginé  de  noir,  finement  et  denséffieiit 
^cieulées-ponctuées ,  avec  de  fines  nervures  bien  visibles  ; 
trois  taches  noires ,  deux  sous  Tépaule,  très-petièes,  presqile 
égales ,  placées  sur  une  ligne  oblique  ;  uYi  peu  au-delà  da 
milieu,  une  grosse  tache  ovale  attenant  au  bord  tatértf. 
Pattes  assez  fortes  ;  crochets  des  tarses  ferrugineux. ---Lonfr 
11  à  16  millhn.  —  Larg.  4  à  5  millim. 

Syrie,  Asie-Mineure,  Kisilgye-Aolle. 

Celte  espèce  ressemble  tellement  au  Superba,  sauf  là 
«ouleur  des  élytres  d'un  rouge  brique  intense,  partlciitaritii 
qui  peut  tenir  au  moyen  de  conservation ,  que  f  ai  lïéîfHë 
longtemps  à  l'en  séparer  ;  mais  comme  je  ne  trouve  aeeun 
passage  entre  elles,  je  crois  qu^elie  est  distincte.  Les  élytrés 
sont  toujours  luisantes,  pointillées-aciculées  ;  ses  taches  sub- 
basales  toujours  phis  petites  et  plus  égales ,  la  postérieutie 
touchant  la  marge  externe  et  non  bilobée  ;  elles  me  semblétil 
aussi  plus  courtes  ;  le  pronotum  est  plus  allongé ,  plus  ré- 
tréci et  étranglé  en  devant,  avec  une  ponctuation  plus  io^ 
gale.  Les  antennes  présentent  aussi  quelques  diflerenees 
dans  la  structure  de  la  masisue. 

27.  e-maeulata  Oliv.*,  Eoc.  méth.  VIII.  1811.    OB,  36.  — 
Supei'ba  Fald.*,  Faun.  Transe.  II.  1837. 123,  875. 

Allongé,  assez  convexe,  subparallèle,  d'un  noir  faibletaaetit 
luisant,  avec  de  petits  points  noirs  dressés  sur  le  corps, 
d^un  ^autie  tesiacé  mat,  avec  de  courts  vftils  noirs  eouc^és  à 
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peine  visibles  sur  les  élytres.  Tête  densément  ponctuée,  en 
oi^é  Ir^nsverse,  dilatée  derrière  les  yev|«,  reuûée  sur  la 
verlex;  front  largement  et  faiblement  impres^nné  entre 
les  yeux ,  et  marqué  au  milieu  d'une  carène  longitudinale 
Hase  ;  yeux  réoiformes,  bombés  ;  épistome  ovale  Iransverse, 
lisse  dans  soo  milieu  et  ponctué  à  la  base,  séparé  par  un 
si+lon  bieo  marqué  ;  labre  dilaté  en  lobes  arrondis  au  bout. 
Palpes  maxillaires  allongés,  à  dernier  article  ovale,  tronqué. 
Antennes  grêles  à  la  base,  h  massue  fusiforrae;  !•»  article 
long,  obconique;  2«  court,^  en  bouton  ;  3«  à  peine  plus  long 
que  te  Zt* ,  tous  deux  grêles,  subcylindriques,  un  peu  bruns  ; 
6-10  élargis,  courts,  assez  serrés;  8-9  les  plus  grands, 
dernier  petit ,  en  alêne.  Pronolum  ponctué  comme  la  tôle , 
de  s^  largeur,  plus  large  que  long,  convexe,  presque  sans 
ipapression,  noargioé  à  la  basa  d'un  mince  rebord  élevé , 
sioflé  de  chaque  côté ,  brusquement  rétréci  en  devant, 
Sftos étranglement,  marqué  dans  sa  longueur  d'une  étroite 
ligfle  médiane  Haee^  et  ^'un  petit  sillon  court.  Ecusson  semi- 
eMiplique,  densément  rugueux,  pointillé.  Elytres  pas  beau- 
Qwp  plus  larges  que  le  proncaum,  2  fois  1/3  plus  longues- 
q«e  larges,  densément  réticulées-ponctuëes,  coriacées  par 
derri^e,  arrondies  au  bout,  avec  l'angle  apical  sensible 
qooiqûe  Irès-obtuô  ;.  nervures  fines  et  bien  marquée»,  bossea: 
buaéraics  arrondies;  ornées  de  3  taches  ,2  au  tiers  aiité^ 
rjeair,  arrondies,  placées  obliquement  :  externe  assez  loin  du 
bord,  interne  près  de  la  suture,  plus  grosse  eH  postérieure; 
^  une  iarge  bilobée  par  derrière ,  comme  formée  de  deux 
attifes,  toujours  distant©  du  bord  latéral,  un  peu  au-delà 
<bi  milieu  ;  ordinairement  un  mince  rebord  noir-brun  an 
liord  apical,  quelquefois  peu  distinct.  Pattes  assez  robustes; 
éperons,  crochets  des  tarses  avec  le  !•»  article  à  la  base 
fertugiœox.  —Long,  il  à  16  millim.  — Larg.  7$  à  ^  railUnu 

Perse,  Syrie,  Caucase. 

G^est  assurément  l'espèce  d'Olivier.  Une  omission  s'est 
gH«9ée  dans  la  descnption  de  cet  auteur ,  de  sorte  que  la 
phrase  devient  incompréhensible  ;  mais  son  type ,  conservé 
itt  Muséum,  prouve  que  e'est  bien  la  même  espèce  (|ui  a 
été  décrite  par  les  deua  asleurs. 
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Î8.  Cingalala  Fald. ,   Faun.  Transcaac  II.  1837.  itS*  37A. 
PI.  h,  iO. 

Allongé,  large,  assez  convexe,  noir  luisant,  rarement 
pubescent  de  noir  ;  élytres  d'un  jaune  testacé  pâle  mat,  avec 
des  taches  et  une  bande  noire.  Tètè  assez  convexe,  vague- 
ment ponctuée,  avec  une  faible  impression  sur  Tinsertion 
antennaire;  yeux  réniformes,  convexes;  épistome  trans- 
verse, tronqué  droit  en  devant,  limité  du  front  par  ud 
sillon  arqué  bien  accusé  ;  labre  canaliculé  au  milieu ,  sub- 
sinué  au  bout,  avec  les  angles  arrondis  ;  palpes  longs ,  à 
dernier  article  peu  élargi ,  tronqué  au  bout.  Antennes  peu 
allongées;  1*'  article  médiocre  ;  2*  petit,  en  bouton  ;  3-5 
subcylindriques,  assez  courts,  quoique  plus  longs  que  larges, 
bruns  ;  3*  à  peine  plus  long  que  les  autres  ;  6-10  en  tran- 
ches coniques,  plus  larges  que  longs,  graduellement  épaissis, 
en  massue  assez  forte  ;  dernier  pyriforme,  assez  court.  Pro- 
notum  de  la  largeur  de  la  tète ,  aussi  large  que  long ,  peu 
convexe,  rebordé  à  la  base,  avec  une  large  impression 
anté-scutellaire,  gibbeux  sur  les  côtés,  puis  subitement  ré- 
tréci et  étranglé ,  avec  le  bout  fort  relevé  ,  marqué  an 
milieu  de  3  petites  impressions  sur  une  même  ligne,  inter- 
médiaire oblongue ,  les  deux  autres  arrondies  ;  ponctuation 
épaisse  et  assez  forle.  Ecosson  en  demi-cercle,  obtus, 
fovéolé,  râpeux.  Elytres  plus  larges  et  près  de  à  fois  plus 
Ibngues  que  le  pronotum ,  un  peu  plus  de  deux  fois  plus 
longues  que  larges ,  élevées  en  bosse  â  Tépaule  et  entre 
le  calus  et  Técusson ,  dilatées  postérieurement ,  arrondies 
jusqu'à  Tangle  suturai,  qui  est  marqué  quoique  très-obtus, 
densément  pointillées  et  rugueuses,  avec  les  nervures  fines 
bien  accusées ,  jaune  testacé,  avec  deux  petites  taches  noires 
arrondies  sur  la  même  ligne  transverse  derrière  Tépaule; 
vers  le  milieu  une  bande  de  même  couleur,  peu  siouée, 
complète,  et  au  bord  apical  une  étroite  bordure  qui  s'avance 
en  pointe  en  face  de  l'angle.  Pattes  médiocres,  courtes; 
jambes  antérieures  pubescentes  de  gris  en  dedans  ;  crochets 
des  tarses  ferrugineux.  —  Long.  16  millim.— Larg.  6  millim. 

Perse  (Chevl.). 
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S9.  Colligata  Redt.%  Akad.  Wien.  1850.  A9,  23. 

ObloDg,  ovale,  convexe,  d'un  noir  assez  luisant ,  garai  de 
rares  et  fins  poils  noirs.  Tète  médiocre,  assez  prolongée  et 
renflée  derrière  les  yeux,  qui  sont  ovales,  bombés,  à  peine 
sinués  ;  ponctuée ,  presque  plane  sur  le  front ,  avec  une 
légère  carène  longitudinale  au  milieu;  labre  transverse, 
arrondi  sur  les  côtés,  un  peu  sinué  au  bout.  Palpes  grêles, 
à  dernier  article  ovale,  court.  Antennes  grêles,  courtes,  peu 
épaissies  vers  le  bout  ;  1*'  article  obconique,  un  peu  plus 
long  et  plus  gros  que  le  suivant  qui  est  petit,  globuleux  ; 
3»  plus  long  que  le  2*  et  le  U*  ;  2-6  bruns;  5-10  en  tranches 
coniques,  un  peu  transverses,  à  peu  près  égaux  et  de  mé- 
diocre épaisseur  ;  dernier  deux  fois  plus  long,  mais  un  peu 
moins  épais,  aiguisé  en  pointe  garnie  de  cils.  Prothorax  à 
peine  aussi  long  que  large ,  de  la  largeur  de  la  tête,  densé- 
ment  ponctué ,  presque  droit  à  la  base  avec  la  marge  re- 
levée ,  arrondi  sur  les  côtés,  rétréci  en  devant ,  assez  égal 
et  convexe  sur  le  dos,  avec  une  carène  lisse  interrompue 
au  miliea  par  une  courte  coulisse  et  se  terminant  dans  une 
impression  anté-scutellaire.  Ecusson  densément  rugueux 
adculé  comme  les  espaces  noirs  des  élytres,  arrondi  au 
bout.  Elytres  larges,  convexes ,  fortement  élevées  en  bosse 
à  Pépaule,  avec  un  mince  rebord  et  3  ou  /i  nervures ,  ar- 
rondies au  bout  avec  Tangle  suturai  obtus ,  jaune  testacé 
peu  luisant,  très-densément  poinlillées  ;  ornées  au  quart  de 
2  petites  taches  rondes,  également  espacées  transversale- 
ment entre  elles  et  les  deux  bords  ;  au  milieu  d'une  large 
fascie  à  bords  parallèles  mais  un  peu  sinués ,  enfin  au  bout 
d'une  tache  noire  qui  l'occupe  ;  ces  taches  et  fascie  sont 
d'un  noir  opaque  pubescenl,  ponctuées  comme  le  reste. 
On  peut  aussi  se  figurer  Télytre  comme  étant  à  fond  noir, 
avec  une  grande  fascie  jaune  occupant  presque  la  moitié 
antérieure  et  marquée  de  2  taches  noires ,  et  l'autre  r.n  peu 
moins  grande,  placée  sur  le  dernier  tiers.  Pattes  médiocres. 
—  Long.  22  millim.  •—  Larg.  7  millim. 

Très- voisin  de  Cingulata;  il  en  diffère  par  son  pronotum 
plus  court,  plus  large,  plus  densément  ponctué  et  dépourvu 
des  deux  impressions  latérales  ;  le  dernier  article  dec  an- 
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tennes  a  une  structure  toute  particulière,  et  la  tache  noire 
apicdle  ne  pré9eD(^  pi^  dç  4€^t.Dnçifoj»QM9ui  pénètre  daM 
le  jaune. 
Pevte,  9ehk«i. 

ÇO,  Rimaenlafa  Klu^,  Symb.  Phys.  IV.  PI.  52,  2.  i8Â5. 

Oblong,  Bubovale,  assez  convexe ,  noir  luisant,  peu  villenx 
de  noir.  Tête  arrondie ,  peu  ponctuée  ^  renflée  derrière  les 
yeux,  qui  sont  réniforines,  à  peine  sînués  ;  front  faiblement 
eoDvexe;  épistome  ellipligue,  bien  séparé  du  front  parus 
fort  sillon;  labre  bilobé,  strigueusement  ponctué;  palpes 
grêles ,  dernier  article  allongé ,  tronqué  au  bout.  Antennes 
grêles,  allongées  ;  1**  article  obconique ,  assez  long  et  on 
peu  plus  gros  que  les  autres  ;  ^  petit,  en  bouton  ;  3*  sob- 
CjrKndrique,  beaucoup  plus  long  que  le  suivant  ;  à*  ovale; 
5-10  obconiques,  plus  longs  qi>e  larges;  dernier  allongé, 
très-menu,  longuement  subulé,  portant  au  bout  quelques 
cib,  ainsi  que  les  précédents,  à  leur  augle  interne.  Prono- 
kim  de  la  largeur  de  la  tèle ,  oblong ,  assez  densément 
ponctué,  élargi  en  bosse  sur  les  côtés  avant  le  milieu, 
étranglé  et  rétréci  en  devant,  aixjué  à  !a  base,  peu  convexe, 
éga^ ,  finement  canairculé  au  milieu ,  avec  une  impression 
superficielle  au-devant  de  l'écusson.  Ecusson  en  lobe  ar- 
rondi, chagrîné.  Rlylres  plus  larges  à  la  base  et  h  fois  plus 
longues  que  le  prolhorax ,  élevées  en  bosse  à  l'épaule , 
étroitenaent  rebordées  sur  les  côtés,  arrondies  au  bout  avec 
i'angle  suturai  sensible,  convexes,  densément  pointillées 
avec  les  nervures  peu  marquées ,  d'un  jaune-roux  ,  luisant, 
avec  deux  petites  taches  rondes ,  dont  Texterne  un  peu  plus 
éloignée  du  bord  latéral  que  Finterne  de  la  suture ,  placées 
transversalement  au  tiers  ;  une  fascie  assez  large ,  dentée 
devant  et  derrière  et  arrondie  vers  la  suture  qu'elle  n'atteint 
pas,  un  peu  après  le  milieu ,  et  l'extrémité  peu  largement, 
nieires.  Pattes  assez  longues,  grêles ,  chagrinées  ;  jambes 
antérieures  garnies  en  dedans  d'une  pubescence  grise. -^ 
Long.  16  millim.  —  Larg.  4,5  millim, 

Syrie,  Perse, 
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3<.  laveti. 


Qbloog,  large,  peu  cpovexo,  luisant.,  noir,  avec  des 
poils  dressés,  ûoirs,  délruiU  par  le  iroltemeot  daos  rexem^ 
plaire  que  je  décris  ;  élylres  jaune  testacé,  avec  une  bande 
Qoire.  Tête  arrondie,  assez  convexe,  couverte  de  forts  pointa 
épars  ;  yeux  réniformes  ;  épistooie  transverse  «  coupé  droit 
au  bout  ;  labre  plus  densément  ponctué ,  dilata  et  sinué  eq 
devant ,  avec  les  angles  arrondis.  Anlennes  assez  robustes , 
courtes  ;  1*'  article  épais ,  presque  aussi  long  que  les  troi^ 
suivants  ensemble;  2*  en  bouton  ;. a* à  peine  p(us  long  que 
le  suivant,  subcylindriques  et  oblongs  jusqu'au  6%  jusqu'à  IQ 
plus  larges  que  longs  ,  épaissis  graduellement  en  massue  ; 
dernier  pyriforme ,  un  peu  plus  long.  Proootum  convexe,  d^ 
la  largeur  de  la  tête ,  pas  plus  long  que  large,  égal,  asse^ 
densément  ponctué,  arrondi  et  rebordé  à  la  base  avec  une 
large  (ossçtte  anté-scutellaire,  dilaté  en  bosse  sur  les  c^tés, 
fortement  rétréci  et  étranglé  en  devant ,  marqué  (^  long  di^ 
milieu  d'une  fine  strie  suivie  d'une  bancle  Us^.  ^lytre^ 
beaucoup  plus  larges,  3  1/4  plus  longues  que  le  pronotun), 
3  i/4  plus  longues  que  larges,  élevées  en  bosse  arrondie  i 
l'épaule,  dénuement  pointillées-ruguleuses ,  avec  les  nerr 
vures  saillantes ,  d'un  jaune  lauve,  aveq  une  large  bande 
peu  sinuée,  complète  au-delà  du  milieu,  et  une  légère  botr- 
dure  noire  apicale.  Pattes  asse?  fortes^  peo  allongées.  -^ 
Ung.  2q  millin).  —  Larg.  6  millim. 

Perse  (Javet). 

Cette  espèce  remarquable  est  assez  mutilée  pour  que  je 
n'aie  pas  pu  donner  vine  description  complète:  elle  resr 
semble  beaucoup  à  la  Cingulata,  et  peut-être  devrait-elle 
s'y  répoir  lorsque  des  matériaux  plus  nombreux  permettront 
d'ensuivre  les  variations.  Plusieurs  espèces  attendent  en- 
core de  nouveaux  matériaux  pour  qu'on  puiçse  s'y  ijer  avec 
toute  sécurité.  Elle  est  facile  à  reconnaître  à  l'absence  de 
taches  noires  sur  Jes  élytres  et  des  fovéoles  dorsales  du 
probotutn,  * 
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82.  Filieomls. 

AlloDgé,  assez  étroit,  peu  convexe,  noir,  opaqne;  hé- 
rissé de  petits  poils  noirs  peu  nombreux.  Tète  assez  large , 
densément  criblée-ponctuée ,  ridée,  renflée  et  prolongée 
derrière  les  yeux,  qui  sont  ovales,  convexes,  à  peine  sinués; 
front  plan,  avec  2  petites  taches  rouges  au  milieu  et  une 
fine   ligne  lisse  longitudinale  bien  marquée  sur  le  haut; 
épistome   elliptique ,  ridé ,  séparé  du  front  par  un  faible 
sillon  ;  labre  presque  droit  au  bout ,   bilobé ,  canaliculé  ; 
dernier  article  des  palpes  élargi  et  tronqué  au  bout.  An- 
tennes longues,  filiformes  ;  1*'  article  épais,  court  ;  2*  petit, 
en  bouton  ;  3«  allongé,  de  moitié  plus  long  que  le  A*,  un  peu 
renflés  au  bout  ;  5-10  en  petits  cylindres ,  un  peu  plus  longs 
que  larges,  égaux  entre  eux,  dernier  un  peu  plus  mince, 
subulé.  Pronotum  criblé-ponctué  comme  la  tète,  plus  étroit, 
presque  transverse,  dilaté-arrondi  sur  les  côtés  vers   le 
milieu ,  rétréci  et  un  peu  étranglé   en  devant ,  rétréci , 
presque  droit  et  finement  rebordé  à  la  base,  faiblement 
convexe,  avec  une  rangée  transversale  de  tubercules  lisses 
entre  les  bosses  latérales.  Ecusson  en  lobe  oblong  arrondi 
au  bout.  Elytres  plus  larges  à  la  base  et  près  de  5  fois 
plus  longues  que  le  protborax  ,  élevées  en  bosse  à  Tépaule, 
finement  rebordées  sur  les  côtés,  atténuées  au  bout  eo 
angle  arrondi,  densément  réticulées-ponctuées  avec  les  ner- 
vures visibles,  d*un  roux  testacé  obscur ,  avec  une  étroite 
bordure  à  la  base,  une  longue  tache  suturale  commune 
derrière  Técusson ,  une  large  fascie  vers  le  milieu ,  com- 
plète, sinuée  et  Textrémité  obliquement  et  assez  largement, 
noires.   Pattes  longues ,  grêles ,  chagrinées  ;  jambes  anté- 
rieures pubescentes  de  gris  en  dedans.  —  Long.  19  millîm. 
—  Larg.  5  niillim. 

Egypte  (collect.  Jekel). 

38.  Apieipennis  Rdche*,  Soc.  Ent.  France  1865.  Syrie,  635, 17. 

Allongé ,  subparallèle ,  assez  convexe,  noir  assez  luisant, 
hérissé  de  petits  poils  noirs,  élytres  opaques.  Tète  arrondie, 
convexe  sur  le  front ,  avec  une  courte  carène  à  peine  dis^ 
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tincte ,  pea  enflée  et  peu  prolongée  derrière  les  yeux,  qui 
sont  réniformes,  convexes ,  bruns;  épistome  étroit,  séparé 
du  front  par  un  sillon  bien  marqué  ;  labre  bilobé,  à  peine 
canaliculé,  rugueux  ;  palpes  allongés ,  grêles ,  dernier  ar- 
ticle long,  tronqué  au  bout.  Antennes  longues,  peu  épaisses; 
i*'  article  assez  long  et  assez  épais,  2«  petit ,  en  bouton  ; 
3«  plus  court  que  le  i«%  de  nïoitié  plus  long  que  le  U* ,  très- 
menu  ;  5-7  plus  longs  que  larges ,  croissant  peu  à  peu  ; 
8-10  plus  larges  que  longs,  diminuant  graduellement; 
dernier  menu ,  arqué  ,  obtus  au  bout.  Pronotum  oblong , 
ponctué  comme  la  tète,  de  sa  largeur,  dilaté-arrondi  sur 
les  côtés^  un  peu  étranglé  et  rétréci  en  devant ,  arqué  à  la 
base,  légèrement  convexe  sur  le  dos,  longé  dans  son  milieu 
d^une  ligne  lisse ,  élevée  et  flanquée  de  reliefs  entre  les 
bosses.  Ecusson  en  demi-cercle,  chagriné.  Elytres  plus  larges 
à  la  base  et  près  de  U  fois  plus  longues  que  le  prothorax , 
élevées  en  bosse  à  Fépaule,  finement  rebordées  sur  les 
côtés,  arrondies  au  bout,  densément  ponctuées-ridées , 
avec  les  nervures  bien  marquées  ;  d'un  jaune  testacé  obscur, 
ornées  de  2  rangées  de  chacune  de  2  points,  petits,  Tune 
au  tiers ,  inégaux ,  l'autre  après  le  milieu,  très-variables, 
quelquefois  gros,  d'autres  fois  très-petits  et  finissant  par 
disparaître  et  extrémité,  noires.  Pattes  grêles ,  allongées, 
chagrinées  ;  jambes  antérieures  pubescentes  de  gris  en  de- 
dans. ^  Long.  9-14  millim.—  Larg.  3-4  millim. 
Egypte,  le  Caire. 

3A.  A^mîgntktm  Fiscb.,  Entom.  II.  1823.  226,  9.  PI.  40.  9.  — 
Spic.  18AA.  ISâ,  155.  -  Gebl.,  Mém.  Mosc.  1829.  ih5,  9. 

Allongé,  étroit,  cylindrique,  noir  luisant  tirant  un  peu  sur 
le  bleu ,  garni  de  fins  poils  noirs  dressés.  Têle  peu  large, 
ponctuée  avec  une  ligne  lisse  et  2  petits  points  rouges  au 
milieu  du  front,  renflée  légèrement  derrière  les  yeux,  qui 
8ont  réniformes,  peu  saillants  ;  labre  cordiforme  ;  palpes  à 
dernier  article  sécuriforme.  Antennes  grêles,  assez  longues  ; 
i»'  article  court,  épais  ;  2«  presque  aussi  long,  plus  menu  ; 
3*  allongé,  presque  de  la  longueur  des  2  suivants  réunis; 
/i-6  obconiques,  presque  de  même  taille  ;  7-10  en  tranches 
coniques,  plus  ^ros,  un  peu  plus  longs  que  larges  ;  dernier 
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pjffifonaiet  «a  pou  plus  graodv  Prothorax  ôblong,  à  pehié 
pins  étroit  qQ€  la  tète ,  arrondi  laléralerneot ,  égal ,  ponctué 
amc  une  Ugoe  lisse  au  oiilieu ,  tronqué  droit  et  un  peu 
rétréci  k  la  Itase.  Ecusson  arcpié.  El  y  très  plus  hrges  et 
â  fois  plus  longues  que  le  prothorax,  pointillées  et  ridées, 
UQanpiées  à  la  base  de  2  bosses  tisses  «  Tune  sur  le  calos 
hu«éral.^  l'autre  en  dedans  près  de  la  suture  qui  devient 
enfoncée  en  ee  point  ;  arrondies  au  l^out ,  noires ,  ornées 
d'vtte  lai-ge  bande  longitudinale  jaune  pâle  qui  part  de  la 
base  eolre  les  deux  bosses  et  descend  parallèle  jusque  au- 
cbelà  du  tiers  et  rarement  se  lie  à  la  fascie  transverse  de 
même  coaleor;  placées  aux  trois  quarts,  qui  s'étend  du 
bord  externe  à  la  suture  en  s'élirgissant  brusquement  par 
devant  et  envoie  uae  petite  (knt  par  derrière^  Pattes  grêles  ; 
tardes  UA  peu  rembrunis.  —  Long,  il  millim.  —  Larg. 
3,2  miilim. 

.  Sibérie»  Ajagus,  Saisan,  â.  KalSsk,  Kalf-Kar  ;  Tartam. 
.  Gette|oiie  espèce  a  presque  le  dessin  ainsi  que  la  forme 
Qk  lea  coulfiors,  de  la  Pusiila ,  mais  son  pi^notum  et  sa  tète 
ph»  fortement  ponctués ,  et  les  2  fortes  bossea  basâtes  de 
^ta  élytreis  l'en  distinguent  aâsément.  Gebter  avait  te  pre^ 
mier  nommé  cette  espèce,  mais  Fischer  Ta  décrite  quelques 
amtées  a^ni  luL 

85.  Pusiila  Oliv.,  ëbc.  mètfa.  VIII.  i(H«  57.  1811.  —  Tâuscli., 
Mém.  Mosc.  III.  137,  5.  PI.  4  0,  7.  —  GebF.,  Mosc.  Méiii.^i5, 
7.  J829.  —  Fisch.,  Tenlam.  5,  28. 

dbloBg^  étroit,  subcylindrique»  noir  luisant,^  à  peine  garni 
de  fins  poils  noirs.  Tête  large,  couverte  d'un  très-ûn  poin- 
tJMé  extrêmement  serré  sur  toute  sa  surface,  à  peine  visible 
à  fort  grossissement,  renflée  derrière  les  yeux,  qui  sont  réni- 
formes,  bombés,  à  peine  si  nues  en  devant  ;  front  assez  con^ 
vexe,  égal;  épistome  elliptique,  rugueusement  ponctué, 
séparé  par  un  fin  sillon;  labre  légèrement  cordiforme; 
palpes  peu  épais,  dernier  article  allongé ,  tronqué  au  bout. 
Antennes  médiocres,  assez  épaisses;  i<"  article  ovale,  épais; 
t*  petit,  en  bouton;  3*  subcylindrique,  de  la  longueur  des 
deux  suivants  ensemble  ;  Zi-ô  arrondis,  courts,  égaux  ;  6-10 
tranavcrses,  courts,  aUa»t  eo  grossissant  peii  à  peiu  ;  déroier 
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pyrifoi'ine,  aussi  long  que  les  deux  |>r6cédents  «tsemble , 
lerminé  en  porote  obtuse,  f^onolum  de  la  largeur  de  la 
tète,  arrondi,  un  peu  gibbeux  sur  les  c6tés,  faiblemeRt  ré*- 
Iréci  en  devant ,  presque  droit  et  finement  rebordé  à  ia 
base,  convexe  et  égal  sur  le  dos ,  lisse  au  moins  à  un  gro^ 
sissement  ordinaire.  Ecusson  largement  arrondi ,  indistioo- 
teQ)€nt  pointillé.  Ëlytres  plus  larges  à  la  base  et  près  de 
h  lois  plus  longues  que  le  protborax,  fortement  saillantes  en 
bosse  à  Tépaule ,  finement  rebordées  et  parallèles  mr  tes 
côtés,  arrondies  au  bout,  râpeuses,  jaune  pâle  avee  Fex«- 
Irémité,  et  deux  fascies  noires  :  ia  première  au  tiers  anié^ 
rieur,  interrompue  au  milieu  et  formant  comiDe  deux  grosses 
tacbe%  Ttine  lrès-vag«e  l'emontaot  de  cbaqi»ec6té  ducaltts 
humerai  jusqu'à  la  base,  Fautre  commune  sur  la  suture j« 
envoyant  un  pr<rlongement  jusqu'à  Técusscu)  ;  la  deui;ième 
fascie  profondément  dentelée ,  rétrécie  vers  ia  siHufe  it 
commfUniqua«t  par  le  bord  latéral  avec  la  première  .^  le 
noir  api(^l  ;  on  peut  également  se  représester  liBs  éif  ti^es 
coiMEie  à  fond  noir  et  ornées  de  deux  tadfês  jaune  pÀl^ 
basales.  Tune  petite  sur  le  çalus,  même  ,  Taulre  lai^e,  aiy 
rondie  entre  le  calus  et  Técusson,  souvent  liée  avec  la  pe^ 
tite  et  étroitement  avec  la  fascie  sioueuse,  asseK  large,  pjao^ 
avant  le  milieu  et  un  peu  raccourcie  en  dehors  ;  la  4sei^ 
postérieure  également  très-sinueuse ,  plUs  étroite  et  un  peu 
-raccourcie  en  dehors.  Pattes  ^ràles,  atlongées,  chagri«ées;; 
jambes  Antérieures  pubescentes  de  >gris:  soyeux  en  defdani 
—  Long.  7  à  9  miliim.  —  l.arg.  2  à  2,8  miÛm 

Cette  petite  espèce  ressembk  i  Splendiduia,  vais  s^ 
Couleur  est  noire  et  soo  pronoium  sans  gros  points  épars; 
'À  Fleamosà  pat  su  Jbrme  pi  us  ôvelle,  rahseoce  de  lâche 
jaune  siubâf>icale  et  aus»  par  la  ^m  poectualion  de  soq 
prothorax  et  de  sa  tête. 

RuBsie  méridionale  ;  Sarepla,  Saratow  ;  Sibérie^  Irtyseb^ 

36.  Vtoriabllis  Bilb.,  Myhb.  25,  15.  PI.  3.  f.  Z-B.  —  Geriii., 
Reise  Daim;  2tl,  163.  —  Ménéf.,  Cal.  rais.  206,  9l3.^PalL, 
Icon.  8d.  PI.  E.  7  et  j/i.  1782.  —  Fiscli.,  Tent,  /i,  17.— Mulsi, 
Vésic.  420,  3.  — \Ptfsmïa  Fuessk,  Gat.  2d.  1775. —^V/wm 
OUv.,  Eut  III.  kl"  7,  7.  PI.  1,  f.  1.  1705.  Enc.  métti.  VHÏ. 
.  OA,  46.  —  Lalr.,  HisL  Ins.  X  370.  1804»  —  Taûsch.,  Mém. 
Mosc  136,  li.  PI.  X  6.  18 1 2. 
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Allongé,  subparallèle,  pas  très-convexe,  noir  luisant,  garni 
de  uns  poils  noirs  dressés.  Tète  assez  large ,  couverte  de 
points  fins  et  assez  serrés,  renflée  derrière  les  yeux,  qui 
sont  réniformes,  peu  sinués  en  devant;  front  plan  ,  inégal; 
épistome  elliptique ,  densément  ponctué-rugueux,  séparé  do 
front  par  un  fin  sillon  ;  labre  sinué,  fortement  bilobé  ;  palpes 
assez  épais ,  dernier  article  élargi  et  tronqué  au  bout. 
Antennes  grêles  et  très-allongées;  1*'  article  court,  épais; 
2«  petit,  en  bouton;  3*  cylindrique,  deux  fois  plus  long 
que  le  suivant;  Zi-5  égaux  entre  eux,  un  peu  obconiques, 
assez  longs;  6*  de  même  forme  et  de  même  longueur  ;  7-iO 
en  tranches  coniques,  allant  en  grossissant  et  devenant 
transverses;  dernier  allongé,  à  peine  plus  épais,  subulé. 
Pronotum  de  la  largeur  de  la  tète,  plus  large  que  long, 
assez  ponctué  ,  arrondi  sur  les  côtés  avant  le  milieu ,  ré- 
tréci en  devant,  peu  arqué  et  finement  rebordé  à  la  base , 
assez  convexe  et  égal  sur  le  dos,  avec  quelques  légères  im- 
pressions. Ecusson  en  demi-cercle  ,  chagriné.  Elytres  plus 
larges  à  la  base  et  U  fois  plus  longues  que  le  prothorax , 
élevées  en  bosse  à  Tépaule,  finement  rebordées  sur  les 
côtés ,  obliquement  tronquées  au  bout  avec  Tangle  suturai 
arrondi,  densément  réticulées-pointillées  sur  les  parties 
rouges  et  ruguleuses  et  comme  râpeuses  sur  les  parties  noires, 
avec  les  nervures  obsolètes  ;  dans  le  type ,  les  élytrcs  sont 
jaune-rouge ,  avec  deux  fascies  dentelées  :  la  première  for- 
mant comme  deux  taches  accolées,  dont  l'externe  roontç 
sur  le  calus  humerai  et  ne  touche  pas  au  bord  latéral,  Fautre 
sur  la  suture  remonte  jusqu'à  Técusson  et  rejoint  une  étroite 
bordure  basale  ;  la  deuxième  après  le  milieu ,  entière,  et 
Textrémité  largement,  noires.  On  peut  les  décrire  également 
comme  noires,  avec  deux  taches  larges  jaune  pâle  à  la  base, 
réunies  sur  le  calus  humerai,  et  deux  fascies  dentelées,  en- 
tières, de  même  couleur,  Tune  au  tiers,  réunie  le  long  du 
bord  externe  avec  la  tache  axillaire,  et  l'autre  vers  les 
deux  tiers.  Pattes  longues,  assez  grêles,  chagrinées  ;  jambes 
antérieures  pubescentes  de  gris  en  dedans.  —  Long.  9-16 
millim.  —  Larg.  2,2-/i,5  millim. 

Cette  espèce  est  fort  variable  pour  la  taille  et  surtout  pour 
le  dessin  des  élytres  : 

L  D'une  part ,  les  fascies  noires  s'étendent  aux  dépens 
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des  fascies  jaunes,  de  manière  à  réduire  celles-ci  à  d'étroiles 
lignes  sinueuses,  et  les  taches  jaunes  de  la  base  à  2  points 
qui  viennent  même,  quoique  rarement ,  à  disparaître. 

a,  A  cette  première  disposition  se  rattache  une  toute  pe- 
tite variété  de  Gonstantinople ,  étroite,  allongée,  remar- 
quable par  ses  élytres  noires,  aciculées-granulées,  ornées  de 
deux  étroites  fascies  jaunes^  sinuées,  minces  quoique  en- 
tières, et  d'une  petite  tache  basale  entre  le  calus  humerai 
et  Fécusson,  parfois  obsolète.  Le  dernier  article  des  antennes 
parait  aussi  plus  court,  turbiné.  Elle  a  presque  Taspect  de 
la  Minuta  F.  sans  pustule  subapicale  pâle. 

IL  D'autre  part ,  au  contraire ,  le  jaune  empiète  sur  le 
noir,  réduit  plus  ou  moins  la  fascie  noire  postérieure  et 
surtout  Fantérieure ,  quelquefois  au  point  de  couvrir  toute 
Félytre,  à  Fexception  de  Fextrémité ,  et  ne  laisse  subsister 
de  chacune  des  fascies  noires  que  2  taches ,  Fune  externe , 
Fautre  suturale,  parfois  obsolètes. 

6.  LMrm^iactt  Fald.*,  Fn.  Transe  IL  1837.  125,  377, 
D*est  qu'une  Variabilis  type,  dont  la  fascie  noire  anté- 
rieure n'atteint  ni  le  bord  latéral  ni  la  suture ,  et  dont  la 
fascie  jaune  antérieure  se  lie  à  la  tache  basale  par  le  bord 
latéral  et  par  la  suture.  Lorsque  la  fascie  noire  se  divise 
en  deux  taches ,  on  a  des  individus  faisant  le  passage  au 
Bubripennis  et  au  U-punctala, 

c.  La  M.  tricincla  Chevrol.*,  Silb.  Rev.  V.  1837.  270.  2. 
propre  au  nord  de  l'Afrique,  où  elle  est  commune  à  l'ex- 
clusion de  la  Variabilis ,  ne  me  parait  pas  pouvoir  en  être 
séparée.  Les  seules  différences  que  j'y  remarque  consistent, 
en  général,  dans  le  pronotum  plus  inégal ,  étranglé  en  de- 
vant et  plus  fortement  ponctué ,  les  élytres  plus  élargies , 
plus  distinctement  ponctuées-réticulées ,  à  bandes  jaune 
testacé  plus  larges  et  moins  sinuées. 

(L  La  Guerini  Chevrol.*,  Silb.  Rev.  V.  1837.  271,  5.  se 
rapporte  aux  individus  à  fascies  plus  rouges  et  moins  larges, 
dont  la  postérieure  est  raccourcie  à  la  suture. 

e.  La  Rtibripennis  Chevrol.*,  Silb.  Rev.  V.  1837.  270,  3, 
n*est  qu'une  simple  variété,  dans  laquelle  le  rouge  s'est 
étendu  de  manière  à  couvrir  la  plus  grande  partie  des  ély- 
tres, ne  laissant  plus  que  deux  étroites  fascies  noires,  l'une 
arquée  derrière  l'épaule,  réduite  quelquefois  à  deux  taches 
Abeille,  L  VII,  2*  part,  1870.  Avril.  7 
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rondes,  rexterne  près  iw  calus  hiiNnérai ,  meins  bsir  ^ 
rinlerRe  placée  près  4e  k  suture;  Taulre  ver«  le  n^m^ 
siDuée,  raccourcie  vers  k  suture,  parfois  «issi  déoMfipowe 
eo  deux  taches,  et  une  petite  tache  angulaire  rlerrière 
TécussoD,  comKiuDe  sur  la  suture.  Alors  rien  ne  sépatfe 
plus  cette  espèce  de  la  U-punclata  L.  et  on  arrive  à  la 
Mutans  Guér.,  Dict.  pittor.  151  (pars). 

f.  La  variété  à  deux  taches  de  la  Rubripenms^  daas 
laquelle  la  lascie  postérieure  affecte  une  figiure  en  zigsags., 
qui  finit  par  se  réduire  à  des  traits  obliqiies  en  sens  inverse, 
devient  la  Lacera  Fjsch.,  Teni.  6,  25.  —  S4«rn).^  Cat  18^ 
472.  --  {Cusi.,  K»L  Kur.  VIL  UU^.  U^ 

g,  £nfin  dans  la  llulaàiiis  Dej.,  les  deux  fasckc  noiws 
disparaissent  ei  Télytre  est  entièreoient  jauae,  SAiifrexfarc^ 
inilé  et  quelques  taches  noires  v^^ues  en  vetsiiges  des  deiik 
fascies  noires  ordinaires  disparues. 

La  M.  variabilis  ainsi  comprise  hahite  Umt  ie  pourtodr 
de  la  Méditerranée  au  nord  ,  en  £&pagnè,  dans  le  midi,  de 
la  France,  en  Italie»  Corse,  Dalmatie,  Turquie,  Grèce  ;  ati 
sud,  Maroc;  Algérie,  Oran,  Alger,  Bône  ;  Egypte;  et  à  Te^t 
^n  6yrie ,  Asie-Mineure,  Arménie. 

M.  AnMoiiliioii  F^ld.,  Faon.  Traesc  II.  1&5,  371.  48S7. 

Allongé ,  subcylindrique ,  noir  assez  Uaisaoi ,  baissé  de 
fins  poils  noirs  peu  serrés.  Tète  arrondie ,  assez  denséaieirt 
ponctuée,  renflée  derrière  les  yeux ,  qui  sout  ovales,  pe^ 
sinués;  convexe  et  assez  égale  sur  le  front;  épistotpe  ellipr 
iique,  «éparô  du  front  par  un  fort  sillon;  labre  i^bé^ 
canalicuié  ;  palpes  assez  loags^  dernier  article  élargi,  tron- 
qué au  bout.  Antennes  assez  grêles,  retuflées  vers  le  bout  ; 
1*'  article  court,  ëpais  ;  2*  petit,  en  bouton  ;  3*  subcylin- 
drique, de  moitié  plus  long  que  le  A*,  qui  est  ovoïde  comme 
le  ô*  et  de  même  longueur;  6-8  obcpniqueset  9-iO  e»  trooc 
de  cône ,  grossissant  peu  à  peu  ;  dernier  turbiné,  tennioé 
en  |)ointe  obtuse.  Pronotum  à  peu  près  de  la  largeur  de  la 
tête  et  aussi  long  que  large,  dilaté-arrondi  sur  les  côtés  ^ 
milieu  ,  rétréci  et  faiblement  étranglé  en  devant ,  un  peu 
rétréci,  rebordé  et  presque  droit  àia  base,  convexe^  firesqtt 
^1  sur  le  dos,  densément  ponctué.  £cusson  en  d<e«ii-«ef«ki 
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BIfires  plu»  targes  à  la  base  et  Ix  fois  plus  iongues  que  le 
pr^lhor^,  élevées  ea  bossd  à  TépauJ^  stilif^toHèlds  «t  fîife» 
ment  rebdrxtées  sur  les  cMé»,  arrondies  m  bout,  ftnement 
ponctuées  et  granuleuses  par  derrière  ;  »ert^ires  sensiWes  ; 
dr»n  j»une  testacé,  avec  une  élroile  bordure  à  la  base  jus- 
qa^à  Ifiépaule,  uq  triangle  cemmun  derrière  Fécusson ,  une 
fascie  Wlobée  oblique  derrière  l'épaule ,  n'atteignant  ni  le 
bérd  itérai  ni  le  sutura):  après  le  milieu  uoe  large  fascie 
sfniïée  entière  et  l'extrémité  bidentée  en  devant,  noires; 
OD  pourrait  égaleRient  bien  dire  la  première  moitié  jaune 
aFvec  une  fescie  noire  oblique  raccourcie ,  et  la  deuxième 
noire  avec  une  fascie  jaune  sinoée.  Pattes  grêles,  assez  lon- 
gues, chagrinées;  jambes  antérieures  pubescentes  de  gris 
en  dedans.  —  Long.  16  millim.  -^  Larg.  6  millim. 
Perse. 


aCI.  4M^o«tal«  L.,  S^st.  nat.  II.  6S0r  6.  1767.  -  Tlàunb.  Vi. 
PI.  12#  %  6.—  BIUk,  Mylab.  27,  16.  PL  3,  f.  7-8.-Tausch. 
»io&c.  Mém.  IIL  1812.  133,  2.  -^Melanura  Pall.,  Icou.  1782. 
86^  12  («€C.  PL  E  12).  —  Petagna,  Ins.  Calabr.  127,  136. 
f.  13.  —  Gmel.,  Lin.  S,  Nat.  IV.  2020,  3.  —  Fisch.,  Ent.  Rus. 
II.  1823.  225,  3.  PL  40.  3.  —  Gebl.,  Mém.  Mosc.  VU.  1829. 
Ià6,  6.  —  ChevL,  Silb.  Rev.  V.  272,  6.  -  iO-punctata  Oliy., 
EjaU  m,  A7«.  12,  15.  PL  1.  4,  et  II.  18.  1795.  -  Fab.,  Eut 
S.  II.  89,  9.  ~  Syst  EL  II.  Sa,  là.  —  B-punctata  OL,  Enc- 
Vin.  9Ï5,  20.  1811. 
Var.  Âdamsi  Ffsch.,  Eat.  IL  1823.  224,  2.  PL  4©>  2.— Faicwrto- 
jmnaatét  Adams.  eâ$  Fisch*  PL  40.  2  {neet9\ï5iih.},—tiispaniea 
MaRflerh.,  BulU  Mosc.  49,  159.  —  Mutmns  Guér.,  Dict  PUtor. 
V.  555  (par$]. 

Oblong,  assez  convexe,  wn  peu  élargi  par  derrière,  noir 
Uiisanl,  béi-issé  de  petits  poJls  noirs  peu  nombreux..  Tête  en 
oanré  large,  deaaémenl  poiniillée,  renflée  derrière  les  yeux^ 
c(oi  sont  l>runs,  réniformes,  bombés ,  à  peine  incisés  en  de- 
vant; front  égal,  assez  convexe  ;  éf»slome  elliptique,  bien 
séparé,  do  front  par  un  ^llon;  labre  fortement  bilobé; 
pidpes  assez  épai&,  dernier  article  assez  court,  sécuriforma. 
éditittnea  asaess.  longueis;.  et  peu  épaissea  ;  1*'  articW  (^urt, 
^^s^;^*  on. boatoA,  petit;  d^  sutejplindriftte,  de  moîAi^ 
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plus  long  que  le  suivant  ;  à-6  obconfques,  oblongs*  de  même 
longueur  ;  7-10  en  tranches  coniques,  grossissant  peu  à  peu 
et  bientôt  plus  larges  que  longs;  dernier  pyriforme,  peu  al- 
longé, en  pointe  mousse.  Pronotum  un  peu  plus  long  que 
large  et  de  la  largeur  de  la  tète ,  presque  aussi  densément 
ponctué  qu^elle ,  arrondi  sur  les  côtés  avant  le  milieu,  un 
peu  étranglé  et  rétréci  en  devant .  presque  droit  et  rebordé 
à  la  base,  assez  convexe ,  à  peine  impressionné  au  milieu. 
Ecusson  en  demi-cercle,  ponctué.  Elytres  plus  larges  à  la 
base  et  U  fois  plus  longues  que  le  prothorax ,  élevées  en 
bosse  à  Tépaule,  finement  rebordées  et  subparallèles  sur  les 
côtés,  anguleusement  arrondies  au  bout,  densément  réUcu- 
lées-pointillées,  râpeuses  postérieurement ,  avec  les  nervures 
peu  distinctes  ,  d'un  jaune-rouge ,  avec  une  étroite  bordure 
basale,  une  petite  tache  subsculellaire  commune,  une  large 
bordure  apicale  en  arc  et  deux  paires  de  taches  noires  rondes, 
la  première  derrière  et  tout  contre  le  calus  humerai ,  la 
deuxième  un  peu  plus  bas  près  de  la  suture ,  la  troisième 
un  peu  après  le  milieu ,  élargie  contre  le  bord  externe,  et 
la  quatrième  en  regard  près  de  la  suture.  Pattes  longues , 
menues,  chagrinées;  jambes  antérieures  garnies  en  dedans 
d'une  pubescence  grise  soyeuse.  —  Long.  10  à  15  miliim.— 
Larg.  3,5  à  5  millim. 

Cette  espèce,  très-répandue  et  très-anciennement  connue, 
se  rattache  à  la  VaiHabilis  par  des  passages  successifs  qui 
me  semblent  prouver  qu'elle  ne  doit  pas  en  être  séparée 
spécifiquement,  comme  le  savant  M.  Guérin-Méneville ,  si 
connu  par  les  services  éminents  qu'A  a  rendus  à  Fentomo- 
logie.  Ta  exposé  dans  son  Dictionnaire  pittoresque  (Chis- 
loîre  naturelle,  voir  art.  Mtlabres:  Quand  les  taches 
noires  de  la  rangée  médiane  s'étendent ,  elles  déterminent 
une  fascie  sinueuse  et  constituent  une  variété  qui  a  la  plus 
grande  analogie  avec  Rubripennis:  c'est  VAdamsi  Fisch. 
Quelquefois  les  taches  se  réduisent  à  de  tout  petits  points 
noirs,  et  disparaissent  en  tout  ou  en  partie  { li-punctata 
Bilb.,  Myl.  V.  B.  PI.  III.  f.  9).  Enfin,  l'arc  noir  de  l'extré- 
mité est  fort  sujet  à  varier;  dans  les  variétés  à  taches  dila- 
tées il  est  fort  épais,  il  diminue  d'épaisseur  en  même 
temps  que  les  taches  et  finit  par  se  réduire  à  une  mince 
bordure  qui  approche  du  liseré  mince  du  Scht-eibersi ,  etc. 
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G^est  sur  des  individus  d'Espagne  qui  présentent  un  tel 
degré  de  dégradation  que  M.  Gbevrolat  a  établi  son  Mal- 
dinesi,  in  Guér.,  Rev.  zooL  1865,  p.  392,  13. 

On  trouve  la  U-punctata  dans  tout  le  bassin  de  la  Médi- 
terranée :  France,  Gorse,  Espagne,  Afrique  boréale;  Au- 
tricbe,  Italie,  Grèce,  Russie,  Syrie. 

38.  Tanrieola. 

Ovale,  convexe,  noir  luisant,  hérissé  de  poils  noirs,  avec 
les  élytres  roux  lestacé.  Tête  ponctuée,  égale  et  légèrement 
convexe  sur  le  front  qui  est  marqué  d'un  point  rouge, 
renflée  derrière  les  yeux,  qui  sont  réniformes,  peu  saillants  ; 
épistome  sinué  au  bout  ;  palpes  assez  longs,  grêles  ;  dernier 
article  ovale-oblong,  obtus  au  bout.  Antennes  grêles ,  allon- 
gées ;  !•'  article  court,  ovale  ;  2*  petit,  globuleux  ;  3«  deux 
fois  plus  long  que  le  U* ,  celui-ci  et  les  6  suivants  en 
tranches  coniques,  allant  insensiblement  en  se  raccourcissant 
et  en  devenant  plus  épais  ;  dernier  aussi  long,  ovale ,  en 
pointe  obtuse.  Prothorax  un  peu  plus  étroit  que  la  tête, 
ponctué  de  même,  oblong,  arrondi  sur  les  côtés,  rétréci  en 
devant,  convexe,  tronqué  à  la  base  avec  une  faible  impres- 
sion anté-scutellaire.  Ecusson  arrondi  au  bout  Elytres  beau- 
coup plus  larges  et  5  fois  plus  longues  que  le  prothorax , 
fortement  saillantes  en  bosse  à  Tépaule,  étroitement  re- 
bordées ,  arrondies  au  bout ,  d'un  jaune-roux  testacé , 
ridées  avec  des  points  très-fins ,  bordées  de  noir  étroite- 
ment à  la  base  et  le  long  de  la  suture  derrière  Técusson  et 
assez  largement  au  bout ,  ornées  de  trois  taches  :  une  lon- 
gue axillaire  qui  descend  du  calus  humerai  jusqu'au  tiers , 
et  deux  un  peu  après  le  milieu  de  l'élytre  sur  une  même 
ligne  transversale,  externe  grosse  touchant  au  bord  latéral, 
interne  très-petite,  isolée.  Pattes  grêles,  assez  longues.  — 
Long.  10  millim.  —  Larg.  3  millim. 

Syrie,  Taurus. 

Se  distingue  du  S-notatus ,  dont  il  a  le  faciès ,  par  le 
nombre  et  la  forme  des  taches  de  ses  élytres,  par  sa  bordure 
apicale,  mais  surtout  par  la  ponctuation  du  prolhorax  plus 
groise  et  moins  serrée* 
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C  Ndr  apkal  das  élytres  enclosant  «ne  tidw  jaune  on  véchiit 
à  UD  simple  liseré. 
D.  Aotemies  noires. 

89.  Sehreibersi  Reiche*,  Soc»  Ent.  France,  186&  6S6,  td.  — 
Terminata  Chevrl.*,  Silberm.  Re?.  V.  276,  18.  1837  {  nec 
Illig.  Wiednu  J802}. 

.  allongé,  subcyiindrique ,  uq  peu  déprimé  sur  le  dos, 
assez  luisant,  noir  avec  les  élytres  jaune  testacé  pâle« 
garni  de  fins  poils  noirs  rares,  dressés,  couchés  el  peu  vi- 
sibles sur  les  éiylres.  Tèle  grosse,  dilatée  derrière  les  y«Qx, 
renOée  sur  le  verlex,  assez  égalenient  ponctuée ,  marquée 
de  chaque  côlé  entre  les  yeux  d'une  large  impression  peu 
profonde ,  avec  une  petite  lâche  rouge  imperceptible  au  mi- 
lieu ;  yeux  réniformes  ,  peu  saillants  ;  épistome  rugueux, 
séparé  du  front  par  un  sillon  transversal  ;  labre  dilaté-ar- 
rondi aux  angles  de  devant  ;  palpes  maxillaires  longs ,  der- 
nier arlicle  élroilemenl  sécuriforme.  Antennes  assez  longues, 
peu  épaisses;  1*'  arlicle  gros,  globuleux;  2*  en  bouton, 
petit;  3*  linéaire,  deux  fois  plus  long  que  le  suivant;  5-7 
obconiques,  d'égale  longueur  entre  eux  mais  épaissis  peu 
à  peu;  8-10  plus  larges  que  longs,  épaissis,  en  massue 
peu  serrée;  dernier  presque  aussi  long  que  les  deux  précé- 
dents ensemble,  ovale,  terminé  en  pointe  obtuse.  Pronotum 
un  peu  plus  étroit  que  la  tète  et  plus  large  que  long,  peu 
convexe ,  densément  et  également  ponctué,  étroitement  re- 
bordé à  la  base,  dilaté  en  bosse  sur  les  côtés  et  à  peine 
sensiblement  rétréci  et  subimpressionné  en  devant.  Ecusson 
pelit,  arrondi  au  bout,  râpeux.  Elytres  plus  larges  que  le 
pronotum,  2  fois  3/4  plus  longues  que  larges,  densément 
pointillées-coriacées ,  finement  nervées,  élevées  en  bosse  à 
l'épaule ,  arrondie  avec  une  étroite  bordure  arquée  au  bout, 
vaguement  rembrunies  à  la  base  et  derrière  Técusson , 
ornées  de  à  taches  arrondies ,  les  externes  beaucoup  plus 
grosses,  plus  rapprochées  du  bord  et  plus  distantes  entre 
elles  que  les  internes ,  placées  obliquement.  Pattes  médio- 
cres ;  jambes  antérieures  pubescentes  de  gris  en  dedans,— 
Long,  ii  à  16  millim.  ^  Larg.  4  à  5  millim* 
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fi»  vap^Qcbe  beaoooMp  de  It-punciata  pour  U  OQuIegr 
çi)«  ck}svA«  994UpJiM9  aU,oog4  €it  oyUiMlrM^,  tadbet  posr 
Ijéfiikureg  9^artou(  bto»  piQ3  ol)Jique8,  b(ff4upe  apicale  trèi* 
loio^  ei  régulièrea^Qt  arquée. 

sieite  ;  Aif érie  ;  Egypte. 


âe.  Sang^ninolenta  OH?.,  Ene.  métb.  VIII.  95,  18.  1814.  — 
Reiehe**,  Soc  Ent.  France  4865.  609,  S6.  —  FIsch. ,  Tient 
10,  58. -- £atr«i7/et  l^yk.,  Synb.  Phys.  IV.  1845.  P).  32,  A. 
—  Var.  PaykuUi  Bilb.,  Mylab.  63,  43.  PI.  7,  1-6.  1813.  — 
GheYl^  SI»).  V.  1837.  375,  33.  -  Fi**.,  Jenl.  10,  58^ 

Qbto9g«  large,  paralt^le,  peu  conveie>  d'un  noira^sez  lui- 
sait eu  dessous,  preçque  mat  ea  dessus,  hérissé  de  poils 
liOÂ  noirs,  Iqngs  sur  le  corps,  courls  et  couchés  sur  les 
él;tres>  avec  les  jambes  antérieures  garnies  en  dedans  d'une 
pube9cçnce  grise-soyeuse.  Tète  oblongue,  densément  ponc- 
tuéQ»  peu  dilatée  k.  la  nuque,  déprimée  sur  le  front  avec  une 
large  impression  inégak  au  milieu  et  une  petite  fovéole 
rwà^  derrière  chaque  antenne  ;  yeux  subglobuleux  ;  épis- 
tome  court  et  large,  bien  séparé  par  un  sillou ,  arrondi  sur 
les  côtés;  labre  marqué  à  la  base  d'un  petit  enfonce- 
ment, subsinué  avec  les  angles  dilatés,  arrondis  en  devant. 
I^lpes  robustes ,  dernier  arttele  fusifomie.  Antennes  raé- 
rtîocres  ;  !•■  article  ovale,  2«  court,  en  bouton  ;  3«  subOli- 
Torme,  de  la  longueur  des  deux  suivants  réunis,  qui  sont 
ë:ga.ox  entre  eux;  5-iO  en  tranches  de  cône,  élargis  peu  à 
|)eu  en  massue  ;  angle  interne  plus,  saillant  que  Texterne  , 
dernier  pyriforme ,  en  pointe  assez  aiguè.  Pronolum  de  la 
largeur  de  la  tête,,  aussi  long  que  large  ,  convexe ,  un  peu 
inégal»  avec  une  faible  impression  sur  le  milieu  du  dos, 
iipe  autre  au-devant  de  récu3son,  étroitement  rebordé  à  la 
bj»ie ,  arrondi  «tur  les  côtés,  fortement  rétréci  et  abaissé  en 
dev4«it«  avec  ua  profond  étranglement  derrière  le  bord  an- 
térieur ;  ponctuation  forte  et  serrée ,  souvent  rugueuse. 
Kcu^son  râpeux,  relevé  et  arrondi  au  bout.  Elytres  beau- 
coup plus  larges  que  le  pronotum,  un  peu  plus  de  deux 
feia  plus  longues  que  largea,  élevées  en  bosse  à  l'épaule  et 
arrondie^  au  bowt,  dc^séoient  el  rugueuseipeot  jaunea,  avec 
iW»  b^des  uoûfc\»si^Dée9  ou  imXifi^^  ordinêireme^l  M^rgea 
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et  complètes ,  Tune  sous  IVpaule,  remontant  en  arc  jnsqn^à 
l*écas8on,  la  deuxième  au  milieu  et  la  dernière  vers  le  bout, 
avec  un  étroit  rebord  suturai  peu  marqué.  Pattes  assez 
courtes  sans  être  très-robustes  ;  crochets  des  tarses  ferrugi- 
gineux.  —  Long,  6  à  20  millim.  —  Larg.  2,5  à  7  roiUim. 

Cette  espèce  varie  beaucoup  de  taille  et  de  forme;  les 
bandes  noires  s^élargissent  ou  se  rétrécissent,  de  manière 
que  Pantérieure  se  trouve  rarement  réduite  à  deux  taches 
irrégulières.  Tune  sous  la  bosse  humérale,  Fautre  au  tiers, 
sur  la  suture. 

Orient;  Syrie,  Arabie;  Egypte,  Tunis;  Biskra,  Batna; 
Bône,  Alger. 

La  forme  plus  allongée,  plus  parallèle  et  moins  convexe 
de  ses  élytres,  leur  ponctuation  plus  forte,  plus  rugueuse, 
le  prothorax  beaucoup  moins  large,  plus  convexe  et  beau- 
coup plus  rétréci  par  devant  et  fortement  étranglé  ne  per- 
mettent pas  de  confondre  cette  espèce  avec  certaines  variétés 
de  couleur  du  Circumflexa  ;  ces  mêmes  caractères  et  de 
plus  la  structure  des  antennes,  le  front  largement  impres- 
sionné et  les  bandes  des  élytres  moins  en  zigzags,  la  dis- 
tinguent de  VAngulata  à  pattes  noires. 

ai.  FoeMlini  Paoz,  Faun.  Germ.  XXXI,  48.  1796.  —  BiU)erg, 
Myl.  22, 12.  PI.  II,  12,  13.  —  Muls.,  Véâc  115,  1.  —  Po/y- 
morpha  Pall.,  Iter.  I.  465,  44.  md,^Fasciaia  Fuessl.,  Ven. 
Schweiz.  20,  898.  PI.  1.  e.  «775.  —  Floralis  PaU.,  Icon.  82. 
PL  H,  f.  E,  8.  1796.  —  V.  Sparlii  Germ.,  Daim.  201,  102. 
PI.  JO.  4.  1817.  —  Kûst.,  Kat  Eur.  IIÏ.  56. 

Oblong,  assez  large  et  assez  convexe  ,  médiocrement  lui- 
sant, noir,  hérissé  de  longs  poils  noirs  assez  serrés ,  élytres 
jaune-paille,  avec  des  bandes  noires.  Tète  large,  dilatée  et 
renflée  à  Tocciput,  déprimée  sur  le  front  avec  de  petites 
impressions  à  peine  sensibles,  densément  ponctuée  avec  un 
petit  espace  lisse  sur  le  milieu  du  bord  antérieur  ;  yeux  ré- 
niformes;  épistome  bien  limité  par  un  sillon  postérieur, 
subelliptique;  labre  transverse , .subsinué  au  bout,  arrondi 
aux  angles  ;  palpes  longs ,  dernier  article  en  ovale  tronqué. 
Antennes  assez  courtes,  rembrunies  plus  ou  moins  au  milieu  ; 
!•'  article  épais,  peu  allongé;  2*  en  bouton,  très-court i 
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/ih6  à  peu  près  égaux,  ovalaires,  ainsi  que  3  qui  est  à  peine 
plus  long  ;  7-10  en  tranches  coniques  courtes,  s'élargissant 
peu  à  peu  de  manière  à  former  une  massue  peu  épaisse  ; 
dernier  gros,  ovale,  en  pointe  courte  et  obtuse.  Pronolum 
plus  étroit  que  la  tète,  plus  large  que  long,  peu  convexe, 
sinueusement  rebordé  à  la  base,  dilaté-arrondi  en  bosse  sur 
les  côtés,  faiblement  et  brusquement  rétréci  en  devant,  den- 
sèment  et  assez  Gnement  ponctué  avec  une  courte  carène, 
puis  une  petite  impression  derrière  et  une  autre  anté-scu- 
tellalre  sur  la  ligne  médiane.  Ecusson  densément  pointillé , 
râpeux,  obtus  au  bout.  Elylres  plus  larges  et  près  de  quatre 
fois  plus  longues  que  le  pronotuin  ,  deux  fois  et  demie  plus 
longues  que  larges,  assez  convexes  sur  le  dos,  saillantes  en 
bosse  à  Tépaule,  élargies  par  derrière  et  arrondies  au  bout, 
densément  pointiliées,  ruguleuses  surtout  postérieurement, 
avec  les  nervures  à  peine  sensibles ,  jaune-flave,  plus  ou 
moins  roussâtres,  avec  trois  bandes  noires  transversales , 
sinuées,  plus  ou  moins  élargies ,  la  première  au  tiers ,  dans 
les  individus  que  je  regarde  comme  type,  remontant  jusqu'à 
la  base  qu'elle  borde,  le  long  de  la  suture  et  du  bord  ex- 
terne ;  la  deuxième  médiane ,  la  troisième  près  du  bout , 
envoyant  par  derrière  une  étroite  bordure  apicale.  Pattes 
médiocres ,  longuement  ciliées  de  noir,  les  jambes  anté- 
rieures pubescentes  de  gris  en  dedans  ;  éperons  et  crochets 
des  tarses  plus  où  moins  ferrugineux.  •—  Long.  8  à  16  mill. 
—  Larg.  3  à  6  millim. 

Cette  espèce ,  très-répandue  dans  nos  contrées  méridio- 
nales, varie  à  Tinflui  de  taille,  de  largeur ,  de  couleur ,  et 
surtout  pour  le  dessin  des  élytres,  de  sorte  qu'il  est  di£Qcile 
de  rencontrer  des  individus  toul-à-fait  identiques.  Sans  parler 
des  noms  de  collections  ou  de  catalogues,  Germar  a  établi 
son  Spartii  sur  quelques  individus  de  Dalmatie,  plus  velus^ 
à  couleur  plus  rousse.  La  synonymie  a  été  Tobjet  d'une  con- 
fusion inextricable.  Pal  las,  dans  son  Voyage,  L  append. /|66, 
t\lx^  décrit  cette  espèce  sous  le  nom  de  Attelabus  polymor- 
phîis  9  qu'il  réunit  au  iU-punctata^  comme  il  le  dit  lui- 
même  dans  ses  Icônes,  En  1775 ,  G.  Fuessiin  ,  dans  son 
Catalogue  des  insectes  de  Suisse^  décrit. cette  espèce  sous 
le  nom  de  Metoe  fasciatus^  20,  398,  et  ses  figures  font  voir 
sans  aucune  incertitude  qu'il  la  regarde  comme  une  va- 
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riété  du  Variabilis.  Fahricius ,  dans  soo  Sysietna  etdtrm^ 
iogia ,  daté  aussi  de  1775 ,  applique  le  Bom  de  Meloè 
fasciaia  à  une  grande  espèce  qu^il  croyail  venir  des  Indes- 
Orientales  et  que  je  retrouve  parmi  nos  plus  intéressantes 
espèces  d'Arabie  et  d'Egypte.  A  ce  point  de  départ,  la 
question  parait  facile  à  trancher  ;  Pallas,  quoique  la  date 
précise  de  sa  publication  ne  soit  pas  hors  de  doute ,  a  la 
priorité,  le  nom  de  Poiymoiyhus  devra  l'emporter;  celai 
de  Fabricius  restera  à  l'espèce  qui  le  porte  aujourd'hui; 
mais  celui  de  Fuesslio  ne  devrait-il  pas  être  réservé  au 
Vai^bilis  qui  a  été  son  type  ? 

Mais  Pallas  lui-même  dans  ses  Icônes  (2*  liv.,  1782), 
est  venu  donner  d'autres  noms  à  son  espèce ,  à  celle  qui 
nous  occupe  le  non»  de  FLoraUs ,  à  sa  var.  B  celui  de  14- 
punctata^  annulant  le  nom  de  Poiymorphus  parce  qu'il 
n'avait  plus  de  sens,  ou  pour  éviter  la  confusion  ,  et  de  plus 
jl  décrit  sous  le  nom  de  Variabilis  le  type  du  Fasciata 
Fuesslin.  Panzer,  dans  le  XXXL  cahier  de  sa  Faune  d'Alle- 
magne, en  1796,  avait  déjà  remplacé  le  nom  de  Fuesslin  par 
celui  de  Fuesslini,  Maintenant,  lequel  faut-il  préférer?  Ce 
ne  sera  pas  sans  doute  celui  de  Polymoi-ptius,  que  l'auteur 
lui-même  a  enterré  et  qui  est  parfaitement  oublié,  outre 
qu'il  représente  une  idée  vague.  Sera-ce  Fioralis  comme  l'a 
pensé  M.  Reiche  ?  J'avoue  que  si  je  ne  considérais  que  la 
convenance  du  nom  en  lui-môme,  je  le  choisirais  avant 
tout  et  je  reviendrais  à  Pallas  comme  on  revient  à  Linné 
<rima)ortel  conserve  le  privilège  d'avoir  toujours  raison)  ! 
Mais  Bilberg  a  adopté  le  nom  de  Fuesslini^  et  l'a  répandu 
partout  et  avec  d'autant  plus  de  facilité  et  de  ténacité  que 
c'est  une  de  nos  espèces  les  plus  nombreuses.  Je  le  garderai 
donc  en  faveur  des  entomologistes ,  qui  ne  veulent  plus  de 
ces  reviremenls  dans  la  nomenclature. 

Pour  classer  les  variétés  d'une  manière  simple  et  ne  pas 
multiplier  à  l'infini  tous  ces  a,  6,  c  ou  a,  5,  y  qui  décorent 
les  pages  du  minutieux  auteur  des  Coléoptères  de  France, 
je  les  comprendrai  sous  les  formes  suivantes  : 

A.  Trois  bandes  noires  dentées,  élargies,  quelquefois  plus 
larges  que  les  intervalles  flaves ,  antérieure  remoataiil  sur 
la  suture  et  enfermant  une  tact»  ronde  entfe  la  bosse  bu- 
mérale  et  la  suture,  et  postérieure  proloiigée  le  kmg  d« 
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bord  àpical  autour  d'une  tache  ovalaîre,  de  sorte  que  les 
élytres  peuvent  être  aussi  bien  considérées  comme  noires, 
avec  deux  bandes  jaunes  (au  tiers  et  aux  deux  tiers],  doat 
Tantérieure  parfois  interrompue  ou  raccourcie  en  dehors, 
une  petite  tache  arrondie  à  la  base  et  une  ovale  près  du 
bout.  Si  les  bandes  sont  rougeâtres,  avec  une  viilosité  plus 
longue  et  plus  forte,  ce  sera  la  Spartii  Oermar. 

B.  Le  noir  se  rétrécit,  la  bande  antérieure  remonte  en^ 
core  jusqu'à  la  base  le  long  de  la  suture  et  sur  fépaule,  mais 
laisse  voir  une  bande  marginale  jaune. 

G.  La  bande  médiane  et  la  postérieure  sont  quelquefois 
interrompues:  la  première  est  alors  décomposée  en  trois 
taches  noires,  une  large  sur  le  bord  externe ,  une  grosse 
sur  la  suture  et  une  petite  allongée  intermédiaire.  Dans 
un  exemplaire  de  l'Afrique  australe,  la  médiane  est  repré^ 
sentée  par  quatre  traits  longitudinaux,  la  postérieure  par  une 
tache  externe  tridentée,  avec  une  petite  juxta-suturale.  *^ 
V.  U'faria  M. 

D.  Enfin  la  portion  antérieure  jusqu'à  la  bande  naé^ 
diane  est  jaune  avec  une  bande  en  triangle  aigu,  une  taehe 
arrondie  près  de  la  suture  ou  lui  étant  contiguè,  et  une 
allongée  bumérale. 

Se  trouve  quelquefois  dans  le  centre  de  la  France,  raa» 
plus  communément  dans  le  midi.  J'en  ai  sous  les  yeux  des 
exemplaires  du  Pic-du-Midi,  d'Espagne ,  d'Algérie,  d'Italie, 
de  Dalmatie,  de  Hongrie,  d'Autriche,  de  Turquie ,  de  Rusd^ 
méridionale,  du  Caucase,  de  Sibérie,  de  Rhodes.  Sur  VEu^ 
phorbia  cyparîssias. 

Â2.  Zebrœa. 

Ovale,  oblongj  peu  convexe,  noir  obscur,  vêtu  de  peUls 
polis  courts  gris  jaune,  mêlés  de  quelques  longs  poils  noirs, 
élytres  jaune  testacé  pâle ,  avec  des  bandes  noires  dentées , 
finement  pubescentes  de  petils  poils  noirs  couchés.  Tête  en 
carré  tranverse,  dilatées  derrière  les  yeux,  peu  élevées  sur  le 
front,  dcnsément  ponctuée,  avec  une  carène  lisse  longitudi- 
nale et  une  large  impression  au  milieu  ;  yeux  réniformes  ; 
épistome  rugueux ,  transversal ,  bien  limité  par  un  fin  sillon 
postérieur  et  coupé  droit  en  devant.  Labre  subsinué  et  arrondi 
aux  angles,  râpeux;  palpes  asfsez  longs,  à  dernier  article  ea 
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triangle  tronqué  au  bouL  Antennes  assez  longues  et  asse2 
robustes,  articles  serrés  ;  i«'  assez  grand  ;  2'  court,  en  bou- 
ton; lesû  suivants,  ferrugineux  à  la  base  6-6;  obovales  courts, 
égaux  entre  eux  ;  3*  obconique,  un  peu  plus  court  ;  V  obco- 
Dique,  plus  épais  que  le  précédent  ;  8-10  en  tranches  coniques, 
épaissis  en  massue  ;  dernier  subcylindrique,  atténué  en  pointe 
obtuse.  Pronotum  bien  plus  large  que  long,  de  la  largeur  de 
la  tète,  denséinent  ponctué,  peu  convexe,  un  peu  rétréci  en 
devant,  avec  une  légère  impression  entre  la  bosse  latérale  et 
le  bord  antérieur,  rebordé  à  la  base,  marqué  le  long  du 
milieu  d'une  ligne  lisse,  creusée  brièvement  sur  le  dos. 
Ecusson  plan,  r&peux,  allongé,  arrondi  au  bout.  Elytres  plus 
larges  que  le  pronotum,  près  de  quatre  fois  plus  longues,  un 
peu  plus  de  deux  fois  plus  longues  que  larges,  finement  poin- 
tillées,  r&peuses  ou  granulées  sur  le  noir,  89illantes  en  i>ossc 
à  Tépaule,  arrondies  au  bout  ;  base,  marge  apicale  étroite,  et 
trois  bandes  larges,  dentées,  transversales,  dont  Tantérieure 
remonte  sur  Tépaule  jusqu'à  la  base,  noires  ;  si  Ton  considère 
les  élytres  comme  noires,  elles  sont  ornées  d'une  tache  basale 
subhumérale  étroite,  d'une  oblique  derrière  l'écusson,  d'une 
au  tiers  et  d'une  autre  aux  deux  tiers  dentées  ;  enfin ,  d'une 
lunule  ovale  subapicale.  Pattes  médiocres ,  jambes  et  tarses 
garnis  en  dedans  d'une  pubescence  soyeuse ,  grise  ;  crochels 
des  tarses  ferrugineux. — Long.  13  millim. — Larg.  5  millinu 

Ressemble  beaucoup  à  certains  Fuesslini,  mais  la  forme 
élargie  et  la  pubescence  grise  du  pronotum  avec  la  bande 
jaune  non  interrompue  sur  la  suture  ne  permettent  pas  de 
les  réunir. 

Asie  mineure  (collect.  Javet,  Dohrn). 


4a.  Atrata  Pall.,  It.  II.  app.  733,  55.  1776.  —  Icon.  1783.  90, 
16.  PI.  E  33.  —  Oliv.,  Ent  III.  àl:  15,  30.  PI.  I.  6.  — Enc 
mélh.  VIII.'IOO,  5\. "Minuta  Fab.,  Ent.  Syst.  Supp.  131, 13. 
1798.  —Syst.  El.  II.  85,  31.  —  Bilb.,  Mylab.  181i.  ai.  37, 
PI.  à,  18.— Gebl.,  Mosc.  Mém.  1839.  VI.  18,  10. 

Allongé,  étroit,  assez  convexe  et  assez  luisant ,  noir,  hé- 
rissé de  fins  poils  noirs,  élytres  noires,  avec  des  bandes  et 
une  taclie  subapicale  jaune  pâle.  Tète  carrée,  plane  sur  le 
front,  densément  ponctuée,  avec  une  fine  carène  médiane 
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dans  sa  longueur;  yeux  réniforiDes,  assez  convexes;  épis- 
tome  largement  arrondi  et  lisse  en  devant  ;  labre  subsinué 
au  bout,  avec  les  angles  arrondis.  Antennes  courtes  ,  assez 
épaisses  ;  i**^  article  peu  long,  subcylindrique  ;  2«  en  bouton, 
court ,  les  suivants  obconiques  ;  3*  à  peine  plus  long  que 
le  li*;  7-iO  en  tranches  minces,  graduellement  élargis, 
serrés;  dernier  obconique,  en  pointe  mousse.  Pronotum 
plus  long  que  large,  de  la  largeur  de  la  tète  ,  subconvexe , 
fortement  ponctué,  arqué  à  la  base  avec  le  bord  réfléchi, 
à  peine  dilaté  sur  les  côtés,  rétréci  et  un  peu  étranglé  en 
devant ,  marqué  sur  la  ligne  du  milieu  d'une  petite  carène 
lisse,  suivie  d'un  petit  enfoncement.  Ecusson  oblong,  râ- 
peux, obtus  au  bout.  Elytres  plus  larges  et  trois  fois  plus 
longues  que  le  pronotum,  assez  convexes  et  densément  aci- 
culées-pointillées  ou  râpeuses,  élevées  à  Tépaule  avec  Tex- 
trémité  en  angle  arrondi,  noires  avec  une  étroite  bande 
sinueuse  transversale  aux  deux  tiers,  raccourcie  en  dehors 
et  en  dedans,  avec  une  petite  tache  ovale  subapicale,  jaune- 
testacé  pâle  ;  quelquefois  Télytre  est  ornée  en  outre  de  deux 
taches  jaune-testacé  pâle  à  la  base.  Tune  externe,  étroite, 
allongée  sous  l'épaule,  et  Pautre  triangulaire  entre  la  bosse 
humérale  et  Técusson ,  et  en  outre  avant  le  milieu  d'une 
bande  étroite  dentée,  plus  ou  moins  entière,  interrompue 
ou  raccourcie  ;  dans  ce  cas ,  les  élytres  peuvent  être  consi- 
dérées comme  jaune-testacé  avec  des  bandes  noires  dentées, 
plus  larges  que  les  intervalles,  au  tiers,  remontant  sur  Té- 
paule  et  sur  la  suture  jusqu'à  la  base  bordée  de  noir , 
2*  vers  le  milieu ,  quelquefois  liée  à  la  précédente  ;  enfln 
3*  vers  le  bout,  suivant  la  suture  et  le  bord  latéral  le  long 
du  bord  apical ,  en  forme  de  liseré.  Pattes  grêles  ;  jambes 
antérieures  pubescentes  de  gris  en  dedans  ;  éperons,  base 
du  premier  article  et  crochets  des  tarses  ferrugineux.  — 
Long.  10  millim.  —  Larg.  3  milliœ, 

Le  type  avec  ses  deux  taches  basâtes  et  sa  bande  sinueuse 
au  milieu  est  beaucoup  plus  rare  que  la  variété  à  élytres 
noires,  ornées  seulement  d'une  étroite  bande  sinuée  vers  le 
bout,  et  d'une  tache  ovale  jaune-teslacé,  entourée  d'un  li- 
seré noir  apical.  On  le  trouve  sous  le  nom  de  Metatarsalis 
Esch.  Il  se  dislingue  du  Sibirica  par  la  structure  des  an- 
tennes et  la  disposition  des  lâches  des  élytres* 

Abeille,  t.  VU,  2«part.,  1870.  Avril.  3 
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h6.  Baphratlea  Kind. 

Oblong,  assez  convexe,  noir  luisant,  hérissé  de  Qns  poils 
noirs,  avec  une  puisescence  grise  couchée;  élytres  jaune 
pâle ,  finement  velues  de  noir  et  ornées  de  taches  et  de 
bandes  noires.  Tète  en  carré  Iransverse,  renflée  derrière  les 
yeux  qui  sont  globuleux  et  un  peu  sinués ,  légèrement  con- 
vexe sur  le  front,  assez  ponctuée;  épistome  en  carré  lai^e, 
séparé  par  une  faible  strie,  peu  ponctué;  labre  court,  coupé 
droit,  arrondi  aux  angles;  dernier  article  des  palpes  maxil- 
laires ovale  tronqué.  Antennes  assez  longues,  peu  épaisses, 
rembrunies  au  milieu ,  à  articles  serrés  ;  1*'  deux  fois  plus 
long  que  le  2*,  obconique  comme  lui;  3-6  subcylindriques, 
à  peu  près  égaux ,  cependant  3*  un  peu  plus  long ,  grossis- 
sant progressivement;  dernier  turbiné,  en  pointe  obtuse. 
Pronolum  plus  large  que  long,  de  la  largeur  de  la  tête, 
convexe,  densément  ponctué  avec  un  fin  et  court  sillon  au 
milieu ,  arrondi  en  devant ,  élargi ,  un  peu  arqué  et  rebordé 
^  la  base,  presque  égal  sur  sa  surface.  Ëcusson  rugueux 
arrondi  au  bout.  Élytres  plus  larges  à  la  base,  et  quatre  fois 
et  demie  plus  longues  que  le  prothorax,  assez  convexes, 
fortement  élevées  en  bosse  à  Pépaule  ,  subparallèles , 
arrondies  au  bout,  rebordées  étroitement  sur  les  c6tés,  avec 
la  suture  élevée;  finement  ridées-pointillées;  jaune  pâle, 
ornées  d^une  bordure  basale  qui  se  termine  en  tache  bi- 
lobée  sur  le  calus  humerai  et  se  continue  autour  de  Técusson 
comme  dans  Basibicincta ^  de  2  taches  rondes  au  tiers, 
juxla-marginale  et  juxta-suturale  en  regard,  d'une  bande  en 
zigzag ,  allant  du  bord  latéral  en  s'amincissant  vers  la  suture 
sans  l'atteindre;  enfin  vers  l'extrémité  d'une  autre  bande 
sinuée  qui  couvre  les  2  bords  et  se  joint  au  liseré  terminal, 
d'un  noir  mat  et  plus  densément  ruguleux  pointillé.  Pattes 
assez  longues  peu  épaisses  ;  crochets  ferrugineux;  jambes  an- 
térieures garnies  en  dedans  d'une  pubescence  jaune-soyeuse. 
—  Long.  13  roiliim.  —  Larg.  5  milL 

Perse ,  Babylone  ;  Caucase. 

àl.  Seabiosœ  Oliv.,  Enc.  méth.  VIII,  99,  Â5.  1811.  -  Fisch. , 
Tept.  6,  26,  —  Reiche*,  Soc.  Ent,  France  1865.  636,  89. 
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Oblong,  assez  convexe,  élargi  par  derrière,  noir,  avec  une 
courte  pubescence  gris-soyeux,  entremêlée  de  poils  noirs,  ély- 
Ires  jaune  pàle^  ciliées  de  petits  poils  noirs  couchés^  visibles 
à  la  loupe,  assez  luisantes.  Tête  subarrondie,  un  peu  dilatée 
à  la  nuque ,  fortement  et  assez  densémenl  ponctuée ,  longée 
dans  son  milieu  d'une  ligne  lisse  élargie  entre  les  yeux ,  avec 
une  légère  impression  oblique  en  devant  de  chaque  côté; 
épistome  en  carré  transversal  limité  par  un  sillon  bien  mar- 
qué ;  labre  court  subbilobé  et  à  peine  dilaté  en  devant;  yeux 
réniformes  bombés;  palpes  médiocres ,  dernier  article  ovale 
obtus.  Antennes  courtes  serrées ,  fortement  dilatées  en  mas- 
sue, un  peu  ferrugineuses  au  milieu,  pubescenles  de  gris; 
!•'  article  ovale,  2«  court  globuleux ,  assez  forts  ;  3«  un  peu 
plus  long  que  /t-5,  courts  en  granules,  les  suivants  en  tranches 
courtes,  dilatées  progressivement,  dernier  gros  turbiné ,  en 
pointe  obtuse.  Pronolum  de  la  largeur  de  la  tôle,  ponctué 
comme  elle,  plus  large  que  long,  égal,  avec  une  ligne  lisse 
longitudinale  au  milieu ,  brièvement  et  Gnement  canaliculée 
au  milieu,  rebordé  étroitement  à  la  base,  largement  dilaté 
en  bosse  sur  les  côtés,  un  peu  rétréci  et  impressionné  en 
devant.  Écusson  ogival ,  densémenl  râpeux.  Élylres  à  peine 
plus  larges  que  le  pronotum  à  la  base  ;  trois  fois  plus  longues 
ique  lui,  convexes,  saillantes  à  Tépaule,  dilatées  et  arrondies 
au  bout,  pointillées  plus  densémenl  en  devant,  ridées,  ornées 
d'une  bordure  apicale,  d'une  autre  basale  entourant  Técusson, 
de  bandes  et  de  taches  noires,  une  ovale  sur  le  calus  humerai, 
rejoignant  la  base,  deux  taches  rondes  sous  l'épaule,  externe 
lout  près]  de  la  première,  interne  en  face  presque  conliguè  à 
la  suture,  une  bande  noire  dentée  assez  large,  entière,  quel- 
quefois raccourcie,  une  autre  vers  l'extrémité  également  en- 
tière et  même  plus  large,  se  réunissant  avec  la  bordure,  de 
sorte  que  le  dernier  quart  de  l'élytre  parait  noir  enveloppant 
une  tache  jaune  transversale.  Pattes  robustes,  jambes  anté- 
rieures garnies  de  brosses  grises-soyeuses;  crochets  des  tarses 
ferrugineux. — Long.  10  millim* — Larg.  3,5millim. 

Syrie,  Perse. 

48.  Silbermaniii  ChevI*.  Silb.  Rev.  V.  277,  49.  1837.—  AffinU 
Luc  Exp.  Alg.  PL  34,  2.— Fictna  Luc.  Expl.  Alg.  389, 
i0i2,  1846. 
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All«Dgé,  eoDV6ie ,  subcylindrkiue ,  assez  luisant  ea  des- 
sous, ml  en  dessus,  noir,  garni  de  poils  noirs  dressés  et 
d*un  duvet  gris-soyeux  brillant;  élytres  rouge4eslacé  avec 
de  pelils  cils  noirs  couchés.  Tête  renflée  sur  le  vertex , 
subdépj'imée  sur  le  front ,  denséroent  et  rugueuseinent 
ponctuée ,  à  peine  largement  impressionnée  entre  les  yeux 
4e  chaqoe  côté;  épistonoe  en  carré  transverse,  limité  par 
un  fin  sillon  bien  marqué  ;  labre  court  arrondi  sur  les  côtés; 
yèUJL  réniformes  liombés  ;  palpes  assez  forts;  dernier  article 
^CAiriforme.  Antennes  courtes,  fortement  renflées  en  mas- 
sue, à  articles  serrés  courts;  1*'  subcylindrique,  2«  court, 
en  bouton ,  3*  obconique,  plus  long  que  les  suivants  ;  4-5 
courts ,  granoleux ,  les  suivants  en  tranches  minces,  s'élar- 
f;l6sant  graduellement  ;  dernier  turbiné  terminé  en  pointe 
obtuse.  Pronotum  plus  large  que  long ,  dépassant  la  largeur 
de  la  tête,  ponctué  plus  densément  qu'elle,  assez  convexe, 
étroitement  rebordé  à  la  base,  dilaté  en  bosse  sur  les  côtés, 
rétréci  en  devant,  canaiiculé  longitudinalement  au  milieu. 
Ëcnsson  semieUipliqjue,  densément  râpeux»  Élytres  un  peu 
phis  larges  que  le  pronotum,  3  fois  i/2  plus  longues  que 
kri,  convexes,  subparalièles,  à  peine  élargies  par  derrière, 
^tusément  arrondies  au  bout,  élevées  à  Tépaule,  densément 
pointillées-granutées,  ornées  d'une  bordure  scutellaire»  d'une 
«picale  élargie  à  Tangle ,  d'une  petite  lâche  sur  le  calus  hu- 
merai, et  de  3  rangées  transverses  d'autres  taches  noires, 
2  arrondies  derrière  l'épaule,  également  distantes  des  3  bords, 
^  irrégulières  vers  le  milieu,  souvent  liées  en  bande  sinuée, 
«t2  un  peu  avant  l'extrémité  pkis  souvent  formant  une  bande 
sinuée  plus  ou  moins  large.  Pattes  assez  robustes;  jambes 
antérieures  garnies  en  dedans  de  brosses  gris-soyeui  bril- 
lantes; crochets  des  tarses  ferrugineux. — Long,  dà  12  millinu 
—  Larg,  3,5  à  A  millim. 

Très-voisin  du  Scabiosa  Oliv.,  il  se  reconnaît  à  sa  forme 
plus  allongée,  à  ses  élytres  peu  élargies  au  bout,  d'un  rouge 
plus  foncé  et  plus  mat;  la  tache  bumérale  est  plus  petite, 
plus  éloignée  de  celle  qui  vient  derrière  elle;  ses  bandes 
sont  plus  distantes  entre  elles,  plus  rarement  contiguès  à  la 
suture,,  ai  elles  le  sont,  et  ne  se  continue  pas  avec  sa  bor- 
(hne  qui  se  dilate  à  l'angle  apicaU 

Algérie,  Ôran,  Bône. 
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A9.  Ineerta  Klug*,  Sjmb.  Phys.  IV.  1845.  PI.  32,  6. 

Oblong,  peu  convexe ,  noir  luisant,  garni  de  poils  noirs 
fies  et  dressés.  Tête  médiocre,  subquadranguiaire,  peu  élar« 
gie  et  avancée  derrière  les  yeux,  qui  sont  bombés  ,  presque 
plane  sur  ie  front,  assez  fortement  ponctuée ,  mais  points 
épars,  .avec  un  espace  irrégulier,  lisse  au  milieu,  et  de 
chaque  côté  derrière  les  antennes  une  petite  fovéole  ;  épis- 
tome  en  ellipse  transverse ,  limité  du  front  par  un  sillon , 
Mrigueuseinent  ponctué;  labre  bilobé,  sillonné  au  milieu. 
Anteaiies  grêles,  assez  longues;  1"  article  assez  gros  et 
renflé  ;  2*  petit,  en  botiton  ;  3*  un  peu  plus  long  que  le  sui- 
vant ;  û-5  égaux  ,  triangulaires ,  ainsi  que  6 ,  mais  plus 
grêles  ;  7-10  cowts,  en  tranches  coniques,  peu  serrés  ;  der- 
nier eo  cône  arrondi,  en  pointe  obtuse.  Pronotum  oblong» 
ph»  étroit  que  la  tète,  légèrement  convexe  et  fortement 
poDClué^  fineisent  rebordé  à  la  base ,  un  peu  arrondi  en 
bosse  sur  les  côtés,  rétréci  et  à  peine  étranglé  en  devant , 
marqué  au  soiiieti  d'uae  élévation  lisse  et  d'une  impression 
anté-scutellaire.  £cuS8on  petit,  avec  quelques  points ,  ar- 
rondi et  élevé  au  bout.  Elytres  beaucoup  plus  larges  que  le 
pronotum,  un  ^u  plus  de  deux  fois  plus  longues  que 
larges,  subparallèJes,  arrondies  au  bout ,  avec  la  bosse  hu- 
mérale  bien  marquée  et  les  nervures  à  peine  visibles  ;  cou- 
vertes de  points  serrés  et  rudement  granulés  surtout  sur 
le  noir ,  d*un  jaune-testiM^é,  avec  trois  bandes  entières  pla- 
cées en  travers,  dentées,  paraissant  avoir  tendance  à  se 
décomposer  ;  humérale  formant  deux  courbes  et  deux  angles 
antérieurs ,  dont  Tun  remoute  en  dedans  de  la  bosse  hu- 
mérale  et  l'autre  sur  la  suture  jusqu'à  Técusson,  et  trois 
lobes  postérieurs;  la  2*  avant  le  milieu,  tridenlée  de 
obaque  côté  ;  la  3*  un  peu  avant  Textrémité,  bisinuée,  avec 
nne  dent  Jongue ,  arquée  en  dedans.  Pattes  grêles  ;  jambes 
antérieures  garnies  en  dedans  d'une  pubescence  gris- 
foyeux;  tarses  bruns  ^  crochets  ferrugineux.  —  Long. 
il  millim.  —  Larg.  U  millim. 

Egypte  ;  Algérie,  Biskra. 
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50.  Gopyi. 


Allongé,  cylindrique,  un  peu  aplati,  peu  luisant,  mat  en 
dessus,  noir.  Tête  oblongue,  grossièrement  ponctuée,  un  peu 
renflée  à  la  nuque  avec  une  ligne  lisse  longitudinale  peu 
distincte,  déprimée  sur  le  front  transversalement,  avec  une 
élévation  imponcluée  peu  régulière  au  milieu  de  la  partie 
antérieure  et  de  chaque  côté  une  petite  fovéole  lisse  au  fond  ; 
yeux  globuleux  ;  épistome  en  ellipse  transversale ,  rugueu- 
seroent  ponctué,  séparé  par  un  sillon  fin  ;  labre  bilobé,  creusé 
au  milieu,  slnué  au  bout.  Antennes  longues,  subûlifornies, 
brunâtres  extérieurement;  !•'  article  obconique  ;  2*  petit, 
globuleux;  3*  obconique,  un  peu  plus  long  que  le  â«;  les 
suivants  en  tranches  coniques,  égaux  entre  eux,  moins  larges 
que  longs;  dernier  ovale  en  pointe.  Pronotum  plus  long  que 
large,  couvert  de  gros  points  pressés  avec  les  intervalles 
comme  réticulés,  étroitement  rebordé  à  la  base,  arrondi  sur 
les  côtés,  fortement  rétréci  et  étranglé  en  devant,  marqué 
sur  la  ligne  médiane  longitudinalement  d'abord  d'une  ligne 
lisse  élevée,  puis  d'une  petite  impression  au  milieu  et  d'une 
autre  anté-scutellaire.  Ecusson  creusé  et  ponctué,  relevé  et 
arrondi  au  bout.  Elytres  beaucoup  plus  larges  que  le  pro- 
notum, 2  fois  2/3  plus  longues  que  larges,  élevées  en  bosse 
humérale ,  parallèles ,  arrondies  au  bout  avec  l'angle  apical 
marqué,  quoique  très-obius;  suture  marginée  d'un   étroit 
rebord  relevé  surtout  à  la  base,  densément  criblées-ponc- 
tuées ,  avec  les  nervures  fines  bien  accusées  ;  jaune  testacé 
sale,  ornées  de  trois  bandes  noires,  l'une  au  tiers,  l'autre 
au  milieu,  étroites,  décomposées  ordinairement  en  petits 
points,  disparaissant  en  partie  ;  la  3«  subapicale  plus  large 
souvent  interrompue,  mais  prolongée  sur  la  suture  en  bor- 
dure commune  ,  étroite  jusqu'à  l'angle  apical.  Pattes  assez 
fortes,  peu  allongées.  — Long.  15  millim.  —  Larg.  5  mîUim. 

Cette  espèce  a  de  grands  rapports  avec  le  Sanguinolenla^ 
*mais  ses  antennes  sont  plus  filiformes,  leur  2*  article  est  de 
bien  peu  plus  long  que  le  3";  les  suivants  sont  bruns, 
toujours  nu  moins  aussi  longs  que  larges ,  subcylindriques  ; 
le  pronolum  est  plus  grossièrement  ponctué,  caréné  en 
devant;  les  élytres  sont  plus  étroites,  l'angle  apical  plus 
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tnstqUé ,  1b  bènrhilèt  âdturai  ^lus  saillàot  à  là  basé,  et  là 
bordbi^  tooîre  entre  la  bande  postérieure  et  l'angle  apical 
toujours  bien  marquée,  quoique  les  ély très,  étant  plus  pâles, 
elle  devrait,  au  conlraire,  s'évanbuir. 
Perse  ;  Arabie,  Djedda. 

51.  Soloniea  ï^all.  Icon.  1782.  87.  PL  H.  Ë.  12.  —  Fisch.  Tent. 
7,  32.  —  Reiche*,  Syr.  Soc.  Ent.  France,  1865.  636,  25. 

Allongé,  subcylindrique,  peu  convexe,  noir,  assez  lui- 
sant,   garni  de    pÔils   noirs  dressés  ,  élytrés  d'un  testacé 
pâle.  Tète  large ,  renflée  derrière  les  yeux ,  qui  sont  réni- 
formes ,(  assez  bombés;  convexe  sur  le  front,  densément 
ponctuée,  avec  une,  bande  lisse  médiane  longitudinale  élargie 
vaguement  en  devant^  et  un  sillon  étroit.,  transverse  der- 
rière les  antennes;  épistome    peu  allongé,  limité  par  un 
sillon  assez  marqué  ;  labre  dilaté  ,  arrondi  aux  angles  de 
devant,  peu  ponctué  ;  palpes  menus,  à  dernier  article  6vale 
tronqué.  Anleiinés  courtèis ,  jaeu  épaisâes,  serrées ,  renflées 
en  massue  ;  1"  article  court,  2*  granuleux,  les  U  suivants 
subcylindriques,  iin  peu  renflés  au  boiit  ;  3"  plus  long  (jue 
le  A* ,  7*  en  triangle,  8-10  ëh  tranches  coniques  plus  larges 
qute  longues  ;  dernier  oVale ,  en  poiute  obtuse.   Prdnôtum 
plus  étroit  qiie  la  tête,  plus  large  que  long,  J3eu  bonvexe , 
maiigibé  d'un  minée  rebord  élevé  à  la  base,  dilaté  en  tuber- 
cule sur  lés  côléè,  rétréci  et  étranglé  en  devant,  ksiséz  den- 
sément ponctué,  avec  une  ligne  lisse,  luisante,  élevée  en 
devant  et  brièvement  cànàliculéë  au  milieu,  largement  en- 
foncé au-devant  diè  fébusson.  Celui-ci  peu  jîohctué,  oblu- 
séihent  tronqué  au  bout,  felj^tres  plus  largeà  qiiè  le  pio- 
ûotum  et  plus  de  U  fois  j)lus  longues,  très-denéémènl  ridées, 
pointillées,  arrondies  au  bout,  avec  les  épadles  en  bosàe 
saillante  ,  ornées  de  bandes  et  taches  nbires  :  une  bahrle 
longitudinale  sur  le  liers  antérieur  le  long  du  bord  externe, 
remontant  sur  rëpàlile  jusqu'à  là  base,  qui  est  bordée  de 
noir  jusqu'au-delà  de  l'écusson  en  forme  de  triangle  très- 
pointu  et  allongé  ;  en  face  une  petite  tache  ovale  près  de  la 
suturé  ;  ali-delà  au  bîliéu  Une   large  bande   transversale 
prësferitant  un  àrigle  en  devant ,  àiténiiée  en  dehors ,  rac- 
courcie de  l'un  et  de  l'autre  côté  ;  une  autre  tache  près- 
Abeille,  t.  VU,  2«  part,  1870.   Juin.  9 
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du  bout,  contiguè  à  la  marge ,  et  une  étroite  bordure  api- 
cale.  Pattes  grêles,  assez  longues.  —  Long.  16  millim.  ^ 
Larg.  /î,ô  millim. 

A  une  certaine  ressemblance  avec  le  Speciosa,  mais  son 
pronotum  court ,  ses  antennes  serrées  et  en  massue  et  sa 
couleur  noire  Ten  distinguent  aisément;  sa  tache  humérale 
lui  donne  Taspect  du  ilx-punctata  ou  du  Dufouri ,  mais  sa 
forme  plus  allongée ,  les  taches  postérieures  des  élytres 
grosses  et  vittiformes,  sa  villosilé  noire,  etc.,  ne  supportent 
pas  une  comparaison  sérieuse. 

Grèce;  Russie,  Sibérie  ;  régions  chaudes  de  Daourie. 

5}.  iA«pnne<ata  PaU.  Icon.  80.  PI.  E,  6. 1782.— Thonb.  Not. 
Spec.  VI.  Lagus  229.  PI.  12,  5.  —  Tausch.,  Mém.  Mosc.  III. 
iÂ3,  13.  PI.  10,  lA.-  Bilb.,  Mylab.  3à,  20  {Pars)  PI.  à,  2.- 
Gebl.,Mém.  Mosc.  VII.  10,  2.— Ménél.Cat.  207,  922.» Fisch., 
Tent,  6,  30.-Ku8t,  Kaef.  Eur.  XXIV,  84.—  Reiche*,  Fr.  Soc. 
ËDL  1865.  636.  289.  —  Meliloti  Oliv.,  Enc.  Méth.  VIII.  99, 
46.  1811.  —  Combusta  Tausch.,  Mém.  Mosc.  III.  142.  1812. 

Oblong ,  peu  convexe ,  élargi  par  derrière  -,  assez  lui- 
sant^ noir,  avec  une  pubescence  grisâtre  soyeuse  entre- 
mêlée de  plus  longs  poils  noirs  dressés;  élytres  d'un  jaune 
testacé  pâle,  avec  de  petits  poils  couchés  peu  visibles,  gris, 
avec  quelques  noirs.  Têle  densément  ponctuée,  avec  une 
ligne  lisse  élevée  le  long  du  milieu,  renflée  sur  le  vertex, 
dilatée  derrière  les  yeux,  largement  creusée  eh  devant  entre 
les  yeux  ;  épistome  rugueusement  ponctué ,  transverse ,  sé- 
paré par  un  fin  sillon;  labre  aplati,  cordiforme,  court; 
palpes  maxillaires  assez  longs,  à  dernier  article  sécuriforme. 
Antennes  peu  épaisses;  !«'  article  assez  gros,  2«  petit,  en 
boulon;  3*  un  peu  plus  long  que  le  suivant,  k'6  courts, 
subégaux ,  moniliformes  ;  7-8  obconiques ,  plus  longs  que 
larges  ;  9-10  en  tranches  coniques  courtes,  élargis  en  massue 
serrée  ;  dernier  gros,  pyriforme,  à  pointe  mousse.  Pronotum 
plus  étroit  que  la  têle,  allongé,  assez  convexe,  densément 
pointillé,  canaliculé  longiludinalement  au  milieu  et  impres- 
sipnné  au-devant  de  Técusson,  avec  le  bord  basai  relevé, 
dilaté  en  bosse  sur  les  côtés,  rétréci  en  devant  sans  étran- 
fflement,  Ecusson  finement  râpeux,  obtusément  arrondi  au 
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bout  Elytres  plus  larges  et  U  fois  plus  longues  que  le  pro- 
Dotum  ,  très-rélrécies  en  devant ,  avec  les  épaules  en  bosse, 
arrondies  au  bout ,  avec  une  étroite  bordure  noire  ;  ridées- 
pointiliées,  avec  les  nervures  peu  visibles  ;  ornées  de  taches 
noires  :  une  sur  Tépaule,  droite,  longue,  parallèle  au  bord 
latéral,  remontant  jusqu'à  la  bpse  qu'elle  borde  en  formant 
une  tache  triangulaire  derrière  Tecusson  ;  une  juxtà-suturale, 
ovale,  un  peu  postérieure;  deux  au-delà  du  milieu  ,  placées 
transversalement,  distantes  des  bords,  inégales  ;  enfin  deux 
autres  subapicales,  l'externe  près  du  bord  latéral  plus  grosse 
que  l'interne,  souvent  avec  une  toute  petite  entre  les  deux. 
Pattes  assez  longues  et  grêles ,  pubescentes  de  gris  soyeux, 
avec  de  longs  poils  noirs  hérissés  ;  crochets  des  tarses  fer 
rugineux.  —  Long.  12  millim.  —  Larg.  2,5  millim. 

Russie  méridionale ,  Sarepta ,  Caucase  ;  Sibérie  ,  Ajagus , 
Karkarali,  Kolywan,  bords  du  fleuve  Irtys  et  sur  les  monts 
Âlta!;  très-commun  sur  le  Mélilot  et  l'Halodendron. 

La  collection  de  M.  le  comte  de  Mniszech  possède  une 
remarquable  variété  de  cette  espèce ,  dans  laquelle  les  deux 
rangées  de  taches  antérieures  se  sont  dilatées  au  point  que 
l'élytre  est  noire  jusqu'aux  deux  tiers,  avec  un  liseré  mar- 
ginal et  une  tache  longitudinale  au  milieu  de  la  couleur  du 
fond.  Quoique  je  ne  connaisse  aucune  variété  intermédiaire, 
je  ne  conserve  aucun  doute  sur  l'identité  de  cet  exemplaire, 
réuni  à  VAlpinus  Ménét.,  auquel  il  ne  ressemble  que  par  la 
coloration  des  élytres. 

53.  Fnsea  Oliv.,   Enc.   méth.  VIIL    iOO,  à9.   1811.  —  Fisch., 
Tent  11,  64.  —  Rdche*,  France  Soc.  Ent.  1864.  636,  21. 

Oblong,  assez  convexe,  luisant,  noir,  avec  un  duvet 
court ,  grisâtre ,  avec  des  poils  fins  hérissés  ;  élytres  d'un 
testacé  un  peu  brun,  avec  de  petits  poils  noirs  couchés,  peu 
visibles.  Tète  assez  grosse,  dilatée  derrière  les  yeux,  convexe 
sur  le  vertex,  densément  ponctuée,  avec  un  espace  longitu- 
dinal lisse  au  milieu  ;  yeux  gros,  réniformes  ;  épistome  en 
ellipse  transverse,  limité  par  un  fin  sillon  bien  marqué  ;  labre 
arrondi  et  subsinué  en  devant.  Palpes  assez  grands,  dernier 
article  étroit,  tronqué  au  bout  Antennes  médiocres,  minces. 
Il  massue  assez  épaisse  et  serrée  ;  i*'  article  oblong,  assez 
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$m;  2*  petit»  globuleux;  3*  obcQuique  ainsi  que  les  trois 
suivapls,  un  peu  plus  long  que,  l^;  5  un  peu  plus  long  (^e 
/i  et  6  ;  7-tO  renflés  graduellement ,  tous  plus  larges  que 
longs  ;  dernier  court,  pyriforme,  lernainé  en  pointe  naoosse. 
Pronolum  de  la  largeur  de  la  tête,  ponctué  comme  elle ,  un 
peu  plus  large  que  long,  assez  convexe,  étroitement  rebordé 
à  la  base,  rçnflé  en  bosse  sur  les  côtés ,  rétréci  en  devant 
avec  une  légère  impression  oblique  de  chaque  côté  entre  la 
bosse  et  le  bord  antérieur,  marqué  au  milieu  d'un  étroit  et 
court  sillon  longitudinal  et  d'une  large  impression  anté-scii- 
lellaire.  Ecusson  large,  en  demi-cercle,  obtus,  râpeux.  Ely- 
tres  un  peu  plus  de  2  fois  plus  larges  qii^e  longues,  un  peu 
élargies  par  derrière,  arrondies  au  bout,  finement  ponctuées- 
ridées  ,  avec  les  nervures  peq  sensibles  et  de  petits  poils 
noirs  couchés,  peu  apparents;  élevées  à  Tépaule;  roux 
teslac^  plus  ou  moins  brunâtre  ;  ornées  de  taches  noires  qui, 
à  Télat  normal,  parf^issent  ainsi,  distribuées:  deux  sur  la 
même  ligne  transverse,  au  tiers  antérieur;  interne  ronde, 
externe  allongée,  linéaire,  retpontant  sur  Tépaule  jusqu'à  la 
marge  basale  qu'elle  suit  jusqu'à  la  suture  derrière  Técus- 
son  ;  deux  au  milieu,  rapprochées,  obliquas,  de  forme  qva- 
drangulaire  ;  enfin  une  postérieure  transversale  comme  for- 
mée de  deux  taches  accolées,  plus  près\  di^  bord  latéral  qi^e 
du  sutur^^l,  une  bordure  apicale  complète ,  plus  ou  moins 
large.  Ces  ts^ches  peuvent  s'étendre,  les  interipédiaires se 
lier  ;  d'autrefois ,  au  contraire ,  se  réduire,  disparaître  t^ 
partie  ou  en  tolalité.  Pattes  grêles  ;  jambes  antérieures  den- 
sément  garnies  en  dedans  de  p^oils  grisâtres  soyeux.  —  Long. 
10  miilim.  —  Larg.  3,5  millim. 

Orient,  Syrie,  Antioche,  Amasia  ;  Perse ,  Hamadan ,  Té- 
héran. 

A  de  grands  rapports  avec  YUiiicolot\  mais  la  structure 
des  antennes,  la  grandeur  relative  des  articles,  la  ponctua- 
tion» des  élytres  plus  forte,  le  pronotgm  moins  large,  moins 
égal,  moins  ponctué,  sufiisent  pour  eu  distinguer  ses  variétés 
sans  taches. 


5à.  I^ufourl  Graëlls,  Soc.  Çnt.   France  1851,  16.  —  Rqchç*, 
Soc.  Ent.  France.  1805.  636,  21, 
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k       Qblppg,  él^Bgi  pan  derrière  et  convexe,  luisant,  noir,  vêtu 
^  d'une  courte  pubescence  grise  entremêlée  de  fins  poils  hoirs  . 
^kdressés,  d'un  jaune  testacé-pâle,  avec  de  fins  poils  noirs 
^M)uchés ,  peu  visibles  sur  les  élytres.  Tête  densément  ponc- 
^^^e,  avec  une  fine  ligne  lisse  longitudinale  dans  son  milieu; 
^^APée  vers  le  vertex  et  dilatée  derrière  les  yeux ,  avec  une 
impression  transversale  derrière  les  antennes;  yeux 
réniformes  ;  épistome    rugueux,  tronqué  en  devant , 
du  front  par  un  fin  sillon  arqué  ;  labre  dilaté,  arrondi 
knt,  sinué  au  milieu ,  lisse  à  la  base  ;  palpes  assez 
^^dernier  article  ovale,  tronqué  au  bout.  Antennes 
assel^^Bgées  ei  grêles,  à  peine  épaissies  à  Textrémité ,  les 
arl(cleB  vec  la  base   ferrugineuse; 

1"  obiS  )urt;  2*  en  boulon,  petit; 

3-8  obco  larges,  presque  tous  d'égale 

longueur  lus  long,  grêles,  lâchement 

articulés  9-10  un  peu  plus  larges  que 

longs;   t  cylindrique  et  terminé   en 

pointe  0  largeur  de  la  tête,  un  peu 

plus  larg  Lonvexe,  finement  ponctué  , 

rebordé  Ip  sur  les  côtés  ,  peu  rétréci 

en  d^vai  ression  au  milieu.  Ecusson 

râpeui,  bout.  Ëlytres  deux  fois  et 

demie  p  Élargies  et  convexes  posté- 

rieurem€  B'épaule,  arrondies  et  étroi- 

tement ;  ^Brugueusement  poinlillées, 

avec  les  nervures  peu  marqué^T;  ornées  de  taches  noires  ; 
deux  au  premier  tiers;  une  allongée,  remontant  parallèle 
sur  l'épaule  jusqu'à  la  base  et  se  continuant  de  manière  h 
entourer  l'écusson  et  à  former  une  tache  triangulaire  com- 
mune derrière  lui  ;  l'autre  ovale,  près  de  la  suture  ,  un  peu 
plus  b^s  que  l'externe  ;  deux  après  le  milieu,  petites,  arron- 
dies, placées  transversalement,  également  espacées,  quel- 
quefois obsolètes  ou  nulles  ;  epfin,  deux  près  du  bord  apical, 
externe  près  de  la  marge,  interne  vers  la  suture ,  petite , 
souvent  disparaissant  totalement,  quelquefois  une  toute  peliu- 
intermédiaire  un  peu  plus  haut,  traites  allongées,  peu  ro- 
bustes, garnies  de  longs  'poils  ;  jambes  antérieures  pubes- 
centes  de  gris  soyeuj^  en  dedans;  crochets  des  tarses  ferru- 
gineux  —  long.  15  millûn,  —  Larg,  5  millim, 
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Diffère  du  Meliloti^  auquel  il  ressemble  beaucoup  pour 
le  dessin,  par  ses  élytres  beaucoup  plus  coDvexes  sur  le 
dos,  les  antenoes  moins  lâches  et  moins  allongées  «  à 
articles  US  courts,  ovalaires,  le  2«  plus  long,  les  3  derniers 
plus  dilatés  et  en  massue,  le  dernier  court,  obliquemeot 
coupé  en  pointe. 

Espagne,  dans  la  région  des  pins,  des  monts  Guadarrama  ; 
très-abondant  aux  mois  de  juin  et  de  juillet,  sur  le  Genista 
florida. 

55.  Amori  Graêlls^  Mém.  Mapa  xool.  1858.  iU,  PI.  A,  6. 

Allongé,  assez  convexe,  large,  peu  luisant,  noir,  hérissé 
de  petits  poils  courts,  élytres  d*un  jaune -rouge  testacé. 
Tète  grosse,  bombée  sur  le  vertex,  très-densément  ponctuée, 
impressionnée  transversalement  entre  les  yeux ,  derrière   les 
antennes,  avec  une  petite  tache  rouge  au  milieu  ;  yeux  assez 
gros,  réniformes;  épistome  en  demi-cercle  transverse,  bien 
limité  par  un  sillon  ;  labre  semi-hexagonal,  densément  poin- 
tillé, rugueux.  Palpes  tenus ,  longs,  à  dernier  article  étroi- 
tement sécuriforme.  Antennes   longues;  l""'  article  gros, 
oblong  ;  2'  petit,  très-court  ;  3*  de  la  longueur  de  /i-5  en- 
semble, tous  les  trois  filiformes  aussi  bien  que  le  6*;  7-8 
obconiques,  oblongs,  à  peine  épaissis;  9-10  transverses, 
égaux  entre  eux;  dernier  ovalaire»  en  pointe  mousse.  Pro- 
notum  de  la  largeur  de  la  tête,  large,  peu  convexe,  très- 
nt  et  rugueusement  ponctué,  étroitement  rebordé  à 
dilaté  en  bosse  sur  les  côtés ,  rétréci  en  devant  et 
snt  creusé  le  long  du  bord  antérieur,  avec  une 
i  transversale  d'une  bosse  à  Tautre,  faiblement  im- 
lé  au  milieu  ainsi  qu'au-devant  de  Técusson ,  qui 
lensément  pointillé-rugueux,  arrondi  [au  bout.  £ly- 
icoup  plus  larges  que  le  pronotum ,  près  de  3  fois 
igues  que  larges,  élevées  en  bosse  à  Tépaule,  un  peu 
;)ar  derrière,  subarrondies  et  étroitement  bordées  de 
>out,  ainsi  qu'à  la  base  ;  ornées  de  cinq  taches,  deux 
3  derrière  Tépaule ,  à  peine  obliques,  également  dis- 
Qtre  elles  et  les  bords  ;  deux  un  peu  au-delà  du 
sur  la  même  ligne  >  Texterne  grosse  en  croissant , 
petite  comme  un  point  disparaissant  quelquefois  î 
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5*  arrondie  aui  û/5**,  plus  près  de  la  suture  que  du  bord 
externe  ;  densément  granulées-pointillées,  avec  les  nervures 
bien  marquées,  fines  et  couvertes  de  très-petits  poils  noirs 
couchés,  peu  visibles.  Pattes  assez  grandes ,  peu  épaisses  ; 
jambes  antérieures  garnies  en  dedans  d'une  pubescence  grise 
soyeuse  ;  crochets  des  tarses  ferrugineux  au  bout.  —  Long. 
21  milliro.  —  Larg.  7  millim. 

Toujours  beaucoup  plus  grand  que  le  iO-punctata  ;  mais 
outre  la  bordure  noire  apicale,  il*  se  distingue  par  la  ponc- 
tuation plus  serrée  du  pronotum  et  des  élytres ,  la  couleur 
plus  mate,  la  structure  des  antennes,  etc. 

Espagne,  Andalousie,  Gordoue  ;  15  juin. 

56.  Hieraeii  GraêUs%  Guér.,  Rev.  zooL  18^9.  621,  6.  ^  Soc 
EnL  France  1851.  27,  6.  —  V.  suspiciosa  Rosenh.^  Andal. 
1856.  231. 

Allongé  ,  subovale ,  convexe,  noir  bleu-foncé  obscur,  hé- 
rissé de  fins  poils  noirs,  élytres  d'un  jaune  lestacé,  garnies 
de  petits  poils  noirs  courts ,  couchés,  visibles  seulement  à  la 
loupe.  Tète  large,  carrée,  dilatée  derrière  les  yeux,  densé- 
ment et  rugueusement  ponctuée,  déprimée  et  inégale  sur  le 
front ,  avec  un  petit  espace  triangulaire  médian,  élevé  et 
lisse,  et  devant  une  impression  transverse  entre  les  yeux , 
qui  sont  réniformes ,  bombés  ;  épistome  large ,  bien  limité 
par  un  sillon  ;  labre  creusé  en  dessus,  dilaté  au  bout,  avec 
les  angles  obtus  ;  palpes  assez  grands ,  dernier  article  ovale, 
tronqué  au  bout.  Antennes  assez  fortes  et  assez  longues, 
insensiblement  dilatées  vers  le  bout  ;  l*' article  ovale,  2*  petit, 
en  bouton  ;  3«  deux  fois  plus  long  que  les  suivants ,  tous 
obconiques  et  allongés  jusqu'au  8*  ;  9-10  plus  larges  que 
longs  ;  dernier  pyriforme ,  court,  en  pointe  mousse.  Prono- 
tum ponctué  comme  la  tète ,  presque  de  sa  largeur,  sub- 
transversal, peu  convexe,  rebordé  à  la  base,  dilaté  sur  les 
côtés,  brusquement  rétréci  et  étranglé  en  devant,  marqué  au 
milieu  d'une  petite  impression  précédée  d'une  carénule  lisse 
et  d'une  autre  plus  large  anté-scutellaire.  Ecusson  en  demi- 
cercle,  râpeux.  Elytres  beaucoup  plus  larges  et  quatre  fois 
plus  longues  que  le  pronotum ,  bombées  en  toit,  élevées  en 
bosse  à  l'épaule,  atténuées  par  derrière,  arrondies  et  margi- 
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Dée&  étroitemenl  de  noir  au  bout ,  densément  pointillées- 
ridées,  avec  les  nervures  fines  marquées  ,  ornées  de  taches 
noires  petites,  arrondies,  sur  deux  rangées  longitudinales  et 
trois  transversales,  obliques,  au  tiers  antérieur,  vers  le  mi- 
lieu et  au  tiers  postérieur  ;  les  internes  assez  distantes  de  la 
suture  et  assez  également,  les  deux  externes  antérieures  à 
peu  près  aussi  distantes  du  bord,  mais  la  postérieure  plus 
grande,  contiguè  à  la  marge.  Pattes  assez  grandes.  —  Long. 
11  à  17  millim.  —  Lî\rg.  3,5  à  6  millim. 

Se  rapproche  beaucoup  pour  le  dessin  de  Vimpressa  et 
de  Crocata,  nwtis  outre  sa  bordure  noire  apicale,  la 
couleur  bleue,  la  ponctuation  forte  et  rugueuse  de  la  tète  et 
du  pronotum  où  il  n'y  a  pas  dé  pubescence  grise  comme 
dans  la  première,  Ten  distinguent  aisément 

Guadarrama,  région  du  Pmus,  sylvestris^  sur  les  Htero- 
cimn  piloseUa  et  CasliUianutn,  en  juillet  et  surtout  ea 
aoûL 

\1.  Rosenhauer  a  décrit  sous  le  nom  de  Suspiciosa  des 
individus  d'une  taille  plus  petite,  trouvés  dans  le  voisinage 
de  Grenade,  près  de  TAlhambra,  en  juillel,  sur  le  gazon. 
M.  de  La  Brûlerie  m'en  a  communiqué  de  semblables  ve- 
nant de  TEscorial. 

57.  Sobvlna  Giaêlls,  Soc.  Ent  France  4851.  20.  —  Mém.  Mapa 
lool.  1858.  43.  PU  /j,  5.  —  Reiche*.  France  Spc  EnU  186$. 
r39,  40. 

Oblong,  assez  convexe,  noir  luisant,  garni  de  fins  poils 
noirs  dressés,  plus  petits  et  couchés  sur  les  élytres  qui  sont 
d'un  jaune  teslacé  pâle,  avec  des  taches  noires.  Tète  mé- 
diocre, peu  convexe,  dilatée  derrière  les  ye^x,  vaguement 
ponctuée  ;  front  marqué  de  faibles  impressions  en  devant  ; 
yeux  réniformes  ;  épi^lome  court,  limité  par  derrière  par  un 
sillon  arqujé  ;  labre  creusé  en  dessus,  dilaté  en  devant  avec 
les  angles  arrondis;  palpes  longs,  dernier  article  ovale.  An- 
tennes grêles,  peu  serrées  ;  1*'  article  ovale  court,  2*  en 
boulon ,  3*  assez  lonç,  subcylindrique,  un  peu  épaissi  au 
bout,  plus  long  que  le  suivant  ;  /»-6  ovales,  d'égale  longueur; 
V  obconique ,  8-10  en  tranches  coniques,  plus  larges  que 
longs,  graduellement  épaissis;  dernier  ovale  à  peine  ler- 
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m|Dé  en  pointe.  Pronotum  au  moins  de  la  largeur  de  la 
tête,  plus  large  que  long,  bombé,  égal,  densémenl  ponctué, 
finement  rebordé  à  la  base,  dilaté  en  bosse  sur  les  côtés , 
rétréci  en  devant.  Ecusson  en  demi-cercle,  lisse  au  bout. 
Elylres  un  peu  plus  larges  et  près  de  4  Fois  plus  longues 
que  le  pronotum  ,  deux  fois  et  demie  plus  longues  que  larges, 
élevées  en  bosse  oblongue  à  l'épaule,  arrondies  au  bout, 
poinlillées-ridées ,  râpeuses  ou  granuleuses  postérieurement; 
flave-testacé  pâle,  avec  le  bord  basai,  le  bord  apical  et  trois 
rangées  de  deux  taches  noires  :  première  au  tiers,  composée 
d'une  grosse  tache  externe  ovale  remontant  sur  le  calus  hu- 
merai ,  et  d'une  interne  arrondie,  contiguè  à  la  suture  et 
liée  à  la  base  par  une  étroite  bordure  ;  deuxième  au  milieu, 
tache  externe  marginale,  carrée,  grande,  dépassant  de  beau- 
coup l'interne  qui  est  petite  ;  troisième  subapicale,  réunie 
en  une  bande  large  qui  se  continue  le  long  du  bord  apical, 
de  sorte  que  l'extrémité  de  Télytre  est  noire,  enfermant  une 
petite  tache  fauve  ronde,  suturale.  Pattes  longues  et  assez 
grêles;  éperons  et  crochets  des  tarses  ferrugineux,  — Long. 
11  niillim,  —  Larg.  3,5  millim. 

Ressemble  beaucoup  à  Flexuosa  et  à  Sibirica  pour  le 
dessin  et  pour  la  forme;  ses  taches  basâtes  sont  à  peu 
près  conime  dans  celui-ci,  et  les  autres  plutôt  comme  dans 
celui-là,  mais  la  lunule  jaune  est  beaucoup  plus  petite  ainsi 
que  la  tache  noire  médiane  suturale;  du  reste,  son  prono- 
tum égal,  bombé,  tran3verse,  finement  ponctué  le  distingue 
de  l'un  comme  de  l'autre. 

Espagne,  montagnes  de  Guadarrama,  en  juillet  et  août, 
sur  les  fleuri  de  plusieurs  plantes. 

58.  SiblrieaGébU  Ledeb.,  Mosc.  Mém.  IlL  439,  16.-16,  8' 
1829.  —  Fisch.,  Ent.  II,  225,  4.  PU  40,  A.—  Reiche*,  France 
Soc.  Ent.  1865,  635,  32. 

ObloDg,  peu  convexe,  noir-luisant,  hérissé  de  fins  poils 
noirs  couchés,  peu  visibles  sur  les  élytres  qui  sont  jaune- 
paille  ,  avec  des  taches  noires.  Tête  élargie,  dilatée  derrière 
les  yeux,  ridée-pouctuée,  déprimée  sur  le  front  avec  une 
impression  entre  les  yeux,  qui  sont  réniformes,  pas  Irès- 
coi^ vexes;  épislome  ep  demi-cercle,  ponctué  et  limité  par 
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UD  sillon  à  la  base;  labre  concave  avec  quelques  points  « 
élargi  en  devant ,  subsinué,  avec  les  angles  arrondis  ;  palpes 
grêles ,  dernier  article  ovale ,  tronqué  au  bout.  Antennes 
assez  grêles,  lâchement  articulées,  peu  épaissies  en  massue  ; 
l*'  article  ovale,  2«  en  bouton,  court  ;  3*  subcylindrique , 
bien  plus  long  que  le  suivant  ;  /i-6  moniliformes,  k  peu  près 
d'égale  longueur  ;  7-10  en  tranches  coniques,  plus  larges  que 
longs  ;  dernier  ovale ,  terminé  en  pointe  obtuse.  Pronotum 
bombé,  arrondi,  plus  étroit  en  devant,  égal  et  finement 
ponctué,  très-étroitement  rebordé  à  la  base,  dilaté  en  bosse 
sur  les  côtés.  Ecusson  court,  en  demi-cercle,  pointillé.  Eiy- 
tres  plus  larges  et  plus  de  trois  fois  plus  longues  que  le 
pronotum  ,  plus  de  deux  fois  plus  longues  que  larges,  dila- 
tées à  Tépaule ,  avec  les  angles  apicaux  arrondis,  quoique 
marqués,   râpeusement  pointillées  ou   granulées,   jaane- 
paille ,  avec  la  base  et  l'extrémité  étroitement  bordées  de 
noir,  ornées  de  taches  de  même  couleur,  deux  au  tiers  an- 
térieur ,  externe  ovale  sous  Fépaule ,  non  contiguè  au  bord 
latéral,  bifide  en  devant  ;  interne  ronde,  adossée  à  celle  du 
côté  opposé,  envoyant  un  prolongement  étroit  le  long  de 
la  suture  jusqu'à  Técusson  ;  deux  près  du  bout,  se  rejoignant 
le  long  de  la  marge  apicale,  quelquefois  liées  et  enclosant 
une  petite  tache  jaude ,  au  milieu  une  bande  sinueuse,  for- 
mée d'une  grosse  tache  carrée  marginale  et  d'une  ^  trans- 
versale étroite  n'atteignant  pas  la  suture.  Pattes  grêles; 
jambes  antérieures  garnies   en   dedans  d'une  pub^cence 
soyeuse  ;  éperons  et  crochets  des  tarses  ferrugineux.— Long. 
9  millim.  —  Larg.  3  roillim. 

Ressemble  beaucoup  à  Flexuosa ,  mais  il  est  un  peu  plus 
allongé  ;  ses  antennes  sont  de  structure  un  peu  différente,  son 
pronotum  est  bombé,  arrondi  au  lieu  d'être  fortement  dilaté, 
élargi  sur  les  côtés,  les  taches  noires  des  élytres  sont  beaucoup 
plus  larges,  les  médianes  en  bande  8inuée,et  les  postérieures 
ordinairement  distantes. 

Sibérie  ;  Barnaoul,  Kirghises. 


59.  Alpina  Ménét,  Gat.  rais.  1882.  208,  927. 

Oblon^,  subcylindrique,   nojr-luisant  ^  hérissé  de  flns 
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poils  noirs,  élytres  jaune-paille,  avec  des  bandes  et  des 
taches  noires.  Tête  peu  renflée  à  ia  nuque,  déprimée  sur  le 
front,  marquée  jusqu'au  milieu  d'une  carène  lisse,  longitu- 
dinale, médiane ,  assez  fortement  et  densément  ponctuée  ; 
yeux  réniformes  ;  épistome  rugueusement  ponctué,  lisse  et 
un  peu  arqué  en  devant  ;  labre  dilaté  en  devant,  avec  les 
angles  arrondis  ;  palpes  allongés,  dernier  article  subovalaire, 
tronqué  obliquement  au  bout.  Antennes  médiocres,  peu  ser- 
rées ;  !•'  article  globuleux ,  2*  transverse,  très-court;  3*  al- 
longé, renflé  au  bout,  plus  long  que  les  deux  suivants  en- 
semble, ceux-ci  gros,  globuleux,  d'égale  longueur;  6  en 
triangle  plus  long  que  large  ;  7-iO  en  tranches  coniques, 
plus  larges  que  longs,  dernier  gros,  aussi  long  que  les  deux 
précédents  ensemble,  brusquement  terminé  en  pointe  mousse. 
Pronotum  finement  rebordé  à  la  base,  plus  long  que  large, 
convexe  et  assez  égal  en  dessus,  dilaté-arrondi  sur  les  côtés, 
rétréci  en  devant,  couvert  de  fins  points  épars.  Ecusson  en 
demi-cercle,  peu  ponctué.  Elytres  plus  larges  et  3  fois  et 
demie  plus  longues  que  le  pronotum ,  2  fois  et  demie  plus 
longues  que  larges,  fortement  saillantes  en  bosse  à  Tépaule, 
arrondies  au  bout,  coriacées  et  à  peine  distinctement  poin- 
tillées ,  d'un  flave  pâle  plus  ou  moins  grisâtre ,  bordées  de 
noir  à  la  base  et  à  l'extrémité,  ornées  le  long  du  bord  ex- 
terne sur  l'épaule  jusqu'aux  trois  quarts  de  la  longueur 
d'une  large  bande  qui  touche  le  bord  externe  seulement  au 
milieu,  vers  le  bout  de  deux  taches  opposées,  l'une  juxtà- 
suturale  ,  l'autre  marginale ,  qui  se  continuent  étroitement 
le  long  du  bord  apical  ;  enfin  d'une  bordure  suturale  deux 
fois  renflée  et  rejoignant  la  bordure  apicale.  Pattes  grêles  ; 
jambes  antérieures  pubescentes  de  gris  soyeux;  éperons  et 
crochets  des  tarses  ferrugineux.  —  Long.  9  millim.  ^  Larg. 
2,8  millim. 

On  pourrait  prendre  cet  insecte,  comme  on  l'a  fait  du 
reste,  pour  une  modification  de  coloration  de  Sibirica^ 
mais  la  structure  des  antennes,  celle  du  pronotum ,  sa  ponc- 
tuation et  celle  des  élytres  sont  un  peu  différentes. 

Caucase. 
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60.  Mannerliriml  Gebler*,  Petcrb.  III.  1837.  103. 

Allongé,  convexe,  tooir-luisànl ,  garni  de  ïîns  ^oîls  noirs 
dressés,  plus  rares  sur  les  élylres  qui  sont  d'un  jaune-paille, 
avec  des  bandes  ondulées,  noires,  'l'été  subarrondie,  peu 
convexe,  parsemée  de  points  peu  rapprochés,  ridée  et  mar- 
quée de  trois  petites  impressions  placées  en  triangle  et  de 
deux  très-petites  taches  rouges  à  la  partie  antérieure  do 
front;  yeux  rénlformes;  ëpistome  transversal,  rugueusenrénl 
ponctué,  limité  par  Un  fort  èillon  pah  derHère  ;  labre  bilobé, 
lisse  avec  quelques  points  ;  palpes  longs ,  dernier  artiblé  al- 
longé, sécuriforme.  Antennes  longues,  assez  fortes,  rembru- 
nies au  milieu  ;  i*'  article  subglobuleux,  2*  en  bouton,  court; 
3*  ûliforme,  long,  un  peu  épaissi  au  bout,  presque  de  la 
longueur  des  deux  suivants  ensemble,  ceux-ci  à  peu  prè§ 
égaux  ;  6-7  obconiqnes  ;  8-10  en  tranches  cohiqueé  prêstiue 
aussi  longues  que  larges,  un  peu  épaissis  g)*aduellentent  ; 
dernier  allongé ,  atténué  en  pointe  allongée.  Pronotum  )p\{ïs 
long  que  large ,  convexe,  égal,  avec  de  faible^  points  tré^- 
écartés,  étroitement  rebordé  â  la  basé,  uti  pfeu  diMé  en 
bosse  sur  les  côtés,  rétréci  en  devant,  ficusson  deîni-elllp- 
tique,  finement  râpeux.  Elylres  plus  larges  et  trbis  fdis  ëi 
demie  plus  longues  que  le  pronotditt,  pibs  de  deux  fois  (îlus 
longues  que  laides ,  Irès-saillarites  en  bosse  huméralë ,  à 
angle  apical  arrondi,  coriacées,  fidement  et  peu  densétuent 
poititillées,  râpeuses  ou  granuleuses  sur  les  parties  noires  ; 
ornées  de  trois  larges  bandes  sinueuses,  TUne  au  tiers  anté- 
rieur, composée  de  deux  taches  arrondies,  qoelt[Uefois  sépa- 
rées; Texterne  derrière  la  bosSé  huraérale,  l'interne  sutursde, 
remontant  sur  la  suturé  jusqu'à  la  basé  qîii  est  bordée  dé 
noir  jusqu'à  l'épaule;  l'autre  vers  le  milieu,  entière,  bildbée 
en  devant  et  unilobéè  par  derrière  ;  ébfin  la  dei^niêre,  bi- 
lobée,  subafiicaie  ,  raccourcie  extérièut^menl ;  bord  apical 
étroitement  hiarginé.  Pattes  grêles ,  assez  longues  ;  éperons 
des  jambes  et  crochets  des  tarses  ferrugineux.  —  Long. 
11  millim.  —  Larg.  3,5  millim. 

Son  pronotum  peu  ponctué  et  oblong,  égal,  et  la  suture 
des  antennes  le  distinguent  aisément  des  espèces  voisines 
pour  le  dessin. 

Sibérie ,  steppes  des  Kirghises, 
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61.  FlexnôflU  01.,  Ënc.  Méth.  VIII.  101,  56.  1811.  •>  Bilb., 
Mylab.  1813.  ft9,  25.pl.  â,  t  13,  là,  15.—- Fisch.,  Tentam.  7, 
87.  —  Ménét.,  Cat.  rais.  208,  925.  —  Muls.,  Vésic.  145,  7. 

ObloDg,  peu  convexe,  subparallèle,  luisant,  garni  de  fins 
poils  noirs  dressés,  noir;  élytres  jaune-pâle  testacé,  avec  des 
taches  noires.  Têle  convexe,  dilatée  derrière  les  yeux,  den- 
sémeul  ponctuée,  rugueuse  par  places,  transversalement  im- 
pressionnée entre  les  yeux  antérieurement,  ceux-ci  réni- 
forroes,  bombés;  épistome  en  carré  large,  bien  limité  par 
un  sillon  ;  labre  semi-hexagonal,  concave  ;  mandibules  ma- 
culées de  ferrugineux  ;  palpes  longs,  dernier  article  sécuri- 
forme.  Antennes  assez  longues,  ténues,  insensiblement  épais- 
sies vers  bout,  sans  massue  abrupte  ;  l'"*  article  court,  renflé; 
2*  très-petit,  en  boulon  ;  3*"  filiforme,  de  la  longueur  des 
deux  suivants  réunis,  qui  sont  égaux,  moniliformes  ;  7-10  en 
tranches  de  cylindre,  plus  larges  que  longs  ;  dernier  ovale  , 
gros,  terminé  en  pointe  mousse.  Pronotum  de  la  largeur  de 
la  tète,  plus  large  que  long,  convexe,  sinué  et  un  peu  plus 
étroit  à  la  base,  dilaté  en  bosse  sur  les  côtés,  brusquement 
et  peu  fortement  rétréci  en  devant,  faiblement  et  densément 
pointillé.  Ecusson  large ,  bi-impressionné,  tronqué  et  lisse 
au  bout.  Ëlytres  pius  larges  et  un  peu  plus  de  deux  fois 
plus  longues  que  le  pronotum,  subpara llëles,  déprimées  sur 
le  dos,  élevées  en  bosse  allongée  à  Pépaule ,  arrondies  au 
bout ,  finement  et  peu  densément  pointillées ,  râpeuses  ou 
granulées  par  derrière  ;  nervures  peu  sensibles  ;  d'un  jaune 
testacé-pâle,  base  bordée  de  noir,  d'où  descendent  2  grandes 
taches  noires ,  l'une  externe,  sur  l'épaule,  et  l'autre  sutu- 
rale,  commune  ;  fortement  dilatées  et  arrondies ,  de  manière 
à  se  rejoindre  presque,  enclosant  un  espace  de  la  couleur 
du  fond,  de  même  forme  mais  en  sens  inverse  :  ces  taches 
s'étendent  jusqu'au  2«  tiers  ;  deux  autres  taches  vers  le  mi- 
lieu, également  grandes,  exlerne  en  carré  long,  marginale, 
interne  suturale,  pyriforme ,  quelquefois  liées  ensemble; 
enfin,  vers  le  bout,  deux  autres  lâches  opposéees,  souvent 
réunies  en  bande  et  se  conlinuant  en  une  bordure  étroite  le 
long  du  bord  apical ,  de  manière  à  enclore  un  espace  ar- 
rondi, de  la  couleur  du  fond  ;  pattes  assez  longues»  dense- 
Abeille,  t.  VII,  2«  part.  1870.  —  Juin,  10 
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ment  pointillées-granulées.  Jambes  antérieures  garnies  en 
dedans  d'une  pubescence  grise  soyeuse  ;  éperons  et  crochets 
des  tarses  ferrugineux.  —  Long.  8  à  U  millim.  — Larg. 
2,5  à  3,5  millim. 

France  ,  Pyrénées ,  Pic-du-Midi ,  Alpes  ;  Suisse  ;  Italie , 
Sicile;  Hongrie;  Russie,  Caucase;  Sibérie,  Ajagus;  Tur- 
cménie  ;  très- répandu. 

61*  Sinaata  Klng,  Symb.  phys.  18^5.  19.  pi.  8S,  7. 

Voisin  de  Geminata  F.  ;  il  en  diffère  surtout  par  sa 
taille  et  le  bord  postérieur  de  ses  élytres  noir.  —  Ovale- 
oblong,  obsolètement  ponctué,  velu  de  noir*,  noir-lui- 
sant Antennes  noires,  à  peine  plus  longues  que  le  pro- 
tfaorax.  Celui-ci  peu  allongé,  à  peine  rétréci  par  devant 
Ecusson  noir,  ainsi  que  le  dessous  et  les  pattes.  Elytres  pins 
de  trois  fois  plus  longues  que  le  protfaorax ,  obsolètement 
rugueuses-ponctuées,  avec  des  nervures  longitudinales,  d*an 
jaune-pàle,  ornées  derrière  la  base  de  deux  points,  au  milieu 
d'une  fascie  dentée  raccourcie,  et  au  bout  de  deux  taches. 
Tune  marginale,  Tautre  suturale,  rapprochées  et  se  rejoi- 
gnant par  un  liseré  apical.— Long.  12,6  millim.     (ExKlug,) 

Syrie. 

Cette  espèce,  qui  m'est  inconnue,  ressemble  beaucoup  à 
une  Sibirica  dont  les  deux  taches  antérieures  seraient  ar- 
rondies et  dont  rinterne  serait  isolée  de  la  suture,  absolu- 
ment comme  dans  une  Geminata  dont  les  deux  taches 
postérieures  se  seraient  fortement  dilatées  et  se  relieraient 
par  un  bourrelet  apical  ;  mais  la  taille  est  plus  grande. 


B^'  Elytres  jaunes,  ornées  de  fascies  ou  taches  noires,  avec  Textré- 
mité  jaune  ou  rouge. 
C.  Antennes  noires,  rarement  d'un  brun-noir. 

62.  Gemioata  Pab.,  Ënt.  SySt  Suppl.  1798.  120,  9-10.  —  Syst 
El»  IL  8Â,  18.  —  Oliv.,  Eue  VllI.  101,  58.  —  Bilb.,  Mylab. 
68,  Â7»— Fisch.,  Mon.  Canth.  11,  66.  —  Gebl.,  Mylab.  Siber. 
N.  Mém.  Mosc  1.  1829. 156,  3.  —  Ménét.  CaU  207,  92i.  — 
Cast.,  Hist.  Nat.  II.  271, 18.  —  Muls.,  Vésic.  138,  6. 
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Allongé,  sabcylindrique,  peu  convexe ,  noir-luisant,  hé- 
rissé de  poils  noirs  fins,  peu  serrés,  plus  rares  et  couchés 
sur  les  élytres.  Tète  en  carré  arrondi,  convexe,  couverte  de 
gros  points  peu  serrés;  vertex  dépassant  peu  les  yeux,  qui 
sont  réoiformes;  front  brièvement  caréné  entre  les  yeux 
dans  sa  longueur ,  tronqué  droit  en  devant  et  limité  par  un 
profond  sillon  transverse  ;  épistome  court,  largement  arrondi 
en  devant;  labre  brièvement  cordiforme  ,  déprimé;  mandi- 
bules tachées  de  ferrugineux.  Palpes  maxillaires  grêles ,  der- 
nier article  ovale,  tronqué  obliquement.  Antennes  longues, 
assez  tenues  et  peu  serrées;  1*'  article  fortement  renflé, 
2*  globuleux,  court ,  Tun  et  l'autre  ciliés  de  larges  poils , 
les  suivants  obconiques  ;  3*  de  moitié  plus  long  que  le  /i*  ; 
û-7  à  peu  près  d'égale  longueur;  8-10  en  tranches  coniques, 
un  peu  plus  larges  ;  dernier  ovalaire,  obtus  au  bout.  Prono- 
tum  de  la  largeur  de  la  tète,  plus  large  que  long,  convexe, 
à  peine  visiblement  fovéolé,  avec  une  fine  carène  longitu- 
dinale au  milieu  antérieur;  parsemé   d'assez  gros  points 
épars,  très-étroitement  rebordé  à  la  base,  arrondi  en  bosse 
sur  les  côtés  et  peu  rétréci  par  devant.  Ecusson  court ,  ar- 
rondi au  bout,  ponctué  à  la  base.  Elytres  plus  larges  que 
le  pronotum  à  la  base ,  trois  fois  plus  longues  que  larges , 
subparallèles,  arrondies  à  l'extrémité,  avec  la  bosse  humé- 
raie  faible,  couvertes  de  petits  points  râpeux,  d'un  jaune- 
pàle ,  bordées  étroitement  de  noir  à  la  base  et  derrière 
récusson,  ornées  de  deux   petites  taches  rondes  derrière 
l'épaule,  placées  un  peu  obliquement,  l'interne  assez  rap- 
prochée de  la  suture  ;  au  milieu  d'une  bande  sinuée,  formée 
de  deux  taches  soudées ,  l'une  externe  plus  grosse ,  l'autre 
interne  petite ,  plus  éloignée  de  Ja  suture  que  celle-là  du 
bord  latéral  ;  et  enfin  de  deux  petits  points,  sur  une  ligne 
transversale,  avant  l'extrémité  :  toutes  noires.  Pattes  assez 
allongées  ;  éperons  des  jambes  et  crochets  des  tarses  roux. 
—  Long.  8  millim.  —  Larg.  3  millim. 

Cette  espèce  varie  beaucoup  pour  la  taille  et  pour  les  taches 
des  élytres  ;  M.  Mulsant  en  décrit  au  moins  une  vingtaine  de 
variétés,  on  peut  les  résumer  ainsi  :  La  bande  médiane  est 
quelquefois  formée  de  deux  taches  isolées  dont  l'interne  peut 
disparaître,  et  d'autrefois  est  dilatée  jusqu'à  la  suture.  Les 
taches  soit  de  la  rangée  antérieqre ,  soit  de  la  rangée  post^ 
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rieare,  peoTeDt^se  dilater  oa  se  lier  ensemble  et  même  for- 
mer une  large  bande  transversale ,  ou  même  rarement  les 
élytres  peuvent  être  marquées  de  trois  bandes. 

Elle  est  commune  dans  les  environs  de  Lyon  et  dans  les 
provinces  méridionales  de  France  :  Bezîers,  Narbonne.  On 
la  trouve  en  Espagne,  en  Italie,  en  Autriche,  en  Russie  et  en 
Syrie. 

63.  Deleani  Gyli.,  in  8ch.   Syn.  UI.   1817.   35,  55.  —  Flsch., 
Tent.   il,  67.  -  Reiche*,  Soc.  EnU  France  1865.  636,  M. 

Obloog ,  subcylindrique  ,  déprimé ,  noir-luisant ,  bé- 
ris.^é  de  petits  poils  fins  rares.  Tête  assez  large,  assez  con- 
vexe, dilatée  derrière  les  yeux  et  plus  large  que  le  pnmotum, 
parsemée  de  poinis  fins  épars ,  avec  un  espace  lisse  sur  le 
milieu  du  front ,  marqué  à  peine  visiblement  d'une  faible 
carène  entre  deux  légères  impressions  et  de  deux  très-petites 
taches  rousses  ;  épistome  séparé  du  front  par  un  sillon  droit, 
court,  largement  arrondi  au  bout;  labre  subcordiforme ; 
palpes  maxillaires  à  dernier  article  suhsécuriforme.  Antennes 
longues  et  grêles  ;  !•'  article  renflé ,  2*  court,  globuleux , 
longuement  ciliés;  4-7  submoniliformes ,  d'égale  longueur  ; 
3*  de  moitié  plus  long ,  obconique  ;  8-10  un  peu  plus  épais, 
courts,  en  tranches  coniques  ;  dernier  plus  long,  d'abord  en 
cylindre  puis  terminé  en  pointe  obtuse.  Pronotum  plus 
large  que  long,  convexe,  couvert  d'assez  forls  points  épars, 
égal,  très-finemçnt  rebordé  à  la  base,  arrondi  en  bosse  sur 
les  côtés,  faiblement  rétréci  et  comme  arrondi  en  devant. 
Ecusson  court,  arrondi  et  lisse  dans  son  pourtour.  Elytres 
parallèles,  subdéprimées,  plus  larges  que  le  pronotum,  deux 
fois  et  demie  plus  longues  que  larges,  élevées  à  l'épaule , 
arrondies  au  bout,  très-densémenl  poiotillées ,  un  peu  râ- 
peusemenl  par  derrière,  rebordées  étroitement  à  la  base  et 
derrière  Técusson  de  noirâtre,  et  ornées  d^  six  taches  noires 
placées  par  paires ,  deux  grosses  derrière  l'épaule,  externe 
oblongue ,  interne  touchant  la  suture  et  remontant  quelque- 
fois jusqu'au  rebord  subscuiellaire;  deux  au  milieu,  externe 
en  carré  large  très-rapprochée  du  bord,  interne  poncliforme 
antérieure  ;  deux  yer§  le  bout,  ovales ,  rapprochées  en  àt- 
ymU  éloignées  par  derrière.  Ces  taches  varient  peu  et  ne 
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forment  pas  de  bandes.  Pattes  très-densément  rugueuses , 
ciliées ,  peu  allongées  ;  éperons  des  jambes  et  crochets  des 
tarses  ferrugineux.  —  Long.  6  à  8  millim.  —  Larg.  2,5  à 
3  millim. 

Cette  jolie  petite  espèce  est  propre  à  TEspagne.  Elle  a  les 
plus  grands  rapports  avec  Geminata ,  mais  outre  la  dis- 
position des  taches,  ses  élytres  raccourcies,  plus  luisantes 
et  plus  finement  ponctuées,  son  pronolum  plus  égal  et  moins 
ponctué,  Ten  distinguent  aisément. 

6à.  Varians  Gyll.,  in  Sch.  Syn.  III.  Append.  1817.  3A.  54.  - 
Jnconstans  Che\l*,  Guér.  Rev.  zool.  1865.  393,  14.  —  Var. 
iO-spilola  Chevl*,  1.  c.  15.  — Var.  Luteipeunis  ^Dufour}. 

Ovale,  peu  allongé  et  peu  convexe,  noir-luisant,  hérissé 
de  poils  noirs  fins  et  rares.  Têle  large,  convexe,  couverte  de 
points  épars,  un  peu  dilatée  derrière  les  yeux  qui  sont  ré- 
niformes,  bombés,  avec  une  faible  et  courte  carène  au  milieu 
du  front.  Epistome  court,  bien  limité  par  un  sillon  droit  et 
largement  courbé  en  devant.  Labre  élargi  et  bilobé  en  de- 
vant. Dernier  article  des  palpes  subsécuriforme.  Antennes 
longues  et  peu  épaisses  ;  1*'  article  renflé,  2*  petit,  globu- 
leux ,  les  suivants  obconiques,  peu  serrés  ;  3*  de  moitié  plus 
long  que  le  Zi%  5-8  grossissant  insensiblement ,  9-10  courts 
et  transverses  ;  dernier  ovale,  en  pointe  allongée,  obtuse  au 
bout.  Pronotum  plus  étroit  que  la  tête,  presque  aussi  long 
que  large,  assez  fortement  ponctué,  plus  densément  par 
places ,  convexe ,  presque  égal,  étroitement  rebordé  à  la 
base,  arrondi  sur  les  côlés,  rétréci  en  devant,  longé  dans 
son  milieu  d'une  carène  lisse  et  assez  distincte.  Ecusson  râ 
peux,  arrondi.  Elytres  beaucoup  plus  larges  que  le  prono- 
tum ,  deux  fois  plus  longues  que  larges,  un  peu  dilatées  et 
arrondies  au  bout,  déprimées  sur  le  dos,  couvertes  de  points 
très-fins  et  comme  imperceptibles  sur  le  premier  tiers,  bien 
marqués,  ciliés  de  noir  et  un  peu  râpeux  sur  le  reste  ;  étroi- 
tement bordées  de  noir  h  la  base  et  brièvement  derrière 
l'écusson ,  ornées  dans  Tétai  normal  de  taches  noires  ana- 
logues à  celles  de  GeminaCa  ,  une  petite  ronde  externe 
derrière  l'épaule,  une  juxlà-suturale  un  peu  plus  bas,  ovale, 
vers  le  milieu  d'une  étroite  bande  sinuée ,  raccourcie  sur- 
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tout  eD  dedans  ;  enfin  de  deux  subapicales  arrondies,  pe- 
tites, très-près  du  bord  externe  et  de  la  suture. 

Ces  taches  varient  beaucoup  pour  le  nombre  :  !<>  la  bande 
médiane  disparaît;  *2®  la  tache  externe  antérieure;  3*  quel- 
quefois toutes  ensemble. 

Pattes  médiocres,  densément  granuléeset  ciliées  de  noir; 
éperons  et  crochets  des  tarses  ferrugineux.  —  Long.  5  à  7 
millim.  —  Larg.  2,5  à  3  millim. 

Espagne,  Valladolid;  en  juin. 

rai  longtemps  hésité  à  conserver  cette  espèce ,  et  je  ne 
le  fais  que  provisoirement ,  à  cause  de  sa  grande  ressem- 
blance avec  Dejeani,  espagnole  comme  elle  ;  mais  le  pro- 
notum  est  plus  grossièrement  ponctué  et  caréné,  un  peu  plus 
long,  les  antennes  sont  plus  allongées,  les  élytres  comme  im- 
ponctuées à  la  base  ,  les  taches  antérieures  plus  petites  et 
posées  obliquement,  les  taches  médianes  remplacées  par  la 
bande  sinuée  qui  la  rapproche  de  Geminata  ,  dont  les 
élytres  sont  beaucoup  plus  allongées  et  bien  plus  ponctuées 
à  la  base. 

Gyllenhal  décrit  la  principale  variation  dans  laquelle  les 
élytres  sont  entièrement  jaunes,  avec  trois  points  noirs, 
deux  près  de  la  suture,  l'un  au  tiers,  Tautre  vers  le  bout, 
et  un  en  face  de  ce  dernier,  près  du  bord  latéral ,  tout  en 
indiquant  les  autres. 

M.  Ghevrolat  fixe  davantage  Tattention  sur  celle  à  quatre 
points,  avec  une  fascie  sinueuse  transverse  au  milieu. 

Le  iO'Spilota  Ghevl.,  ne  me  parait  établi  que  sur  de 
très-petits  individus  pris  dans  les  mèroes  localités.  Les  ély- 
tres sont  identiques  pour  la  disposition  des  taches  et  la 
ponctuation  ;  cependant  il  me  parait  plus  étroit,  plus  va* 
guement  ponctué  et  sans  carène  bien  marquée  sur  le  pro- 
notum,  et  ses  antennes  sont  un  peu  moins  allongées,  à 
articles  plus  courts,  épais  au  bouL 

Un  tout  petit  individu  de  la  taille  du  iO-spilota^  à  ély- 
tres très-pàles  et  sans  taches,  de  la  collection  de  M.  de 
Baulny,  portant  le  nom  de  Luteipennis  Duf.,  et  paraissant 
provenir  du  savant  anatomiste  par  M.  Perez  Arcas,  pourrait 
constituer  une  espèce  particulière,  mais  je  pense  qu'il  devra 
se  rattacher  à  cette  espèce  que  Gyllenhal  a  si  bien  nommée 
Varians^  dont  sans  doute  son  Dejeani  ne  sera  iui«a)éme 
qu'une  variation. 
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M.  seotellata  Rosh.,  And.  1856.  231 ,  est  sans  doute 
une  variété  de  Varians,  à  3  points  noirs  sur  la  marge  la- 
térale et  2  sur  la  suture,  avec  la  base  et  le  pourtour  de 
Pécusson  bordés  de  noir.  En  voici  la  description  originale  : 

6A«  Seatellata  Rosenh.,  Thier.  Andal.  1856.  231. 

Faciès  du  Cyanescens  Illig.  Il  ressemble  beaucoup  à 
iO^unctala  F.,  mais  plus  petit,  surtout  plus  court,  à 
poils  plus  épars,  prothorax  et  antennes  plus  courts ,  points 
noirs  des  éiytres  petits,  et  un  peu  différents  à  la  partie 
antérieure.  Tète  petite,  assez  arrondie,  peu  convexe  ;  front 
plan,  noir-luisant,  très-densément  et  assez  finement  ponctué, 
avec  de  fins  poils  noirs  assez  longs;  bouche  noire,  ainsi  que 
les  palpes.  Antennes  courtes,  un  peu  plus  longues  que  la 
tète,  robustes,  les  5  derniers  articles  formant  une  massue 
forte,  le  dernier  aussi  grand  que  les  2  précédents  ensemble, 
en  pointe  arrondie  au  bout,  noires,  avec  un  éclat  soyeux. 
Prothorax  petit,  allongé,  un  peu  plus  long  que  large,  presque 
droit  sur  les  côtés,  distinctement  rétréci  avant  le  milieu , 
droit  au  bout ,  un  peu  arrondi  à  la  base  avec  un  rebord 
fortement  relevé ,  un  peu  avancé  sur  les  éiytres,  convexe , 
Doir^  luisant,  densément  et  assez  fortement  ponctué,  faible- 
ment garni  de  longs  poils  noirs,  une  petite  fossette  oblongue 
sur  le  milieu ,  et  au  milieu  du  bord  basai  une  petite  im- 
pression transversale.  Ecusson  petit,  triangulaire,  arrondi 
au  bout,  uni,  noir,  luisant,  finement  et  densément  ponctué, 
avec  une  carène  médiane  peu  distincte ,  et  de  longs  poils 
noirs  peu  serrés.  Eiytres  plus  de  moitié  plus  larges  et  quatre 
fois  aussi  longues  que  le  prothorax ,  allongées,  un  peu  élar- 
gies postérieurement,  chacune  obtusément  arrondie  au  bout, 
convexes,  jaune  fade ,  assez  luisantes ,  finement  et  densé- 
ment ponctuées,  finement  garnies  de  poils  noirs  courts, 
plus  longs  à  la  base  ;  on  remarque  sur  chaque  élytre  la  dis- 
position suivante  :  la  base  est  étroitement  noire ,  et  cette 
couleur  s'élargit  autour  de  Pécusson  où  elle  rejoint  celle  du 
côté  opposé  ;  en  outre  5  petits  points  noirs ,  3  au  bord  la- 
téral et  2  près  de  la  suture ,  le  1*'  de  la  rangée  externe 
placé  derrière  Tépaule  vis-à-vis  mais  un  peu  avant  le  point 
suturai,  le  2*  un  peu  après  le  milieu,  un  peu  avant  le  2«  su- 
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lural  ;  le  3*  bien  avant  rexlrémilé  et  près  du  bord  externe  ; 
ces  points  varient  peu  de  grosseur.  Dessous  noir,  luisant, 
densémenl  et  finement  pouclué,  avec  de  longs  poils  noirs 
ppars.  Pattes  grêles,  noires,  luisantes,  assez  longuement  pu- 
bescenles  de  noir.  —  Long.  9,3  à  10,8  millim.  —  Larg. 
3,6  à  3,9  millim. 

Grenade  ;  juillet,  sur  le  gazon ,  en  compagnie  de  4- 
punctata.  Rare. 

65.  ExternepunetataFald.*,Faun.  Transe.  11.1837. 128.  379. 

Oblong .  subparallële ,  déprimé  ,  noir-luisant ,  avec  un 
reflet  verdâlre,  hérissé  de  poils  lins  assez  longs,  noirs,  mêlés 
de  gris.  Tète  assez  grosse,  bombée,  dilatée  derrière  les  yeux, 
qui  sont  réniformes  ,  globuleux,  assez  densémenl  ponctuée; 
front  marqué  entre  les  yeux,  un  peu  avant  Tinserlion  des 
antennes,  d'une  impression  lisse,  étroite,  transversale  ;  épis- 
tome  court,  largement  arrondi  en  devant ,  bien  limité  par 
un  sillon  prononcé  par  derrière  ;  labre  impressionné  dans  la 
longueur  au  milieu,  peu  ponctué,  arrondi  et  cilié  aux 
angles  ;  palpes  longs,  à  dernier  article  ovale,  obtus  au  bout 
Antennes  grêles  ;  1"  article  assez  gros,  2*  court,  globuleux; 
;>*  obconique,  de  la  longueur  des  deux  suivants  ensemble  ; 
/4-8  moniiiformes  ,  7-8  un  peu  plus  épais  ,  9-iO  en  tranches 
de  cylindre,  un  peu  plus  épais  ;  dernier  ovale,  terminé  par 
une  pointe  obtuse.  Pronolum  presque  aussi  long  que  large, 
de  la  largeur  de  la  tête,  convexe,  égal  et  assez  finement 
ponctué ,  élroilemenl  rebordé  i\  la  base ,  arrondi  sur  les 
côtés,  un  peu  rétréci  en  devant.  Ecusson  râpeux,  arrondi  au 
bout*.  Elylres  plus  larges  que  le  pronotum,  2  fois  1/3  plus 
longues  que  larges,  subparallèles ,  un  peu  déprimées  avec 
les  bosses  humérales,  peu  saillantes,  arrondies  au  bout,  cou- 
vert de  petits  points  serrés,  mêlés  de  granules  postérieure- 
ment, sans  nervures  visibles,  rebordées  à  la  suture  avec  un 
petit  enfoncement  étroit,  brun  derrière  Pécusson,  jaune- 
leslacé ,  étroitement  bordées  à  la  base  et  ornées  de  qualre 
taches  noires  :  une  oblongue  derrière  la  bosse  humérale, 
une  arrondie  après  le  milieu,  près  du  bord  ,  et  deux  autres 
plus  petites  vers  le  bout,  externe  contiguê  à  la  marge, 


dbyGoogk 


DES  MTLABRIDES.  109 

iolerne  à  une  certaJBe  distance  de  la  suture,  sur  la  même 
ligne.  Pattes  grêles  —  Long.  11  millim.  —  Larg.  3  millim. 

Cette  espèce  semble  n'être  qu'une  variété  de  6-notata, 
mais  outre  le  nombre  des  tacbes,  elle  diffère  essentiellement 
par  la  slrucuire  de  ses  antennes,  la  ponctuation  et  la  forme 
du  pronotum,  et  par  le  reflet  vert  du  corps 

Caucase.  Perse. 

66.  LseviaolUs. 

Peu  allongé,  subdéprimé,  noir-luisant,  hérissé  de  rares 
et  fins  poils  noirs.  Tête  élargie,  fortement  dilatée  et  renflée 
derrière  les  yeux,  couverte  d'une  ponctuation  serrée,  iné- 
gale; bombée  sur  le  front,  avec  un  court  espace  lisse  au 
milieu  et  deux  impressions- transverses  entre  les  antennes, 
un  peu  derrière  elles  ;  épistome  transversal,  limité  par  un 
profond  sillon,  largement  arrondi  et  brun  au  bout  ;  yeux 
réniformes,  bombés;  labre  creusé  au  milieu,  sinué  au  bout , 
avec  les  angles  arrondis  ;  palpes  maxillaires  longs ,  dernier 
article  grand,  sécuriforme.  Antennes  médiocres,  peu  épaisses; 
i«' article  ovale ,  2<^  petit,  globuleux,  longuement  ciliés,  les 
suivants  obconiques  ;  3*  beaucoup  plus  long  que  le  U''  ;  Zi-6 
à  peu  près  d'égale  longueur;  7-10  grossissant  graduellement, 
en  tranches  coniques  plus  larges  que  longues  ;  dernier  à 
peu  près  double  en  longueur  du  précédent ,  terminé  en 
pointe  obtuse.  Pronotum  subglobuleux,  égal,  lisse  et  densé- 
menl,  si  Gnement  ponctué  qu'on  a  peine  à  distinguer  les 
points  ;  arrondi  et  un  peu  abaissé  en  devant ,  presque  droit 
à  la  ba§e,  avec  un  rebord  excessivement  mince.  Ecusson 
râpeux,  arrondi  et  poli  au  bout.  Elytres  beaucoup  plus 
larges  que  le  pronotum,  3  fois  et  demie  plus  longues  que 
larges,  subparallèles,  arrondies  au  bout ,  à  calus  humerai 
saillant;  nervures  obsolètes;  ponctuation  très-fine  et  peu 
marquée  à  la  base,  plus  distincte  au  milieu,  comme  alutacée 
par  derrière  ;  jaune-teslacé,  ornées  de  6  taches  noires  dis- 
posées par  paires ,  inégales ,  les  externes  beaucoup  plus 
grandes  que  les  internes ,  1"  externe  large,  ovalaire,  re- 
montant sur  Pépaule  en  s'atténuant  et  se  continuant  en  une 
bordure  étroite  le  long  de  la  base  jusque  derrière  Técusson; 
2*  interne  ovalaire,  grande;  3*  externe,  arrondie,  marçi- 
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Dale;  à*  interne  petite,  près  de  la  suture  ainsi  que  la  6*; 
5'  également  grande,  marginale,  se  prolongeant  en  bordure 
étroite  vers  Fangle  apicaU  Pattes  grêles,  assez  longues; 
éperons  et  crochets  des  tarses  ferrugineux.  ^  Long,  il  milL 
—  Larg.  3,8  millim. 

Caucase. 

Cette  espèce  a  tout-à-fait  le  faciès  du  Dejeani ,  la  couleur 
et  les  taches  ;  les  élytres  sont  courtes  également ,  quoique 
un  peu  moins,  mais  elle  se  reconnaît  surtout  à  son  pronotum 
globuleux,  lisse,  égal,  à  peine  finement  rebordé  à  la  base , 
avec  des  points  très-serrés  et  excessivement  petits ,  son 
verlex  très-renflé  et  dilaté  derrière  les  yeux ,  le  devant  du 
front  bi-impressionné. 

67.  6-notata  Redt,  Kotsky,  Col.  Syr.  et  Chypre  I8A3.  987,  iî, 
fig.  22. 

Oblong ,  subparallèie ,  peu  convexe  ,  noir  peu  luisant , 
hérissé  de  poils  noirs  fins,  peu  serrés.  Tète  convexe,  peu 
dilatée  derrière  les  yeux,  qui  sont  ovales,  assez  élevés ,  cou- 
verte d^assez  gros  points  épars  ;  front  légèrement  bi-impres- 
sionné  et  brièvement  caréné  au  milieu  ;  épistome  transverse, 
abaissé,  bien  limité  par  un  fort  sillon  postérieur  ;  labre  dé- 
primé, peu  ponctué,  sinué  au  bout,  avec  les  angles  arrondis. 
Dernier  article  des  palpes  maxillaires  court,  subsécuriforme. 
Antennes  assez  longues,  grêles  à  la  base,  en  massue  au  bout  ; 
i*'  article  court ,  renflé  ;  2*  granuliforme,  petit,  tous  deux 
longuement  ciliés  ;  3-8  obconiques,  3*  presque  aussi  long  que 
les  deux  suivants  réunis  ,  U-6  assez  égaux ,  7-8  un  peu  plus 
épais,  peut-être  plus  courts;  9-10  en  tranche  de  cylindre, 
11*  ovale ,  en  pointe  obtuse.  Pronotum  un  peu  plus  large 
que  long,  pas  aussi  large  que  la  tête ,  convexe ,  un  peu  iné- 
gal, couvert  de  points  épars,  très-étroitement  rebordé  et 
subsinué  à  la  base ,  arrondi  sur  les  côtés ,  un  peu  rétréci  en 
devant.  Ecusson  court,  finement  râpeux,  arrondi  au  bout, 
Elytres  plus  larges  que  le  pronotum  ,  2  fois  et  demie  plus 
longues  que  larges,  subparallèles,  avec  les  épaules  faibles  et 
les  nervures  fines,  arrondies  au  bout,  finement  poinlillées 
et  subgranulées  par  derrière,  brièvement  rebordées  derrière 
récusson  avec  un  trait  |i)run  ;    marquées  de  trois  petites 
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tadies  noires:  une  allongée  sous  le  calus  humerai,  et  une 
arrondie  sur  la  marge  près  de  rexlrémlté,  avec  une  toute 
petite  en  regard  vers  le  milieu.  Pattes  grêles  ;  éperons  et 
onglets  ferrugineux.  —  Long.  9  millim.  —  Larg.  3  millim. 

Cette  espèce,  d'Alep  en  Syrie,  dont  je  n*ai  vu  qu*uu  seul 
individu  qui  a  servi  de  type  au  D'  Redtenbacher ,  ressemble 
à  un  Geminata  qui  aurait  perdu  la  bande  médiane  et  la 
tache  antéro-interne.  Ses  antennes  sont  plus  serrées ,  plus 
courtes  et  plus  renflées  à  la  massue. 


68.  llnleolor  Fald.*,  Faun.  Transe  II.  127,  378.  Pi.  à,  8,  1837. 
—  Reiche*,  Syr.  Soc.  Ent  France  1865.  686,  30. 

Oblong,  assez  convexe,  noir-luisant,  vêtu  d'un  très-court 
duvet  gris  soyeux  et  de  poils  assez  longs,  noirs ,  hérissés. 
Tète  grosse,  dilatée  et  bombée  sur  le  vertex,  couverte  de 
points  légers  mais  assez  serrés ,  marquée  sur  le  milieu  du 
front  d'un  espace  lisse,  trifide,  élevé,  avec  une  faible  im- 
pression entre  ses  branches  ;  yeux  réniformes,  gros  ;  épis- 
tome  séparé  par  un  profond  sillon,  droit  en  devant,  en  carré 
court ,  transversal  ;  labre  peu  ponctué ,  sinué  au  bout,  avec 
les  angles  arrondis  ;  palpes  à  dernier  article  ovalaire,  tron- 
qué au  bout.  Antennes  assez  longues,  peu  épaisses  ;  1*'  ar- 
ticle assez  court,  2«  en  bouton;  4-6  courts,  à  peu  près 
d'égale  longueur,  renflés  au  bout;  3*  un  peu  plus  allongé; 
7-8  en  tranche  de  cône,  peu  serrés,  un  peu  plus  larges; 
9-10  encore  plus  épais,  serrés  ;  dernier  assez  court  et  gros, 
en  pointe  obtuse.  Pronotum  plus  large  que  long,  aussi  large 
que  la  tète,  faiblement  convexe,  égal,  avec  une  ponctuation 
serrée  et  peu  profonde,  largement  bordé  à  la  base,  dilaté 
en  bosse  sur  les  côtés,  un  peu  plus  étroit  en  devant,  marqué 
au  milieu  d'un  petit  enfoncement  oblong.  Ecusson  densé- 
ment  râpeux,  arrondi  au  bout.  Elytres  plus  larges  et  3  fois 
et  demie  plus  longues  que  le  pronotum,  2  fois  et  demie  plus 
longues  que  larges,  élargies  par  derrière  et  arrondies  au 
bout,  finement  pointillées  et  brièvement  ciliées  de  noir, 
avec  les  épaules  en  bosse  élevée,  nervures  fines  mais  dis- 
tinctes, jaune  testace-pâle  sans  taches.  Pattes  peu  robustes, 
densément  pointillées-rApeuses  ;  éperons  et  crochets   des 
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tarses  d'un  ferragineux  bruu.  —  Long.  12  Daillim.  —  Larg. 
3,5  millim. 

L'individu  de  très-pelile  laille  que  j'ai  vu  dans  la  colfec- 
lion  Moiszech,  comme  type  de  Faiderman,  ne  se  rapporte 
nullement  à  la  description  de  Pauteur;  car  les  points  du 
pronotum  el  de  la  tête  sont  Irès-écarlés  et  épars,  tandis  que 
WnicoLor  doit  avoir  ces  organes  densément  quoique  faible- 
ment ponctués ,  et  on  n'y  voit  pas  la  pubesceuce  soyeuse 
grise . 

Perse  ;  Amasia. 

69.  Conisolor. 

Oblong,  convexe,  noir,  très-luisant,  avec  des  poils 
dressés,  rares  et  fins.  Tête  médiocre ,  allongée  ,  convexe  sur 
sur  le  front,  marquée  de  points  assez  écartés  et  en  dedans 
des  yeux  d'une  impression  oblique  de  chaque  côté;  yeux 
gros ,  subréniformes  ;  épistome  court ,  mais  moins  élargi, 
bien  limité  par  un  profond  sillon  transversal  ;  labre  dé- 
primé, peu  ponctué,  subsinué  au  bout,  avec  les  lobes  ar- 
rondis ;  palpes  à  dernier  article  ovalaire.  Antennes  fort  lon- 
gues et  grêles,  à  peine  élargies  extérieurement;  !•■•  article 
court,  2*  très-petit,  ciliés  et  ensemble  moins  longs  que  le 
3* ,  qui  est  un  peu  fusiforme  ainsi  que  les  2  suivants  ,  fer- 
rugineux à  la  base  ;  7-10  en  tranches  coniques,  plus  longs 
que  larges  ;  dernier  ovoïde,  peu  épais,  plus  long  que  le  pré- 
cédent, en  pointe  peu  aiguë  ;  tous  ces  articles  sont  réunis 
par  des  articulations  très-lâches.  Pronotum  presque  de  la 
largeur  de  la  tête,  bombé,  parsemé  de  points  écartés,  très- 
lisse  el  égal  dans  les  intervalles,  étroitement  rebordé  à  la 
base,  presque  parallèle  sur  les  côtés  jusqu'à  l'élévation 
gibbeuse,  puis  rétréci  en  devant.  Ecusson  lisse  et  arrondi 
au  bout.  Ëlylres  3  fois  el  demie  plus  longues  que  le  pro- 
notum et  plus  larges  que  lui  ;  2  fois  et  demie  plus  longues 
que  larges,  élevées  eu  toit,  arrondies  à  l'épaule,  rétrécies 
séparément  par  derrière  avec  Tangle  apical  marqué  quoique 
obtus;  poinlillées-ridées ,  à  nervures  translucides,  ciliées 
brièvement  de  noir ,  rouge  testacé  ,  sans  taches.  Pattes 
grêles  ;  crochets  des  tarses  ferrugineux.  —  Long.  11  millim, 
—  Larg.  3,5  millim. 
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Cette  espèce,  d'Âsie-Mineure  également,  se  rapproche 
beaucoup  de  VUnicoior  pour  la  coloration  ;  mais  sa  forme 
atténuée,  ses  antennes  grêles  et  fort  longues,  son  pronotum 
plus  étroit,  plus  bombé,  à  points  plus  écartés,  dépourvu  de 
la  pubescence  grise  soyeuse  courte ,  Peu  distinguent  aisé- 
ment. 

70,  Pallido  maealata  Redt%  Denkschrift  Wien.  Âcad.  U  1850, 
A9,  18. 

Peu  allongé,  subparallèle,  assez  convexe,  noir  peu  luisant, 
garni  d'une  courte  pubescence  grise,  rare.  Tête  large,  sub- 
arrondie,  convexe,  densément  et  fortement  renflée  ;  verlex 
renflé,  front  longé  dans  son  milieu  d'une  fine  ligne  lisse , 
qui   s'élargit  en  impression    lisse  luisante,  marquée  d'une 
petite  tache  rouge,  avec  une  impression  oblique  de  chaque 
côté  derrière  l'insertion  des  antennes,  tronqué  droit  au  bout; 
yeux  subréniformes,  bombés  ;  épistome  beaucoup  au-dessous 
du  niveau  du  front  el  bien  séparé  par  un  profond  sillon 
transversal  ;  labre  élargi,  droit  au  bout,  avec  les  angles  ar- 
rondis. Palpes  maxillaires  assez  longs;  dernier  article,  ova- 
laire»  tronqué.  Antennes  assez  longues,  grêles,  à  peine 
épaissies  en  massue  :  1»  article  renflé,  assez  court  ;  2«  petit, 
globuleux,  les  suivants  obconiques,  peu  serrés  ;  3*  un  peu 
plus  long  que  le  U* ,  tous  deux  ferrugineux  à  la  base;  6-il 
en  tranches  coniques ,   plus  larges  que  longues  ;    dernier 
ovalaire,  terminé  en  pointe  obtuse.   Pronotum  transverse, 
convexe,  un  peu  plus  large  que  la  tête,  densément  ponctué , 
faiblement  rebordé  à  la  base,  élargi  sur  les  côtés  jusqu'au 
tiers  antérieur  où  il  forme  un  tubercule  mousse ,  rétréci 
brièvement  et  peu  à  partir  de  ce  point,  marqué  au  milieu 
longiludinalement  d'une  ligne  lisse,  impressionné  vers  le  mi- 
lieu, avec  un  fin  sillon  au  fond,  et  de  chaque  côté  une  cal- 
losité lisse,'  luisante.  Ecusson  râpeux,  arrondi  au  bout. 
Elytres  plus  larges  que  le  pronotum  ,  deux  fois  plus  longues 
que  larges,  peu  convexes,  subparallèles,  largement  arrondies 
au  bout,  avec  les  épaules  peu  saillantes,  faiblement  poin- 
tilléeset  peu  ciliées  de  noir,  d'un  jaune-orange  peu  brillant, 
ornées  de  6  paires  de  grosses  taches  pâles  et  vagues,  2  der- 
rière l'épaule,  2  au  milieu,  el  2  au  tiers  postérieur,  les 
Abbillb,  t.  VII,  2*  part.  1870.  —  Août.  li 
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in^roes  attenaDtes  à  la  suture,  qui  est  étroitement  margUite 
de  pâle  derrière  récussou ,  de  brun  sur  le  reçte.  Pattes 
assez  robustes  ;  jambes  pubesceutes  de  roux  ainsi  que  le 
dessous  des  tarses;  crochets  ferrugineux.  —  Long.  9  millim. 
— -  Larg.  3,5  luillim. 
Perse  méridionale  ;  Egypte. 

71.  Calida  PaU.,  Icon.  85.  E.  H,  17.  1782.—  décora  01,,  Enc, 
méth.  VIII.  1811.  9A,1A.  —  V.  Niligena  R&che*,  Soc,  EnU 
France.  1865.  638,  A9.— Var.  maculata  OUy.,  Ent.  III.  à7*  7, 
6.  PL  1,  9. 1795.  —  Bilb.,  Mylab.  59,  41.  PI.  6.  fig.  10,  11, 
12.  —  Fisch.,Ent.  II.  235,  5.  PI.  40,  5.  -  Fisch.,  Tenu  10, 
60.  —  Klug,  Symb.  Phys.  IX.  1845.  PI.  82,  8.  —  BUmaculata 
CHiy.,  Enc  VIII.  93,  12.  1814.  —  V.  Maura  Chevrol.%  Sîlb. 
Rev.  V.  1887.  278.  10. 

Allongé,  assez  convexe ,  noir-luisant,  vêtu  de  petits  poils 
noirs  assez  serrés  et  dressés*  Tète  large,  comme  carrée»  peu 
convexe,  prolongée  fortement  derrière  les  yeux  ,  densément 
et  également  ponctuée  ;  front  rétréci  et  tronqué ,  droit  en 
devant,  avec  une  petite  impression  médiane  marquée  d^une 
tache  rouge  géminée,  et  de  chaque  côté  une  autre  oblique 
entre  la  première  et  le  sinus  oculaire  ;  yeux  réniformeç  • 
convexes;  épistome  bien  limité  par  un  sillon,  en  ellipse 
transversale  ;  labre  dilaté  et  bilobé  en  devant  ;  palpes  assez 
longs,  à  dernier  article  sécuriforme.  Antennes  assez  lon- 
gues, graduellement  épaissies  à  partir  du  W  article ,  peu 
serrées  ;  i*"'  article  assez  long,  obconique  ;  2«  court ,  globu- 
leux ;  3*  légèrement  élargi  au  bout ,  de  moitié  plus  long  que 
le  4* ,  de  mênîe  forme  ;  5-10  en  triangle  à  angles  arrondis , 
interne  assez  saillant ,  diminuant  peu  à  peu  de  longueur  ; 
dernier  ovalaire ,  comme  coupé  obliquement,  en  pointe  asse? 
aiguë.  Pronotum  un  peu  plus  long  que  large ,  de  la  largeur 
de  la  tête,  étroitement  rebordé,  dilaté  en  bosse  sur  les  côtés, 
rétréci  et  étranglé  en  devant  avec  le  rebord  renflé ,  peu 
convexe,  très-densément  ponctué-rugueux,  avec  une  impres- 
sion arrondie  au  milieu  et  une  autre  plus  légère  anté-scutel- 
Jaire.  Ecusson  rugueux,  élevé  et  arrondi  au  bout.  Elytres 
2  fois  et  demie  plus  longues  que  larges,  en  bosse  à  Tépaule, 
arrondies  au  bout,  densément  pointillées ,  avec  une  pubes- 
cence  noire,  rare,  couchée,  et  U  nervures  bien  marquées, 
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jàtine^roux ,  ornées  de  deux  taches  rondes  au  quart  anté- 
rieur, posées  obliquement,  J'interne  assez  voisine  de  la  su- 
ture, de  deux  bandes  transverses  noires.  Tune  vers  le  milieu, 
l'autre  au  quart  postérieur  ;  ces  bandes  varient  beaucoup 
pour  la  forme  et  retendue  ;  pattes  longues,  grêles,  anté- 
rieures garnies  en  dedans  d'une  pubescence  grise  soyeuse  ; 
dedans  des  cuisses  un  peu  ferrugineux  ;  éperons  et  crochets 
des  tarses  ferrugineux.  —  Long.  12  à  16  millim.  —  Larg. 
/il  à  9  millim. 

Cette  espèce  varie  beaucoup  pour  la  taille  et  surtout  la 
forme  et  l'étendue  des  taches.  Pour  moi  le  type,  celui  que 
décrit  Olivier,  a  les  deux  taches  basales  un  peu  obliques , 
bien  distantes,  arrondies,  quelquefois  cependant  presque  sur 
la  même  ligne  transversale ,  et  rarement  liées  par  un  trait , 
les  deux  bandes  transversales  larges,  peu  sinuées ,  touchant 
à  la  suture  et  au  bord  latéral.  Elle  se  trouve  plus  particu- 
lièrement en  Grèce,  en  Perse,  en  Turquie  et  en  Algérie. 

M.  Chevrotât  a  établi  son  Maura  sur  de  tout  petits  indi- 
vidus, étroits,  qui  présentent  cette  disposition  des  taches, 
les  antennes  uû  peu  plus  épaisses  au  bout,  à  pronotum  un 
peu  plus  étroit  et  moins  fortement  ponctué  et  qui  viennent 
de  Bône. 

Les  individus  de  Sibérie,  du  Caucase  et  de  Russie  méri- 
dionale, quoique  cette  disposition  ne  leur  soit  pas  exclu- 
sive, ont  les  bandes  plus  ou  moins  restreintes,  raccourcies 
en  dedans  et  en  dehors,  plus  sinueuses,  quelquefois  réduites 
à  une  ou  deux  taches.  C'est  le  Calida  de  Pallas ,  qui  ne  me 
semble  pas  pouvoir  être  réunie  à  son  Crocata,  dont  les  an- 
tennes sont  plus  grêles ,  d'une  structure  différente,  le  front 
plus  convexe,  le  pronotum  plus  étroit  et  à  peine  distincte- 
ment impressionné,  et  dont  les  taches,  ordinairement  bien 
séparées,  ne  se  prêtent  pas  aisément  à  la  formation  débandes 
analogues  à  celles  de  Calida. 

Je  né  puis  voir  dans  le  NUigena  de  M.  Reiche  qu'un 
grand  individu  du  Caire,  étroit,  allongé,  à  élytres  très-den- 
sément  pointillées,  dont  les  taches  subhumérales  sont  très- 
petites  quoique  placées  de  même ,  la  bande  médiane  réduite 
à  un  trait  et  la  subapicale  bilobée  en  devant  comme  on  la 
trouve  dans  plusieurs  individus  du  Calida,  identique  pour 
le  reste,  forme  des  antennes»  structure  et  ponctuation  de  la 
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tète  et  dn  proDOtum.  Je  possède  ud  individu  de  Turquie 
qui  lui  ressemble  absolument  sous  tous  les  rapports ,  sauf 
que  le  point  subhuméral  externe  a  disparu,  et  la  bande 
médiane  est  décomposée  en  trois  petits  points  isolés. 

72.  Cireamflexa  Ghevrol.»,  Silb;,  Rer.  V.  273,  li.  1887.  — 
Luc,  Âlg.  Expl.  1846.  389,  à.  PI.  33,  8.—  Reiche^  Soc.  ExiL 
France.  1866.  638,  50.  —  V.  Goudoti  Gast.*,  Ins.  H.  18&0. 
270,  13.  —  Che?l.*,  Silb.  V.  1837.  274, 12. —V.  Scapularis 
ChevL*,  Silb.  V.  1887.  278,  24- 

Oblong,  large,  assez  convexe,  noir-luisant,  finement 
pubescent  de  courts  poils  noirs  dressés.  Tète  allongée,  large 
et  dilatée  derrière  les  yeux,  subdéprimée  sur  le  front  avec 
un  espace  calleux  lisse  au  milieu  antérieur  et  deux  petites 
impressions  entre  les  yeux,  qui  sont  réniformes  ;  assez  con- 
vexe, densément  ponctuée,  rugueuse  par  places  ;  épistome 
séparé  du  front  par  un  sillon  droit,  en  ovale  transversal; 
labre  dilaté,  avec  les  angles  arrondis  en  devant^  impres- 
sionné au  milieu  de  la  base.  Palpes  assez  grêles  ;  dernier 
article  étroit,  tronqué  au  bout.  Antennes  assez  longues, 
grêles  ;  1*'  article  gros,  2«  petit,  tous  deux  garnis  de  longs 
cils  ;  3*  de  moitié  plus  long  que  les  suivants ,  égaux  entre 
eux ,  subovalaires,  peu  serrés  ;  6-10  en  tranches  cylindri- 
ques ,  un  peu  épaissis  et  graduellement  raccourcis  ;  dernier 
petit,  coupé  obliquement  en  pointe  aiguè.  Pronotum  aussi 
large  que  long,  de  la  largeur  de  la  tète,  finement  rebordé  à 
la  base,  arrondi  au  tiers  antérieur,  puis  rétréci  et  faiblement 
étranglé,  densément  et  assez  également  ponctué,  marqué  au 
milieu  d'une  impression  faible  et  d'une  autre  anté-scuteilaire, 
médiocrement  convexe.  Ecusson  râpeux,  arrondi  au  bout 
Elytres  chacune  de  la  largeur  du  pronotum,  et  un  peu  plus 
de  trois  fois  plus  longues,  un  peu  élargies  par  derrière  et 
arrondies  au  bout,  avec  la  bosse  humérale  saillante  et  les 
quatre  nervures  bien  marquées,  ridées  et  densément  poîn- 
tillées,  rouge-brique,  ornées  de  taches  noires  variées  à  Tin- 
fini,  dont  la  forme  typique  est  pour  moi  composée  de  trois 
rangées  de  taches  peu  régulières ,  Tune  derrière  Tépaule , 
formée  de  deux  taches,  l'une  grande,  externe,  irrégulière, 
l'autre  interne,  liée  avec  la  première,  arrondie  et  envoyant 
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UD  prolongement  suturai  jusqu'à  Técusson,  qui  avec  son 
voisin  figure  une  sorte  de  circonflexe,  d'où  elle  tire  son  nom  ; 
la  2*  au  milieu,  formée  de  deux  taches  également,  Tune  ex- 
terne ,  dilatée-sinuée,  très-près  du  bord  latéral ,  l'autre  en 
face,  ronde,  suturale  ;  enfin  la  3%  de  deux  taches  posées*obli- 
quement  près  de  l'extrémité.  Pattes  médiocres,  peu  allon- 
gées ;  jambes  antérieures  roussàtres  et  pubescentes  de  gris 
en  dedans  ;  éperons  et  crochets  des  tarses  roux-ferrugineux. 
— Long.  10  à  20  miilim.  —  Larg.  6  à  7  millim. 

Le  dessin  typique  forme  différentes  variétés,  dont  plusieurs 
ont  servi  à  constituer  des  espèces,  soit  par  la  dilatation  des 
taches  noires,  soit  par  leur  amoindrissement  et  leur  dispari- 
tion complète. 

Les  taches  réunies  transversalement  en  trois  bandes 
plus  ou  moins  larges,  bilobées,  touchant  même  à  la  su- 
ture, avec  la  postérieure  liée  finement  à  l'intermédiaire 
dans  des  cas  très-rares,  constitue  le  Goudoti  Gastel.  Ici, 
contrairement  à  ce  qu'on  pourrait  supposer,  le  trait  postscu- 
tellaire  a  disparu,  comme  on  ne  le  voit  presque  jamais  dans 
les  variétés  même  les  plus  pâles. 

Dans  un  certain  nombre  d'individus ,  les  bandes  s'unis- 
sent plus  ou  moins  complètement,  l'antérieure  avec  l'inter- 
médiaire, l'intermédiaire  avec  la  postérieure,  et  enfin  toutes 
ensemble  dans  une  grande  tache  noire  occupant  toute  l'élytre 
et  ne  laissant  sur  un  fond  noir  qu'une  étroite  bordure  su- 
turale, une  tache  oblique  basale  et  une  apicale  rousse.  Cette 
disposition  a  reçu  le  nom  de  Scapularis  Ghevl. 

La  variations  par  défaut  sont  encore  bien  plus  multi- 
pliées :  on  voit  à  la  base  la  tache  interne  isolée  du  trait 
suturai,  l'externe  divisée  en  deux  petites  taches,  au  milieu 
la  tache  externe  décomposée,  au  bout  l'interne  disparaître  ; 
puis  s'évanouissent  tantôt  les  taches  internes ,  tantôt  les 
externes  et  même  les  unes  et  les  autres,  et  finalement  il 
ne  subsiste  qu'un  trait  obscur  subscutellaire  qui  disparaît 
à  son  tour,  quoique  très-rarement. 

On  reconnaîtra  cette  espèce  de  la  PrcBusta,  qui  s'en  rap- 
proche pour  la  forme  et  quelquefois  pour  la  couleur,  par  ses 
antennes  plus  allongées,  moins  serrées,  à  son  pronotum  plus 
long ,  et  à  ses  élytres  sans  étroite  bordure  apicale. 

Cette  espèce  est  très-commune  en  Algérie  et  répandue 
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dans  le  nord  de  TAfrique:  Tanger,  Oran,  Alger,  Boue; 
Egypte,  sur  les  ombelled  ;  mai. 

78.  Gilvipes  GheTTol.*,  In  Silbenn.  Rev.  V.  273,  9.  1837.  — 
V.  Angutata  Klug,  Symb.  Phys.  IV.  1845.  PL  32,  6. 

Allongé ,  subcylJDdrique,  assez  convexe,  noir  peu  Inisant, 
garni  d'un  fin  et  court  duvet  blanchâire^^Téte  arrondie, 
renflée  derrière  les  yeux,  qui  sont  réniformes,  élevés; 
bombée  sur  le  vertex,  deosément,  fortement  et  rugueuse- 
roent  ponctuée,  avec  une  légère  impression  transverse  entre 
les  yeux  derrière  les  scrobes ,  et  au  milieu  une  petite  tache 
rouge  ;  épistome  bien  séparé  du  front  par  un  sillon,  ru. 
gueux  à  la  base,  assez  allongé  ;  labre  sinué  au  bout,  avec 
les  angles  arrondis  et  une  petite  fossette  à  la  base  ;  palpes 
grêles,  assez  longs  ;  dernier  article  ovalaire.  Antennes  d'un 
brun-noir ,  assez  longues,  peu  épaisses  ;  1*'  article  renflé , 
2*  petit,  en  bouton  ;  3*  obconique,  de  moitié  plus  long  que 
le  suivant  ;  U-^  en  triangle,  égaux  entre  eux ,  les  suivants 
un  peu  épaissis  ;  6-10  en  tranche  de  cône,  courts  ;  dernier 
court  et  terminé  en  pointe  arrondie.  Pronotum  à  peu  près 
aussi  large  que  long,  plus  large  que  la  tète,  très-densément 
ponctué,  finement  rebordé  à  la  base^  dilaté  en  bosse  sur 
les  côtés ,  rétréci  et  étranglé  en  devant,  avec  deux  impres- 
sions dans  la  longueur.  Tune  profonde  au  milieu  ,  précédée 
d'un  tubercule  et  d'une  ligne  lisse  longitudinale,  avec  une 
callosité  unifovéolée  de  chaque  côté  ;  l'autre  anté-scutellaire. 
Ecusson  râpeux,  allongé,  arrondi  et  élevé  au  bout.  Elytres 
séparément  de  la  largeur  du  pronotum ,  plus  de  trois  fois 
aussi  longues,  et  plus  de  deux  fois  aussi  longues  que  larges 
ensemble ,  densément  pointillées  avec  de  petits  poils  gris 
à  peine  visibles ,  obtusément  arrondies  au  bout ,  bien  éle- 
vées à  l'épaule,  avec  les  nervures  faibles;  jaune-rouge, 
ornées  de  taches  et  de  bandes  noires  en  zig-zag,  quelque- 
fois décomposées  :  la  première  derrière  l'épaule ,  comme 
formée  de  trois  taches  souvent  isolées,  l'une  externe,  petite, 
près  du  bord ,  la  médiane  oblongue  et  l'interne  sur  la  su- 
ture remontant  jusqu'à  l'écusson  ;  la  deuxième  bande  entière 
vers  le  milieu,  beaucoup  plus  large  extérieurement  ;  enfin 
la  troisième  plus  large  au  quart  postérieur ,  bi-den(ée  en 
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devant ,  et  munie  postérieurement  d*tine  seule  défit  oblique 
en  dedans  ;  cette  dernière  quelquefois  décomposée  en  trois 
taches  isolées.  Pattes  assez  longues  et  assez  grêles ,  ordi- 
nairement rouges  avec  les  trochanters  noirs  et  les  tarses 
rembrunis  ;  souvent  aussi  les  pattes  sont  noires  avec  les 
jambes  plus  ou  moins  brunes.  Cette  dernière  espèce  est  plutôt 
VAngulata  Klug,  tandis  que  la  première  est  le  GUvipes 
Chevrolat  —  Long.  10  à  16  millim.  —  Larg.  3  à  5  millim. 

M.  Reiche  y  réunit  Vincerta  Klug,  mais  le  type  que 
M.  Gerstœker  décrit  est  beaucoup  plus  court,  ponctué  diffé- 
remment, pubescent  de  noir,  à  peine  impressionné,  et  le 
dessin  ,  quoique  se  rapprochant  de  celui  du  GUvipes, 
Q^est  certainement  pas  le  môme.  Pourquoi  cet  auteur  a*t-il 
préféré  le  nom  de  Klug ,  qui  est  postérieur  de  plusieurs 
années  à  celui  de  Chevrolat  ? 

Alger ,  Tunis  ;  Egygle ,  Alexandrie ,  le  Caire,  Suez  ;  en 
mars. 


là,  Griseseens  Tausch.,  Mosc  Mém.  III.  1Â5,  15.  PI.  10,  7. 
1812.  —  Fisch.,  Tent.    II.    7i.  —  Reiche*,  Syr.  Soc.  Ent. 

France.  i8A6.  636,  QB.—Olivieri  Bilb.,  Myiab.  71,  50.  1813. 

—  Ménét.  Cat.  208,  926.  —  Caspica  MénéU  Csii.  206,  9^6. 
1832.-fmy?ar  Thunb.  Spec  VI.  110.  1791.  PL       f.  3. 

Etroit,  allongé,  subcylindrique,  noir-luisant ,  hérissé  de 
fins  poils  noirs  ne  cachant  pas  la  couleur  foncière,  courts  et 
couchés  sur  les  élytres..  Tète  arrondie,  bombée,  dilatée  par 
derrière,  parsemée  de  points  écartés,  avec  une  tache  rousse 
obscure  au  milieu  du  front  ;  yeux  réniformes  ,  bombés  ; 
épistome  séparé  par  un  fort  sillon ,  en  ellipse  transverse  ; 
labre  sinué  et  élargi  en  devant,  avec  les  angles  arrondis  ; 
palpes  grêles,  à  dernier  article  obliquement  tronqué.  An- 
tennes grêles,  de  médiocre  longueur ,  reuQées  en  massue 
courte  et  proportionnellement  grosse,  brunes  et  rougeâtres 
au  bout  ;;i«'  article  gros  et  court;  2*  en  bouton,  plus  court 
encore  ;.3«  filiforme  ,  pas  tout-à-fait  aussi  long  que  les  deux 
suivants  ensemble;  4-6  d'égale  longueur,  un  peu  épaissis 
au  bout  ;  7-8  triangulaires,  un  peu  plus  larges  ;  9-10  en 
tranches  courtes  très-larges  ;  dernier  ovalaire ,  plus  gros 
encore  et  plus  long  que  les  deux  ensemble,  arrondi  au  bout. 
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ProDOtum  de  la  largeur  de  la  tête  et  ponctué  de  même,  assez 
bombé  et  aussi  large  que  long,  égal,  sinué  et  étroitement 
rebordé  à  la  base,  dilaté  en  bosse  sur  les  côtés ,  un  peu 
rétréci  en  devant.  Ecusson  s'élevant,  râpeux,  et  arrondi  au 
bout.  Ëlytres  un  peu  plus  larges  que  le  pronotum,  deux  fois 
et  demie  plus  longues  que  larges,  élevées  en  bosse  à  Tépaule, 
arrondies  au  bout,  râpeusement  pointillées,  d'un  jaune  gris- 
pâle,  avec  des  taches  noires,  deux  arrondies  placées  au  tiers. 
Tune  sous  la  bosse  humérale,  Tautre  un  peu  plus  bas  tout 
prés  de  la  suture,  une  bande  bi-sinuée,  transverse  au-delà 
du  milieu ,  entière  ;  une  autre  bande  ou  tache  transver- 
sale plus  ou  moins  raccourcie  surtout  en  dehors,  dans 
Tétat  normal  attenant  à  la  suture  ;  le  bord  basai  et  suturai 
près  de  TéÈusson ,  ainsi  que  le  bord  apical,  sont  étroite- 
ment rembrunis.  Pattes  grêles  ;  jambes  antérieures  pubes- 
centes  de  roux  en  dedans ,  ciliées  ainsi  que  les  tarses  de 
longs  poils  noirs.  —  Long.  9  à  il  millim.  —  Larg.  3,5  à 
U  millim. 

Cette  espèce  a  de  grands  rapports  avec  le  Geminata  pour 
le  dessin  des  élytres  dans  certaines  variétés  et  pour  la  forme; 
mais  elle  est  plus  étroite  »  la  couleur  des  élytres  est  plus 
pâle  et  plus  grise,  la  bande  postérieure  est  toujours  éloignée 
du  bord  latéral  et  rapprochée  de  la  suture ,  la  ponctuation 
de  la  tête  et  du  pronotum  est  bien  plus  écartée,  enfin  la 
structure  des  antennes  est  toute  différente. 

Russie  méridionale,  entre  Sarepta  et  Zarizis,  vivant  par 
troupes  sur  la  Ariemisia  austriaca  où  elle  se  rencontre  en 
août  ;  Caucase,  Sibérie. 

75.  Corta  Chevl.*,    SiU).  Rev.   V.    1837.   277,  iO.  —  Wagneri 
Chevl.%Silb.,   Rev.  V.  1837.  274,  13. 

Ovale-oblong  ,  faiblement  convexe ,  peu  luisant ,  noir , 
hérissé  de  poils  noirs ,  élytres  d'un  jaune  lestacé-pâle , 
avec  des  bandes  et  taches  noires.  Tête  subarrondie,  peu 
convexe,  couverte  de  gros  points  peu  serrés,  avec  une  faible 
impression  antérieure  de  chaque  côté;  yeux  ovales;  épis- 
tome  transverse,  limité  par  un  sillon  postérieur  bien  marqué; 
labre  en  demi-cercle,  à  peine  sinué  au  bout ,  densément 
pointillé  ;  palpes  grêles ,  dernier  article  allongé,  tronqué  an 
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bout.  Antennes  courtes  ;  1«'  article  assez  long,  épais  ;  2*  ar- 
rondi ,  3*  subcylindrique ,  un  peu  plus  long  que  ses  deux 
voisins  ;  U'6  ovales,  égaux,  courts,  bruns,  luisants  ;  7  obco- 
nique  ;  8-10  en  tranches  coniques ,  larges ,  assez  fortement 
épaissis  graduellement ,  serrés  ;  dernier  ovale ,  mousse  au 
bout  Pronolum  plus  large  que  long,  convexe ,  couvert  de 
gros  points  serrés,  avec  une  très-petite  impression  au  mi- 
lieu, faiblement  rebordé  à  la  base,  dilaté  en  bosse  sur  les 
côtés,  rétréci  et  subétranglé  en  devant.  Ecusson  râpeux, 
arrondi.  Eiytres  plus  larges  que  le  pronotum,  trois  fois  et 
demie  plus  longues ,  deux  fois  seulement  plus  longues  que 
larges,  faiblement  convexes,  élevées  en  bosse  à  Tépaule, 
élargies  par  derrière,  obtusément  anguleuses  au  bout,  assez 
fortenqent  ponctuées,  avec  de  petits  cils  noirs  visibles  à  la 
loupe,  avec  des  nervures  visibles  :  d'un  jaune  teslacé-pâle, 
bordées  à  la  base  et  au  bord  apical  de  brun-noir ,  plus  ou 
moins  obsolètement  à  l'extrémité;  ornées  de  trois  bandes 
transversales  noires  :  première  sous  Fépaule,  composée  de 
deux  petites  taches  rapprochées  sous  la  bosse  humérale  et 
d'une  suturale  plus  grosse,  formant  avec  celle  du  côté  op- 
posé une  tache  commune  qui  se  dilate  souvent  de  manière 
à  rejoindre  les  externes  ;  deuxième  au  milieu,  sinuée,  rac- 
courcie vers  la  suture;  troisième  vers  l'extrémité,  attei- 
gnant la  suture,  mais  ordinairement  interrompue  et  formée 
de  deux  taches ,  externe  transverse ,  interne  petite.  Pattes 
peu  robustes;  jambes  antérieures  pubescentes  de  gris  en 
dedans  ;  éperons  des  jambes,  base  du  1*'  article  des  tarses 
et  crochets  ferrugineux.  —  Long.  8  à  12  roillim.  —  Larg. 
S  k  U  millim. 
Algérie,  Bône;  Tunis. 

76.  Batncnsis. 

Oblong,  peu  convexe,  noir-luisant,  garni  sur  tout  le  corps 
d'une  fine  et  courte  pubescence  grise,  peu  serrée.  Tête 
grosse  et  large ,  renflée  sur  le  vertex ,  déprimée  sur  le 
front,  avec  une  petite  tache  rouge  au  milieu  précédée  d'une 
courte  carénule,  fortement  ponctuée,  tronquée  droit  en  de- 
vant ;  épistome  transvei*se,  bien  séparé  du  front  par  un  silloo 
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transverse  ;  labre  creusé  en  dessus,  sinué  au  bout,  avec  les 
hûgles  arrondis  ;  yeux  globuleux  ;  palpes  maxillaires  allon- 
gés ,  dernier  article  ovale ,  obtus  au  bout  Antennes  assez 
courtes,  grêles  ;  !•'  article  assez  court,  épais  ;  2*  globuleux, 
petit  ;  3*  subcylindrique,  aussi  long  que  les  trois  suivants 
réunis  ;  4-7  moniliformes  ;  8-li  formant  une  massue  très- 
Ibrte,  très-serrée,  pubescents,  très-courts;  dernier  arrondi 
au  bout.  Pronotum  de  la  largeur  de  la  tête,  plus  large  que 
long,  densément  ponciué-rugueux ,  rebordé  à  la  base,  dilaté 
en  bosse  sur  les  côtés  au  tiers  antérieur ,  de  là  faiblement 
abaissé  et  rétréci  en  devant ,  marqué  sur  le  dos  de  trois 
tubercules  polis,  luisants,  disposés  en  triangle  avec  une 
impression  entre  eux.  Ecusson  râpeux,  arrondi  au  bout. 
Elylres  plus  larges  que  le  pronotum ,  plus  de  deux  fois  plus 
longues  que  larges ,  peu  convexes ,  un  peu  atténuées  par 
derrière,  arrondies  au  bout,  relevées  en  bosse  à-Tépaule, 
finement  et  densément  ponctuées,  distinctement  nervées, 
fortement  rebordées  sur  la  suture  à  la  base,  jaune  pâle  peu 
luisant,  ornées  de  quatre  taches  et  d'une  bande  en  forme 
de  circonflexe  ,  moins  densément  ponctuées,  pubescentes  de 
blanc,  comme  le  reste  de  la  surface  ;  première  longue,  pyri- 
forme  sur  le  calus  humerai  ;  deuxième  interne,  ovale ,  assez 
près  de  la  suture  au  tiers  antérieur,  bande  transversale  en 
circonflexe,  touchant  la  suture  et  se  continuant  avec  celle  du 
côté  opposé,  de  manière  à  former  une  M  arrondie  à  son  ex- 
trémité externe  en  bouton,  touchant  presque  le  bord  externe  ; 
3  et  4  taches  arrondies,  un  peu  avant  l'extrémité  :  Tinterne 
antérieure ,  très-près  de  la  suture  ;  bord  basai  bordé  de 
brun,  ainsi  que  la  suture  près  de  Técusson.  Pattes  grêles  ; 
éperons  des  jambes  ferrugineux,  ainsi  que  la  base  du  pre- 
mier article  et  les  crochets  des  tarses.  —  Long.  12  millim. 
—  Larg.  li  millim. 

Algérie,  Batna. 

Cette  jolie  espèce  a  un  certain  aspect  de  Tauscheri, 
mais  sa  longue  pubescence  blanche,  son  pronotum  large  et 
sans  étranglement ,  ses  antennes  en  massue  très-renflée ,  le 
nombre  des  taches  des  élytres  et  leur  disposition  sont  très- 
difîérenls. 
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77.  Tauseheri  Fisch.%  Spicil.  iSàà.  iSO,  15Q»  PI.  S,  à. 

ObioDg,  peu  convexe,  d^uD  Doir-luisanl ,  finement  et  ra- 
rement pubescent  de  noir.  Tête  peu  épaisse,  dilatée  par 
derrière,  mais  peu  saillante  au-delà  des  yeux  qui  sont  sub- 
globuleux, couverte  de  çros  points  serrés  dont  les  intersticçç 
sont  minces,  ruguleux;  devant  du  fropt  renflé;  épistomç 
court,  bien  limité  par  un  sillon  transversal  ;  labre  i^ubsiuué 
et  arrondi  aux  angles,  impressionné  au  milieu  de  la  baite; 
palpes  maxillaires  à  dernier  article  ovale,  tronqué  au  bout. 
Antennes  assez  longues,  grêles  ;  1*'  article  obcouiqqe, 
assez  gros;  2*  globuleux,  courte  les  suivants  obconiquçs  ; 
3<  presque  aussi  long  que  4-5  ensemble;  6-11  opaques, 
serrés,  un  peu  plus  épais  et  pubescents  de  gris;  iO-ii 
paraissant  comme  soudés ,  en  tranches  4e  cylindre  courte^  ; 
dernier  terminé  en  pointe  obtq^,  Pronotum  4e  Ift  large^r 
de  la  tête,  à  peu  près  subglobuleux ,  rudement  et  grossière- 
ment ponctué ,  avec  des  callosités  spr  le  milieu  du  4P?  % 
bordé  par  derrière,  élargi  en  bosse  au  milieu  de;s  côtés,  pui^ 
de  là  fortement  étranglé  et  rétréci  en  devant.  Ecuçson  depr 
sèment  râpeux,  poli  et  ogival  au  bout.  Elytres  beaucoup 
plus  larges  que  le  pronotum,  peu  convexes,  avec  les  épaules 
élevées  en  bosse ,  un  peu  rétrécies  par  derrière,  arrondies 
au  bout,  faiblement  et  vaguement  ponctuées,  avec  quel- 
ques rares  cils  noirs,  de  légères  nervures  visibles  et  un 
étroit  rebord  suturai  derrière  l'écusson ,  un  peu  obscurci  ; 
bordées  de  brun  à  la  base  et  ornées  de  quatre  taches  d'un 
noir  bleu-luisant,  presque  lisses ,  une  grosse  ovale  au-delà  de 
la  bosse  humérale ,  une  autre  très-petite ,  arrondie  contre 
la  suture,  ne  dépassant  pas  la  première ,  un  peu  au-delà  du 
milieu  une  bande  arquée  ,  plus  rapprochée  de  la  suture  que 
du  bord  externe  où  elle  descend,  enfin  une  dernière  ovalaire, 
près  de  la  suture  postérieurement.  Pattes  grêles;  éperons 
des  jambes,  base  du  premier  article  et  crochets  des  tarses 
ferrugineux.  —  Long.  11  millim.  —  Larg.  3,8  millim. 

Cette  espèce  portait  dans  la  collection  de  M.  le  comte  de 
Mniszech  le  nom  de  S-niaculaCa  Manh.  Mais  c'est  bien  le 
Tauseheri  de  Fischer,  et  elle  est  aisée  à  reconnaître.  Elle 
vient  de  Turcomanie,  ^uss.  mér.,  Sibér.,  Kolywan,  Barnaul. 
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78.  lBipre»»a  ChevroL*,  Silb.,   Rev.    V.   275,   ià.    1887.— 
Reiche,  France.  Soc.  EnU  186^.  6dW.  à6, 

ObloDg,  élargi^   convexe,  Doir,  assez  luisant,  vêtu  de 
poils  fins  noirs  dressés ,  avec  une  pubescence  couchée  d'un 
gris  soyeux  sur  la  tète,  le   pronotum  et  en  dedans  des 
jannbes ,  et  de  petits  cils  noirs  couchés  sur  les  élytres.  Tète 
large,  robuste,  densément  criblée-ponctuée,  avec  une  ligne 
lisse  longitudinale  au  milieu ,  un  peu  enfoncée  au  milieu  et 
une  petite  tache  rousse  obscure  géminée  entre  le  haut  des 
yeux,  dilatée  et  renflée  au  vertex,  tronquée  droit  en  devant  ; 
yeux  réniformes,  bombés  ;  épistome  transversal,  bien .  limité 
par  un  sillon  du  côté  du  front,  droit  en  devant,   arrondi 
sur  les  côtés,  rugueusement  ponctué  ;  labre  cordiforme ,  sil- 
lonné au  milieu,  ponctué,  dilaté-arrondi  aux  angles  et  cilié. 
Palpes  allongés,  dernier  article  ovale,  obtus.  Antennes  mé- 
diocres, peu  épaisses,  peu  serrées,  comme  granulées  ou  sub- 
dentées ;  !«'  article  court  et  gros ,  2«  petit,  granuleux,  tous 
deux  longuement  ciliés  ;  3*  de  moitié  plus  long  que  U  et  5, 
tous  les  trois  obconiques ,  les  autres  à  peu  près  égaux  en 
tout  sens,  en  triangle  aiioudi;  dernier  assez  petit,  terminé 
par  une  pointe  aiguë  et  comme  rapportée.  Pronotum  de  la 
largeur  de  la  tête,  plus  large  que  long,  inégal,  très-densé- 
ment  et  rugueusement  ponctué  ,  étroitement  rebordé  à  la 
base,  dilaté  au  tiers  antérieur  sur  les  côtés,  rétréci  en  de- 
vant, avec  une  impression  oblique  entre  le  tubercule  calleux 
et  le  bord  antérieur,  marqué  au  milieu  d'une  courte  ligne 
lisse,  suivie  par  derrière  d'une  impression  sillonnée  longi- 
tudinale. Ecusson  râpeusement  ponctué ,  arrondi  au  bout. 
Elytres  plus  larges  que  le  pronotum ,  deux  fois  un  tiers  plus 
longues  que  larges,  fort  convexes  sur  le  dos,  un  peu  élar- 
gies latéralement ,  arrondies  au  bout ,  avec  Tépaule  assez 
marquée  et  quatre  nervures  visibles ,  très -densément  poin- 
tillées,  d'un  rouge  leslacé-luisant,  ornées  de  six  taches 
rondes,  par  paires,  disposées  un  peu  obliquement:  i  et  2 
sous  l'épaule ,  3  et  Zi  au  milieu ,  obliques  en  sens  inverse, 
à  peu  près  également  distantes  du  bord  externe  et  de  la 
suture,  5  et  6  au  dernier  quart,  l'externe  assez  rapprochée  du 
bord ,  interne  assez  éloignée  de  la  suture  ;  ces  taches  sont 
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quelquefois  dilatées,  et  les  postérieures  rarement  liées.  Pattes 
assez  fortes;  éperons  et  crochets  des  tarses  brun-ferrugi- 
neux. «—Long,  ili  à  18  miilim.— Larg.  5  à  7  miilim. 

Portugal;  Algérie,  Oran,  Bône;  elle  se  montre  au  com- 
mencement de  juin  et  disparaît  en  août  ;  elle  affectionne 
particulièrement  les  fleurs  de  Convolvulus  acecBfoiius, 

79.  Croeata  Pall.,  Icon.  87.  PI.  E.  13.  4782.  —011?.,  Enc. 
Méth.  Vin.  98,  89.  —  Bilb.,  Mylab.  67,  46.  PL  7,  9.  — 
Kûst,  Kaet  Eur.  XXIV.  88.  —  Fisch.,  Canth.  11,  69.  — 
Muls.,  Vésic,  187,  5S—  Lutea  Pall,  It.  Ed.  Lam.  VIU,  138, 
154. 1775.  —  GmeU,  Syst.  nat.  216,  19  (Lytta).  —  ii-punc- 
tata  Tausch.,  Mosc  Mém.  III.  139.  PI.  10,  10. 

Allongé ,  convexe,  noir-luisant ,  garni  d'assez  longs  poils 
noirs  fins  et  dressés,  peu  serrés,  courts,  couchés  et  peu  vi- 
sibles sur  les  élytres.  Tète  allongée,  peu  dilatée  au  vertex , 
fortement  et  assez  densément  ponctuée,  convexe,  avec  une 
faible  impression  oblique  au-dessus  de  Tinsertion  de  chaque 
antenne;  yeux  bombés,  réniformes;  épistome  enfoncé,  bien 
séparé  par  un  sillon  par  derrière ,  presque  en  demi-cercle  ; 
labre  abaissé,  canaliculé  au  milieu,  dilaté  en  devant  avec  les 
angles  arrondis  ;  palpes  assez  forts  ,  dernier  article  subsécu- 
riforme.  Antennes  grêles ,  assez  longues;  !«'  article  ovale, 
2«  petit,  en  boulon,  garais  de  longs  cils  ;  3«  obconique,  de 
moitié  plus  long  que  les  suivants;  à-5  ovales;  6-10  subcor- 
diformes  ,  courts ,  croissant  en  épaisseur  insensiblement  ; 
dernier  ovale,  presque  aussi  long  que  les  deux  précédents 
ensemble,  terminé  en  pointe  assez  aigué.  Pronotum  de  la 
largeur  de  la  tète,  plus  long  que  large,  plus  densément  mais 
assez  également  ponctué,  assez  convexe,  avec  une  petite 
strie  médiane  et  deux  petites  impressions.  Tune  derrière 
Tautre  postérieurement ,  étroitement  rebordé  à  la  base , 
élargi  en  bosse  sur  les  côtés,  rétréci  et  légèrement  étranglé 
en  devant  Ecusson  râpeux,  arrondi  au  bout.  Elytres  plus 
larges  que  le  pronotum,  deux  fois  et  demie  plus  longues  que 
larges,  avec  les  épaules  saillantes  et  la  nervure  médiane  bien 
distincte  surtout  à  la  base  ,  dilatées  par  derrière  et  arron- 
dies au  bout,  d'un  jaune  safran,  assez  densément  pointillées 
et  finement  granulées,  ornées  de  six  taches  noires  arrondies 
Abeille,  t.  VII,  2*  part.  1870.  —  Août.  12 
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sqr  deu^  raD|^  Iqmgitadiaale?,  Dlacée8  d^m  m  imf  m 
tiers ,  obliqueiççRt,  de  içhfilT^  ^  aeddOB  ^t  de  h^t  eu  tei^ 
au  milieu  plu9  fprtes  et  oj^liqgée?  e»  ^^^  i^veiie,  ainsi  qiM 
les  subapic^les.  P^tten  alloo^^p,  grêles  ;  j^Jbes  garnies  en 
dedaqs  4e  brosses  grilles,  m%\  que  te  (tds^m»  4^  lanseaj 
éperons  e(  crpchçts  d^  i^^rse^  f^rr^gûl^i•  ^  l^Ug^  iO  à 
ii!i  millim.  —  Larg.  3  à  5  millim. 

Sibérie,  Ajagus,  Kolywan,   Irtyscb,  Russie  méridioDale, 
Caucase  ;  Hongrie,  Turquie,  Grèce  ;  Perse,  Syriç, 

80.  fl9--pnnet4itfi  Olfv.,  EocycL  Métli,  V|IIf  98,  40.  igif.  — 
CyrilL ,  Napl.  V,  £  8.  -  Fwclj. ,  Cafl^^.  Il,  7^-  ^  Mab^ 
Vésic.  134,  5.  —  Çrocata  OUv.,  Çpt.  HU  kl^  %i,  44.  W.  2, 
23.  —  Cyemescens  lUig.,  (Rosenh.  Thier.  Andal.  231). 

Ovale,  peu  allongé,  assez  convexe,  noir,  pe^  liMsanta 
vêtu  d'une  courte  pubescence  grise ,  mêlée  <k  poil^  noji'a. 
Tète  subarropdie,  peu  dilatée  derrière  \ft^  yeu^,  lég^eipei4 
déprimée  au  milieu  du  front,  avçc  up  espace  lisse  longitu- 
dinal un  peu  élevé ,  obliquement  impress|Qpi)ée  au-^OV^f^ 
du  scrobc  antennaire^  criblée-ponctuée ,  tronquée  droit  aa- 
térieurement ;  yeux  réniformes^  bombée;  épistomç  Iraotr 
verse,  bien  séparé  du  froQt  par  up  siliojn  profond,  tronij^^ 
droit  en  devant;  labre  bilobé  et  sillonné .dan^  990  n^UoQ; 
palpes  grêles;  dernier  article  subcylindriqi^e ,  arrondi  an 
bout,  taché  de  roux,  aiqsi  qqç  les  i;pai]\dini^le3.  Allteçoes 
courtes ,  serrées ,  grêles  à  la  baçe  ^  fotrteme^t  dil4^  ^ 
massue,  d'un  noir  un  peu  brun  ;  |«'  article  obconique»  «isç^z 
gros  ;  2«  globuleui^,  très-coqrt  ;  ^-6  égaux  entre  eux ,  plus 
larges  que  longs  ;  3'  deux  fois  plus  long  ;  TriO  en  tranclies 
étroites,  graduellement  çtH^tés;  dernier  grand,  terminé  en 
pointe  obtuse.  Pronotum  de  la  largegr  de  1^  t$(e,  presque 
aussi  large  que  long,  s\ssez  dènsément  ponctué,  cQnyaxe, 
assez  égal,  avec  deux  fossettes  sur  1^  Ùgne  médiane,  Vpae 
large  et  grande,  anté-scutell^ire  ^  XW'^^  très-petite  en.deh- 
vant  \  bord  basai  bien  relevé,  dilaU  c^p  bo^  sur  les  câtôa , 
très-rétréci  et  un  peu  étranglé  en  devait*  £cu$8^  r^pf^t 
arrondi  au  bout.  Elytres  b^aqcoup  plus  larges  qi)^  le  proaor 
tum,  deux  fois  et  demie  plus  lopgues  que  larges^  arrondia» 
au  bouU  avec  le^  én^i^les  s^sse;^  iSHtrqqée^  et  l^  »^r¥)ii'fta  peii 
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miblis  4  ragOtalBeÉitsnt  iminlffliéè^  ;  S^uh  jatkliè  tëâtâCé  ;  ôf- 
Béet  ëe  Mi  tacbm  noires  arrondies,  inégales ,  1  et  2  sotts 
répaule  posée»  oWiquemènl ,  exlertte  plus  élevée  ;  3  et  4 
obliques  en  sens  inverse ,  ainsi  que  les  deux  postérieures 
très-rapprochées  Tune  de  l'autre,  Tinleme  très-voisine  de 
to  suture.  Ces  lâches  varient  beaucoup  pour  la  grosseur  ; 
elles  manquent  ou  même  se  dilatent  jusqu'à  se  lier.  Pattes 
assez  grêles;  éperons  et  crochets  des  tarses  ferrugineux- 
brun.*—  Long.  8  à  12  millim.  —  Larg.  3  à  4  millim. 

Cette  espèce  est  commune  dans  le  midi  de  la  France  : 
Toulon,  Hyères,  Nîmes  ;  en  Espagne,  Cordôue  ;  en  Italie  et 
en  Algérie,  Aumale,  etc. 

Ces  trois  espèces^  qui  ont  le  même  dessin,  le  même  nombre 
el  la  même  disposition  de  taches,  pourraient  aisément  se 
confondre  si  Ton  ne  résumait  leurs  caractères  différentiels  : 
dans  le  Grocata,  ainsi  que  dans  Vlmpressa^  la  tache  interne 
postérieure  est  éloignée  de  la  suture  ,  tandis  qu'elle  en  est 
tt^s-rapprochée  dans  le  i2-punctata  ;  elles  sont  aussi  beau- 
coup plus  grandes ,  leurs  antennes  sont  plus  grêles,  plus 
allongées,  à  articles  plus  lâches  ;  le  dernier,  également  plus 
petit,  est  terminé  par  Une  pointe  aiguë  ;  le  premier  a  le 
pronotum  beaucoup  plus  égal ,  plus  luisant,  allongé,  et  la 
villosité  noire;  le  deuxième  l'a  plus  large,  courte  inégal, 
Ibvéolé,  calleux,  et  garni  d'une  pubesc^nce  d'un  gris  soyeux. 

81.  lO-piuietate.  Fab.,  Spec  Ins.  I.  331,  5.  1781»  —  ManU  I. 
2!6,  5.  —  Ent  Syst  II.  89,  9.  — Syst.  El.  II.  84,  lA.  — 
Pétagn.,  Ins.  Galab.  27,  134.  —  Tausch.,  Mém.  Mosc.  III. 
140,  9.  Pl.  X,  11.  —  OU?.,  Enc.  méthod.  VIII.  99,  42.  — 
Bilb.,  Mylab.  85,  44.  PI.  VI,  17.  •— Fisch.,  Mon.  CanUi., 
12,  73.  —  Muls.,  Vésic.  131,  4.  —  Chevrol*.,  Silb.  Rev.  V. 
1837.  à76,  l7.^Reichfe*,  Firane.  Soc  Ênt  1866.  636,  48.— 
9Forti,  liîuls.  Vésic.  M. 

Obloâg,  convexe^  noir-luisant  avec  de  longs  poils 
noirs  fins  sur  le  corps,  jaune-rouge  très-luisant  sur  les 
élytjrés  avec  de  courts  cils  noirs  visibles  à  la  loupe.  Tête 
|teu  oonvexe^  allongée,  renflée  et  prolongée  derrière  les  yeux, 
marquée  au  ttiilku  d'un^  étroite  carène  lisse  longitudinale 
et  r^ulière;  yeux  réniformes  bombés;  épi&tx>ttm  ttliûsversè 
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bien  limité  par  un  fort  sillon  do  front,  droit  au  bord  an- 
térieur ;  labre  dilaté ,  avec  les  angles  arrondis  ;  palpes  assez 
longs,  dernier  article  obtus  au  bout.  Antennes  allongées, 
peu  épaisses  ;  articles  bien  serrés  ;  !•'  gros ,  2*  court,  en 
bouton ,  3*  faiblement  obconique ,  de  moitié  plus  long  que 
le  suivant,  Zi-5  égaux  entr'eux,  à  partir  du  6«  en  tranches 
coniques,  égaux  entr'eux,  un  peu  épaissis;  dernier  pyriforme 
en  pointe  obtuse.  Pronotum  de  la  largeur  de  la  tète ,  plus 
long  que  large,  densément  ponctué-rugueux ,  presque  égal, 
seulement  un  peu  fovéolé  au  milieu,  et  un  faible  tubercule 
latéral ,  rétréci  en  devant;  bord  basai  moins  relevé.  Écusson 
râpeux,  en  pointe  obtuse.  Élytres  beaucoup  plus  larges  que 
le  pronotum,  2  fois  1/2  plus  longues  que  larges,  un  peu  di- 
latées par  derrière,  arrondies  au  bout,  très-densément  poin- 
tillées  avec  les  nervures  très-ûnes,  ovales;  épaules  en  bosse 
assez  marquées,  ornées  de  5  taches  noires,  moins  ponctuées 
que  le  reste  de  la  surface ,  1  et  3  au  tiers  antérieur ,  Zi  et  5 
vers  le  milieu,  ordinairement  placées  transversalement, 
tandis  que  les  autres  le  sont  un  peu  obliquement ,  les  in- 
ternes plus  rapprochées  de  la  suture  que  les  externes  du 
bord  latéral;  5*  plus  grosse  transversale,  au  milieu  à  peu 
près  du  bord  apical.  Pattes  assez  longues  et  peu  robustes; 
éperons  et  crochets  des  tarses  ferrugineux. 

Cette  espèce  se  reconnaît  aisément  au  nombre  et  à  la 
disposition  de  ses  taches  noires  ;  elle  varie  extraordinaire- 
ment  pour  la  taille;  les  deux  taches  antérieures,  au  lieu 
d'être  obliques,  sont  quelquefois  placées  sur  une  même  ligne 
transverse  avec  celles  du  côté  opposé;  Pinterne  intermé- 
diaire est  presque  contiguè  parfois  au  bord  suturai,  et  j'ai  vu 
un  individu  dans  lequel  la  tache  externe  intermédiaire  est 
liée  d'une  part  avec  l'externe  antérieure ,  et  de  l'autre  avec 
sa  voisine.  Ces  variations  annulent  complètement  les  carac- 
tères sur  lesquels  M.  Mulsant  a  établi  sa  Forli  d'après  un 
individu  trouvé  à  Naples  par  le  D'  Forte ,  dont  le  nom  est 
latinisé  d'une  étrange  façon. — Long.  10  à  17mill.— Larg.  3  à 
5  millim. 

11  se  trouve  en  Russie  surtout,  en  Turquie,  en  Italie, 
en  Espagne;  Sibérie,  Caucase;  Olivier  le  mentionne  de 
France  méridionale  et  j'en  possède  un  individu  étiqueté  de 
peltè  provenance. 
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8i*.  Mimos»  OliT.  Ëncycl.  VIII.  1811.  99,  A5. 

Mylabris  nigra,  elytris  pallide  rubris,  punctis  6  nigris. 

Il  est  de  la  grandeur  du  Mylabris  iO-punclata;  mais  la 
tète  est  plus  petite,  et  la  partie  antérieure  du  prothorax 
beaucoup  plus  étroite.  Les  antennes  sont  noires.  La  tète ,  le 
prothorax,  et  le  dessous  du  corps  sont  très-noirs ,  presque 
glabres.  L'écusson  est  très-noir.  Les  élytres  sont  d'un  rouge 
plus  ou  moins  pâle ,  avec  5  points  noirs  sur  chaque ,  dont  2 
à  quelque  dislance  de  la  base,  2  vers  le  milieu,  et  1  à 
quelque  distance  de  Pextrémité. 

Il  se  trouve  dans  le  désert  de  T Arabie,  près  de  l'Euphrate, 
sur  une  petite  espèce  de  miraeuse.  (  Ex  Olivier.  ) 

82.  Sif^nata  Fald"". 

Petit,  étroit,  allongé,  noir-luisant,  garni  de  peu  de  poils 
noirs ,  avec  les  élytres  d'un  jaune-pâle.  Tète  peu  large ,  lé- 
gèrement convexe,  avec  des  points  faibles  et  espacés ,  renflée 
derrière  les  yeux  qui  sont  ovales,  peu  convexes  ;  labre  trans- 
verse ,  arrondi  sur  les  côtés  et  sinué  au  bout.  Palpes  longs 
et  grêles;  dernier  tronqué  au  bout.  Antennes  menues,  assez 
longues  ;  1*'  article  obconique ,  épais  ;  2^  globuleux ,  petit  ; 
3-6  subcylindriques,  allongés,  allant  en  décroissant  de  lar- 
geur ;  3®  de  moitié  plus  long  que  le  suivant;  7-10  obconiques, 
transverses,  médiocrement  épais,  et  formant  une  faible  mas- 
sue peu  serrée  ;  dernier  ovale  un  peu  plus  long  que  le  pré- 
cédent ,  terminé  par  une  pointe  obtuse.  Prolhorax  oblong , 
faiblement  et  peu  ponctué,  lisse,  luisant,  rétréci  et  échancré 
en  devant,  creusé  au  milieu  d'une  faible  impression ,  tronqué 
droit  et  rebordé  à  la  base.  Écusson  en  triangle  à  pointe  ar- 
rondie. Élytres  beaucoup  plus  larges  et  û  fois  plus  longues 
que  le  prothorax ,  faiblement  ridées  et  fijoeibent  pointillées , 
élevées  en  bosse  à  l'épaule,  étroitement  rebordées  aux  bords 
latéral  et  suturai,  arrondies  au  bout,  jaune-pâle,  ornées  de  6 
taches  noires,  2  au  tiers  antérieur,  externe  très-petite  derrière 
le  calus  humerai;  l'interne  un  peu  plus  grosse,  plus  bas  tout 
contre  la  suture,  2  vers  le  milieu,  sur  la  même  ligne  trans- 
TBTsale,  sur  la  même  ligne  que  les  antérieures,  mais  un  peu 
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plus  grosses,  1  plus  grosse  transversale  aussi  éloignée  du  hâté 
latérd  que  de  la  suture.  Pattes  grêles  allongées,  ongles 
bruns.  —  Long.  8  millim.  —  Larg.  2,5  roillini. 

On  dirait  un  tout  petit  avorton  de  iO-ptmctata  ;  mais  le 
prothorax  est  beaucoup  plus  étroit  et  plus  allongé,  avec  une 
ponctuation  faible  et  écartée.  J'ai  fait  cette  description  sur  le 
type  de  Faldermann ,  qui  se  retrouve  dans  la  collection  do 
comte  de  Mniszech  ;  mais  je  ne  sais  où  cette  espèce  a  été 
décrite ,  ni  même  si  elle  a  été  décrite.  Serait-ce  le  Mimosa 
d'Olivier? 

Perse. 

88.  i6-panetota  Gebl.*,  in  Hum.  Ess.  Ent  IV.  1825.  à9.  — 
Mém.  M08C  1839.  VII.  ià5,  i6.  Tirage  à  part  2à.  16. 

Assez  allongé,  élargi,  peu  convexe,  noir-luisant ,  hérissé 
d'une  fine  pubescence  grise  peu  serrée.  Tète  assez  grosse, 
arrondie,  renflée  au  vertex,  largement  impressionnée  sur  le 
front,  avec  un  court  sillon  longitudinal  et  une  tache  rouge 
au  milieu  ;  marquée  d'une  légère  impression  de  chaque  côté 
au-dessus  de  l'insertion  antennaire;  bord  antérieur  du  front 
un  peu  convexe,  tronqué  droit;  ponctuation  très-éparse, 
assez  forte  ;  yeux  réniformes,  asisez  grands  ;  épistome  trans- 
verse, séparé  par  un  fort  sillon,  un  peu  gibbeux  ;  labre 
largement  arrondi  au  bout,  impressionné  au  milieu ,  pea 
ponctué.  Palpes  maxillaires  longs ,  dernier  article  ovale , 
tronqué.  Antennes  longues  et  grêles,  articles  allongés,  peu 
serrés,  à  peine  épaissis  au  bout  ;  !«'  grand,  renflé  ;  2«  petit, 
globuleux  ;  3«  presque  de  la  longueur  des  deux  suivants 
réunis,  ferrugineux  à  la  base;  7-10  d'égale  longueur,  à 
peine  renflés  ,  dernier  pyriforme.  Pronotum  aussi  large 
que  long,  de  la  largeur  de  la  tête,  lisse,  luisant,  avec  des 
groupes  de  points  épars ,  étroitement  rebordé  à  la  base , 
dilaté  sur  les  côtés  au  tiers  antérieur  en  un  tubercule  lisse, 
entouré  d'un  large  enfoncement,  rétréci  subitement  et  étran- 
glé au  bout  qui  est  renflé,  marqué  en  outre  sur  la  ligne 
médiane  d'un  tubercule  derrière  le  sillon  transverse,  puis 
d'une  impression  suivie  d'une  faible  coulisse.  Ectisson  rA- 
peux,  déprimé,  arrondi  et  lisse  au  bout.  Elytres  plus  larges 
que  le  pronotum,  près  de  trois  fois  plus  longues  que  larges;, 
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élirgi^B  postérieurement ,  terminées  en  pointe  plus  ou  moins 
«igud  $  épaule  saillante  ;  ponctuation  fine,  asseî  serrée,  trois 
fines  nervures  bien  visibles  ;  jaune-lutacé,  un  peu  mat,  avec 
quelques  petits  poils  noirs  qu'on  ne  voit  qu'à  peine  par 
places  ;  ornées  de  8  tacbes  noires  ocellées  de  blanc,  plus 
ou  moins  larges,  ordinairement  arrondies,  i  à  la  base  entre 
Tépaule  et  Técusson,  au  fond  d'une  fovéole;  2  placées  trans- 
versalement derrière  l'épaule,  à  peu  près  égales  ;  2  au  mi- 
lieu, externe  plus  grosse,  interne  fort  rapprochée  de  la  su- 
ture; 3  postérieures  disposées  en  triangle,  intermédiaire 
intérieure  beaucoup  plus  petite,  interne  sur  la  suture,  enfin 
un  petit  point  sur  l'angle  apical.  Pattes  assez  grêles,  finement 
pubescentes  de  gris ,  base  des  jambes  obscurément,  base  du 
premier  article  des  tarses  et  crochets  ferrugineux.  —  Long. 
8  à  18  millim.  -^  Larg.  3  à  7  millim. 

Lestaches  varient  beaucoup  de  grosseur  :  parfois  la  rangée 
médiane  et  même  la  postérieure  sont  liées  ensemble  ;  d'autres 
fois  les  taches  sont  très-petites,  et  l'interne  postérieure 
manque  ;  l'angle  postérieur  devient  plus  ou  moins  obtus , 
et  la  tache  de  plus  en  plus  petite  et  finit  par  disparaître.  J'ai 
pris  pour  type  celui  même  de  Gebler. 

Il  se  trouve  dans  la  collection  de  M.  Guérin  une  variété 
trois  ou  quatre  fois  plus  petite  qu'il  tient  de  Gebler  et  qui 
semblerait  former  une  espèce  distincte  ;  car  la  petite  taille , 
les  taches  intérieures  toujours  si  petites  et  toutes  distinctes 
de  la  suture ,  l'angle  suturai  presque  arrondi  et  sans  taches  ; 
mais  la  forme  générale,  la  sculpture»  les  couleurs,  la  dis- 
position des  taches  est  exactement  la  même. 

Turcménie,  Alakul,  fl.  Tschui  ;  du  lac  Nor-Saisan  au  fi. 
AH  Kabek. 


8A.  8-.ootata  Fisch^,  Bull.  Mosc  i%lxh*  XVII.  Spic.  133,  153. 
Tirage  à  part. 

Ovale,  oblong,  faiblement  convexe,  luisant,  corps  noir, 
peu  densément  ponctué,  garni  d'une  pui)escence  grise  fine, 
assez  longue,  plus  dense  sur  le  pronotum.  Tête  arrondie, 
médiocrement  convexe,  lisse  le  long  du  milieu;  yeux  réni- 
assez  convexes;  front  rétréci  en  devant  et  tronqué 
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droit  par  un  profond  sillon  transverse;  épistome  en  rec- 
tangle ;  labre  élargi  et  largement  arrondi  en  devant,  impres- 
sionné au  milieu  ;  palpes  grêles,  dernier  article  ovalaire,  an 
peu  ferrugineux,  ainsi  que  les  mandibules.  Antennes  assez 
longues,  grêles  inférieurement;  i"  article  élargi  an  bout, 
2«  globuleux ,  3«  cylindrique  presque  aussi  long  que  les  2 
suivants  ensemble,  brun;  7-10 à  peu  près  d'égale  longueur, 
transverses,  croissant  en  épaisseur;  dernier  ovoïde  allongé, 
terminé  en  pointe  assez  aiguë.  Pronotum  de  la  largeur  de  la 
tête,  aussi  long  que  large ,  inégal ,  peu  convexe ,  rétréci  en 
devant,  avec  le  bord  basai  mince  relevé,  subsinué  au  milieu, 
marqué  d'une  impression  trarisverse  antérieure,  par  derrière 
de  5  tubercules  lisses,  disposés  sur  une  ligne  transverse,  in- 
termédiaire suivi  d'une  fovéole.  Écusson  râpeux,  arrondi  au 
bout.  Ëlylres  subparallèles^  faiblement  convexes,  plus  larges 
que  le  pronotum,  2  fois  plus  longues  que  larges ,  avec  les 
épaules  marquées,  terminées  en  pointe  saillante  obtuse, 
finement  ponctuées ,  avec  de  faibles  nervures  transparentes 
et  de  petits  cils  noirs  k  peine  visibles,  jaune-testacé,  ornées 
de  9  taches  noires,  1  au  milieu  de  la  base,  2  et  3  derrière 
l'épaule,  /i  et  5  avant  le  milieu,  6-8  aux  2  tiers,  disposées 
en  triangle ,  l'intermédiaire  plus  petite  antérieure ,  9  apicale 
rectangulaire ,  ceinte  d'un  iris  pâle  à  peine  visible.  Pattes 
grêles  allongées,  noires;  ongles  ferrugineux. 

Var,  Les  taches  varient  de  grosseur  et  de  forme  ;  dans 
un  individu ,  les  jambes  sont  un  peu  brunâtres  ;  dans  un 
autre ,  les  cuisses  et  les  jambes  sont  rouges,  moins  l'extré- 
mité. —  Long.  8  millim.  —  Larg.  U  miliim. 

Cette  espèce,  surtout  dans  la  variété,  est  tellement  sem- 
blable à  la  précédente,  pour  la  forme,  le  faciès,  le  nombre 
et  la  distribution  des  taches,  que  je  serais  tenté  de  la  prendre 
comme  une  variété  de  taille  beaucoup  plus  petite;  mais  je  ne 
trouve  aucun  passage ,  et  dans  l'une  les  élytres  sont  bien 
plus  distinctement  ponctuées,  d'une  couleur  plus  pâle,  plutôt 
rétrécies  au  bout,  plus  déprimées ,  et  les  taches  entourées 
d'un  cercle  pâle  plus  visible  ;  dans  l'autre ,  elles  sont  plus 
convexes,  un  peu  élargies  au  bout,  jaunes,  moins  nette- 
ment ponctuées,  à  iris  à  peine  visible, 

Sibérie,  Songarie, 
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85.  lA*B%nata  Heyd. 

Ovale,  court,  peu  convexe,  noir-luisant,  garni  d'assez 
longs  poils  gris.  Tête  allongée,  déprimée,  avancée  el  renflée 
derrière  les  yeux,  qui  sont  réniformes,  grands,  peu  saillants; 
points  épars  et  peu  serrés.  Labre  arrondi  latéralement,  à 
peine  sinué  au  bout.  Palpes  grêles ,  dernier  article  ovalaire , 
un  peu  plus  lon^  que  le  précédent.  Antennes  peu  longues 
et  robustes  ;  i"  article  un  peu  épais ,  mais  court  ;  2*"  en 
bouton,  seulement  un  peu  moins  long,  tous  luisants  et  bruns 
jusqu^au  7%  obconiques,  peu  épais  ;  3*  plus  long  que  le  U*  ; 
les  U  derniers  opaques,  pubescents,  formant  une  massue 
épaisse  et  serrée  ;  8*  en  cône  ;  9-10  en  trancbe  conique  ; 
dernier  pyriforme,  un  peu  plus  long  que  10  et  terminé  en 
pointe  obtuse.  Proihorax  oblong,  à  points  forts,  épars,  lé- 
gèrement convexe  sur  le  dos  avec  un  relief  lisse  au  milieu, 
presque  droit  à  la  base  avec  la  marge  relevée,  dilaté  en  bosse 
sur  les  côtés,  étranglé  et  rétréci  en  devant.  Ëcusson  en  demi- 
cercle.  Ëlytres  plus  larges  et  3  fois  1/2  plus  longues  que  le 
prothorax,  élevées  en  bosse  à  Tépaule,  étroitement  rebordées, 
arrondies  au  bout,  ridées  pointillées,  jaune-pâle,  ornées  de 
6  taches  noires ,  arrondies ,  disposées  en  2  séries  longitudi- 
nales et  formant  3  paires,  une  contre  le  calus  humerai,  avec 
une  plus  petite  plus  bas  près  de  la  suture;  au  milieu,  une 
grosse  arrondie  en  dedans  et  appuyée  sur  le  bord  latéral  et 
une  autre  plus  petite  tout  contre  la  suture  ;  enfin ,  avant 
Textrémité,  2  anguleuses,  Tune  attenant  au  bord  externe  et 
Tautre  à  la  suture,  sur  laquelle  elle  envoie  un  liseré  qui  se 
termine  à  Tangle  en  s'élargissant.  Pattes  assez  longues  et 
menues;  tarses  bruns  avec  les  crochets  roux.  —  Long.  9 
millira.  — Larg.  3,3  millim. 

Cette  espèce  parait  très-voisine  de  S-notata  Fisch.,  mais 
outre  qu'elle  ne  porte  que  2  taches  à  la  rangée  postérieure, 
son  prothorax  est  dépourvu  de  ces  3  tubercules  suivis  d'au- 
tant d'impressions  et  ses  antennes  sont  construites  diffé- 
remment. 

Egypte, 
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86.  Delaroasei  Reiche*,  Soc.  Ent  France.  1885.  689,  53. 

Allongé,  subcylindrique,  noir  peu  luisant,  garni  de  poils 
bruns  dressés.  Tête  carrée,  déprimée  sur  le  front ,  dilatée 
derrière  les  yeux  qui  sont  globuleux,  fortement  et  très-den- 
sément  rugueuse,  vaguement  impressionnée  derrière  chaque 
antenne  ;  épistome  séparé  du  front  par  un  fort  sillon  ,  trans- 
versal et  droit  au  bout  ;  labre  sinué  au  bout,  avec  les  angles 
arrondis.  Palpes  longs,  à  dernier  article  court,  sécuriforme. 
Antennes  assez  longues,  grêles  à  la  base  et  un  peu  brun- 
ferrugineux  ;  !•'  article  renflé ,  2«  court,  en  bouton  ;  3*  ob- 
conique  ainsi  que  les  deux  suivants,  de  moitié  plus  long 
que  U  ;  6-10  en   tranches  courtes ,  serrées ,  Tormant  une 
massue  un  peu  épaissie  ;  dernier  ovale ,  presque  double  do 
précédent,  arrondi  au  bout.  Pronotum  de  la  largeur  de  la 
tète,  un  peu  plus  large  que  long,  rugueusement  ponctué 
comme  la  tête,  marqué  au  milieu  d*une  impression  arrondie, 
avec  une  ligne  de  tubercules  lisses  irréguliers  et  d^une  trans- 
verse anté-scutellaire  d'où  sort  un  canal  transversal  plus  on 
moins  long  et  bien  marqué,  rebordé  à  la  base,  rétréci  et 
étranglé  en  devant.  Ecusson  convexe,  râpeux,  en  demi- 
cercle.  Elytres  plus  larges,  trois  fois  plus  longues  que  le 
pronotum  etdeux  fois  plus  longues  que  larges,  subparallèles, 
densément  ridées^pointillées,  arrondies  obtusément  au  bout, 
bosses  humérales  élevées,  d'un  roux  ferrugineux,  avec  de 
rares  petits  poils  noirs  couchés ,  ornées  de  petites  taches 
noires  placées  3,  3,  3  et  1 ,  chacune  des  rangées  plus  on 
moins  placées  en  triangle  ,  l'intermédiaire  plus  petite ,  sous 
Tépaule ,  vers  le  milieu  et  aux  trois  quarts ,  rapprochées  du 
bord  externe  comme  de  la  suture ,  liées  ensemble  de  diffé- 
rentes manières,  ordinairement  Texterne  avec. celle  du  mi- 
lieu dans  chaque  rangée ,  quelquefois  toutes  ensemble ,  de 
manière  à  former  des  bandes  sinuées  complètes  ;  tache  sub- 
apicale  élargie  au  milieu,  assez  près  de  la  dernière  rangée. 
Pattes  grêles  ;  jambes  un  peu  brunes  ;  éperons  et  crochets 
des  tarses  ferrugineux.  —Long.  10  millim.— Larg.  3,8mill 
Syrie ,  Beyrouth  ;  Jérusalem. 
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87.  Gratiosa  Ghevroi. 

Ovale,  peu  alloDgé,  assez  convexe,  noir-laisaot,  hérissé  de 
poils  ans  blancs  brillants  sur  toute  la  surface ,  mais  sans 
dissimuler  le  fond.  Tète  bombée,  à  points  assez  forts  mais 
espacés  ;  vertex  non  renflé  ;  yeux  réniformes ,  globuleux  ; 
front  impressionné  de  chaque  côté  entre  les  yeux  sur  Tin- 
sertion  des  antennes,  tronqué  droit  au  bout  ;  épistome  bien 
au-dessous  du  niveau  du  front ,  bien  séparé  du  front  par  un 
profond  sillon  ;  labre  en  cœur,  bilobé.  Palpes  maxillaires 
grêles,  dernier  article  avec  le  bout  tronqué  et  ferrugineux. 
Antennes  assez  ténues  ;  1«'  article  assez  gros ,  épaissi  au 
bout  ;  2*  petit,  globuleux  ;  3-6  obconiques ,  ferrugineux  à 
la  base  ;  3*  presque  de  la  longueur  des  deux  suivants  réu- 
nis ;  7-11  à  peine  épaissis  en  massue  ;  dernier  court ,  en 
pointe  obtuse.  Pronotum  presque  de  la  largeur  de  la  tète, 
à  peu  près  aussi  long  que  large ,  parsemé  de  points  peu 
serrés,  accumulés  par  place,  convexe  ;  marginé  d'un  mince 
rebord  élevé  à  la  base ,  dilaté  en  bosse  sur  les  cètés  au 
quart  antérieur ,  rétréci  et  étranglé  en  devant ,  marqué  au 
milieu  d'un  court  sillon  longitudinal.  Ecusson  large,  court , 
arrondi  au  bout,  râpeux.  Elytres  plus  larges  à  la  base  que  le 
pronotum ,  plus  de  deux  fois  plus  longues  que  larges,  un  peu 
dilatées  postérieurement ,  arrondies  et  obsolètement  margi- 
Dées  de  brun ,  avec  Tépaule  peu  élevée,  densément  poin- 
Ullées  avec  quelques  petits  cils  noirs  sortant  à  peine  des 
points  au  milieu  de  la  pubescence  blanche  ;  et  deux  fines 
nervures  à  peine  visibles  ;  d'un   jaune-paille ,  ornées  de 
trois  rangées  de  trois  points  chacune ,  disposés  en  triangle  : 
i'«  derrière  Tépaule ,  les  deux  externes  rapprochés,  très- 
petits  ,  rinterne  plus  éloigné,  arrondi  ;  2'  au-delà  du  milieu, 
intermédiaire  plus  petit,  antérieur,  quelquefois  lié  à  Texterne; 
3«  disposée  à  peu  près  de  même,  le  point  interne  oblique 
atteignant  la  suture,  Texterne  long ,  transversal  et  un  petit 
apical.  Pattes  assez  robustes  ;  éperons  des  jambes  et  onglets 
ferrugineux.  —Long.  11  millim.  —  Larg.  4,5  millim. 
Egypte  ;  Sénégal. 
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88.  MargiData  Fiscb.*,    Mosc    Bull.  iSàà.  Spic.  133,   i5Â. 
P1.3,  6.  -"Confluem,  Fisch.,  Ent.  II.  1824.  227,  10. 

Peu  allongé,  subparallèle,  déprimé,  noir-bleuâtre,  luisant, 
dissimulé  par  une  longue  pubescence  blanche  couchée  qai 
revêt  tout  Pinsecte.  Tête  arrondie,  courte,  bombée,  couverte 
de  gros  points  épars ,  faiblement  carénulée  au  milieu  ;  yeux 
gros,  globuleux.  Épislome  bien  séparé  du  front,  largement 
arrondi  au  bout  ;  labre  subsinué,  élargi,  avec  les  angles  ar- 
rondis. Palpes  allongés;  dernier  article  sécuriforme,  arrondi 
au  bout.  Antennes  très-longues,  peu  épaisses;  i*"'  article 
renflé;  2«  petit,  globuleux;  3*  obconique,  de  la  longueur  des 
2  suivants  réunis,  qui  sont  comme  moniliformes ;  6-8  ob- 
coniques ,  9-10  en  cylindre  court,  dernier  ovalaire,  en  pointé 
obtuse,  aussi  long  que  les  2  précédents  réunis.  Pronotum 
plus  étroit  que  la  tête,  aussi  large  que  long,  rebordé  à  la 
base  ,  rétréci  en  devant ,  peu  convexe  ,  parsemé  de  points 
épais,  gros,  irréguliers,  diflBciles  à  apercevoir.  Écussoo  ar- 
rondi au  bout.  Ëlytres  beaucoup  plus  larges  que  le  pro- 
notum, 2  fois  plus  longues  que  larges,  arrondies  à  Tépaule, 
atténuées  au  bout  séparément,  déhiscentes,  avec  un  angle 
apical  obtus;  densément  ponctuées ,  granulées,  jaune-tes- 
tacé,  peu  luisant  ;  ornées  d'une  bordure  suturale  de  même 
couleur,  qui  s'étend  de  la  base  presque  jusqu'à  Tangle  api<!ial, 
formant  avec  celle  du  côté  opposé  une  bande  commune  plus 
large  à  la  base,  envoyant  au  tiers  de  son  parcours,  de  chaque 
côté,  une  sorte  de  lobe  arqué  vers  la  base,  dilatée  au  milieu 
en  losange  ;  de  plus,  de  U  taches  noir-bleu,  une  grosse  ovale, 
longue  derrière  Tépaule  ;  uAe  autre  après  le  milieu  en  forme 
de  S,  dont  la  branche  supérieure  monte  au  niveau  de  la  dila- 
tation médiane  de  la  bande  suturale  ;  enfin ,  2  ovales  rap- 
prochées Tune  de  l'autre,  posées  obliquement  derrière  la 
bande  prcédente.  Pattes  assez  longues  et  assez  fortes;  éperons 
et  crochets  des  tarses  ferrugineux. —Long,  10  millim. — 
Larg.  3,5  millim. 

Caucase  ;  Daourie,  Songarie. 

89.  Brumipes  Klug,  Symb.  Phys.  IV.  18A5.  32,  3.  —  Reiche*, 
France,  Soc.  Ent.  1866.  637,  58. 
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Oblong,  peu  convexe  et  assez^  large,  noiv  assez  luisant,  ' 
garni  de  fins  poils  noirs  dressés,  rares.  Tète  médiocre,  un 
peu  renflée  à  la  nuque,  grossièrement  et  assez  densément 
ponctuée,  aplatie  sur  le  front  avec  une  carène  longitudinale 
médiane;  yeux  réniformes,  globuleux.  Ëpistome  en  carré 
transverse,  bien  séparé  du  front  par  un  sillon,  tronqué  au 
bout  ;  labre  sinueusement  arrondi  ;  mandibules  tachées  de 
ferrugineux.  Palpes  longs,  à  dernier  article  sécuriforme.  An- 
tennes peu  allongées,  assez  épaisses  et  serrées  ;  !«'  article 
assez  long,  2«  beaucoup  plus  court  et  presqu'aussi  épais, 
3*  subcylindrique,  un  peu  plus  long  que  le  suivant;  !x-b 
égaux  entre  eux ,  6«  plus  court,  obconique  ;  7-10  graduelle- 
ment épaissis,  plus  larges  que  longs;  dernier  ovale,  court  et 
arrondi  au  bout.  Pronotum  fortement  ponctué ,  bombé  sur 
le  dos  avec  un  petit  enfoncement  au  milieu ,  paraissant  plus 
large  que  long,  entouré  à  la  base  d'un  large  rebord  mince 
et  relevé,  dilaté  en  bosse  sur  les  côtés,  abaissé  et  rétréci  en 
devant.  Ëcusson  râpeux,  concave,  avec  l'extrémité  relevée  et 
arrondie.  Éiytres  beaucoup  plus  larges  que  le  pronotum ,  2 
fois  plus  longues  que  larges,  fortement  saillantes  en  bosse 
à  Tépaule,  obtusément  arrondies  au  bout,  sans  nervures 
bien  distinctes,  ridées  et  finement  ponctuées,  plus  rugueuses 
sur  le  noir,  semées  de  petits  poils  noirs  couchés,  mêlés  de 
poils  gris,  visibles  seulement  à  la  loupe  ;  flave  pâle ,  assez 
luisant,  ornées  de  roux  à  la  bosse  humérale  et  de  taches  et 
bandes  noires;  au  tiers  antérieur,  3  petites  taches  arrondies 
placées  presque  sur  la  même  ligne  et  également  distancées  ; 
au  milieu,  une  bande  sinueuse  complète,  et  au  dernier  quart, 
une  autre  bande  à  peu  près  de  môme  forme,  mais  plus  forte- 
ment anguleuse,  et  envoyant  un  prolongement  postérieur  sur 
la  suture,quî  se  dilate  en  tache  commune  avant  Tangle  apical. 
Pattes  grêles,  garnies  de  poils  noirs,  rouges,  avec  les  hanches, 
les  genoux  et  les  tarses,  moins  la  base  de  chaque  article, 
noirs. 

Cette  espèce  varie  extraordinairement  de  taille;  les  bandes 
s'étendent  quelquefois  tellement  que  la  moitié  postérieure 
parait  noire  avec  2  taches  blanches  réniformes  accolées  aux 
2/3  et  une  autre  postérieure  occupant  le  bord  postérieur  liée 
avec  une  arrondie  ;  d'autres  fois,  la  couleur  se  restreint ,  les 
taches  basâtes  sont  réduites  à  de  tout  petits  points ,  et  lar 
ABEILLE,  t.  VU,  2«  part,  1870.  Août.  13 
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dernière  bande  n'atteint  pas  la  suture.— Long.  Ufi  à  12 
millim.  —  Larg.  2  à  5  milliin. 
Arabie,  Egypte,  Algérie,  Biskra,  B6ne. 

90.  Uîugi  Redt*,  Denkschr.  Ac  Se.  Wien.  1850.  Â9,  20. 

Allongé,  robuste,  élargi,  assez  convexe ,  luisant,  noir, 
garni  sur  le  corps  d'un  fin   duTet  blanc.  Tête  en    carré 
transverse,  convexe,  finement  ponctuée,  sillonnée  longitudi- 
nalement  au  milieu ,  et  une  petite  rouge  médiane  ;  yeux 
ovales,  peu  convexes  ;  épistome  transversal,  limité  par  une 
ligne  droite,  tronqué  en  devant;  labre  un  peu  élargi  et 
largement  arrondi  au  bout  Palpes  assez  épais,  dernier  ar- 
ticle ovalaire.  Antennes  longues,  peu  épaisses  «  à  articles 
obconiques  peu  serrés;  1"  assez  court,  épais;  2«  petit, 
globuleux  ;  3*  plus  long  que  le  /i* ,  un  peu  ferrugineux  à  la 
base,  les  suivants  décroissant  en  longueur;  dernier  ovale, 
terminé    en     pointe    obtuse.    Pronotum   de   la    largeur 
de  la  tète ,  plus  large  que  long,  un  peu  arqué   et  relevé 
à  la  base,  arrondi  sur  les  côtés  avec  une  bosse  lisse    ar- 
rondie  au  tiers  antérieur,  brusquement  rétréci  et  étranglé 
au-delà,  assez  convexe,  ponctué  comme  la  tète  avec  one 
ligne  lisse  longitudinale  médiane,  marquée  au  milieu  d^une 
petite  fovéole  et  d'un  espace  lisse  irrégulier  de  chaque  côté. 
Ecusson  râpeux,  arrondi  au  bout.  Elytres  plus  larges  que  le 
pronotum,  un  peu  plus  de  deux  fois  plus  longues  que  lai^;e8, 
avec  la  bosse  huméraie  bien  marquée,  étroitement  rebor- 
dées, distinctement  d-nervées,  tronquées  obliquement  aa 
bout,  avec  Tangle  suturai  obtus  mais  allongé  ;  finement  et 
densément  ponctuées,  rouge-orange,  avec  9  taches  arrondies 
cerclées  de  blanc  :  1  au  milieu  de  la  base,  2  au  tiers  placées 
transversalement ,  3  vers  le  milieu ,  dont  les  deux  externes 
sont  réunies  ;  3  vers  l'extrémité,  disposées  de  même.  Pattes 
assez  longues  et  peu  épaisses,  noires,  avec  la  moitié  externe 
des  cuisses  et  les  jambes,  sauf  le  bout,  et  les  ongles  des 
tarses  rouges.-^IiOng.  19  à  25  millim.  —  Larg.  7  à  9  millim. 

La  plus  remarquable  des  espèces  du  groupe  :  de  Perse. 


9%.  OMllate  PalL,  Iter.  721,  58.  1775*  —  loon.  89.  PI.  !$•  — 
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Tansch.,  Mo0C  Menu  m.  1813.  îàà,  17.  Vï.  9»  10.  —  GebL, 
Mosc.  1829.  25,  17.  —  Argus  OUt.,  Enc.  méth.  VIII.  1811. 
91,  87. 

Allongé,  subparallèle,  peu  convexe,  noir,  assez  luisant, 
garni  d'une  fine  pubescence  grise.  Tète  fortement  ponctuée, 
peu  convexe,  élargie  derrière  les  yeux,  qui  sont  assez  grands 
mais  peu  bombés  ;  sillonnée  au  milieu  avec  une  légère  im- 
pression et  un  tubercule  lisse  luisant,  plan  au  milieu  du 
front  ;  épistome  séparé  par  un  fort  sillon  transverse ,  trans- 
versal, tronqué  au  bout  ;  labre  élargi  au  bout,  bilobé,  sil- 
lonné au  milieu.  Palpes  à  dernier  article  ovalaire,  tronqué 
au  bout  Antennes  assez  longues,  peu  serrées;  !«'  article 
pyriforme,  gros  ;  2«  petit,  globuleux  ;  3*  beaucoup  plus  long 
que  le  /i%  obconique  comme  les  3  suivants,  ferrugineux, 
avec  Textrémité  rembrunie;  U-6  à  peu  près  d'égale  lon- 
gueur, croissant  d'épaisseur,  les  suivants  épaissis  eu  massue, 
en  tranche  cylindrique,  plus  larges  que  lo»gs  ;  dernier  gros, 
beaucoup  plus  long  que  le  précédent ,  ovoïde,  terminé  en 
pointe  obtuse.  Prouotum  plus  large  que  long,  un  peu  plus 
lai^e  que  la  tête,  inégal ,  densément  et  subrugueusement 
ponctué;  rebordé  et  sinué  à  la  base,  élargi  sur  les  côtés  et 
marqué  d'un  tubercule  lisse,  au-devant  duquel  il  est  rétréci 
et  creusé  d'un  large  sillon  transverse  entre  les  tuber- 
cules latéraux  ;  on  voit  trois  tubercules  lisses  fovéolés  pla- 
cés en  ligne  courbe ,  le  médian  est  suivi  d'un  petit  sillon 
postérieur.  Ecusson  râpeux,  arrondi  au  bout.  Elytres 
plus  larges  que  le  pronoturo  à  la  base,  plus  de  deux  fois 
plus  longues  que  larges ,  peu  convexes,  avec  les  épaules  re- 
levées en  bosse  ,  terminées  par  un  angle  obtus  bien  marqué, 
d^un  jaune  gris-pâle ,  mat ,  parsemées  de  petits  poils  noirs 
couchés,  peu  visibles ,  finement  ponctuées ,  sans  nervures 
apparentes  ;  ornées  de  9  taches  noires  cerclées  de  pâle , 
i  au  milieu  de  la  base,  2  derrière  l'épaule  posées  oblique- 
ment, 2  au  milieu,  l'externe  plus  grosse,  3  avant  l'extrémité, 
intermédiaire  plus  petite,  moins  postérieure ,  i  en  losange 
à  l'angle  apicaU  Pattes  grêles,  allongées,  rouges,  avec  les 
trochanters,  l'extrémité  des  cuisses  noirs,  et  les  tarses  rem- 
brunis. 
Sibérie,  Oural,  Nor.  Saisan. 
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93.  flfli-panetalaFisch*.,  Mosc.  iSàh.  Spic.  iSl,  151.  PI.  lU.  3. 

Assez  allongé,  peu  luisant,  médiocrement  convexe,  noir, 
couvert  de  longs  poils  gris  serrés  très-fins.  Tête  arrondie, 
peu  convexe,  assez  densément  ponctuée,  avec  un  petit  espace 
lisse  médian ,  taché  de  rouge  ;  yeux  réniformes ,  assez 
bombés;  épistome  séparé  du  front  par  un  sillon  profond; 
labre  lisse,  luisant  à  la  base,  élargi  au  bout  avec  les  angles 
arrondis.  Mandibules  tachées  de  rouge;  palpes  maxillaires 
assez  allongés,  grêles  ;  dernier  article  ovale,  obtus  au  bout 
Antennes  grêles,  allongées,  à  peine  épaissies  au  bout;  ar- 
ticles peu  serrés,  l*"^  dilaté  au  bout,  2«  petit,  globuleux; 
3«  plus  long  que  les  suivants,  obconiques,  plus  longs  que 
larges;  9-10  égaux,  granuleux;  11*  pyriforme,  assez  pointu. 
Pronotum  aussi  large  que  la  tête,  presque  carré,  relevé  au 
bord  basai,  rétréci  en  devant  avec  une  impression  transverse, 
finement  ponctué,  marqué  de  3  tubercules  lisses  luisants  au 
milieu.  Écusson  râpeux,  à  pointe  arrondie.  Élytresplus  larges 
que  le  pronotum,  2  fois  un  tiers  plus  longues  que  larges,  peu 
élevées  aux  épaules,  subparallèles,  arrondies  au  bout,  faible- 
ment ponctuées  avec  une  courte  pubfescence  grise  couchée; 
ornées  de  6  taches  rondes,  2  premières  rangées  transver- 
salement, 2  derrière  l'épaule,  2  au  milieu,  2  plus  petites  sub- 
apicales,  externe  alignée  avec  les  deux  autres  externes,  mais 
interne  plus  petite ,  postérieure  sur  la  suture  et  formant 
un  V  avec  celle  du  côté  opposé.  Pattes  rouges,  velues  de 
longs  poils  gris  serrés,  avec  les  trochanters  noirs  et  les  tarses 
un  peu  rembrunis.  —  Long.  12  millim.  —  Larg.  U  millim. 

Sibérie,  Songarie,  Kirghises-Orientales. 


93.  Laetea. 

Oblong.  peu  convexe,  assez  large,  noir-luisant,  à  peine 
velu  de  noir.  Tête  large,  peu  convexe,  marquée  de  points 
très-espaces  et  au  milieu  d'un  large  et  profond  sillon  qui  la 
parcourt  dans  toute  sa  longueur;  vertex  dépassant  peu  les 
yeux  qui  sont  assez  grands;  front  avec  un  petite  fovéole 
çur  l'insertion  antennaire,  rétréci  en  devant,  sans  sillon, 
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qui  le  sépare  bien  de  répistome,  à  peine  visiblement  poin- 
tillé. Labre  sinué  au  bout  avec  les  angles  arrondis.  Palpes 
maxillaires  brun  ferrugineux,  dernier  article  obconique  assez 
long.  Antennes  grêles,  peu  épaissies  au  bout,  brunes  avec  la 
base  des  articles  ferrugineux  ;  1^'  article  allongé ,  2*  presque 
de  la  longueur  du  3*,  légèrement  obconiques jusqu^au  6«,  7-10 
courts  en  tranche  de  cône,  dernier  un  peu  plus  long  que  le 
précédent,  en  pointe  très-obtuse.  Pronotum  plus  long  que 
large ,  lisse  et  parsemé  de  points  épars ,  à  rebord  mince  et 
relevé  à  la  base ,  arrondi  sur  les  côtés ,  rétréci  en  devant 
avec  une  large  impression  oblique  de  chaque  côté ,  et  une 
médiane.  Écusson  creusé  d'une  fovéole  lisse,  arrondi  au 
bout.  Élytres  larges,  subdéprimées,  subparallèles,  avec 
Fépaule  large,  arrondies  au  bout,  sans  angle  marqué,  à  peine 
visiblement  ciliées  de  noir,  assez  densément  ponctuées,  avec 
2  nervures  assez  bien  marquées  d'un  flave  ou  blanc  de  lait , 
ornées  de  taches  noires,  2  petits  points  posés  obliquement 
derrière  Fépaule,  une  assez  grande  tache  trigone  au-delà  du 
milieu,  un  petit  trait  longitudinal  derrière,  mais  à  égale  dis- 
tance du  bout  et  de  la  tache,  et  d'un  autre  petit  trait  su^ 
tural  brun,  obsolète.  Pattes  rouges,  assez  grêles,  sans  être 
allongées,  trochanters  rembrunis  ;  extrémité  des  jambes  et 
premiers  articles  des  tarses  garnis  en  dessous  d'une  brosse 
de  cils  noirs.  -^  Long.  12  millim.  —  Larg.  à,b  millim. 

Cette  curieuse  espèce,  qui  m'a  été  communiquée  par 
M.  Redtenbacher,  vient  d'Egypte.  Elle  n'a  aucun  analogue 
dans  tout  le  groupe. 

G*  Antennes  rousses. 


94.  Aadoaini. 

Un  peu  oblong,  vêtu  d'une  pubescence  blanche,  longue 
en  dessous ,  couchée  et  serrée  sur  les  élytres.  Tête  large , 
ponctuée  ,  noire ,  jusqu'au-delà  des  yeux  qui  sont  saillants. 
Épistome  bien  séparé  du  front  par  un  profond  sillon  trans- 
verse, droit  ;  front  un  peu  convexe,  rugueux,  avec  un  tuber- 
cule médian  lisse ,  luisant ,  suivi  d'une  large  impression 
transverse  ;  vertex  renflé ,  rouge ,  le  rouge  s'enfonçant  par 
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2  pointes  dans  le  noir.  Antennes  assez  allongées,  articles  1-2 
noirs  luisants,  8-A  d'égale  longueur,  double  du  2«,  ronges 
avec  le  bout  brun ,  les  suivants  brun  ferrugineux ,  à  peine 
visiblement  décroissant,  d'obconiques  devenant  subcylin- 
driques ;  dernier  en  ovale  terminé  en  pointe,  à  peu  près  aussi 
long  que  les  2  précédents  réunis.  Col  noir  fortement  étranglé. 
Prothoraz  noir  en  dessous,  rouge  en  dessus,  avec  une  petite 
élévation  médiane  lisse  luisante ,  et  la  marge  relevée  de  la 
base  étroitement,  noires;  large,  court,  transverse,inégalemeDt 
ponctué ,  creusé  sur  le  dos  d'une  impression  concave  du 
milieu  de  laquelle  s'élève  le  petit  tubercule  lisse ,  parallèle 
par  derrière  et  là  aussi  large  que  la  tète;  au  tiers  antérieur 
on  remarque  un  angle  obtus,  à  partir  duquel  un  assez 
brusque  rétrécissement  vers  la  tète.  Écusson  arrondi ,  con- 
vexe, noir-luisant  Ëlytres  subcylindriques  beaucoup  plus 
larges  que  le  pronotum,  trois  fois  plus  longues  que  larges,  ' 
finement  ponctuées  et  pubescentes  de  blanc,  jaune-flave,  ter- 
minées en  pointe  obtuse,  ornées  de  7  taches  noires,  une  pe- 
tite arrondie  au  milieu  de  la  base ,  2  autres  de  même  forme 
placées  transversalement  au-dessous  de  l'épaule ,  puis  2 
bandes  arquées  transversales,  l'une  avant  l'autre  après  le 
milieu,  quelquefois  décomposées  en  2  taches,  également 
éloignées  du  bord  latéral  et  du  suturai;  tout  près,  vers  le 
bout,  une  petite  tache  ronde,  et  vis-à-vis,  sur  la  suture,  une 
courte  et  étroite  bordure.  Dessous  du  corps  noir,  ainsi  que 
les  hanches  et  les  trochanters.  Cuisses  et  jambes  assez  grêles, 
rougeàtres  avec  l'extrémité  noire,  ainsi  que  les  tarses.  — 
Long.  9  millim.  —  Larg.  3  millim. 

Cette  charmante  petite  espèce  de  la  collection  Mniszech, 
des  steppes  des  Kirghises,  a  quelques  rapports  avec  le  Nigri- 
plantis  ;  mais  sa  forme  comme  sa  coloration  la  fait  distmguer 
à  première  vue. 

95.  iCgryptlaea. 

Oblong,  élargi,  peu  convexe,  noir  obscur,  par  suite  de  la 
ponctuation  forte  serrée  qui  le  couvre  tout  entier  ;  garni  de 
poils  noirs,  courts  et  couchés  sur  les  élytres,  longs  et  dressés 
sur  le  corps.  Tète  assez  grosse,  renflée  sur  le  vertex»  avec  un 
espace  lisse  luisant  au  milieu  du  front  ;  épistome  séparé 
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tiettemeDt  par  ud  sillon  transverse ,  tronqué  au  bout  ;  labre 
bilobé,  ràpeusement  ponctué ,  garni  au  bout  de  cils  roux  ; 
palpes  maxillaires  grêles ,  assez  longs  ;  dernier  article  en 
ovale  allongé,  ferrugineux  à  Textrémité.  Antennes  courtes, 
rousses;  1*'  article  assez  long,  renflé  au  bout,  noir  ;  2"  court, 
globuleux,  noir  également  ;  les  suivants  rembrunis  au  bout^ 
obconiques,  luisants,  4-5  d*égale  longueur,  un  peu  plus  courts 
que  3  ;  les  suivants  pubescents,  mats,  serrés,  courts,  renflés 
en  massue  ;  dernier  en  ovale  pointu,  presque  aussi  long  que 
les  deux  précédents  ensemble.  Col  très-étranglé.  Pronotum 
plus  long  que  large ,  un  peu  rétréci  en  devant  ;  bord  posté- 
rieur relevé,  marqué  au  milieu  dans  sa  longueur  d'une  légère 
ligne  élevée ,  dans  la  première  moitié ,  près  d'un  sillon  fin. 
Écusson  étroit,  allongé,  ràpeusement  et  densément  ponctué, 
arrondi  au  bout  Élytres  plus  larges  que  le  pronotum ,  deux 
fois  et  demie  plus  longues  que  larges,  un  peu  élargies  posté- 
rieurement. Épaules  peu  élevées,  angle  apical  arrondi  ;  dessus 
densément  et  rugueusement  ponctué  ;  ornées  de  tacbes  et 
bandes  rouges  ;  une  basale  entourant  la  bosse  bumérale , 
sauf  par  derrière,  élargie  en  triangle  vers  la  suture,  mais  ne 
Tatteignant  pas  ;  une  autre  transverse  couvrant  le  bout  de 
Télytre,  et  deux  bandes  en  zigzag  atteignant  la  suture  et  re- 
joignant celles  du  côté  opposé ,  une  avant ,  Tautre  après  le 
milieu ,  cette  dernière  interrompue.  Pattes  assez  robustes. 
Onglets  des  tarses  ferrugineux.  —  Long.,  13  mill.  —  Larg., 
6  mill. 
Egypte. 

96.  Tig^peniils. 

Assez  allongé ,  peu  convexe ,  d'un  noir  assez  luisant ,  vêtu 
d'une  longue  pubescence  soyeuse  conchée,  d'un  gris  argenté 
brillant  Tète  transverse ,  couverte  de  points  serrés  ;  front 
plan  avec  une  petite  carène  lisse  longitudinale  au  milieu , 
séparé  de  l'épistoroe  par  un  sillon  transverse  entre  les  an- 
tennes ;  épistome  plus  étroit,  en  carré  transverse  ;  labre  cilié 
de  blond,  subcordiforme.  Palpes  maxillaires  grêles,  dernier 
article  subcylindrique.  Antennes  médiocres,  un  peu  renflées 
graduellement^  rousses;  1-2  articles  noirâtres,  3*  un  peu  plus 
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long  que  le  U*  ;  les  suivants  assez  serrés  i  dernier  subcytin- 
drique,  puis  terminé  en  pointe  obtuse,  plus  long  que  les  deux 
précédents  ensemble.  Pronolum  un  peu  plus  large  que  long, 
à  peine  de  la  largeur  de  la  tète,  rétréci  au  tiers  antérieur, 
avec  le  bord  postérieur  relevé ,  longé  dans  son  milieu  d*uoe 
ligne  lisse,  luisante ,  interrompue  par  une  fovéole  ;  ponctua- 
tion assez  forte  et  serrée.  Ëcusson  pointillé,  ruguleux,  en 
pointe  arrondie.  Elytres  deux  fois  et  demie  plus  longues  qae 
larges,  beaucoup  plus  larges  que  le  pronotum,  subparalièles, 
peu  convexes,  janne-lestacé ,  couvertes  de  points  très-serrés 
et  espacés  vers  le  bout,  et  de  petits  poils  jaunes  coucbés, 
isolés  ;  entourées  d*un  étroit  rebord ,  avec  3  nervures  sen- 
sibles, arrondies  au  bout,  quoique  Pangle  suturai  soit  marqué; 
ornées  de  dix  taches  noires  arrondies ,  disposées  sur  quatre 
rangées  transverses  ;  1'*  de  deux  taches ,  Tune  sur  Tépaule 
et  Tautre  sous  Pécusson  formant  une  tache  commune  trian- 
gulaire ;  2*  de  2  taches  en  ligne  droite  ;  3«  et  U*  chacune  de 
trois  taches  en  arc,  dont  les  dernièreç  sont  souvent  réunies 
en  une  bande  sinueuse.  —  Long.,  16  mill.  —  Larg.,  5  mill 

Ressemble  fort  au  iS-maculata,  dont  il  ne  diffère  que 
par  la  longueur  des  élytres  et  les  pattes  noires. 

Egypte. 

97.  Elegantissima  Zubk. ,  Bull  Mosc  ,  1837,  y.  70,  pi.  IV, 
fig,  k.  —  Fisch.,  SpicU.,  18À3,  130,  1Â3,  pi.  III,  2.  —  Rdche, 
France,  Soc  Ent,  1866,  639,  59. 

Allongé,  étroit,  pubescent  de  poils  blancs  fins  et  longs, 
luisant,  noir-bleu.  Tète  allongée ,  peu  convexe,  ridée  et  va- 
guement ponctuée.  Teux  ovalaires,  peu  saillants.  Epistome 
transverse ,  séparé  du  front  par  un  sillon  droit  transverse 
entre  les  antennes,  bordé  de  roux.  Labre  transverse,  dilaté, 
roux,  râpeusement  ponctué.  Base  des  mandibules  et  palpes 
maxillaires  de  la  même  couleur  ;  dernier  article  court , 
tronqué  au  bout.  Antennes  assez  longues,  rousses  ;  1-6  ar- 
ticles luisants,  garnis  de  cils  noirs  ;  1«' assez  gros,  obconique  ; 
2*  petit,  arrondi  ;  tous  deux  tachés  de  brun  ;  3*  plus  long 
que  le  /i%  ô«  plus  court  que  les  deux  voisins  ;  les  cinq  der- 
niers couverts  d'une  fine  et  courte  pubescence,  mats,  courts, 
épaissis,  et  formant  une  massue  ;  dernier  article  pyrlforme^ 
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ProDOtum  de  la  largeur  de  la  tète,  aussi  loog  que  large,  avec 
des  points  très-épars,  peu  enfoncés,  fortement  rétréci  en 
avant  dans  le  premier  tiers,  creusé  en  avant  d^une  forte  im- 
pression transverse,  et  sur  la  ligne  médiane  de  deux  autres  : 
Tune  au  milieu ,  l'autre  au-devant  de  la  base ,  dont  le  bord 
est  relevé  en  ce  point.  Ecusson  en  triangle  ,  ponctué  à  la 
base.  Elytres  plus  larges  que  le  pronotuiu,  deux  fois  et  demie 
plus  longues  que  larges,  subcylindriques,  finement  ponctuées, 
avec  de  petites  soies  noires ,  courtes ,  tronquées  obliquement 
au  bout^  avec  les  angles  arrondis  ;  épaules  élevées  en  bosse, 
d'un  jaune  pâle ,  encore  plus  clair  dans  le  pourtour  des 
bandes  noires  ;  l'«  bande  au  tiers ,  trilobée  devant  et  derrière, 
large ,  (ransverse ,  touchant  la  marge  externe  ,  mais  non  la 
suture ,  se  joignant  souvent  avec  une  étroite  bande  suturale 
qui  remonte  jusqu'à  Técusson  et  se  continue  à  la  marge 
basale.  Dans  un  individu,  celte  bande  se  décompose  en  trois 
taches  arrondies  ;  2«  bande  au-<lelà  du  milieu,  large,  surtout 
sur  les  côtés,  fortement  en  zigzag,  couvrant  la  suture  comme 
le  bord  externe  ;  enfin  la  3*  bande ,  également  sinuée ,  se 
joint  sur  la  suture  avec  celle  de  i'élytre  opposée,  se  rétrécit 
en  dehors  et  n'atteint  pas  la  marge;  Pattes  grêles ,  rouges  ; 
hanches  et  trochanters  bruns  ;  jambes  ciliées  de  noir  et 
tarses  garnis  de  brosses  de  soies  noires.  —  Long.  iU  mili.  ~ 
Larg.  Uyb  mill. 

Turcménie  ;  Perse. 

Se  rapproche  beaucoup  de  la  Fulgurita  pour  la  forme  et 
les  couleurs  ;  mais  on  l'en  distingue  aisément  par  ses  an- 
tennes moitié  luisantes  et  moitié  mates,  renflées  en  massue  , 
le  pronolum  creusé  d'un  fort  sillon  antérieur  ;  par  la  forme  et 
la  couleur  des  bandes  noires  des  élytres ,  etc. 

98.  Fulg^arita  Reiche*,  Fr.  Soc.  Ent.  1865,  6à0,  60. 

Allongé,  étroit,  corps  noir-luisant,  garni  d'une  fine  pu- 
bescence  d'un  blanc  soyeux ,  plus  rare  et  plus  courte  sur  les 
élytres.  Tête  arrondie ,  peu  convexe,  densémeni  ponctuée; 
front  fort  rétréci  au  devant  des  yeux ,  séparé  par  un  sillon 
transverse  entre  les  antennes  ;  épistome  court,  bosselé ,  ar- 
rondi au  bout,  roux  ;  labre  de  même  couleur ,  '  transverse , 
subsinué;  yeux  grands,  ovalaires,  peu  convexes.  Palpes 
Abbillb,  U  Vil,  2*  part.,  1870.  Août.  il\ 
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maxillaires,  grêles,  ronges ,  à  dernier  article  ovale  ;  mandi- 
bules rousses,  brunes  à  la  pointe.  Antennes  longues,  jaune- 
roux,  faiblement  épaissies  graduellement  ;  1*'  article  obco- 
nique,  assez  long  ;  *2*  court,  globuleux  ;  3*  subcylindriqoe, 
plus  long  que  les  suivants,  ceux-ci  en  tronc  de  c6ne,  appro- 
chant de  la  forme  cylindrique,  d'égale  longueur,  assez  serrés, 
dernier  pyriforme,  un  peu  plus  long  que  le  précédent  Gel 
étroit.  Pronolum  un  peu  plus  long  que  large,  à  points  épars 
'  peu  enfoncés,  à  peine  inégal ,  sans  rebords  à  la  base,  avec 
une  légère  sinuosité  et  le  bord  relevé  au-devant  de  Técussoii, 
marqué  au  tiers  antérieur  de  chaque  côté  d^un  tubercule 
lisse ,  à  partir  duquel  il  se  rétrécit  en  devant.  Ecusson 
pointillé,  arrondi  au  bout.  Elytres  plus  larges  que  le  pro- 
nolum ,  trois  fois  et  demie  plus  longues  que  larges ,  subcy- 
lindriques, pointillées;  bosse  humérale  ronde,  peu  élevée  ; 
angle  apictl  très-arrondi  ;  jaune-paille  luisant ,  ornées  de 
taches  noires  disposées  sur  trois  rangées  transversales: 
l''  une  oblongue  derrière  Tépaule,  avec  une  petite  externe 
au  même  niveau  et  une  autre  plus  bas  tout  près  de  la  su< 
ture;  S'^  au  milieu  une  grande  externe  bilobée  en  devant, 
composée  de  deux  taches  accolées ,  souvent  liées  par  une 
fine  ligne  à  une  suturale  ;  3°  un  peu  avant  Textréraité,  use 
bande  composée  de  trois  taches  unies,  dont  Pinteme  est  sur 
la  suture  même  et  envoie  un  trait  marginal  vers  Tangle. 
Pattes  grêles,  jaune-roux ,  même  les  Irochanlers  et  les  han- 
ches en  grande  partie.  —  Long.  13  à  15  miUim.  —  Larg. 
/i  à  5  millim. 
Egypte,  le  Caire  (Reiche). 

99.  Femoraia  Klug,  Symb.  Pbys.  IV.  18^5.  PI.  SI,  8. 

Allongé,  étroit,  peu  luisant,  noir,  vètud^une  fine  et  QO\ff^ 
pubescence  grise.  Tête  arrondie,  convexe,  densémenl  et  for- 
tement ponctuée,  avec  les  yeux  gros,  réniformes  ;  front  mar- 
qué de  3  fovéoles  lisses,  une  petite  médiane,  allongée,  et  une 
ronde  de  chaque  côté  sur  Finserlion  des  antennes^  liées  entre 
elles  par  une  large  impression  transverse;  épistome  bien 
séparé,  en. carré  transverse;  labre  bilobé,  cilié  de  peux  an 
bout  ;  palpes  très-grêles  et  longs ,  à  dernier  article  tronqoé 
an  bout.  Antennes  assez  longues ,  subfiliformes  ;  1^  arliela 
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allongé,  pyriforoae;  2*  court,  globuleux,  tous  deux  noirs, 
les  autres  roux  plus  ou  moins  obscur;  Z*  plus  long  que 
le  U*  ;  6-10  à  peu  près  égaux  en  longueur  comme  en  lar- 
geur ;  le  dernier  ovale  en  pointe  obtuse ,  un  peu  plus  long 
que  le  précédent.  Pronotum  plus  large  que  long,  de  la  lar- 
geur de  la  tète,  denséraent  ponctué,  étroitement  rebordé  à 
la  base ,  rétréci  et  étranglé  en  devant  à  partir  du  tiers  , 
marqué  au  milieu  d'une  légère  fovéole.  Ecusson  rugueux , 
arrondi  au  boul.  Elytres  plus  larges  que  le  pronotum,  3  fois 
plus  longues  que  larges,  cylindriques,  peu  convexes,  arron- 
dies au  bout ,  avec  Pangle  suturai  obtus  et  la  bosse  humé- 
raie  peu  saillante  ,  garnies  d'une  courte  et  rare  pubescence 
grise,  couchée;  densément  ponctuées,  points  assez  rappro- 
chés sur  le  fond  pâle ,  et  très-rugueusement  serrés  sur  les 
taches  noires  ;  3  bandes  dentées  ,  larges,  transverses  :  anté- 
rieure au  tiers,  distinctement  formée  de  3  taches  dont  Tex- 
terne  petite,  séparée,  Tinterne,  sur  la  suture,  remonte  en 
une  étroite  bordure  brune  jusqu'à  l'écusson  ;  2*  au  milieu  , 
Irisinuée  de  chaque  côté  ;  3*  subapicale,  bisinuée,  avec  une 
dent  postérieure  et  un  prolongement  étroit  suturai  jusqu'à 
Tangle.  Pattes  grêles,  ferrugineuses,  avec  les  trochanters 
noirs  et  les  cuisses  plus  ou  moins  rembrunies,  surtout  vers 
l'extrémité.  —  Long.  10  millim.  —  Larg.  h  millim. 
Arabie,  Djedda. 

4  00.  tS^maeulaia. 

Aséez  convexe,  peu  allongé,  noir  assez  luisant  sur  les  par- 
lies  dénudées ,  •  vêtu  d'une  pubescence  couchée ,  d'un  gris 
soyeux  luisant.  Tête  assez  longue ,  convexe ,  veriex  élevé  ; 
front  couvert  de  points  peu  serrés ,  avec  un  espace  lisse  au 
milieu  ;  épistome  séparé  par  un  sillon  transverse  entre  les 
antennes ,  étroit ,  transverse,  tronqué  au  bout;  labre  sub- 
sinué  et  dilaté-arrondi  en  devant.  Mandibules  avec  une  tache 
brun  ferrugineux.  Palpes  maxillaires  grêles,  ferrugineux  à  la 
ba$e  ;  dernier  article  tronqué  au  bout.  Antennes  entièrement 
d'un  rouge  testacé,  grêles  à  la  base,  assez  renflées  vers  le 
bout ,  peu  allongées  ;  2«  article  assez  court ,  3«  seulement 
un  peu  plus  long  que  le  lx%  8-10  serrés ,  transverses  ;  11 
allongé,  terminé  en  pointe  obtuse.  Pronotum  wm  large  que 
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long ,  un  peu  rétréci  au  tiers  autérieur ,  un  peu  arrondi  à  U 
base  avec  le  rebord  subferrugineux ,  un  peu  élevé ,  ponctué 
plus  densémenl  par  places ,  marqué  au  milieu  d'une  ligne 
lisse,  élevée,  suivie  d'une  fovéole ,  avec  une  petite  callosité 
lisse  de  chaque  côté.  Ecusson  ruguleux,  arrondi  Elytres  sub- 
parallèles,  d'un  rouge  teslacé,  parsemé  de  poils  courts  cou- 
chés, gris  ;  étroitement  rebordées,  arrondies  au  bout ,  deo- 
sèment  ponctuées-ridées ,  avec  les  3  nervures  longitudinales 
assez  marquées  ;  ornées  de  10  taches  noires,  pubescentes  de 
noir,  arrondies,  plus  ou  moins  grosses,  disposées  sur  quatre 
rangées  transverses.  Tune  à  Fépaule,  l'autre  contiguê  à  celle 
de  l'autre  éiytre  derrière  l'écusson ,  deux  autres  au  tiers , 
trois  après  le  milieu,  l'intermédiaire  plus  antérieure,  les  trois 
dernières  vers  le  bout,  placées  de  la  même  manière  ;  elles 
sont  plus  ou  moins  éloignées  de  la  marge ,  de  sorte  qu'elles 
ne  forment  pas  de  lignes  longitudinales  régulières.  Pattes 
rouges ,  grêles  ;  hanches  noires ,  ainsi  que  les  trochanters 
postérieurs  en  majeure  partie.  -—Long.  12  mili.  —  Laiig. 
5  mill. 

La  forme  du  corps,  le  nombre  et  la  disposition  des  taches 
noires  le  rapprochent  du  i9'punctata  ;  mais  la  couleur  plus 
rousse  des  élytres ,  celle  de  la  bouche ,  des  hanches ,  de 
l'écusson  «  etc.,  l'en  éloignent.  C'est  presque  un  Tigri- 
permis  à  pattes  rouges. 

Nord  de  l'Afrique,  Barbarie,  Tunis,  Egypte. 

iOi.  «O-punetataOl.,  Enc.  méth.  VIII,  97,  95.  1811.— Klog, 
Symb.  Phy».  PI.  81,  fig.  10.  —  Reiche*,  France.  Soc.  EnL 
4865.  6A0,  63. 

Assez  allongé,  noir,  vêtu  d'une  pubescence  grise»  longue 
et  serrée  sur  tout  le  corps,  courte  et  rare  sur  les  élytres. 
Tète  assez  allongée,  rugueuse  et  densément  ponctuée  ;  front 
un  peu  inégal ,  peu  convexe,  avec  une  callosité  lisse  médiane 
entre  les  yeux ,  séparé  de  l'épistome  par  un  fort  sillon  trans- 
verse entre  les  antennes;  celui-ci  tronqué  droit  au  bout; 
labre  impressionné,  subbilobé.  Palpes  maxillaires  grêles,  d'un 
brun  plus  ou  moins  roux  ;  dernier  article  obconique.  An- 
tennes grêles,  de  médiocre  longueur ,  rousses  ;  1*'  et  2*  ar- 
ticles rembrunis ,  celui-ci  très-court  ;  3*  cylindrique  aossi 


dbyGoogk 


DES   MTLÂBRIDES.  1/^9 

long  que  les  deux  suivants  ensemble ,  les  autres  élargis 
successivement  ;  dernier  en  ovale  court.  Pronotum  à  peu 
près  de  la  largeur  de  la  tête,  subparallële  dans  ses  deux 
tiers  postérieurs,  atténué,  étranglé  et  tronqué  en  devant, 
presque  droit,  avec  le  bord  un  peu  relevé  à  la  base,  couvert 
d'une  ponctuation  fine,  très-serrée,  rugueuse;  marqué  au 
milieu  d'une  fovéole  allongée  et  de  chaque  côté  d'une  cal- 
losité lisse.  Ëcusson  arrondi,  ruguleux.  Elytres  beaucoup 
plus  larges  que  le  pronotum ,  subparallèles  ,  étroitement  re- 
bordées dans  tout  leur  pourtour,  finement  réticulées,  ar- 
rondies au  bout  ;  nervures  à  peine  sensibles  ;  d'un  jaune 
plus  ou  moins  pâle,  luisantes,  semées  de  petits  poils  courts, 
espacés ,  couchés,  brillants  ;  ornées  chacune  de  10  taches 
noires  ponctuées ,  placées  transversalement  3,  3,  3  et  1 , 
vers  le  quart,  le  milieu  et  les  trois  quarts  de  la  longueur , 
de  manière  que  la  tache  intermédiaire  est  plus  rapprochée 
de  la  base  ;  ces  taches  forment  aussi  trois  lignes  longitu- 
dinales: rinterne  de  3  points  le  long  de  la  suture  ;  l'externe 
également  de  3  taches,  plus  rapprochées  de  la  marge  que 
celles  de  l'interne ,  dont  la  deuxième  tache  est  quelquefois 
réunie  à  sa  voisine  de  la  ligne  médiane  et  la  3*  décomposée 
en  deux  taches  ;  enfin  la  médiane  de  quatre  taches.  Pattes 
assez  grêles,  rouges ,  avec  l'extrémité  des  articles  des  tarses 
rembrunie ,  les  hanches  et  les  trochanters  noirs.  —  Long. 
10  à  iU  millim.  —Larg.  3,5  à  4,5  millim. 
Egypte;  Syrie  (Klug). 

102.  Elegans  Oliv.,  Enc  Méth.,  VIII,  1811 ,  101 ,  55.  —  Cau- 
data  WalU.  —  Tenella  Walll. 

Oblong,  peu  convexe,  noir  assez  luisant,  garni  d'une  pu- 
bescence  blanchâtre ,  soyeuse  et  serrée  sur  le  pronotum , 
rare  et  fine  sur  les  élytres ,  noire  sur  le  front  Antennes, 
palpes,  mandibules  et  pattes,  moins  les  trochanters ,  rouge 
testacé  ;  élytres  jaune  orange,  avec  des  fascies  et  des  taches 
noires.  Tête  arrondie,  assez  fortement,  mais  vaguement  ponc- 
tuée ,  convexe  sur  le  front  avec  une  petite  tache  rouge  au 
milieu  ;  épistome  en  carré  transverse,  moins  nettement  sé- 
paré du  front  ;  labre  subbilobé  ;  dernier  article  des  palpes 
assez  long,  filiforme  ;  yeux  ovales,  bombés,  sans  échancrure 
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en  devaDt.  ADtennes  assez  longues ,  menues  à  la  base  ; 
l*"'  article  long,  un  peu  épaissi  au  bout;  2«  globuleux, 
3*  légèrement  obconique,  4-5  triangulaires,  d'égale  longueur, 
de  moitié  moins  longs  que  le  précédent;  les  suivants  serrés,  en 
tranches  coniques,  transverses  ;  égaux  entre  eux,  mais  groS' 
sissanl  successivement  ;  dernier  plus  long  turbiné,  en  pointe 
aiguè.  Pronotum  de  la  largeur  de  la  tête,  dilaté  vers  le  milieu, 
étranglé  et  fort  rétréci  eu  devant ,  arqué  à  la  base  avec  le 
bord  relevé  ,  densément  ponctué ,  marqué  d'une  rangée  de 
cinq  tubercules  lisses,  luisants  et  au  milieu  de  deux  impres- 
sions. Tune  derrière  le  tubercule  médian  et  Tautre  antéscu- 
lellaire.  Ecusson  ruguleux ,  en  triangle  obtus  au  sommet. 
Elytres  plus  larges  à  la  base,  trois  fois  et  demie  plus  longues 
que  le  prothorax ,  presque  déprimées ,  élevées  en  bosse  à 
Tépaule ,  subparallèles  et  étroitement  rebordées ,  arrondies 
au  bout ,  densément  pointillées ,  garnies  de  petits  cils  noirs 
peu  visibles  au  milieu  des  poils  blancs,  d'un  jaune  orange, 
avec  deux  taches  noires  arrondies  au  tiers,  également  es- 
pacées entre  elles  et  les  bords,  interne  plus  petite ,  externe 
comme  géminée  ;  ornées  en  outre  de  2  bandes  Iransverses 
en  zigzag,  complètes.  Tune  au  milieu,  tridentée  en  devant 
et  bidentée  par  derrière ,  Tautre  aux  trois  quarts ,  bidentée 
en  devant,  sinuée  par  derrière,  se  recourbant  le  long  de 
la  suture  pour  former  un  liesré  apical  terminé  par  un  petit 
renflement  à  Tangle  ;  ces  bandes  sont  encadrées  d^une 
étroite  bordure  blanchâtre.  Pattes  longues  et  grêles.  — 
Long.  9  millim.  —  Larg.  3,5  millim. 
Egypte. 

i03.  Rulleornif»  Fab.,  Ent  Syst.  Sup.  131,  10-11.  179il. — 
Syst  El.  II.  8A,  19.  ~  Oliv.,  Enc.  VIIL  101,  68.  —  Bîlb., 
Mylab.  72,  51.  PI.  7,  14.  ~  Chevrol.*,  Silb.  Rev.  V.  272,  8«. 
—  Fisch.,  Canth.  12,  77.  —  Reiche*,  France.  Soc  Ent  1865. 
639,  54. 

Court,  assez  large ,  ovalaire,  peu  convexe,  luisant,  noir 
avec  les  élylres  rousses ,  les  pattes  et  les  antennes  rouges. 
Pèle  arrondie,  peu  convexe,  large,  avec  des  points  très- 
épars  ;  front  faiblement  caréné  ;  épistome  rétréci ,  bien  sé- 
paré du  front  par  un  sillon  transverse  entre  les  aateanes  ; 
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épistome  transverse ,  court ,  arrondi  sur  les  côtés.  Palpes 
grêles ,  ferrugineux ,  dernier  article  ovalaire.  Yeux  réni- 
formes,  gros.  Antennes  assez  courtes,  fortement  renflées  en 
massue ,  grêles,  ciliées  de  noir  à  la  base ,  rousses  ;  1*'  ar- 
ticle long,  obconique  ;  2«  petit,  globuleux  ;  3-6  obconiques  ; 
3«  un  peu  plus  long  que  le  suivant;  7-10  grossissant  gra- 
duellement ,  serrés  ;  dernier  ovalaire,  à  pointe  obtuse,  plus 
grand  que  les  deux  précédents  ensemble.  Col  brusquement 
étranglé.  Pronotum  de  la  largeur  de  la  tête,  beaucoup  plus 
large  que  long,  assez  densément  ponctué ,  courbé  à  la  base 
avec  le  bord  relevé,  saillant  sur  les  côtés  au  tiers  antérieur 
en  tubercule  lisse,  brusquement  rétréci  en  devant,  avec 
une  large  impression  transversale  et  une  petite  fovéole  mé- 
diane. Ecusson  arrondi,  densément  râpeux.  Elytres  plus 
larges  que  le  pronotum  ,  deux  fois  et  demie  plus  longues  que 
larges,  peu  convexes,  un  peu  élargies  par  derrière,  arron- 
dies largement  à  Textrémité ,  densément  ponctuées-ridées , 
avec  de  petits  cils  noirs  coucbés  ne  dissimulant  pas  la  cou- 
leur foncière;  rousses,  avec  une  petite  tache  ronde  noire 
sur  la  bosse  humérale ,  deux  autres  au  tiers  sur  la  même 
ligne  transverse ,  au-delà  du  milieu  une  bande  transverse 
large,  festonnée,  allant  du  rebord  latéral  au  suturai,  et 
une  subapicale  souvent  décomposée ,  Tune  et  Tautre  for- 
mées chacune  de  trois  taches.  Pattes  grêles,  rouges^  avec 
les  trochanters  noirs;  jambes  et  tarses  garnis  de  courts 
cils  noirs  serrés.  —  Long.  8  miilim.  —  Larg.  3,5  millim. 

Ressemble  un  peu  au  iS-maculala,  mais  plus  petit,  plus 
luisant  ;  mais  il  en  diffère  par  beaucoup  de  caractères,  sur- 
tout par  ses  antennes  fortement  renflées  en  massue,  sa 
pubescence  noire  et  non  gris  soyeux,  des  bandes  sur  les 
élytres  au  lieu  de  points  bien  arrêtés,  etc. 

Tanger,  Mogador;  Tunis. 

lOâ.  Nir^plautis  Klugr,  Symb.  Phys.  18&5.  9.  PI.  81,  9. 

Oblong,  peu  convexe,  noir,  densément  couvert  d'une  pu- 
bescence blanche ,  soyeuse  ,  couchée,  brillante,  qui  cache 
complètement  le  fond.  Tête  large,  arrondie;  front  convexe, 
séparé  de  Tépistome  par  un  profond  sillon  transverse  entre 
les  antennes;  labre  bilobé»  garni  de  longs  cils*  Palpes  bruns^ 
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avec  une  teinte  de  ferrugineax  ;  maxillaires  grêles ,  dernier 
article  en  ovale  tronqué  au  bout.  Antennes  d'un  jaune- 
testacé,  médiocres,  grêles  à  la  base,  épaissies  peu  à  peu  à 
partir  du  8*  article  ;  1*'  long,  un  peu  élargi  au  bout  ;  2«  ob- 
conique,  3«  un  peu  plus  long,  Zi*  petit  ainsi  que  les  deux  sui- 
vants, les  autres  serrés,  courts  ;  dernier  guère  plus  long  que 
le  pénultième,  terminé  en  pointe.  Pronoluai  à  peu  près  de 
la  largeur  de  la  tête ,  un  peu  plus  long  que  large  ,  peu  ré- 
tréci en  devant ,  avec  un  court  sillon  longitudinal  au  mi* 
lieu.  Ëcusson  en  lobe  arrondi.  Elytres  un  peu  plus  larges 
que  le  pronoturo ,  deux  fois  plus  longues  que  larges ,  subpa- 
rallèles ,  arrondies  au  bout ,  à  peine  distinctement  rebor- 
dées ,  avec  la  nervure  médiane  visible ,  Onement  ponctuées 
et  vêtues  d'une  courte  pubescence  blanche;  ornées  de  6  taches 
noires  :  1'*  allongée  sur  la  bosse  humérale ,  2*  arquée  au 
tiers,  3*  ronde  un  peu  au-dessus  près  de  la  suture,  à'  après 
le  milieu  en  circonflexe  ou  en  croche  de  musique ,  5«  en 
arc  transverse  près  de  Textrémilé ,  6*  très-petite,  en  face,  à 
la  suture,  d'où  part  un  liséi'é  brun  qui  s'arrête  à  l'angle;  un 
semblable  liséré  borde  l'écusson  à  la  base.  Pattes  d'un 
jaune  testacé,  ainsi  que  les  hanches  antérieures,  assez  ro- 
bustes ;  jambes  terminées  par  deux  épines  noires  et  tarses 
garnis  en  dessous  partiellement  de  brosses  de  cils  noirs.  — 
Long.  13  millim.  ^  Larg.  6  à  5  millim. 

Cette  charmante  espèce  se  reconnaît  aisément  à  sa  pubes- 
cence soyeuse  blanche  très-épaisse  et  au  dessin  de  ses 
élytres. 

Arabie  heureuse  (Klug)  ;  Sennaar  (Ghevl  );  Sénégal  (Kots., 
Redt.). 

4  05.  Sisyoïbrli  Klug,  Symb.  Phys.  IV.  1845.  12.  PI.  31,  12.— 
Reiche*,  France  Soc  Ent.  1865,  640,  64. 

Assez  allongé ,  luisant.  Tête  arrondie,  noire,  garnie  de 
poils  noirs  rares,  vertex  rouge,  la  couleur  très-lranchée 
s'avànçant  en  angle  entre  les  yeux  ;  presque  lisse  ;  front 
creusé  au  milieu  ,  fortement  ponctué ,  bien  séparé  de  Tépis- 
tome  par  un  sillon  droit  transversal;  ce  dernier  tronqué 
droit;  yeux  larges ,  peu  convexes;  palpes  maxillaires  noirs, 
dernier  article  ovalaire.  Antennes  médiocres,  rouges  ;  1*'  ar- 
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ttcle  long,  obconique  ;  2«  court,  en  bouton  ,  l'un  et  l'autre 
noirs  et  ciliés  de  noir  au  bout  ;  3*  plus  grêle  et  deux  fois 
plus  long  ;  Â-5  subégaux ,  à  peine  ensemble  de  la  longueur 
du  3®,  les  suivants  courts,  grossissant  graduellement,  for- 
mant une  massue  peu  serrée  ;  dernier  ovoïde ,  double  du 
pénultième»  Col  très-rélréci ,  noir.  Pronotum  presque  carré, 
h  peine  rétréci  et  comme  arrondi  en  devant,  à  peine  re- 
hordé  à  la  base ,  avec  des  points  très-espaces  et  de  rares 
poils  blancs ,  creusé  en  devant  d'un  sillon  transversal  et  de 
deux  fossettes  sur  la  ligne  médiane ,  roux ,  avec  trois  petites 
taches  ou  traits  noirs  placés  côte  à  côte  au  premier  tiers. 
Ecusson  noir,  ponctué,  arrondi  au  bout.  Elytres  beaucoup 
plus  larges  que  le  pronotum  ,  2  fois  1/3  plus  longues  que 
larges ,  subparallèles ,  peu  convexes ,  avec  les  épaules  peu 
saillantes  et  l'angle  apical  peu  marqué,  très-obtus;  fine- 
ment ponctuées ,  à  peine  pubescentes ,  jaune-pâle,  ornées 
de  9  taches  noires  un  peu  arrondies,  entourées  d'un  iris 
pâle,  une  au  milieu  de  la  base,  3  très-rapprochées  sur  la 
même  ligne  au  tiers,  3  autres  un  peu  après  le  milieu  dont 
l'externe  pyriforme  touchant  à  la  marge,  enfin  2subapicales  ; 
quelquefois  les  taches  se  réunissent  avec  leurs  voisines  dans 
chaque  rangée.  Dessous  noir,  pubescent  de  gris.  Pattes 
grêles,  rouges  ;  hanches  et  trochanters  noirs;  jambes  et  ar- 
ticles des  tarses  ciliés  de  noir.  —  Long.  10  à  14  millim. — 
Larg.  6  à  5  millim. 

Egypte ,  désert  de  Cahira  ;  en  avril ,  sur  les  fleurs  de 
Sysimbrium  hispidum  (Klug). 

Aisé  à  reconnaître  à  ses  couleurs,  aux  taches  ocellées 
de  ses  élytres  ;  sa  taille,  la  couleur   de  son  vertex ,  les 

3  taches  noires  du  pronotum  le  distinguent  du  Myrmidon, 

4  06.  Menthae  Klug,    Symb.   Phys.  ,   1845,    pi.  XXXI,  11.  — 

Reiche*,  Soc.  Ent  France,  1865 ,  640,  65. 

Oblong  ,  assez  épais ,  peu  luisant ,  très-densément  et 
presque  rugueusement  ponctué ,  pubescent  d'un  court 
duvet  gris,  rouge-flave,  tête  et  poitrine  noires.  Tête  grosse, 
convexe ,  avec  un  sillon  médian  et  deux  taches  d'un  rouge 
obscur  sur  le  front.  Teux  ovales,  peu  convexes.  Epistome 
séparé  par  un  sillon  droit  transverse,  tronqué,  élargi  et 
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ferrugineux  au  bord  anlérieur.  Labre  à  deux  lobes  diter-^ 
genls  ;  mandibules  ferrugineuses  à  la  base.  Antennes  mé- 
diocres, déliées,  articles  peu  serrés  ;  1*'  long,  2*  granuleux, 
obscur  au  bout  ;  3*  subcylindrique,  un  peu  plus  long  que  les 
suivants ,  les  derniers  à  peine  épaissis ,  ne  formant  pas  de 
massue  distincte  ;  dernier  ovale ,  en  pointe  aiguë.  Prono- 
tum  court,  transverse,  plus  large  que  la  tête,  un  peu  rebordé 
à  la  base,  largement  sillonné  au  milieu  dans  sa  longueur, 
bosselé,  formant  au  tiers  de  chaque  côté  un  angle  arrondi 
calleux,  puis  rétréci  brusquement  en  devant.  Ecusson  noir, 
arrondi  au  bout ,  pointillé.  Elytres  plus  larges  que  le  pro- 
notum,  assez  convexes,  subparallèles,  très-finement  et  ru- 
gueusenoenl  pointillées ,  avec  les  épaules  assez  saillantes  et 
Tangle  apical  arrondi ,  ornées  d'une  tache  juxta-scutellaire 
à  la  base ,  3  au  tiers  placées  en  triangle,  3  autres  au  milieu 
et  3  ou  /^  irrégulières  aux  trois  quarts ,  fréquemment  liées 
ensemble  au  moins  partiellement  ;  enfin  derrière  une  ou  deux 
autres  petites,  et  parfois  un  liséré  obscur  suturai  vers  Tangle 
apical.  J'ai  sous  les  yeux  un  exemplaire  où  les  taches  in- 
ternes des  deux  premières  rangées  ont  disparu.  Pattes  assez 
grêles,  allongées  ;  articles  des  tarses  brunâtres  à  l'extrémité  ; 
jambes  armées  de  deux  éperons  courts,  Tun  aigu,  l'autre 
oblusément  tronqué.  —  Long.  10  à  16  millim.  —  Larg.  à  à 
6  millim. 

Egypte,  province  de  Fajun;  juillet,  commune  sur  les 
fleurs  de  menthe.  Algérie,  Biskra. 

Cette  espèce  varie  beaucoup  de  taille  et  se  reconnaît  aisé- 
ment des  espèces  qui  ont  le  même  dessin ,  telles  que  20- 
punctata,  i9'punctata,  etc.,  par  sa  forme  trapue,  la  couleur 
du  prothorax  et  de  l'abdomen  ,  etc. 

107.  Myniiidon. 

Le  plus  petit  de  beaucoup,  luisant,  vêtu  de  poils  soyeux 
argentés.  Tête  large,  arrondie,  convexe,  fortement  mais  peu 
densément  ponctuée,  avec  3  fovéoles  placées  transversale- 
ment entre  les  antennes,  noire;  épistome  marginé  de  roux, 
rétréci,  bien  limité  de  chaque  côté  par  un  sillon  droit.  Labre 
Iransverse,  arrondi  aux  angles  et  subsinué  au  milieu.  Yeux 
grands,  subglobuleux.  Palpes  maxillaires  grêles,  roux.  An- 
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tenues  rousses,  assez  courtes,  grêles  à  la  base  ;  X*'  article 
long,  un  peu  arqué  ;  2«  obconique,  court  ;  3'  plus  long  que 
les  deux  suivants  réunis,  les  6  derniers  courts,  serrés, 
fornaant  une  massue  très-renflée,  dont  le  dernier  article 
est  court,  terminé  en  pointe  et  comme  soudé  au  pénultième. 
Pronotum  roux,  avec  une  grosse  tache  noire  arrondie  de 
chaque  côté  sur  les  bosses  postérieures ,  plus  étroit  que  la 
tète  et  beaucoup  plus  que  les  élytres,  étroitement  rebordé  à 
la  base,  formant  au  tiers  antérieur,  de  chaque  côté,  un  angle 
obtus,  à  partir  duquel  il  se  rétrécit  fortement;  bord  anté- 
rieur relevé  au-devant  d'une  profonde  rigole  transversale, 
marqué  sur  la  ligne  médiane  d'une  fovéole  entre  les  taches 
et  d'une  autre  plus  profonde  au-devant  du  rebord  basai  ; 
points  épars  et  peu  nombreux.  Ecusson  Qoir,  allongé ,  dé- 
primé, terminé  ep  pointe  arrondie.  Ëlytres  subcyiindriques  , 
3  fois  plus  longues  que  larges,  arrondies  au  bout,  avec 
Tangle  apical  à  peine  marqué,  avec  les  tubercules  huméraux 
fort  élevés,  couvertes  de  gros  points  et  de  rides;  d'un 
roux  plus  ou  moins  pâle ,  ornées  de  8  taches  noires  arron- 
dies paraissant  ocellées,  2  au  tiers  antérieur  sur  la  même 
ligne,  à  égale  distance  du  bord  externe  et  de  la  suture , 
3  vers  le  miheu,  externe  plus  grosse  et  plus  basse,  médiane 
plus  petite  et  plus  rapprochée  de  Tinter  ne  qui  est  sur  la 
suture  et  forme  une  tache  commune  avec  celle  de  l'élytre 
opposée  ;  â  au  dernier  quart ,  liées  ensemble  et  touchant  à 
la  suture ,  dernière  subapicale.  Dessous  noir  ;  segments  de 
l'abdomen  à  bandes  rousses ,  les  deux  derniers  en  entier  de 
cette  couleur.  Pattes  grêles,  rousses  ainsi  que  les  trochan- 
ters.  —  Long.  7  millim.  —  Larg.  2,5  millim. 

Cette  charmante  petite  espèce ,  déceuverle  à  Biskra  par 
Henri  de  La  Perraudière,  ne  peut  se  confondre  avec  au- 
cune autre  ;  son  excessive  petitesse ,  la  distribution  de  ses 
couleurs,  la  disposition  des  taches  des  élytres,  l'abdomen 
annelé  de  roux,  la  font  reconnaître  sans  peine. 

A*  Corps  d'un  vert  ou  d'un  bleu  métallique. 

108.  Hempriehi  Klug,   Symb.    Phys.  IV.  iSàb.  PI.  32,   9. — 
Reiche*,  France.  Soc.  Eut.  1845.  639^  55. 
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ObioDg,  assez  coDvexe,  peu  luisant,  hérissé  de  longs  poils 
noirs  très-fins,  mêlés  de  quelques  gris.  Tête  fortement  et 
rugueusement  ponctuée,  assez  large,  verlex  renflé ,  avec  les 
angles  posloculaires  forl  gros  ;  front  peu  convexe  ,  avec  un 
petit  espace  lisse  entre  les  yeux,  qui  sont  gros,  réniformes  ; 
épislonae  transverse,  tronqué  au  bout,  séparé  par  un  pro- 
fond sillon  entre  les  antennes  ;  labre  déprimé,  subsinué  et 
cilié  au  bout,  avec  les  angles  arrondis.  Antennes  noires , 
peu  allongées,  grêles  à  la  base ,  un  peu  épaissies  en  massoe 
au  bout  ;  i*'  article  assez  gros,  2*  court,  globuleux,  longne- 
luent  ciliés  Tun  et  l'autre  ;  3«  subcylindrique,  les  2  suivants 
obconiques,  pas  plus  longs  ensemble  que  le  précédent  ;  7-io 
en  tranches  coniques,  se  raccourcissant  mais.grossissant  peu 
à  peu  ;  dernier  pyriforme,  terminé  par  une  longue  pointe 
assez  aiguë.  Pronotum  à  peine  plus  large  que  la  tête,  ponctué 
plus  densément  qu^elle ,  transverse ,  convexe ,  rebordé  à  la 
base,  arrondi  sur  les  côtés ,  rétréci  en  devant  sans  étran- 
glement, avec  une  impression  au  milieu  précédée  d^ane 
légère  carène  longitudinale.  Elytres  plus  larges  que  le  pro- 
notum, un  peu  plus  de  deux  fois  plus  longues  que  larges, 
élargies  par  derrière,  convexes,  arrondies  au  bout,  avec 
les  épaules  saillantes  et  deux  nervures  sensibles,  densé- 
ment pointillées-ruguleuses ,  d'un  rouge  de  sang  brun,  fine- 
ment pubescentes  de  gris,  ornées  de  taches  rondes  enfon- 
cées ,  d'un  bleu  de  Prusse ,  Irès-densément  pointillées  et 
garnies  de  courts  poils  noirs  très-serrés;  une  à  la  base  en 
dedans  du  calus  humerai,   une  autre   contre  l'écusson; 
2  derrière  l'épaule  ,  externe  grosse,  interne  petite,   placées 
un  peu  obliquement;  2  vers  le  milieu,  obliques  en  sens 
inverse,  proportionnellement  plus  grosses,  interne  plus  rap- 
prochée de   la  suture,  l'externe  touchant  au  bord  latéral; 
enfin  2  subapicales  petites,  obliquement  posées ,  toutes  deux 
éloignées  de  la  marge.  Pattes  peu  épaisses,  garnies  d'une 
pubescence  grisâtre  et  hérissées  de  longs  cils  noirs. — Long. 
9  à  16  millim.  —  Larg.  3  à  5  millim. 

Cette  belle  espèce,  des  environs  d'Alexandrie,  en  Egypte , 
a  été  retrouvée  à  Laghouat.  Elle  se  distingue  au  preÔQier 
abord  par  sa  couleur  et  les  taches  enfoncées  bleu  foncé. 
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i09.  €«eraleseeng  Gebl.%  Péterb.   1864.   Tirage  à  part,  7,  48. 

Allongé,  subcylindrique,  d'un  vert  obscur,  assez  luisant, 
garni  de  longs  poils  dressés  noirs,  entremêlés  d'une  pubes- 
cence  grise  en  dessous  ,  antennes  noir  opaque,  élytres  jaune- 
paille,  ornées  de  bandes  bleu-noir.  Tête  allongée,  dilatée 
fortenoent  derrière  les  yeux,  densément  ponctuée-rugueuse, 
déprimée  sur  le  front  avec  un  espace  médian  vague,  lisse,  mar- 
qué d'une  petite  impression  à  fond  rouge  ;  yeux  réniformes , 
convexes;  épistome  presque  carré,  strigueux,  ponctué  à  la 
base  et  limité  par  un  sillon  transversal  ;  labre  concave ,  ar- 
rondi aux  angles  antérieurs;  palpes  assez  grands,  forts ,  der> 
nier  article  large,  court,  tronqué  au  bout.  Antennes  longues, 
filiformes  ;  !•'  article  ovale,  court  ;  2«  en  petit  bouton,  irès- 
mince  ;  3«  un  peu  épaissi  au  bout,  à  peiné  plus  long  que  le 
suivant  ;  /i-10  en  ovale  tronqué  aux  deux  bouts ,  peu  serrés, 
diminuant  graduellement  de  longueur  ;  dernier  pyriforme , 
un  peu  plus  long  que  le  précédent.  Pronotum  à  peu  près 
de  la  largeur  de  la  tète,  plus  long  que  large,  densément 
ponctué  et  rugueux,  peu  convexe,  avec  une  petite  fovéole 
médiane  au  tiers  postérieur,  flanqué  d'une  autre  plus  vague 
de  chaque  côté  ;  bord  basai  largement  relevé  ;  bosse  latérale 
bien  marquée  ;  rétréci  et  un  peu  étranglé  en  devant.  Ëcusson 
râpeux,  en  petit  triangle  curviligne.  Elytres  un  peu  plus 
larges  et  U  fois  plus  longues  que  le  pronotum,  3  fois  plus 
longues  que  larges ,  parallèles,  élevées  en  bosse  à  l'épaule  , 
subarrondies  au  bout ,  coriacées  et  à  peine  visiblement  poin- 
tillées,  d'un  jaune-paille,  ornées  de  bandes  transversales, 
peu  dentées,  presque  aussi  larges  que  les  intervalles ,  d'un 
bleu-noir  ;  antérieure  ne  touchant  pas  la  marge,  remontant 
sur  le  calus  humerai  et  sur  la  suture  où  elle  se  lie  à  la 
marge  basale  par  une  ligne  très-One  ;  médiane  complète , 
élargie  extérieurement  ;  postérieure  aussi  entière  et  se  rejoi- 
gnant par  le  bord  apical  où  elle  se  dilate  en  tache  triangu- 
laire. On  pourrait  aussi  considérer  les  élytres  comme  d'un 
bleu-noir,  avec  deux  bandes  transverses  jaune-paille,  angu- 
leuses, entières,  dont  l'antérieure  remonterait  jusqu'à  la  base 
sous  l'épaule,  et  une  large  tache  entre  le  calus  humerai  et 
récusson,  et  une  postérieure  bilobée,  oblique.  Pattes  longues 
Abeille,  t.  VU,  2*  part.  1870.  —  Août.  15 
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el  assez  grêles,  pubescenles  de  gris  ;  éperons  des  jambes  et 
crochets  des  tarses  ferrugineux.  —  Long,  lu  millim.  —  Larg. 
il  millim. 
Sibérie ,  steppes  des  Kirghises,  Ajagus. 

iiO  Splendidula   Pall.,    Icon.    83.   PI.   E,  8.  1782 Fisch., 

TentaoL  Canthar.  8,  ûA.  —  Reicbe*,  Soc.  Eût.  France  1565, 
636,  36.  —  Frohlovi  Gebl.,  Mém.  Mosc.  J829.  20,  12. 

Etroit,  allongé,  subcylindrique,  d'un  verl  bleu  foncé  lui- 
sanl,  avec  de  fins  poils  noirs  (îressés.  Tèle  transverse,  assez 
ponctuée,  renflée  derrière  les  yeux ,  qui  sont  ovales,  assez 
convexes,  sans  échancrure;  front  plan,  inégal  ;  épistome  en 
ellipse,  séparé  du  front  par  un  sillon  bien  accusé  ;  labre 
arqué,  arrondi  sur  les  côtés  ;  palpes  menus,  dernier  article 
ovale,    court,    tronqué    obliquement.    Antennes  longues, 
grêles;  !•'  article  court,  renflé;  2«  en  bouton  ,  3«  presque 
de  la  longueur  des  deux   suivants  ensemble ,    obconique 
comme  eux  ;  4-5  égaux ,  6-8  obconiques  et  9-iO  en  tranches 
transverses,  allant  en  grossissant  insensiblement;  dernier  un 
peu  plus  long  et  pas  plus  épais  que  le  précédent,  terminé 
en  pointe  aiguè.  Pronotum  de  la  largeur  de  la  tête  et  plus 
large  que  long,  arrondi  sur  les  côtés,  rétréci  en  devant, 
presque  droit  et  rebordé  à  la  base,  légèrement  convexe  sur 
le  dos,  avec  des  points  épars  et  une  faible  impression  mé- 
diane. Ëcusson  en  demi-cercle,  à  peine  ppinlillé.  Elytres 
plus  larges  à  la  base  et  U  fois  plus  longues  que  le  pro- 
thorax ,  élevées  en  bosse  à  Pépaule ,  flnement  rebordées  sur 
les  côtés,  coupées  obliquement  au  bout  avec   l'angle  ar- 
rondi, densément  ruguleuses  et   comme    râpeuses  ,  sans 
traces  de  nervures  ;  ornées  de  taches  jaune-testacé  pille , 
Tune  oblongue  à  la  base  en  dedans  du  calus  humerai, 
Taulre  avant  le  milieu,  près  de  la  suture,  en  lozange,  liées 
quelquefois  ensemble  et  avant  l'extrémité  d'une  fascie  étroite 
sinueuse,  presque  complète,  de  même  couleur  (1).  Pattes 

(i)  Cette  coloration  varie  beaucoup;  d'un  côté,  le  jaune  pâle  se 
dilate,  les  taches  se  lient  entre  elles  et  flnissent  par  occuper  toute 
Télytre,  sauf  Textrémité,  et  deux  taches  noir-vert  sur  la  suture  et 
deux  autres  en  regard  sur  le  bor^  ^xt^ri^»  d'an  autre  côté,  ta 
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assez  longues ,  grêles ,  chagrinées  ;  jambe»  antérieures  pu- 
bescenles  de  gris  soyeux  en  dedans.  —  Long.  6  à  11  millim. 
—  Larg.  2  à  3  millim. 

Sa  petite  taille,  son  prothorax  plus  court  et  moins  atténué 
en  devant,  ses  antennes  à  articles  plus  serrés,  les  taches  de 
ses  élylres  de  forme  différente  ,  quoique  placées  de  mêuae  , 
le  distinguent  du  Frohlovi  Gerra. 

Sibérie,  Kirghises;  Turcraénie  ;  Daourie. 

m.  Bivuliàera  PaU.,  Icon.  1782.  94,  fig.  E,  23  (Meloè),  — 
Tausch.,  Mém.  Mosc.  III.  154,  3.  PI.  10,  21  (/E/ias).— Gebl., 
Méni.  Mosc.  I,  163.  —  Fisch.,  Ent.  II.  226,  8.  PI.  40,  8.  — 
Reiche*.  Syr.  France  Soc.  Ent.  1865.  636,  36.  —  Var.  Bima- 
culata  Pall.,  Iter.  Append.  466,  45.  1776. 

Allongé,  subparallèle,  assez  convexe,  d'un  vert  foncé 
bleuâtre  luisant,  avec  de  rares  poils  noirs,  fins,  dressés. 
Têle  transverse,  assez  densément  ponctuée,  prolongée  et 
fortement  renflée  derrière  les  yeux,  qui  sont  réniformes  , 
assez  bombés,  peu  sinués  en  devant  ;  front  presque  plan  , 
inégal  ;  épistome  elliptique,  séparé  par  un  sillon  bien  ac-. 
cusé  ;  labre  semi-hexagonal  ;  palpes  grêles ,  dernier  article 
étroitement  ovalaire ,  tronqué  au  bout.  Antennes  longues , 
menues;  1"  article  renflé,  court;  2*  petit,  granuleux; 
a*"  subcylindrique,  plus  long  que  le  suivant  ;  Zi-5  monili- 
formes  ,  égaux,  courts  ;  6-7  obconiques  et  8-iO  transverses, 
allant  peu  à  peu  en  grossissant,  peu  serrés  ;  dernier  un  peu 
plus  long  et  plus  gros  que  le  précédent  ,  turbiné,  en  pointe 
mousse.  Pronotum  de  la  largeur  de  la  tête,  oblong,  gib- 
beux  au  milieu  des  côtés,  rétréci  en  devant,  droit  à  la  base 
avec  le  rebord  élevé,  semé  de  points  épars,  peu  convexe , 
avec  une  faible  impression  au  milieu.  Ecusson  en  demi- 
cercle,  ruguleux.  Elytres  plus  larges  à  la  base  et  quatre  fois 
plus  longues  que  le  protborax  ,  élevées  en  bosse  à  Pépaule  » 
finement  rebordées  sur  les  côtés ,  arrondies  au  bout,  densé- 
ment granuleuses,  ornées  d'une  seule  tache,  jaune-testacé 
pâle,  grande^  oblongue,  suturale,  un  peu  avant  Textrémité. 

couleur  foncière  s*étend  et  les  taches  jaune  pâle  disparaissent, 
tantôt  Tune^  tantôt  Tautre,  et  quelquefois  toutes  ensemble. 
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Pattes  assez  longues ,  grêles,  chagrinées  ;  jambes  antérieures 
put>escentes  de  gris  soyeux  en  dedans.  —  Long.  8  miliim. 
—  Larg.  2  miliim. 

Ressemble  beaucoup  à  Splendidula  «  dont  il  n^est  pro- 
bablement qu'une  variété,  pour  la  taille ,  les  couleurs  et 
la  forme;  les  antennes  sont  plus  moniliformes ,  le  proootum 
plus  atténué  en  devant  et  plus  vaguement  ponctué,  et  les 
taches  jaunes  des  élytres  réduites  à  une  seule,  qui  parait 
provenir  d'une  réduction  de  la  fascie. 

Russie  méridionale ,  Sibérie,  Barnaul ,  Irtysch ,  Ajagus  » 
Kolywan,  Alla!  ;  Turcménie. 

113.  Frohloiri  Germ. ,  Spec.  Nov.    170,  281.   183&.  —  Flsch., 
Ent  II,  226,  7.  PI.  40,  7.  1824.  —  Hsch.,  Tent.  3,  8. 

Allongé,  subcylindrique,  un  peu  élargi  par  derrière ,  bleu 
ou  vert-noir  luisant,  garni  de  fins  poils  noirs  dressés,  rares. 
Tête  en  carré  large,  assez  vaguement  ponctuée,  un  peu 
bombée  sur  le  vertex,  prolongée  et  renfiée  derrière  les  yeux, 
qui  sont  réniformes  et  peu  sinués  en  devant;  front  dé- 
primé ,  impressionné ,  marqué  au  milieu  d'une  tache  gé- 
minée d'un  rouge-brun  obscur  ;  épistome  elliptique ,  séparé 
par  un  sillon  bien  marqué;  labre  tronqué  au  bout,  arrondi 
sur  les  côtés  ;  palpes  à  dernier  article  peu  allongé,  élargi  et 
obtusément  tronqué  au  bouL  Antennes  longues  et  grêles, 
noires  ;  1"  article  ovale,  court  ;  2*  en  bouton ,  3*  deux  fois 
plus  long  que  le  k* ,  subcylindrique  ;  4-5  égaux,  obconiques 
ainsi  que  6-8  ;  9-10  en  tranches  coniques  courtes ,  dernier 
pyriforme,  terminé  en  pointe  mousse,  peu  allongé,  forn^ant 
une  faible  massue  avec  les  4  précédents.  Pronotum  de  U 
largeur  de  la  tête,  plus  long  que  large,  vaguement  ponctué, 
dilaté-arrondi  sur  les  côtés  un  peu  avant  le  milieu,  à  peine 
étranglé  et  rétréci  en  devant,  rebordé  et  presque  droit  à  la 
base,  convexe  sur  le  dos,  avec  deux  impressions  peu  pro- 
fondes. Ecusson  en  demi-cercle ,  pointillé.  Elytres  plus 
larges  à  la  base  et  quatre  fois  et  demie  plus  longues  que  le 
prothorax ,  élevées  en  bosse  à  l'épaule,  subparallèles  et  en- 
tourées d'un  mince  rebord,  anguleusement  arrondies  au 
bout,  densément  réticulées,  pointillées  et  comme  granulées, 
surtout  vers  l'extrémité  ;  ornées  d'une  fascie  basale   rac« 
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courcie  vers  la  suture ,  interrompue  quelquefois  sur  le  calus 
àoméral ,  d'une  autre  au  tiers ,  réduite  souvent  à  une  tache 
ovale  irrégulière,  et  d'une  troisième  aux  deux  tiers,  entière, 
oblique,  sinuée  ;  ces  taches  sont  d'un  jaune  paille ,  très- 
finement  pointillées,  surtout  les  basales.  Pattes  longues, 
grêles,  chagrinées;  jambes  antérieures  garnies  en  dedans 
d'une  pubescence  grise.  —  Long.  12  à  16  millim.  —  Larg. 
3  à  A  millim. 

Cette  espèce  a  beaucoup  de  ressemblance  avec  la  Vario 
bilis  type,  pour  la  distribution  des  couleurs  ;  mais  en  de- 
hors de  la  couleur,  la  forme  du  pronotum  est  fort  différente 
et  la  structure  des  antennes  n'est  pas  exactement  la  même. 

Ce  n'est  sans  doute  aussi  qu'une  forme  très-grande  de  la 
Splendidula» 

Kirghises  ;  Sibérie,  lac  Nor-Saisan ;  Turcménie. 

118.  Speeiosa  Pail.,  Icon.  8^.  PI.  E.  «2.  4782.  ~  Fiscfa.,  Ent. 
Russ.  II.  22Â,  1.  PI.  âO,  i.  —  Fisch.,  Ganth.  10,  62.  — 
Fesftva  Pall.,  Voyage.  II.  1776.  Append.  721,  5â.  Var.  a. 

Allongé,  robuste,  élargi  par  derrière,  peu  convexe,  noir- 
bleu  un  peu  obscur ,  hérissé  de  fins  poils  noirs,  élytres  d'un 
lestacé  pâle  assez  luisant,  avec  de  petits  poils  noirs  couchés. 
Tête  carrée,  déprimée  et  impressionnée  sur  le  front,  avec 
une  petite  tache  rousse  au  milieu,  renflée  derrière  les  yeux, 
densément  et  rugueusement  ponctuée  ;  yeux  bombés ,  réni- 
formes  ;  épislome  en  demi-cercle ,  bien  limité  par  un  sillon  , 
lisse  en  devant;  labre  convexe,  râpeux,  dilaté  et  arrondi 
aux  angles  antérieurs  ;  palpes  grands ,  dernier  article  en 
ovale  tronqué.  Antennes  longues  ,  grêles  ,  moniliformes  ,  à 
grains  ovales ,  peu  serrés  ;  1«'  article  renflé,  court  ;  2*  en 
petit  bouton ,  3«  de  moitié  plus  long  que  le  /is  les  suivants 
à  peu  près  de  même  longueur ,  croissant  à  peine  distincte- 
ment en  épaisseur  ;  dernier  turbiné,  en  pointe  aiguè.  Pro- 
notum un  peu  plus  étroit  que  la  tête,  ponctué  comme  elle, 
subhexagonal ,  peu  convexe,  marqué  de  petites  fovéoles  ou 
inégalités ,  à  peine  rebordé  finement  à  la  base  et  élargi  et 
gibbeux  latéralement,  rétréci  et  un  peu  étranglé  en  devant , 
avec  une  courte  et  fine  carène  lisse,  longitudinale,  au  milieu. 
Ecusson  rugueusement  ponctué,  arrondi  au  bout.  Elytres 
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plus  larges  que  le  proDotum,  quatre  fois  plus  longues, 
élevées  à  i'épaule ,  dilatées  et  subarrondies  au  bout, 
ridées-pointillées  avec  de  ÛDes  nervures ,  ornées  de  taches 
de  la  couleur  du  fond  ;  bordure  basale  étroite,  prolongée 
derrière  Pécusson  en  long  triangle  isocèle ,  apicale  assez 
large,  remontant  presque  jusqu'au  niveau  des  taches  posté- 
rieures ,  devenant  linéaire  en  dehors  ;  une  grosse  tache 
ovale  derrière  Tépaule  près  de  la  base,  une  petite  ronde  en 
face  près  de  la  suture  ,  une  large  bande  sinueuse  complète 
au  milieu,  rarement  interrompue  et  divisée  en  deux  ,  enfin 
au  dernier  quart  une  carrée  marginale,  et  en  face  une  plus 
petite  arrondie  ,  assez  distante  de  la  suture.  Pattes  assez 
fortes ,  de  longueur  ordinaire.  *—  Long.  12  à  IG  millim.  — 
Larg.  Â  à  5  millim. 

Sibérie,  lac  Baikal.  Abonde  près  de  Tlrtys,  en  juin,  surtout 
sur  le  Robinia  hulodendron,  les  roses,  Tastragale  et  le 
melilot. 


iilx.  Serieea  Pall.,  Icon.  85.  PI.  E.  iO.  1782.  —  Tausch., 
Mém.  Mosc.  1812.  141,  U.  PI.  10,  13.  —Gebl.,  Mosc  Mém. 
1829.  23,  15.  —  Kûst,  Kaef.  Eur.  XXIV.  86.  —  Festiva  PaU., 
Voy.  II.  Append.  1776.  731,  54.  Var.  b, 

Oblong,  assez  convexe,  subparallèle,  vert-bleu,  quel- 
quefois doré ,  plus  luisant  en  dessous,  garni  de  longs  poils 
dressés,  blancs ,  mêlés  de  brun,  très^fins;  élytres  d'un  jaune 
paille  mat,  avec  de  petits  poils  couchés  blancs,  ornées  de 
taches  noires.  Tête  médiocre,  carrée,  fortement  renflée  sur 
la  nuque,  déprimée  sur  le  front ,  très-finement  carénée  au 
milieu  dans  sa  longueur  et  impressionnée  en  devant ,  inégale 
et  densémenl  ponctuée;  yeux  un  peu  réniformes,  bombés; 
épislome  rétréci,  en  carré  transverse,  limité  par- un  sillon 
fin  ;  labre  concave,  arrondi  aux  angles  ;  palpes  grêles ,  der- 
nier article  sécuriforme.  Antennes  noires,  grêles,  longues, 
à  peine  plus  épaisses  en  dehors  ;  1*^  article  globuleux,  court; 
2*  en  petit  bouton ,  les  3  suivants  longs,  un  peu  renflés  au 
bout  ;  4-5  égaux  entre  eux  ,  un  peu  moins  longs  que  le  3*; 
6-10  ovales,  presque  égaux,  toujours  bien  plus  longs  que 
larges  ;  dernier  de  même  forme ,  mais  allongé  en  pointe 
aiguë   Pronotum  allongé,  plus  large  que  la  tête,  densémenl 
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poDCtaé,  rebordé  étroitement  à  la  base,  assez  convexe,  dilaté 
sur  les  côtés ,  rétréci  et  échancré  en  devant,  à  peine  im- 
pressionné au  milieu  de  la  ligne  longitudinale.  Ecusson  poin- 
tillé, concave,  obtus  au  bout.  Ëlytres  plus  larges  et  près  de 
à  iois  plus  longues  que  le  prouotum  ,  subparallèles,  élevées 
à  Tépau le  ,  arrondies  au  bout,  ridées-pointillées ,  avec  les 
nervures  peu  marquées  ;  une  grande  tache  allongée  ovalaire, 
longeant  le  bord  externe  sur  la  bosse  humérale  occupant 
presque  le  tiers,  peu  distinctement  liée  avec  la  marge  basale, 
qui  forme  un  court  trait  postscutellaire  ;  en  regard,  vers  la 
suture,  une  petite  tache  ovale  ;  vers  le  milieu  3  taches:  ex- 
terne grande ,  variant  de  forme,  non  contiguè  h  la  marge  ; 
en  face,  une  autre  arrondie  juxta-suturale ,  avec  une  plus 
petite  intermédiaire  ;  ces  taches  liées  ensemble  en  tout  ou  en 
partie  ;  vers  le  bout  deux  taches  ovalaires  posées  oblique- 
ment ,  externe  plus  près  du  bord  externe  que  Tinterne  do 
bord  suturai  ;  enfin  une  étroite  bordure  apicale  qui  remonte 
bien  plus  sur  la  suture  que  sur  le  bord  externe.  Pattes 
grêles,  longues;  crochets  des  tarses  ferrugineux.  ~  Long. 
10  à  13  millim.  —  Larg.  3,5  à  Zi,5  millim. 

Sa  couleur  verte,  sa  pubescence  blanche,  la  forme  de  son 
pronotum ,  celle  des  taches  antérieures  des  élytres  ne  per- 
mettent pas  de  le  confondre  avec  le  Speciosa  auquel  il 
ressemble. 

Très-répandu  en  Sibérie,  sur  les  bords  de  Tlrtys,  avec  le 
Speciosa.  Bussie,  Turquie. 

115.  Ledebonri  Gebl.,  Mém.  Mosc   4829.  22,  14.  —   Ledeb., 
II.  188. 

Allongé,  subcylindrique,  assez  convexe  ,  luisant ,  garni 
d'un  duvet  blanc  dressé  mêlé  de  poils  noirs,  d'un  vert  doré, 
élytres  jaune-paille  avec  des  taches  d'un  noir-bleu.  Tête 
grande,  dilatée  en  carré  à  la  nuque,  aplatie  sur  le  front, 
parsemée  de  points  épars  un  peu  ridés,  trifovéolée  entre  les 
yeux  par  devant,  avec  une  très-petite  tache  rouge  médiane  ; 
yeux  réniformes ,  bombés  ;  épistome  ovale  Iransverse,  limité 
par  un  sillon  arqué;  labre  déprimé  avec  quelques  points, 
s}n!îî  en  devant  et  arrondi  aux  angles;  palpes  longs,  à  der- 
nier article  tronqué  au  bout.  Antennes  longues,  filiformes, 
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à  articles  très-alloDgés  ;  1*'  obconique,  court  ;  2*  plus  court 
encore,  en  bouton,  verts,  les  suivants  d'un  noir  brun,  élargis 
au  bout  ;  3*  plus  long  que  le  U*  ;  6-6  à  peu  près  de  même 
longueur;  7-iO  diminuant  de  longueur  ,  sans  s'épaissir  sen- 
siblement ;  dernier  fusiforme,  en  pointe  allongée  peu  aiguè , 
plus  long  que  le  précédent.  Pronotum  long,  beaucoup  plus 
étroil  que  la  tète  ,  vaguement  et  faiblement  ponctué  ,  con- 
vexe sur  le  dos  avec  une  gibbosité  médiane  lisse,  rebordé  à 
la  base  avec  une  impression  pré-scutellaire,  arrondi  sur  les 
côtés  et  rétréci  en  devant.  Ecusson  rugueusement  ponctué , 
arrondi  au  bout.  Elytres  plus  larges  et  li  fois  plus  longues 
que  le  pronotum,  parallèles,  médiocrement  convexes,  élevées 
en  bosse  allongée  à  Tépaule,  arrondies  au  bout  avec  Tangle 
sensible  néanmoins,  d'un  jaune-paille,  coriaces,  avec  de  très- 
petits  points  épars  rares,  et  de  petits  poils  couchés,  blancs 
ou  noirs  par  places  ;  nervures  bien  accusées  ;  base  et  suture 
étroitement  bordées  de  noir-bleu  jusqu'au-delà  de  l'angle 
apical  ;  une  large  bande  longitudinale  sur  l'épaule,  qui  des- 
cend de  la  base  jusqu'aux  deux  tiers  et  forme  un  petit  cro- 
chet à  son  extrémité,  en  face  une  contiguë  à  la  suture  ,  au 
tiers  une  petite  tache  ronde ,  aux  deux  tiers  une  triangu- 
laire ;  la  bande  longitudina  le  représente  la  tache  subhumé- 
raie  et  deux  taches  médianes  ;  vers  l'extrémité  deux  autres 
taches  ovales  posées  obliquement,  l'une  postérieure  externe, 
l'autre  antérieure  près  de  la  suture.  Pattes  très-grêles  et 
allongées  ;  crochets  des  tarses  ferrugineux.  —  Long.  10  mill. 
—  Larg.  3  miliim. 

Russie  mér.,  Orenbourg;  Sibérie,  Alakul,  Ajagus. 

Ressemble  à  Sericea  pour  la  coloration,  la  pubescence  et 
la  structure  des  antennes;  mais  il  est  plus  grêle,  son  pronotum 
plus  allongé  ,  faiblement  et  rarement  ponctué;  la  suture  bor- 
dée de  noir-bleu,  les  taches  coutiguês  à  la  suture  d'une  part, 
et  de  l'autre  réunies  en  bande  hamiforme,  le  distinguent 
parfaitement. 

116.  Doriœ. 

Allongé,  convexe,  d'un  vert  brillant,  garni  de  poils 
d'un  gris  jaune,  peu  serrés,  entremêlés  de  rares  poils  noirs 
dressés.  Tête  grosse ,  bombée  et  renflée  par  derrière ,  par- 
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^mée  de  points  écartés,  faiblement  trifovéolée  entre  les 
yeux,  qui  sont  bombés,  avec  une  carénule  à  peine  visible 
au  milieu  ;  épistome  rugueusement  ponctué,  en  hexagone 
transverse,  séparé  du  front  par  un  sillon  profond,  vert 
doré  ;  labre  avec  un  reflet  violacé,  peu  ponctué ,  creusé  au 
milieu,  avec  les  angles  arrondis  élevés  et  dilatés  ;  palpes 
longs,  dernier  article  allongé,  sécuriforme.  Antennes  noires, 
asseï  longues,  grêles,  avec  une  massue  assez  renflée  ;  !•'  ar- 
ticle gros,  assez  court;  2*  globuleux,  les  suivants  subcy- 
lindriques, un  peu  épaissis  au  bout  ;  3*  de  la  longueur  des 
deux  suivants  réunis  ;  4-6  égaux  ,  7-10  épaissis ,  en  tranche 
conique  ;  dernier  pyriforme,  en  pointe  obtuse,  presque  aussi 
long  que  les  deux  précédents  ensemble.  Pronotum  de  la 
largeur  de  la  tête ,  subarrondi,  bombé ,  vaguement  ponctué, 
légèrement  inégal,  sans  carène  ni  impressions  bien  accu- 
sées, dilaté  en  bosse  sur  les  côlés,  un  peu  rétréci  en  devant, 
avec  le  rebord  basai  mince  et  relevé.  Ecusson  large  râ- 
peux, en  demi-cercle.  Elytres  un  peu  plus  de  deux  fois  plus 
longues  que  larges ,  et  trois  fois  plus  longues  que  le  pro- 
notum ,  fortement  élevées  en  toit,  arrondies  au  bout ,  éle- 
vées en  bosse  à  Fépaule ,  avec  les  nervures  peu  visibles, 
ridées-ponctuées ,  d'un  rouge  vif ,  ornées  de  taches  d'un 
beau  vert,  quelquefois  un  peu  bleuâtre,  disposées  sur  trois 
rangées  transversales,  la  première  au  tiers,  ordinairement 
formée  de  deux  taches  :  Tune  subhumérale,  grosse,  ovale, 
rarement  liée  avec  Tinterne  et  avec  la  2«  bande  ;  Tautre 
accolée  à  la  suture  à  celle  de  l'autre  élytre ,  formant  une 
étroite  bordure  jusqu'à  Técusson  ;  la  2<  un  peu  après  le 
milieu,  bisinuée,  fortement  dilatée  et  lobée  en  dehors;  enfin 
la  3«  subapicale ,  plus  étroite ,  dentée,  est  également  com- 
plète et  envoie  même  une  étroite  bordure  jusqu'à  l'angle 
apical  ;  la  suture  est  parfois  entièrement  verte.  Pattes  grêles  ; 
éperons  et  crochets  des  tarses  ferrugineux.—  Long.  12  mill. 
—  Larg.  li  millim. 

Cette  charmante  espèce  est  dédiée  à  M.  Doria,  qui  l'a  rap- 
portée de  Perse  (Téhéran)  avec  beaucoup  d'espèces  intéres- 
santes. 

1)7.  Pulehella  Fald.*,  Mosc.  Bul.   V.   1835.  Léquien  223,  ii, 
PI.  iO,  7, 
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Peu  allongé,  subcylindrique,  luisant,  garni  de  poils 
gris  et  noirs  dressés,  vert  bronzé  ou  bleuâtre.  Tête  et  pro- 
notum  parsemés  de  points,  un  peu  ridés  vaguement,  écartés; 
tète  renflée  en  carré  par  derrière,  assez  convexe,  cx)nfusé- 
inent  impressionnée  entre  les  yeux,  avec  une  petite  tache 
ronde  rouge  ;  yeux  réniformes  assez  convexes  ;  épistomc 
court ,  transverse ,  arrondi  sur  les  côtés ,  rugueusement 
ponctué  à  la  base  et  limité  par  un  profond  sillon  ;  labre 
^barrondi  en  devant,  déprimé,  à  peine  ponctué;  palpes  à 
dernier  article  ovale  tronqué.  Antennes  médiocres,  noir- 
brun;  1*'  article obconique,  arqué,  assez  gros;  T  très-court, 
globuleux  ;  3*  cylindrique,  grêle,  aussi  long  que  le  1*%  plus 
long  que  le  suivant;  Zi-6  grêles,  fusiformes,  égaux,  luisants; 
7-10  en  tranches  de  cylindre ,  assez  longs,  épaissis  .gra- 
duellement en  massue;  le  dernier  pyriforme,  aussi  long  que 
les  deux  précédents  ensemble  ,  en  pointe  assez  longue, 
obtuse  Pronotum  plus  étroit  que  la  tête,  plus  long  que 
large,  étroitement  rebordé  à  la  base,  dilalé-gibbeux  sur  les 
côtés,  rétréci  et  un  peu  étranglé  en  devant ,  assez  convexe 
et  égal.  Ecusson  en  ogive,  aplati  et  à  peine  ponctué  en 
dessus.  Elytres  plus  larges  et  trois  fois  plus  longues  que  le 
pronotum  ,  un  peu  plus  de  deux  fois  plus  longues  que 
larges,  poncluées-ridées ,  plus  fortement  sur  les  parties 
vertes,  très-saillantes  à  Tépaule,  arrondies  au  bout,  ner- 
vures à  peine  sensibles  ;  d^un  jaune-testacé  pâle,  ornées  de 
deux  bandes  transverses  ,  dentées,  de  la  couleur  foncière , 
Tune  au  tiers,  Tautre  aux  deux  tiers,  formées  chacune  de 
deux  taches;  externe  près  de  la  marge,  polygonale,  plus 
grande;  interne  triangulaire  conliguë  à  la  suture  qui  est 
bordée  étroitement  dans  toute  son  étendue  jusqu'au-delà  de 
Tangle  apical.  Pattes  grêles  ,  allongées  ;  éperons  des  jambes, 
base  des  articles  des  tarses  et  leurs  crochets  ferrugineux.  — 
Long.  8  niillim.  —  Larg.  2,5  millim. 

Sa  taille,  son  dessin,  la  structure  de  ses  antennes,  sa 
couleur,  le  distinguent  du  premier  coup  de  toutes  les  es- 
pèces avec  lesquelles  il  a  un  air  de  ressemblance. 

Sibérie  ;  désert  des  Kirghises. 
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118.  PaUasi  Gebl.,  Mém.  Mosc.  1829.  VII.  27,  18. 

Allongé,  parallèle,  bleu-verdâlre  ,  assez  luisant,  vêtu 
d'un  épais  duvet  blanc  couché,  dissimulant  la  couleur  fon- 
cière. Tète  large,  renflée  sur  le  verlex,  dilatée  derrière  les 
yeux,  qui  sont  ovales ,  convexes,  assez  fortement  et  dense- 
ment  ponctuée ,  finement  sillonnée  le  long  du  milieu  du 
front,  avec  une  élévation  lisse,  d'un  bleu  luisant;  épis- 
tome  séparé  du  front  par  un  profond  sillon  transverse  au- 
dessous  de  son  niveau  ,  tronqué  au  bout ,  plus  long  que  le 
labre ,  qui  est  arrondi  à  ses  angles  ;  dernier  article  des 
palpes  maxillaires  ovalaire  ,  obtus  au  bout.  Antennes  noires, 
assez  longues,  peu  serrées,  un  peu  épaissies  vers  le  bout  ; 
1"  article  renflé;  2*  court,  globuleux;  3-7  obconiques, 
3«  égal  en  longueur  aux  deux  suivants  réunis  ;  8-10  en 
tranche  de  cône ,  plus  larges  que  longs  ;  dernier  ovoïde , 
gros,  terminé  par  une  pointe  brusque  et  aiguè.  Pronotum 
un  peu  plus  large  que  la  tête,  transversal ,  bombé  à  sa 
partie  postérieure,  faiblement  fovéolé  au  milieu  ,  rétréci  et 
abaissé  en  devant ,  assez  finement  ponctué.  Ëcusson  arrondi. 
Elytres  beaucoup  plus  larges  que  le  pronotum ,  subcylin- 
driques, trois  fois  plus  longues  que  larges,  largement  sail- 
lantes en  bosse  à  l'épaule,  arrondies  au  bout,  faiblement 
ponctuées,  jaune  pâle,  longées  d'une  large  bande  médiane 
droite  qui  couvre  l'épaule  jusqu'à  la  base,  «t  se  termine 
avant  le  bout  de  l'élytre;  l'autre  sulurale,  commune,  paral- 
lèle, allant  rejoindre  la  première  le  long  de  la  marge  basnie, 
se  rétrécissant  un  peu  avant  la  fin  ,  où  elle  se  termine  au 
niveau  de  la  première  en  une  tache  en  lozange;  ces  bandes 
bleues  sont  couvertes  d'une  pubescence  blanche  couchée , 
beaucoup  plus  épaisses  et  plus  longues  que  les  intervalles 
jaunes.  Les  élytres  ensemble  peuvent  donc  être  décrites  ou 
comme  jaunes  avec  trois  bandes  longitudinales  bleues  rac- 
courcies au  bout ,  ou  bien  comme  bleues  avec  quatre  bandes 
jaunes  réunies  au  bout.  Pattes  grêles  ;  tarses  allongés  ;  on- 
glets roux.  —Long.  9  roillim.  —  Larg.  3  millim. 

Oette  curieuse  espèce  a  été  décrite  sur  un  seul  exemplaire 
venant  des  environs  é\x  lac  de  Nor'*Saisan  ,  qui  est  passé  de 
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Gebler  dans  la  collection  Mniszech,  el^ui   a  servi  à  cette 
description. 

3«  Sous-genre  CEROCTIS  (xépaç,  corne  ;  xtetç,  peigne). 


Ces  insectes,  peu  nombreux  dans  la  faune  méditerra- 
néenne, ont  les  antennes  de  11  articles ,  dentées  en  scie  à 
partir  du  3«  ou  U*  article  ,  et  grossissant  peu  à  peu  jusqu'au 
10* ,  le  dernier  en  ovale  tordu.  Les  dents  sont  bien  plus 
aiguës  dans  le  ^  que  dans  la  ; .  Du  reste,  ils  présentent 
absolument  le  faciès  et  le  dessin  des  Mylabres  proprement 
dits. 

Nos  deux  espèces  sont  visiblement  déprimées  sur  le  dos 
des  élytres,  au  lieu  d*ètre  fort  convexes  ou  élevées  en  toit 
comme  on  les  voit  dans  la  plupart  des  espèces  du  sous- 
genre  précédent. 

A.  Elytres  noires,  opaques,   ornées  de  3  bandes  sinuées,  trans- 
verses, rouges. 

149.  dorynoides  Reiche*,  Soc.  Ent.  France.   1865.  63i,  2.  — 
Trizonata  Reiche*,  Soc  Ent  France.  1865.  631,  1. 

Oblong,  subovalaire,  déprimé  ,  noir  opaque  ,  liérissé  de 
petits  poils  noirs.  Tète  assez  densément  ponctuée ,  arrondie 
et  peu  prolongée  derrière  les  yeux,  qui  sont  grands ,  con- 
vexes, réniformes  et  bruns  ;  front  légèrement  convexe ,  avec 
une  carène  longitudinale  lisse  et  luisante,  et  une  impression 
transverse  derrière  les  antennes  ;  épistome  en  ellipse  trans- 
verse, bordé  de  brun  et  peu  nettement  séparé  du  front  par 
un  sillon;  labre  fortement  bilobé,  canaliculé  à  la  base  ; 
palpes  très-grèles,  dernier  article  long,  tronqué.  Antennes 
noires,  opaques,  assez  épaisses,  à  articles  serrés  ;  1«'  article 
assez  long ,  renflé  au  bout  ;  2*  petit,  en  bouton  ;  3*  subcy- 
lindrique ,  un  peu  plus  long  que  le  suivant  ;  /i-5  de  même 
forme  ;  6-10  transverses ,  en  triangle ,  à  angle  interne  al- 
longé, à  pointe  obtuse,  formant  une  massue  en  scie  ;  der- 
nier court ,  pyriforme,  oblique  au  bout ,  à  pointe  mousse, 
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t'roDoium  au  moins  de  la  largeur  de  la  lèle ,  beaucoup  plus 
large  que  long ,  fortement  dilaté-arrondi  en  bosse  sur  les 
côtés  avant  le  nsilieu ,  subitement  rétréci  en  devant,  à  peine 
arqué  à  la  base  avec  le  bord  réfléchi,  peu  convexe  en 
dessus ,  avec  une  impression  sulciforme  au  milieu  et  de 
chaque  côté  une  légère  fovéole,  densément  ponctué.  Ecusson 
chagriné,  en  demi-cercle.  Elytres  plus  larges  à  la  base ,  fort 
renflées  en  bosse  à  Tépaule,  rebordées  sur  les  côtés,  large- 
ment arrondies  par  derrière  avec  l'angle  suturai  marqué  , 
très-densément  ponctuées,  ruguleuses  ;  nervures  obsolètes  ; 
ornées  à  la  base  de  deux  taches  ovales,  en  dehors  et  en 
dedans  du  calus ,  et  tendant  à  se  réunir  derrière  ;  d'une 
fascie  étroite,  sinueuse  un  peu  avant  le  milieu ,  et  d'une 
autre  semblable  au  tiers  postérieur,  plus  ou  moins  raccour- 
cies vers  la  suture,  rouge-brun ,  assez  fortement  ponctuées- 
réticulées.  Pattes  médiocres,  peu  épaisses,  réticulées  ;  jambes 
antérieures  pubescenles  de  gris.  —  Long.  11  à  17  millim.  — 
Larg.  3,5  à  5  millim. 

Algérie,  Biskra  ;  Sénégal. 

Cette  espèce  varie  beaucoup  pour  la  taille  et  la  forme  des 
fascies  rouges  des  élytres  et  de  la  tache  basale  qui  tantôt 
est  complète,  tantôt  entourée  par  le  noir  sur  le  calus  hu- 
merai ,  et  enfin  divisée  en  deux  taches ,  l'une  scutellaire, 
l'autre  axillaire.  Le  Corynoides  Reiche  n'est  qu'une  de  ces 
nombreuses  variétés.  Les  difi'érences  signalées  par  M.  Reiche 
sont  purement  individuelles,  et  s'il  avait  pu  voir  une  série 
d'individus  au  lieu  de  deux  individus  extrêmes,  il  ne  leur 
aurait  pas  attribué  une  valeur  spécifique. 

Cette  espèce  avec  la  suivante,  si  toutefois  ce  n'en  est  pas 
une  simple  variété,  par  ses  antennes  en  scie  dans  le  mâle, 
se  rattache  à  un  groupe  remarquable  d'espèces  exotiques 
et  en  général  africaines,  dans  lesquelles  cette  disposition  de 
la  massue  est  encore  mieux  caractérisée,  comme  Gyllenhali^ 
Capensîs,  etc. 


A'  Elytres  d'un  jaune  luisant,  avec  rextrémité  noire  et  une  ou 
deux  fascies  noires,  dentelées,  plus  ou  moins  interrompues , 
en  partie  nulles. 

Abeille,  t.  VU,  2«  part.  1870.  ^  Août.  16 
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420.  Coroiui^a. 

ObloDg ,  subovale,  déprimé,  qoir  peu  luisaol,  hérissé  de 
fins  poils  noirs.  Tête  assez  large,  ponctuée,  peu  renflée  et 
peu   prolongée  derrière   les  yeuî ,   qui  sont  répifornies, 
bombés  ;  front  peu  convexe,  égal  ;  épistome  elliptique ,  sér 
paré  du  front  par  un  sillon  ;  labre  biloi)é,  canaliculé  ;  palpes 
courts,  grêles  ;  dernier  article  allongé,  subcylindrique.  An- 
tennes épaisses ,  pectinées  ;  1*^  article  épais,  peu  allongé  ; 
2*  petit,  en  bouton  ;  3*  fusiforme ,  /»*  en  triangle ,  un  peu 
plus  court  que  le  précédent ,  5-10  en  triangle  très-court ,  à 
lobe  interne  allongé,  de   plus  en  piqs  développé  ;  dernier 
fusiforme,  terminé  en  pointe  obtuse.  Pronotum  de  la  lar- 
geur de  la  tête  et  plus  densément  ponctué  qu'elle ,  uq  peu 
transverse,  gibbeux  sur  les  côtés  avant  le  milieu ,  un  peu 
étranglé  et  rétréci  en  devant ,  largement  arqué  à  la  base 
avec  le  bord  relevé,  peu  convexe  avec  le^  deux  iropressipns 
médiane  et  anté-scutellaire  marquées,  Ecuspop  chagrin^,  en 
lobe  arrondi  au  bout.  Elyires  un  peu  plus  larg03  à  la  base  , 
rebordées  sur  les  côtés,  arrondies  au  $oul  ^vec  Pangle  bien 
marqué,  élevées  en  bosse  à  Tépaple,  ^  f^  jauo$?t0«^cé , 
fovéolé-ponctué  ,  bordées  d^  ()run  étrojteipept  à  la  ba«e  et 
tout  autour  de  Técusson  ,  Uigement  noires  ^u  bout  ^vbc  unie 
fascie  au  tiers  antérieur  composé^  de  3  tajches,  4ont  T^xt^rmi 
arrondie,  isolée;  rinternesulqralegro^,tantôt  réunies  toutes 
ou  en  partie ,  tantôt  disparaissant  ^t  quelquefois  nulles  ,  et 
une  autre  fascie  après  !^  milieu  ;  dentelées,  plqs  larges  qm 
la  fascie  jaune,  entière;  les  parties  noires  sont  densépaent 
rugueuses  et  chagrinées.  Qn  pourrait  aussi  considérer  leg 
élytres  comme  moitié  jaune-lestacé  avec  une  fascie  ou  ligne 
de  taches  noires,  et  moitié  noires  avec  une  bande  jaune- 
testacé  assez  étroite,  sinuée  et  un  peu  raccourcie  à  la  suture. 
Pattes  assez   longues,  grêles,    chagrinées;  jaqobes  anté- 
rieures pubescentes  de  gris  en  dedans.  —Long.  11  millim. 
—  Larg.  U  millim. 
Egypte  supérieure. 

r^i  yw  quatre  individus  pivovenant  de  la  coUection  du 
Muséum  d'histoire  naturelle  de  Vienne,  qui  m'ont  été  com- 
muniqués par  M.   L.  Redtenbacher.  Je  suis  porté  à  croire 
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que  ce  oe  sont  que  des  variations  extrômes  du  Trizonata  , 
mais  n'ayant  pas  vu  de  f)assages  entre  les  deux  catégories 
d'individus,  je  décris  ceux-ci  comme  espèce  distincte.  Le 
type  se  rapporte  aux  individus  avec  les  élylres  jaunes  dans 
les  Zi/5"  de  leur  longueur  et  ornées  de  deux  fascies  noires 
iransverses,  l'une  au  tiers  antérieur,  entière  ou  interrompue, 
l'autre  après  le  milieu ,  entière  et  plus  large ,  ou  avec  les 
élylres  noires  avec  une  fascie  jaune  basale,  une  seconde  au 
milieu  et  une  troisième  vers  les  deux  tiers, 

Var.  Fascie  noire  antérieure  ayant  disparu  et  souvent  la 
postérieure  décomposée  en  deux  taches  dont  la  suturale 
commune  figure  vaguement  une  couronne. 

DECATOMA  (Séxa,  dix;  T6[i.0(;  morceau), 
Latr.,  Cast  Ins.  II.  18^0.  268. 

Insectes  à  antennes  généralement  courtes  et  grêles  à  la 
base  à  partir  du  3*"  article ,  de  10.  articles  distincts  seule- 
ment, rarement  allongées  et  peu  épaissies  au  bout,  mais 
d'ordinaire  plus  ou  moins  fortement  renflées  en  massue  ter- 
minale dont  le  dernier  article  ovoïde  ,  long  et  gros  semble 
s'adjoindre  le  9«  soit  seul  soit  avec  le  8%  qui  alors  sont  for- 
ledfient  serrés ,  mais  toujours  beaucoup  plus  courts  et  plus 
étroits. 

Le  faciès  est  celui  des  My labres  propres,  la  forme  ana- 
logue et  la  livrée  variable ,  mais  ayant  des  représentants 
parmi  les  premiers.  Les  cinq  espèces  qui  rentrent  dans 
notre  cadre  habitent  chacune  sa  contrée  propre,  sur  les 
bords  de  la  Méditerranée  :  Algérie ,  Egypte,  Arabie,  Syrie  et 
Sibérie. 

TABLEAU  SYNOPTIQUE  DBS  ESPÈCES. 

A2.  Antenneè  rouises.  —  Corps  peu  luisant,  mat  en  dessus. 
B2.  Pattes  noires^  ainsi  Que  le  prothorax. 
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G3.  Grand.  —  Peu  pnbescent  de  noir.  —  Elytres  noir-opaque, 
ornées  de  deux  fascies  jaune-roux  transversales ,  en  reUef, 
luisantes,  grossièrement  ponctuées.  —  Prothoraz  fortement 
ponctué,  rugueux.  .     .     .     i  scabrata  Klug.  Arabie. 

Cl.  Petit*  —  Garni  d^une  pubescence  gris-soyeux,  couchée, 
serrée.  —  Elytres  rousses  avec  trois  rangées  de  taches  noires 
arrondies  opaques,  posées  obliquement  3,  2,  2. 

2  42-macii<a(a01.  Barb. 

Bl.  Pattes  rouges,  ainsi  que  le  prothorax  avec  le  dos  obscur.  — 
Elytres  jaune  pâle ,  avec  Textrémité  jaune-roussàtre  et  neuf 
petites  taches  noires  arrondies,  posées  1,  2,  3.  3. 

3  i9-punctata  OL  Egypte. 
Al.  Antennes  noires.  —  Corps  de  couleur  luisante  métallique. 

B3.  Elytres  jaune  d^ocre,  sans  taches  ou  avec  une  tache  verte 
obsolète À  Var.  viridiflua»  Syrie. 

B2.  Elytres  jaune  d*ocre  ,  ornées  de  taches  bleu  ou  vert  métal- 
lique; deux  antérieures  grosses,  externe  ovale,  descendant  sur 
la  foscie  médiane  ;  interne  commune  sur  la  suture  et  remontant 
à  Técusson  ;  deux  postérieures  petites,  rondes  et  un  liséré 
suturai à  cœruleo-macuLata  Redt.  Syiie. 

Bl.  Elytres  d*un  vert-émeraude  brillant ,  uniforme,  bordées  à 
Textrémité  de  jaune    pâle.     5  smaragdina  GebL  Sibér.  ? 


A.  Corps  noir. 

1.  Seabrata  Klug,  Symb.  Phys.  IV.  18d5.  33".  PI.  32, 10. 

Oblong,  assez  épais,  d'un  noir  opaque,  un  peu  plus  lui- 
sant en  dessus,  densément  ponctué-rugueux ,  garni  de  poils 
rares  dressés.  Têle  médiocre  arrondie  par  derrière,  peu  ren- 
flée et  peu  prolongée  derrière  les  yeux,  qui  sont  gros, 
bombés,  à  peine  sinués  derrière  Tantenne;  front  plan,  gros- 
sièrement rugueux  ;  épislome  court,  arrondi  sur  les  côtés  ; 
palpes  à  dernier  article  assez  large  et  court,  tronqué.  An- 
tennes assez  longues,  en  massue  assez  forte  ;  i*'  article  ob- 
conique,  assez  long,  2*  petit,  tous  deux  noirs,  les  autres 
roux  ;  3  et  A  égaux ,  guère  plus  longs  que  le  2*  ;  6-9  en 
tranches  coniques,  transverses,  serrés,  grossissant  succes- 
sivement ;  10*  ou  dernier  ovale,  en  pointe  obtuse ,  plus  long 
que  les  deux  précédents  ensemble.  Prothorax  oblong,  de  la 
largeur  de  la  tète ,  rétréci  en  devant ,  arrondi  ei^  boi^  sur 
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les  côtés;  faiblement  arqué  à  la  base,  peu  conveie  sur 
le  dos,  avec  un  calus  lisse  et  une  impression  anté-scutellaire 
sur  la  ligne  médiane ,  densément  et  fortement  rugueux.  % 
Ecusson  en  demi-cercle.  Elytres  beaucoup  plus  larges  et 
U  fois  et  demie  plus  longues  que  le  prothorax ,  fortement  en 
bosse  à  l'épaule ,  convexes  sur  le  dos ,  étroitement  rebor- 
dées au  bord  externe  et  à  la  suture ,  marquées  de  3  caré- 
nules  longitudinales;  un  peu  élargies  postérieurement  et 
arrondies  au  bout ,  avec  Tangle  suturai  un  peu  marqué,  à 
fond  densément  rugueux-ponctué ,  et  ornées  de  deux 
fascies  rousses,  transverses,  droites,  entières,  en  relief, 
criblées  de  gros  points  espacés,  Tantérieure  un  peu  avant  le 
milieu ,  plus  étroite,  la  postérieure  près  du  quart  postérieur. 
Pattes  assez  longues,  menues  ;  crochets  des  tarses  roux.  — 
Long.  18  millim.  —  Larg.  6  millim. 

Ressemble  beaucoup  au  Tristis,  mais  plus  court,  à  pro- 
thorax plus  grossièrement  rugueux,  plus  étroit,  sans  sillon 
longitudinal ,  mais  toujours  distinct  par  la  structure  de  ses 
antennes.  Il  est  le  seul,  du  reste,  qui  ait  ce  faciès  dans  les 
Decatoma. 

Arabie  déserte,  Sinal  ;  Egypte. 

2.  l^-maenUta  01. ,  Enc  méthod.  VIII.    98,    M.    1811.— 
Chevr.*,  Silb.,  Rev.  V.  272,  7. 

Oblong,  un  peu  ovalaire,  assez  convexe,  noir  peu  luisant , 
garni  d'une  courte  pubescence  grise  avec  quelques  poils 
noirs  fins  dressés.  Tête  arrondie  par  derrière ,  densément 
ponctuée  ;  front  aplani ,  finement  caréné  ;  yeux  réniformes , 
bombés  ;  épistome  elliptique,  séparé  du  front  par  un  sillon  ; 
labre  bilobé  ;  palpes  grêles ,  dernier  article  assez  long , 
étroitement  ovalaire.  Antennes  ramassées,  fortement  en 
massue ,  rousses  ;  !•'  article  arqué,  médiocre  ,  2*  en  bouton, 
tous  deux  noirs;  3<  plus  long  que  le  4%  obconique;  6*5 
courts ,  égaux  entre  eux  ;  6-9  en  tranches  coniques  très- 
courtes  ,  serrés ,  s'élargissant  progressivement ,  plus  courts 
en  dedans  qu'en  dehors  ;  dernier  fusiforme,  renflé,  terminé 
en  pointe  mousse,  de  la  longueur  des  quatre  précédents. 
Pronotum  de  la  largeur  de  la  tète,  transverse,  dilaté-ar- 
rondi sur  les  côtés,  étranglé  et  rétréci  en  devant,  arqué  et 
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par  derrière,  parsemée  de  points  écartés  ;  front  peu  con- 
?exe,  yeux  bruns,  réniformes;  épistome  en  bande  trans- 
Teree ,  séparé  do  front  par  un  sillon  ;  labre  cordiforme  ; 
palpes  assez  longs ,  dernier  article  ovale,  assez  court.  An- 
tennes allongées,  filiformes,  grêles  ;  i*'  article  court,  épais  ; 
3*  petit ,  en  bouton  ;  3*  presque  aussi  long  que  U-B  en- 
semble,  cylindriques;  6*  semblable  au  précédent;  7-8 
obconiqoes ,  un  peu  pins  épais  ;  9-iO  très-serrés ,  comme 
soudés,  formant  une  ma^ue  assez  épaisse  et  arquée,  de 
la  longueur  des  3  articles  précédents.  Pronotum  presque 
de  la  largeur  de  la  tète ,  aussi  long  que  large,  peu  convexe, 
un  peu  ridé  et  ponctué  très-vaguement,  dilaté-arrondi  sur 
les  côtés  vers  le  milieu ,  rétréci  en  devant ,  réfléchi  à  la 
base,  marqué  dans  sa  longueur  d^nne  impression  rugueuse 
garnie  d^un  duvet  gris.  Ecusson  chagriné ,  obtus  au  bout. 
Elytres  plus  larges  à  la  base  et  A  fois  plus  longues  que  le 
prothorax,  élevées  en  bosse  k  Tépaole,  finement  rebordées 
sur  les  côtés ,  arrondies  au  bout ,  assez  densément  pointil- 
lées ,  un  peu  ridées,  avec  les  nervures  obsolètes,  d^un  beau 
jaune,  ornées  d^une  longue  tache  ovale  derrière  le  calus 
humerai ,  en  face  sur  la  suture  d'une  autre  commune ,  ar- 
rondie, envoyant  un  prolongement  étroit  jusqu'à  Técusson, 
après  le  milieu  d'une  fascie  entière,  sinuée  vers  la  suture , 
reliée  quelquefois  à  la  tache  posthumérale  ;  vers  l'extrémité 
de  2  petites  taches  rondes  ,  l'externe  aussi  éloignée  du  bord 
latéral  que  l'interne  de  la  suture,  mais  beaucoup  plus  près 
du  bout,  el  d'un  étroit  liséré  suturai  après  la  petite  tache  ; 
toutes  ces  bandes  et  taches  sont  d'un  vert-bleu  foncé. 
Pattes  assez  longues,  grêles ,  chagrinées ,  villeuses  ;  jambes 
antérieures  pubescentes  de  gris  en  dedans.  —  Long.  9  à  13 
millim.  —  Larg.  3  à  /t  millim. 

Une  variété  remarquable  a  les  élytres  entièrement  jaunes 
et  n'ofl're  plus  qu'un  vestige  de  la  tache  posthumérale,  el 
Un  petit  trait  suturai  vert  derrière  l'écusson.  —  Var.  Viri- 
diflua. 

Syrie ,  Beyrouth,  Alep  ;  Perse  (collect.  Javet,  Dohrn  ]. 
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5.  Smaragdliia  Gebl.,  Mosc.  J8Â1.  597» 

Petit ,  parallèle ,  d'un  vert  doré  brillant ,  garni  de  fins 
poils  blancs  espacés.  Tête  assez  grosse,  fortement  prolongée 
et  renflée  derrière  les  yeux  qui  sont  noirs,  peu  rénifornaes, 
assez  bombés  ;  peu  convexe  sur  le  front ,  avec  de  faibles 
rides  et  des  points  épars  ;  labre  transverse ,  tronqué  au 
bout ,  arrondi  sur  les  côtés.  Palpes  noirs,  à  dernier  article 
médiocre ,  élargi ,  tronqué  au  bout.  Antennes  grêles ,  les 
6  premiers  articles  d'un  vert  luisant,  les  autres  noirs; 
i«'  allongé ,  un  peu  épaissi  au  bout  ;  2*  obconique ,  assez 
épais  et  assez  long;  S""  subcylindrique,  beaucoup  plus  long 
que  le  2«  et  le  /i«;  li-d  obconiques,  oblongs,  d'égale  lon- 
gueur; 7-9  en  cône  transverse,  de  plus  en  plus  épais  et 
formant  une  massue  ;  dernier  ovoïde ,  obtus  au  bout ,  de 
la  longueur  des  3  précédents  ensemble,  Prolliorax  ovale* 
oblong ,  un  peu  plus  étroit  que  k  tête ,  convexe-,  avec  une 
impression  médiane  sur  le  dos ,  tronqué  et  rebordé  à  la 
base,  arrondi  sur  les  côtés,  atténué  en  devant,  ridé-ponctué. 
Ecusson  semi-circulaire,  assez  large.  Elytres  beaucoup  plus 
larges  et  li  fois  plus  longues  que  le  prothorax,  déprimées 
sur  le  dos,  avec  les  épaules  fortement  élevées  en  bosse, 
parallèles,  ridées,  pointillées ,  arrondies  au  bout  qui  est 
orné  d'une  large  tache  jaune  pâle.  PaUes  grêles  ;  onglets 
roux  et  minces.  —  Long.  8  millim.  —  Larg.  3  millim. 

Cette  jolie  espèce  s'éloigne  beaucoup  des  M  y  labres  pro- 
prement dits,   et  présente   le  faciès  d'un  petit  Aiosimus 
.  ou  d'un  Cerocoma^  mais  les  antennes  diffèrent  singulière- 
ment de  l'un  comme  de  l'autre  genre  soit  par  le  nombre 
des  articles ,  soit  par  la  structure. 

Cette  espèce  vient  de  Sibérie  ?  Un  seul  individu  provenant 
de  Gebler  se  trouvait  dans  la  collection  de  M.  de  Mnizech  et 
portait  le  nom  de  Smaragdina  Gebl.  L'espèce  a-t-elle  été 
décrite  quelque  part  ?  —  Dans  le  catalogue  Gemminger  et 
de  Harold,  elle  est  indiquée  comme  décrite  dans  le  Bulletin 
de  Moscou,  1841»  p.  597. 


Abeille,  t  VII,  2*  part.,. 1870.  Août.  17 
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CORYNA  (xopûvTQ,  massue). 

Bîlbff  Monogr.  Mjlab.  p.  73. 1813.  —  Hycleus  Latr.,  Règne  anhiu 
V.  1829.  63.  —  CasU,  Ins.  II.  iUO.  267.  —  i>icc«  Dej., 
Gat. 

Ce  groupe  est  bien  caractérisé  par  ses  antennes  de  9  ar- 
ticles, courtes  et  généralement  grêles  à  la  base,  terminées 
par  un  article  ovoïde  courbé ,  allongé  et  renflé  qui  forme 
une  massue  plus  ou  moins  abrupte ,  selon  que  les  articles 
précédents,  toujours  courts  et  transverses,  sont  plus  ou 
moins  élargis.  Le  corps  est  pour  Tordinaire  court  et  élargi , 
convexe  sur  le  dos.  Tantôt  les  élytres  ont  le  fond  noir  mat, 
orné  de  taches  ou  fascies  faunes ,  tantôt  elles  Font  jaune- 
rouge  luisant,  avec  des  fascies  ou  des  points  noirs. 

Il  compte  une  douzaine  d'espèces  appartenant  presque 
toutes  au  nord  de  TAfrique  ou  à  TAsie  occidentale  ;  trois 
seulement  se  retrouvent  en  Europe  :  Distincta,  en  Sicile  ; 
Canfluens,  en  Turquie,  et  Bilbergi,  en  France. 

TABLEAU  SYNOPTIQUE  DES  ESPÈCES. 

A2.  Pattes  rouges.  —  Eljtres  densément  vêtues  d'une  pubescence 
gris-soyeux  couchée  et  ornées  de  taches  pâles  ou  rouges  ocel- 
lées. 

B2.  Antennes  noires.  —  PaUes  rouges  à  genoux  et  tarses  noirs,— 
Taches  des  élylres  2,  2,  2    (  manquant  quelquefois  ),  2,  avec 
Textrémilé  rouge  .    .    •     .    i  ocellaris  Ol.  Egypte. 
El.  Antennes   ronges,   avec   les  premiers  articles    noir4>nin.  — 
Pattes  entièrement  rouges.  —  Taches  des  éljtres  cerclées  de 
noir,  2,  2,  2  (quelquefois  3),  2,  avec  Textrémité  pâle. 
2  argentata  F.  Egypte. 
AI.  Pattes  noires.  —  Elytres  à  poils  noirs  ou  à  pubescence  grise 
peu  épaisse. 

B2.  Antennes  rouges,  avec  les  premiers  articles  noir-brun.  — 
Elytres  noir  mat,  pubescenles  de  gris  soyeux  f  ornées  d'une 
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bordure  externe  trilobée  et  de  trois  taches  suturales  jaune-pâle, 

scutellaire  coudée»  médiane  bilobée,  postérieure  arrondie. 

C2.  Première  tache  allongée,  arrondie  au  bout  et  atteignant  la 

suture.   ••..•••     3  mylabroîdes  Reiche.  Egypte; 

Cl.  Première  tache  ou  scutellaire  courte ,  élargie  et  siuuée  au 

bout,  n'atteignant  pas  la  suture. 

à  tigrina  Klug.   Arab.,  Egypte. 
Bi.  Antennes  noires.  —  Elytres  noires  ou  jaunes,  mates  ou  lui- 
santes, garnies  comme  le  corps  de  poils  Ans  noirs. 
C3.  Elylres  à  fond  noir  opaque,  ornées  de  deux  fascies  rouges, 
transverses ,  avec  une  tache  basale  et  une  apicale,  jaunes  ou 
rouges. 
D2.  Allongé.  — Elytres  plus  convexes,  à  fascies  jaune-pâle, 
droites  et  à  peine  sinuées,  tache  basale  formée  de  deux  arcs 
à  concavité  interne.    .     •    5  birecurva,  Syrie. 
Dl.  Court.  —  Elytres  plus  déprimées,  à  fascies   rouges  très- 
dentelées,  basale  transverse  échancrée  à  la  bosse  humérale. 

6  lata  Reiche.  Egypte. 

G2.  Elytres  luisantes,  à  fond  noir,  ornées  de  deux  fascies  jaune- 
testacé,  transverses  et  d'une  tache  scutellaire  liée  à  la  pre- 
mière fascie ,  partie  postérieure  avec  ou  sans  trait  jaune 
apical.  —  Fascies  jaunes  quelquefois  dilatées  de  manière  à 
couvrir  les  trois  quarts  antérieurs  de  Télylre  et  ne  laissant 
plus  voir  que  deux  points  noirs  au  milieu  et  un  trait  axillaire. 

7  confluens  Klug.  T. 

Ci.  Elytres  à  fond  jaune-testacé ,  luisantes,  fasciées  ou  ponc« 

tuées  de  noir. 
D2.  Elytres  à  2  fascies  noires,  transverses,  sinuées,  entières  ; 
première  large ,  placée  un  peu  après  le  milieu  ;  deuxième 
étroite  vers  l'extrémité  et  deux  taches,  une  sur  le  calus  hu- 
merai, une  derrière  Técusson ,  et  deux  au  tiers  antérieur  i 
dont  Finterne  commune,  placée  sur  la  suture,  remonte  jus* 
qu'à  Técusson  ;  ces  taches  réunies  quelquefois  en  une  fascie. 
8  omata  Reiche.  Syrie. 
Dl.  Elytres  à  points  noirs. 

E3.  Points  noirs  3,  2,  i.    .     9  Pcyrom  Reiche.   Syrie. 
E2.  Points  noirs  3,  2,  2  (quelques-uns  faisant  défaut). 

10  distincta  Chevl.  Alg.  Sic. 
El.  Points  noirs  2,  2,  1  (quelques-uns  faisant  défaut  ]• 

11  BUbergi  Gyll.  F%  E.  Alg. 
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A.  Pattes  rouges.*—  Élytres  densément  vêtues  d^une  pubescence  gris 
soyeux  couchée,  et  ornées  de  taches  pâles  ou  rouges  ocellées. 

1.  Oeellaris  Oli?.,  Eut.,  III,  48,  6,  3  (Cerocoma),  pU  I,  7  (My- 
tabres),  1795.  —  Ocellata  Cast. ,  Ins.,  II,  267,  i  -,  1840.  — 
Pavonina  Relche,  Soc.  EnU  France,  1866,  628,  2. 

Oblong  ,  assez  large ,  déprimé ,  noir  opaque ,  densément 
vêtu  d'une  pubescence  grise  argentée ,  avec  de  petits  poils 
noirs  dressés.  Tèle  assez  large,  densément  ponctuée,  renflée, 
mais  peu  prolongée  derrière  les  yeux  ,  qui  sont  bruns,  glo- 
buleux, incisés  en  devant  ;  front  peu  convexe,  égal  ;  épislome 
elliptique,  séparé  par  un  fin  sillon;  labre  bilobé;  palpes 
grêles,  dernier  article  assez  long,  étroitement  ovalaire.  An- 
tennes ramassées,  !•'  article  court,  peu  épais,  2«  en  bouton, 
3«  un  peu  plus  long  que  le  4%  5-6  presque  aussi  larges  que 
longs,  tous  quatre  faiblement  obconiques,  7-8  de  même  forme, 
un  peu  plus  larges  et  plus  gros,  dernier  forlement  globuleux, 
aussi  long  que  les  quatre  précédents,  faisant  à  lui  seul  une 
massue.  Pronotum  au  moins  de  la  largeur  de  la  tête  et 
ponctué  comme  elle,  large ,  arrondi  sur  les  côtés ,  rétréci  en 
devant ,  faiblement  arqué  et  réfléchi  à  la  base ,  peu  convexe 
sur  le  dos,  avec  une  impression  médiane.  Ëcusson  en  demi- 
cercle.  Élytres  beaucoup  plus  larges  à  la  base  et  quatre  fois 
plus  longues  que  le  prolhorax  ,  élevées  en  bosse  à  l'épaule , 
étroitement  rebordées  sur  les  côtés,  arrondies  au  bout,  deD- 
sément  réliculées-ponctuées ,  sans  nervures  apparentes , 
ornées  de  6  taches  rouge-lestacé,  arrondies,  entourées  d'un 
cercle  noir  dénudé,  disposées  par  paires,  1'*  à  la  base  même, 
externe  ovale  en  dehors  du  calus  humerai,  interne  ronde  en 
dedans  ;  2«  au-dessous  de  Tépaule ,  externe  plus  grosse  sur 
le  bord  interne,  plus  ovale  et  moins  descendue;  enfin,  3«  vers 
le  bout,  marginale  triangulaire,  juxta-sulurale,  petite,  ronde, 
antérieure  ;  de  plus,  un  étroit  liseré  ferrugineux  latéralement, 
devenant  une  assez  large  bordure  au  bout.  Pattes  longues, 
grêles,  chagrinées  ;  cuisses,  à  l'exception  de  l'extrême  pointe, 
et  jambes  d'un  rouge  assez  vif.  —  Long. ,  15  mill.  —  Larg. , 
5  mill. 

Ressemble  un  peu  à  VArgentata,  mais  les  taches  moins 
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nombreuses  et  d'un  rouge  lestacé  ;  les  antennes  et  les  genoux 
noirs  la  distinguent  aisément.  Olivier  la  rapporte  lui-même  à 
VArgentata  de  Fabricius,  mais  il  est  dans  Terreur  ;  son  type 
étiqueté  de  sa  main,  qui  s'adapte  parfaitement  à  sa  descrip- 
tion, prouve  que  cette  espèce  est  bien  son  Cerocoma  ocel- 
laris.  Ce  nom ,  quoique  très-voisin  à'Oculata  eià^Ocellala  , 
ne  fait  donc  pas  double  emploi ,  et  celui  du  Pavonina  devient 
inutile. 
Egypte,  Sénégal. 

2.  Argeniattk  Fab.,  Ent.  Syst.,  II,  90,  12,  1792.  —  Syst.  EL, 
II,  85,  22.  —  Cast.  In?.,  II,  267,  1,  1840. 

Allongé,  parallèle,  peu  convexe,  noir  opaque,  garni  d'un 
épais  duvet  soyeux,  argenté.  Tète  arrondie,  densément  ponc- 
tuée ,  renflée  derrière  les  yeux ,  qui  sont  réniformes ,  con- 
vexes, bruns;  front  convexe,  égal;  épislome  elliptique,  lar- 
gement rouge,  séparé  du  front  par  un  sillon  bien  accusé; 
labre  rouge,  bilobé,  impressionné  au  milieu  ;  bouche  rouge, 
palpes  grêles ,  dernier  article  assez  long  ,  tronqué  au  bout. 
Antennes  assez  ramassées  ,  rouges  ;  1"  article  obconique  , 
arqué,  assez  épais,  mais  court,  2*  en  bouton,  3''  un  peu  plus 
long  que  le  /i%  un  peu  plus  épais  au  bout ,  U-l  courts  ,  en 
bouton,  menus,  à  peine  épaissis,  8*  plus  large,  serré  contre 
le  9*  ou  dernier,  qui  est  globuleux,  très-gros,  pyriforme,  plus 
long  que  les  trois  précédents.  Pronotum  au  moins  de  la  lar- 
geur de  la  tête^  plus  large  que  long,  dilaté-arrondi  sur  les 
côtés  avant  le  milieu,  rétréci  en  devant,  légèrement  arqué  et 
réfléchi  à  la  base,  assez  convexe»  densément  pointillé,  fine- 
ment canaliculé  dans  sa  moitié  postérieure.  Ëcusson  en  demi- 
cercle.  Elytres  plus  larges  à  la  base  et  quatre  fois  plus  longues 
que  le  prolhorax ,  élevées  en  bosse  à  l'épaule ,  étroitement 
rebordées  sur  les  côtés,  arrondies  au  bout,  densément  poin- 
tillées,  ruguleuses,  bordées  de  blanc,  étroitement  sur  les 
côtés  et  largement  au  bout ,  et  ornées  de  deux  séries  lons^i- 
tudinales  chacune  de  quatre  assez  grosses  taches  blanches 
arrondies,  peu  densément  pointillées,  entourées  d'un  cercle 
noir,  provenant  du  fond  qui  est  dénudé,  l'une  le  long  du 
bord  externe ,  touchant  à  sa  marge  ;  la  première  axillaire , 
oblongue,  réunie  à  la  2%  placée  au  quart,  d"*  au  milieu,  longue 
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et  souvent  réunie  à  sa  voisine,  la  4«  aux  3//i  ;  Pautre  série 
longe  la  sntore  sans  la  joindre  et  chaque  tache  devance  un 
peu  celle  du  bord  externe  ;  quelquefois  ces  lâches  se  réu- 
nissent deux  à  deux,  de  manière  à  former  trois  fascies  sinuées. 
Pattes  assez  longues ,  grêles ,  d'un  rouge  testacé ,  ainsi  que 
les  hanches.  —  Long.,  9  à  15  mill.  —  Larg.,  2  à  5  mill. 
Egypte,  Sénégal,  Benguela. 

A*  Pattes  noires.  —  Élytres  à  poils  noirs  ou  à  pnbescence  grise,  peu 
épaisse. 
B.  Antennes  rouges. 

3.  Uylabroides  Cast.,  Ins.,  II,  268,  A,  1840.  —Reiche*,  Soc. 
Ent  France,  1865,  640,  à.^  Lanuginosa  Gerstaek,  1854,  695. 
Peterb.  303.  PI.  48,  4. 

Allongé,  subparallèle,  faiblement  convexe,  noir  peu  lui- 
sant, garni  d'une  fine  et  courte  pubescence  d'un  gris  soyeux. 
Tête  arrondie,  densément  ponctuée,  renflée  et  un  peu  avancée 
derrière  les  yeux  ,  qui  sont  réniformes ,  bombés  et  à  peine 
sinués;  front  assez  convexe  ,  égal,  avec  une  faible  carène, 
lisse  au  milieu  ;  épistome  elliptique,  séparé  du  front  par  un 
sillon  bien  accusé;  labre  su bsinué ,  bilobé ;  palpes  grêles , 
dernier  article  pas  très-long,  un  peu  élargi  et  tronqué  au  bout 
Antennes  assez  longues  et  assez  épaisses,  rousses  ;  !«'  article 
court  et  renflé ,  2"  petit ,  noir,  3*  un  peu  plus  long  que  le  ûs 
faiblement  obconique,  ainsi  que  le  ô"*,  un  peu  rembrunis,  6-8 
obconiques,  plus  larges  que  longs,grossissant  progressivement, 
dernier  ovoïde,  renflé,  de  la  longueur  des  trois  précédents  et 
terminé  en  pointe  obtuse  ;  ces  à  derniers  articles  formant 
une  massue  assez  forte,  insensiblement  renflée.  Pronotum 
oblong  i  ponctué  comme  la  tête  ,  de  sa  largeur ,  dilaté ,  ar- 
rondi sur  les  côtés  ,  étranglé  et  rétréci  en  devant,  arqué  et 
rebordé  à  la  base,  faiblement  convexe  sur  le  dos ,  avec  une 
impression  médiane,  canaliculée,  et  une  autre  au  devant  de 
Técusson,  bien  marquées. Ecusson  chagriné,  en  lobe  arrondi 
Elytres  plus  larges  à  la  base  et  quatre  fois  plus  longues  que 
le  prolhorax,  élevées  en  bosse  à  l'épaule,  finement  rebordées 
et  subparailèies  sur  les  côtés,  arrondies  au  bout,  densément 
réticulées,  ponctuées ,  avec  les  nervures  obsolètes ,  ornées  de 
taches  jaune  pâle,  un  peu  moins  densément  ponctuées  que  le 
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fond  noir ,  trois  marginales  formant  par  leur  réunion  une 
assez  large  bordure  qui  s'étend  presque  jusqu'à  l'extrémité , 
dont  Tantérieure  axiliaire  est  une  longue  bande  sinuée  et  les 
deux  suivantes  en  virgule;  3  sulurales,  l'«  à  la  base  en  dedans 
du  calus  humerai  se  courbe  vers  la  suture  et  occupe  le  tiers 
de  la  longueur,  enclosant  avec  celle  du  côté  opposé  un  espace 
ogival  derrière  Técusson,  2*  bilobée  vers  le  milieu,  3*  ronde 
vers  Textrémité  ;  ces  deux  dernières  se  relient  parfois  avec 
les  taches  correspondantes  par  un  petit  trait  et  constituent 
ainsi  des  fascies  sinueuses.  Pattes  assez  longues  et  peu 
épaisses.  —  Long.  11  millim.  —  Larg.  3,5  miliim. 

Ressemble  beaucoup  au  Catenata  pour  la  forme  comme 
pour  le  dessin  ;  cependant  la  tache  scutellaire  est  toute  diffé- 
rente, les  articles  des  antennes  sont  plus  courts  et  plus  trans- 
verses, le  dernier  est  plus  globuleux  et  plus  obtus  au  bout, 
le  pronotum  est  plus  court,  plus  large  et  moins  cylindrique. 

Egypte  ;  Angola  ;  Mozambique. 

à.  Ti^ina  Klug,  Symb.  Phys.  IV.  1845.  PI.  32,  42.—  Reiche*, 
Soc.  Ent.  France  1865.  628,  9. 

Oblong,  large,  médiocrement  convexe,  noir  peu  luisant 
sur  le  dos,  garni  d'un  fin  duvet  couché  gris  soyeux.  Têle 
médiocre,  densément  ponctuée;  front  peu  convexe,  avec 
une  carène  lisse  médiane;  occiput  peu  prolongé  et  renflé 
derrière  les  yeux,  qui  sont  réniformes,  gros  et  bombés  ; 
labre  cordiforme,  tronqué  à  la  base  ;  palpes  grêles ,  à  der-» 
nier  article  court,  cylindrique.  Antennes  serrées,  assez  ren- 
flées en  massue ,  courtes ,  roux  brun ,  avec  les  deux  pre- 
miers articles  noirs;  1*'  épais,  pas  long  ;  2*  petit,  globuleux; 
3*  un  peu  plus  long  que  le  suivant;  û-ô  obconiques;  6-8 
en  tranches  coniques,  de  plus  en  plus  épais;  dernier  ou 
9«  ovoïde,  comme  composé  de  trois  articles ,  gros,  de  la 
longueur  des  trois  précédents  ensemble.  Pronotum  densé- 
ment ponctué  comme  la  tête,  aussi  large  qu'elle,  un  peu 
oblong  et  peu  convexe ,  obtusément  arqué  à  la  base  avec 
le  rebord  élevé,  dilaté  en  bosse  sur  les  côlés  avant  le  mi- 
lieu ,  puis  étranglé  ,  marqué  sur  la  ligne  médiane  d'une 
carène  lisse,  suivie  d'une  coulisse.  Ecusson  en  demi-cercle. 
Elytres  plus  larges  à  la  base  et  plus  de  quatre  fois  plus 
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longues  que  le  prothorax ,  peu  convexes  avec  le  calus  hu- 
merai élevé  en  bosse ,  étroitement  rebordées  dans  tout  leur 
pourtour ,  densément  ponctuées-rugueuses,  trinervées,  élar- 
gies postérieurement  et  arrondies  au  bout ,  noir  opaque , 
ornées  de  6  taches  jaune-pâle ,  disposées  sur  deux  rangées 
longitudinales:  Tune  le  long  de  la  suture,  Tautre  du  bord 
externe,  en  regard  deux  à  deux  ;  celles  du  bord  externe 
tiennent  à  la  marge  qui  est  étroitement  de  même  couleur , 
l'«  partant  de  la  base  forme  un  arc  autour  du  calus  hu- 
merai et  répond  à  une  autre  qui  descend  en  dedans  du  calus 
et  se  termine  par  deux  lobes  dont  Tinterne  est  le  plus  long  ; 
2*  placée  un  peu  avant  le  milieu ,  un  peu  triangulaire ,  se 
lie  quelquefois  à  celle  transversale  qui  lui  correspond  et  qui 
est  un  peu  plus  bas  contre  la  suture;  3«  en  arc,  alterne  avec 
une  suturale  ovalaire  qui  la  dépasse  un  peu  par  derrière. 
Pattes  grêles  et  assez  longues.  —  Long,  l/j  millim.  —  Larg. 
5  millim. 

Cette  espèce  a  le  faciès  de  Mylabroides,  le  dessin  des 
élytres  analogue,  mais  cependant  les  taches  anlérieures 
descendent  moins  bas  et  la  suturale  n'est  pas  arquée  vers 
la  suture  de  manière  à  enclore  un  espace  ogival  circa- 
scutellaire;  ce  qui  la  distingue  réellement,  c'est  sa  forme 
élargie  et  trapue  et  Textension  plus  grande  des  intervalles 
noirs. 

On  la  prendrait  pour  la  Swartzi  de  Bilberg  d'après  la 
figure  et  la  description,  mais  l'espèce  de  cet  auteur  doit 
avoir  les  antennes  noires  et  de  11  articles. 

Arabie  déserte;  Mont-Sinaï;  Egypte. 

B'  Antennes  noires. 

5.  Bireeurva. 

Allongé ,  subparallèle ,  faiblement  convexe,  noir  peu  lui- 
sant, garni  de  petits  poils  noirs  dressés.  Tête  densément 
ponctuée ,  peu  prolongée  et  renflée  derrière  les  yeux ,  qui 
sont  bruns,  globuleux,  à  peine  incisés  en  devant;  front 
plan,  inégal,  faiblement  caréné  ;  épistome  elliptique,  séparé 
du  front  par  un  petit  sillon  ;  labre  faiblement  sinué,  bilobé  ; 
palpes  grêles,  dernier  article  allongé,  tronqué  au  bout 
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Antennes  assez  longues ,  menues  et  un  peu  ferrugineuses 
au  milieu ,  terminées  par  une  forte  massue  ;  1"  article  ob- 
conique,  assez  long  et  peu  épais;  2«  petit,  3*  un  peu  plus 
long  que  le  û* ,  5-6  égaux,  courts  quoique  oblongs  ;  7-8  en 
tranches  coniques  Iransverses ,  élargis  graduellement  ;  der- 
nier pyriforme,  très-long  et  gros,  terminé  en  pointe  mousse. 
Prooolum  de  la  largeur  de  la  tête,  oblong ,  très-densément 
réticulé-ponctué,  à  peine  arrondi  sur  les  côtés,  un  peu 
rétréci  en  devant,  élargi  à  la  base  avec  une  échancrure  au 
milieu ,  peu  convexe  sur  le  dos,  avec  une  courte  carénule 
lisse.  Ecusson  chagriné,  en  demi-cercle.  Elytres  plus  larges 
à  ia  base  et  U  fois  plus  longues  que  le  pronotum ,  élevées 
en  bosse  à  l'épaule ,  finement  rebordées  sur  les  côtés,  ar- 
rondies au  bout,  densément  réticulées  ponctuées  et  un  peu 
granulées;  ornées  de  deux  taches  basâtes  recourbées  en 
crochet  en  dedans.  Tune  axillaire,  Tautre  intrahumérale ; 
au  milieu  d'une  assez  large  fascie  entière,  un  peu  sinuée , 
et  vers  le  bout  d'une  seconde  fascie  également  entière ,  an- 
guleusement  dilatée  à  la  suture  ;  enfin  d'une  bordure  apicale 
qui  rejoint  la  fascie  postérieure  de  chaque  côté  par  une  ligne 
très-étroite ,  et  enclôt  une  bande  noire  transversale  ;  toutes 
les  taches  et  les  fascies  sont  d'un  jaune-paille ,  presque 
aussi  densément  ponctuées  que  le  fond.  Pattes  grêles,  cha- 
grinées ,  assez  longues  ;  jambes  antérieures  pubescentes  de 
gris  en  dedans.  —  Long.  11  millim.  —  Larg.  3  millim. 
Syrie  ;  Alexandrette. 

6.  Lata  Reiche*,  Soc.  Ent.  France*  1865.  628,  5* 

Ovale,  large,  peu  convexe,  d'un  noir  un  peu  violet ,  hé- 
rissé de  rares  et  courts  poils  noirs.  Têle  en  carré  large , 
fortement  mais  peu  densément  ponctuée,  très-renflée  der- 
rière les  yeux,  qui  sont  globuleux;  front  peu  convexe, 
impressionné  en  devant  ;  épistome  transverse ,  élargi  anté- 
rieurement ,  séparé  du  front  par  un  sillon  ;  labre  obtusé- 
ment'angulé  sur  ses  côtés;  palpes  grêles,  allongés  •  dernier 
article  ovale  tronqué.  Antennes  courtes ,  terminées  par  une 
massue  brusque  ;  1*'  article  court,  assez  épais  ;  2*  en  bouton, 
les  suivants  filiformes ,  grêles  ;  S*  aussi  long  que  les  deux 
suivants  ensemble;  6-7  transverj^es,  pas  plus  gros;  8'  plus 
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large  et  très-mince  ;  dernier  ovale,  renflé,  aussi  long qiite les 
/i  ou  5  articles  précédents,  terminé  par  une  pointe  courte  et 
mousse.  Pronotum  au  moins  de  la  largeur  de  la  tête ,  beau- 
coup plus  large  que  long,  gibbeux  sur  les  côtés  avant  le 
milieu,  brusquement  rétréci  en  devant,  rebordé  et  subsi- 
nueusemenl  arqué  à  la  base,  peu  convexe,  inégal  et  rugueu- 
sement  ponctué.  Ecusson  en  demi-cercle,  rugueux.  Elylres 
plus  larges  à  la  base  et  près  de  /i  fois  plus  longues  que 
le  protborax ,  élevées  en  bosse  à  l'épaule ,  étroitement  re- 
bordées, arrondies  au  bout ,  densément  et  finement  rugu- 
Icuses ,  avec  les  nervures  visibles  mais  peu  élevées,  dépri- 
mées, ornées  de  U  fascies  d'un  rouge  ferrugineux  vif, 
ponctuées  presque  comme  le  fond,  les  deux  intermédiaires 
fort  sinuées ,  comme  en  zigzag,  plus  étroites  que  les  fascies 
noires  interposées,  l'une  au  tiers,  l'autre  aux  deux  tiers, 
rétrécies  en  dedans,  couvrant  la  margi  externe  mais  non  la 
suturale  ;  les  deux  autres  fascies  sont  plutôt  des  tacbes; 
celle  de  la  base ,  composée  de  deux  assez  grosses  taches 
réunies  sur  le  calus  humerai,  l'une  axillaire  ovale,  l'autre 
anguleuse;  celle  du  bout  est  large  et  occupe  l'extrémité. 
Pattes  assez  longues  et  assez  grêles.  —  Long.  7  à  11  milUm. 
—  Larg.  3  à  à  millim. 
Egypte,  le  Caire. 

7,  Confluens  (  Klug  )  Reiche*,  Soc.  Ent.  France,  1865.  629,  6. 

Allongé,  étroit,  subcylindrique,  noir  luisant,  hérissé  de 
fins  poils  noirs.  Tète  transverse,  parsemée  de  points  épars, 
renflée  derrière  les  yeux,  qui  sont  globuleux,  faiblement 
incisés;  front  plan,  inégal;  épistome  elliptique,  séparé  du 
front  par  un  fort  sillon  ;  labre  bilobé  ;  palpes  grêles  ;  der- 
nier article  médiocre ,  élargi  et  arrondi  au  bout.  Antennes 
courtes,  menues,  fortement  en  ipassue  au  bout  ;  1»'  article 
court,  renflé;  2«  en  bouton,  de  même  largeur;  3«  subfili- 
forme ,  aussi  long  que  ii-b  ensemble ,  ceux-ci  petits,  obco- 
niques,  égaux  entre  eux;  6*  de  même  forme,  V  plus' court 
et  plus  large  que  le  6* ,  8«  en  tranche  conique,  serré  contre 
le  dernier,  qui  est  pyriforme ,  gros ,  contourné ,  de  la  lon- 
gueur au  moins  des  3  précédents  ensemble,  terminé  en 
pointe  obtuse.  Pronotum  au  moins  aussi  large  que  la  tèle , 
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heaucoiJiP  plua  large  que  long,  arroodl  pour  ainsi  dire  aui^ 
angles  anlérieurs  et  comme  Ironqué  en  devant,  rebordé, 
droit,  sinué  à  la  base,  convexe,  égal  sur  le  dos  avec  une 
faible  impression  anté-scutellaire,  vaguement  ponctué.  Ecus- 
soa  en  demi-cercle ,  chagriné,  concave.  Elylres  un  peu  plus 
larges  à  la  base  et  U  fois  plus  longues  que  le  pronotum  , 
faiblement  chagrinées ,  élevées  en  bosse  à  Tépaule,  rebor^ 
dées  sur  les  côtés,  atténuées  au  bout  et  arrondies  à  Tangle 
suturai  ;  sans  apparence  de  nervures,  ornées  de  deux  taches 
à  la  base ,  Tune  petite  sous  le  calus ,  Tautre  plus  grosse  , 
arrondie,  réunie  avec  la  fascie  antérieure  et  enclosant  avec 
elle  un  espace  noir  circulaire  commun  sur  la  suture  ;  au 
tiers  d'une  fascie  irrégulièrement  sinuée ,  oblique ,  n'allei- 
gnant  pas  la  suture  ;  aux  deux  tiers  d'une  autre  fascie  assez 
large,  droite,  raccourcie  en  dehors  et  en  dedans,  à  peine 
sinuée.  Toutes  ces  taches  sont  jaune-teslacé,  chagrinées  à  peu 
près  comme  le  fond.  Souvent  le  jaune  prend  de  Textension 
et  occupe  Télytre  presque  tout  entière  :  alors  il  ne  reste 
plus  que  quelques  taches  ou  points  noirs,  un  allongé  sur 
le  calus  humerai,  un  triangulaire  derrière  Técusson,  un 
petit  rond  juxia-sutural  au  tiers ,  et  vers  le  milieu,  sur  une 
même  ligne  transversale ,  un  ou  deux  ;  dans  ce  cas ,  le  noir 
apical  remonte  le  long  de  la  marge  externe  jusqu'aux  points 
du  milieu  et  souvent  enclôt  une  pustule  jaune  qui  se  relie 
quelquefois  même  au  jaune.  Pattes  assez  longues  ,  grêles , 
chagrinées.  — Long.  7  à  9  millim.— Larg.  2  à  2,5  millim. 

Elle  ressemble  à  la  Flexuosa^  mais  son  prothorax  est  plus 
large  et  à  points  plus  gros,  ses  antennes  plus  courtes  et 
d'ailleurs  d'une  structure  toute  différente  ;  enfin  la  pustule 
subaplcale,  quand  elle  existe,  est  très-pelite  et  coïncide  avec 
un  dessin  des  élytres  tout  différent. 

Turquie,  Constantinople. 

8.  Omata  Reiche*^  Soc.  Ent.  France,  1865.  630,  9. 

Oblong,  ovale,  faiblement  convexe,  noir  un  peu  luisant , 
hérissé  de  poils  noirs  fins  et  peu  serrés.  Têle  arrondie, 
ponctuée,  peu  prolongée,  mais  faiblement  renflée  et  presque 
sans  points  derrière  les  yeux ,  qui  sont  réniformes,  bruns, 
bombés;  front  presq,ue  plau,  obsolètement  caréné  »  impres- 
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sionné  derrière  les  aatennes  ;  épîstome  en  ellipse ,  séparé  du 
froDt  par  on  sillon  bien  accusé;  labre  bilobé,  canaliculé; 
palpes  peu  épais,  dernier  article  long,  tronqué  au  bout. 
Antennes  ramassées,  grêles,  terminées  par  une  forte  massue 
abrupte;  !•'  article  court,  épais;  2«  en  boulon,  3«  plus  long 
que  le  4* et  obconique,  les  suivants  moniliforroes,  courts; 
7-8  devenant  graduellement  plus  gros;  dernier  ovale,  renflé, 
gros  et  plus  long  que  les  quatre  précédents  ensemble ,  ter- 
miné par  une  pointe  mousse.  Pronotum  de  la  largeur  de 
la  tète ,  plus  large  que  long,  un  peu  dilalé-arrondi  sur  les 
côtés,  rétréci  en  devant,  rebordé  et  sinueusemenl  arqué  à 
la  base,  densément  ponctué,  égal  et  faiblement  convexe  sur 
le  dos,  avec  deux  faibles  impressions.  Ecusson  chagriné^  en 
demi-cercle.  Elytres  plus  larges  à  la  base  et  quatre  fois  plus 
longues  que  le  protiiorax ,  élevées  en  bosse  à  Tépaule ,  fi- 
nement rebordées  sur  les  côtés,  arrondies  au  bout,  poin- 
tillées,  presque  sans  points  à  l'extrémité  ;  nervures  obso- 
lètes, noires,  avec  le  bord  apical  et  3  fascies  roux-testacé , 
plus  larges  que  les  3  fascies  noires ,  1**  basale,  notée  d'une 
petite  tache  sur  le  calus  humerai  n'atteignant  pas  la  suture; 
2'  avant  le  milieu ,  entière,  sinuée ,  quelquefois  réunie  à 
Tantérieure  et  absorbant  la  fascie  noire  qui  n'est  plus  re- 
présentée que  par  une  petite  tache  suturale  commune; 
3«  vers  l'extrémité,  formant  en  devant  un  angle  assez  grand 
et  rejoignant  la  tache  apicale  par  la  suture  et  le  bord 
externe.  Pattes  médiocres,  grêles,  chagrinées.  —  Long.  '11 
à  1/i  millim.  —  Larg.  3,5  à  /i,ô  miliim. 
Syrie,  Beyrouth. 

9*  PeyronI  Keiche*,  Soc.  Ent.  France  1865.  630, 10. 

Ovale-oblong,  assez  convexe ,  noir  luisant,  garni  de  poils 
noirs  dressés ,  peu  épais.  Tète  arrondie,  ponctuée  comme  le 
prothorax,  peu  prolongée  et  renflée  derrière  les  yeux ,  qui 
sont  bruns ,  réniformes ,  à  peine  incisés  en  devant  ;  froDt 
légèrement  convexe,  égal  ;  épislome  en  ellipse,  bien  séparé 
du  front  par  un  sillon  ;  labre  bilobé  ;  palpes  grêles,  dernier 
article  ovale  tronqué  ,  court.  Antennes  filiformes,  terminées 
par  une  assez  forte  massue  ;  1"  article  court,  épais  ;  2«  en 
bouton^  3*  subcylindrique ,  beaucoup  plus  long  que  le  4*  ; 


dbyGoogk 


DEâ  MTLÂBRIDE8.  1^0 

5»  plus  long  que  ses  deux  voisins  ;  7-8  en  tranches  coni- 
nues  serrés ,  Iransverses ,  grossissant  peu  à  peu  ;  dernier 
ovoïde  long,  très-renflé,  obtus  au  bout.  Pronolum  au  moins 
de  la  largeur  de  la  tête ,  plus  large  que  long,  légèrement 
convexe  et  égal,  dilalé-arrondi  sur  les  côtés,  brusquement 
rétréci  en  devant,  étroitement  rebordé  à  la  base.  Ecusson 
en  demi-cercle,  peu  ponctué.  Elylres  plus  larges  à  la  base 
et  pas  U  fois  plus  longues  que  le  pronotum ,  élevées  en 
bosse  à  répaule ,  finement  rebordées  sur  les  côtés,  arron- 
dies au  bout,  densément  poinlillées-ridées ,  avec  les  ner- 
vures visibles,  d'un  rouge-lestacé  luisant,  ornées  de  6  petites 
taches  noires,  rondes,  3  ponctiformes  sur  une  rangée  au 
nuart  l'interne  près  de  la  suture  et  plus  nas  que  les 
2  autres  •  2  sur  une  môme  ligne  vers  le  milieu,  la  suturale 
Dlus  près  du  bord  que  la  marginale ,  6«  vers  le  bout,  exac- 
lemenl  au  milieu.  Pattes  chagrinées,  peu  épaisses  et  assez 
longues  ;  jambes  antérieures  pubescentes  de  gris  en  dedans. 
—  Long.'  il  millira.  —  Larg.  û,8  millim. 

Caramanie,  Tarsous. 

Ressemble  bien  à  Distincia,  variété  à  6  taches  3,  2, 1, 
rar  ie  n'ai  pas  vu  d'individus  ayant  moins  ou  plus  de 
6  Doints;  les  taches  sont  à  peu  près  les  mêmes,  cependant 
rinlerne  de  la  ligne  basale  est  plus  grosse  et  à  peine  posté- 
Heure  l'externe  de  la  ligne  médiane  est  plus  rapprochée 
An  bord  •  la  tète  et  le  pronotum  sont  plus  rarement  ponc- 
tués et  plus  égaux  ;  le  pointillé  desélylres  est  plus  superfi- 
ciel.et  il  est  lui-même  plus  large. 

iO   DUtloeta  Chevrol/.  Silb.  Rev.  V.  269, 1. 1887.  -  Reîche» 
'  Soc.  EnL  rrance  1865.  629,  7. 

nvale-oblong,  assez  convexe,  noir  luisant,  hérissé  de  fins 
noSs  noirs*  Tête  arrondie,  assez  densément  ponctuée,  peu 
5?ilongée  et  faiblement  renflée  derrière  les  yeux,  qui  son 
Cns,  renflés,  réniformes.  à  peine  incisés  en  devant  ;  ront 
S  peu  convexe  ;  épislome  en  ellipse,  séparé  du  ront  p 
un  sillon  bien  accusé;  labre  bilobé;  dernier  article  des 
mines  ovale-court,  tronqué  au  bout.  Antennes  peu  al  on- 
£  teîminées  par  une  massue  forte;  le' article  globuleux 
^iT^V^^  U.  3-  Pl"«  i^«8  ^^'  ^'  A-,  /I-6  courts,  à 
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peu  près  égaiw ,  lo«St  les  U  obconiqnes  ;  7-8  Irans.verses , 
grossissant  peu  à  peu  ,  serrés  ;  dernier  ovoïde  ,  très-gros  et 
renflé  en  dessus,  obtus  au  bout,  plus  long  que  les  quatre 
précédents  ensemble.  Pronolum  plus  large  que  la  lôle  et 
très-court ,  légèrement  convexe  et  égal ,  assez  vaguement 
ponctué,  dilaté-arrondi  en  devant  sur  les  côtés,  comme 
tronqué  en  arc  au  bord  antérieur ,  étroitement  rebordé  à  la 
base  avec  une  large  impression  anté-scutellaire.  Ecusson  en 
demi-cercle,  à  peine  ponctué.  Elytres  un  peu  plus  larges  à 
la  base  et  pas  tout  à  fait  U  fois  plus  longues  que  le  pro- 
thorax ,  élevées  en  bosse  à  l'épaule ,  linemenl  rebordées 
sur  les  côtés  ,  arrondies  au  bout,  très-faiblement  pointillées 
et  obsolètement  par  derrière,  nervures  à  peine  visibles, 
d'un  jaune  rouge-lestacé ,  ornées  de  7  taches  noires,  rondes 
et  petites,  disposées  sur  3  lignes  transversales ,  antérieure 
derrière  Tépaule  de  3  taches,  suturale  un  peu  plus  basse 
que  les  2  autres  ;  médiane  de  2 ,  à  peu  près  également 
distantes  du  bord  marginal;  enfin  subapicale  de  2,  dont 
l'exleme  plus  grosse,  ovale,  touche  au  bord,  et  l'interne 
ponctiforme  est  presque  au  milieu.  Ces  taches  sont  très- 
variables  pour  le  nombre,  les  postérieures  surtout  sont 
sujettes  à  disparaître  ;  on  trouve  même  des  individus  ab- 
solument sans  taches.  Pattes  grêles,  chagrinées,  de  lon- 
gueur médiocre;  jambes  antérieures  pubescentes  de  gris 
en  dedans.  —  Long.  9  à  10  millim.  —  Larg.  3  à  3,5  millim. 
Nord  de  l'Afrique,  Tanger,  Oran,  Alger,  Boue;  Sicile. 

11,  Bilbergt  Gy\l  Schœnh.,  Syn.  III.  1817.  App.  03,  53.  — 
CasL,  Ins.  11.  268,  5.  —  Muls.,  Col.  Vésic.  France  109,  1.— 
Flsch.,  CanUi.  2.  2.  —  Reiclie*,  Soc  Ent.  Frauce  1865.  629, 
8.  —  Clavicornis  Dumér.,  Dict.  3à,  13. 

Oblong,  peu  convexe,  noir  mat,  garni  de  petits  poils  noirs 
dressés  rares.  Tête  renflée  et  arrondie  postérieurement» 
peu  prolongée  derrière  les  yeux,  qui  sont  réniformes,  bruns, 
à  peine  sinués  en  devant,  densément  criblée-ponctuée ; 
front  déprimé ,  impressionné  vaguement  au  milieu  ;  épistome 
en  bande  étroite ,  séparé  par  un  sillon  bien  net  ;  labre 
bilobé;  palpes  grêles ,  à  dernier  article  long,  tronqué  au 
bout.  Antennes  grêles ,  fortement  renflées  en.  massue  au 
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boDl  ;  1"  article  globuleux ,  2*  petit ,  3*  obconî(iue,  plus 
long  iqne  le  U*  ;  û-6  de  même  forme,  courts,  à  peu  près  de 
même  longueur  entre  eux;  7-8  en  tranches  coniques, 
courtes,  élargies  peu  à  peu  ;  dernier  ovoïde,  renflé  en  de- 
hors, long  et  gros.  Pronotum  plus  large  que  la  tête,  for- 
tement transverse,  dilaté-gibbeux  sur  les  côtés  avant  le 
milieu,  brusquement  rétréci  et  un  peu  étranglé  en  devant, 
faiblement  arqué  et  rebordé  à  la  base ,  un  peu  bosselé  sur 
le  dos,  avec  une  fine  carène  imperceptible  dans  sa  longueur 
et  un  long  enfoncement  anlé-sculellaire,  densément  criblé- 
ponctué.  Ecusson  en  demi-cercle  ,  rugueux.  Elytres  plus 
larges  à  la  base,  élevées  en  bosse  à  l'épaule ,  finement  re- 
bordées sur  les  côtés ,  arrondies  au  bout ,  densément  poin- 
tillées-ruguleuses  ,  à  nervures  obsolètes,  ornées  de  5  taches 
sur  *i  lignes  longitudinales.  Tune  le  long  et  près  du  bord 
externe;  de  3  plus  grosses  irrégulières:  1"  géminée  tout 
contre  et  derrière  le  calus  humerai,  2*  au  milieu,  3»  vers  le 
bout  ;  l'autre  ligne  de  2  très-petites  taches  arrondies  près 
de  la  suture,  en  regard  des  2  premières  externes  ;  ces  taches 
ne  varient  pas  pour  le  nombre.  Pattes  grêles,  longues,  cha- 
grinées ;  jambes  antérieures  pubescentes  de  gris  en  dedans. 
— Long.  7  à  11  millim.  —  Larg.  2  à  3,8  millim. 

Cette  espèce  ressemble  beaucoup  aux  Myiab,  Peyroni  el 
distincta;  elle  diffère  de  l'une  comme  de  l'autre  par  la 
ponctuation  forte,  serrée  et  rugueuse  de  la  tête  et  du  pro- 
notum qui  est  d'un  noir  mat,  et  par  le  nombre  constant 
des  taches,  leur  forme,  leur  disposition  ;  elle  varie  extraor- 
dinairement  pour  la  taille. 

Europe  méridionale,  France,  Espagne  ;  Algérie. 


Espèces  à  ajouter ^  qui  m'ont  été  communiquées  récem- 
ment ou  qui  me  sont  restées  inconnues  ou  douteuses. 


à9*»  Coneinna. 

Ovale-oblong,  assez  convexe,  noir-luisant,  finement  poîn* 
tiilé,  pubescent  de  noir.  Tête  large,  plane  sur  le  front,  avec 
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une  carénule  longitudinale  au  milieu,  renflée  et  peu  pro- 
longée derrière  les  yeux,  qui  sont  réniformes ,  convexes  ; 
épislome  transverse  ,  bien  limité  par  un  sillon  droit  ;  labre 
également  transversal,  canaliculé,  coupé  droit  au  bout  avec 
les  angles  peu  arrondis  ;  palpes  grêles,  dernier  article  cylin- 
drique, peu  allongé.  Antennes  assez  longues,  grêles  à  la 
base ,  fortement  renflées  en  massue  serrée  exlérieureroenl 
et  garnies  d'une  courte  pubescence  grise  ;  1"  article  ovoïde, 
médiocre;  2«  petit,  granuliforme;  3«  allongé,  subcylm- 
drique;  û*  et  5«  de  moitié  plus  courts,  de  même  forme; 
6-8  grossissant  peu  à  peu ,  en  tranches  coniques  courtes; 
les  3  derniers  formant  une  massue  ovoïde  grosse,  tellemeol 
compacte  qu'on  la  croirait  d'un  seul  article  comme  ^ans  ps 
Coryna.  Prothorax  au  moins  de  la  largeur  de  la  tête 
presque  aussi  large  que  long,  peu  convexe,  faiblement  courbe 
laléralemenl,  rétréci  en  devant  sans  étranglement,  impres- 
sionné au  milieu  sur  le  dos,  largement  arqué  à  la  base  avec 
le  bord  relevé,  densément  ponctué.  Ecusson  rugueux- 
ponclué,  en  lobe  allongé.  Elylres  plus  larges  et  3  fois  plus 
longues  que  le  prothorax ,  élevées  à  l'épaule ,  subparallèles 
et  finement  rebordées  sur  les  côtés,  arrondies  à  l'extrémité , 
noires,  obsolètement  nervées,  ornées  de  fascies  jaune-rouge, 
densément,  surtout  sur  le  fond  noir,  rugueuses-pomtillées, 
avec  de  petits  cils  noirs  ;  base  jaune-rouge  dans  le  premier 
quart,  avec  le  calus  humerai  et  le  pourtour  de  récusson 
noirs  ;  avant  le  milieu,  une  étroite  fascie  transverse  intei- 
rompue  en  dehors ,  reliée  avec  la  basale  au  milieu  et  même 
le  long  de  la  suture  ;  aux  deux  tiers  une  autre  fascie  en 
zigzag,  trifide  en  devant  ;  enfin  avant  l'extrémité,  une  autre 
fascie  sinuée  n'atteignant  pas  la  suture.  Si  on  suppose  le 
fond  jaune-rouge,  on  compte  deux  taches  basâtes  (humérale 
et  sculellaire),  une  fascie  large  subhumérale  ou  deux  grosses 
taches,  une  après  le  milieu,  communiquant  avec  la  pre- 
mière, enfin  une  postérieure  et  un  liséré  apical  noire. 
Pattes  assez  grêles,  crochets  ferrugineux.  —Long.  12  milhm. 
Larg.  /i,5  millim. 

Le  dessin  des  élytres  suppose  de  nombreuses  variations; 
je  sais  que  M.  Ch.  de  la  Brûlerie  en  a  trouvé  un  grand 
nombre  d'exemplaires  dans  l'un  de  ses  voyages  en  Pales- 
tine ;  mais  en  ce  moment  je  n'en  ai  qu'un  seul  individu  que 
M,  le  marquis  Doria  m'a  généreusement  abandonné 
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Celte  espèce  n'a  de  rapports  pour  le  dessin  avec  aucune 
autre  espèce  ;  c'est  encore  de  Vlncerta  qu'elle  me  semble 
se  rapprocher  davantage ,  et  après  lequel  je  la  place. 

8*.  Coryna  itllardi. 

Oblong,  ovale,  médiocrement  convexe,  d'un  noir  luisant , 
moins  les  élylres ,  vêtu  d'une  pubescence  fine  d'un  gris 
soyeux.  Tète  large,  Iransverse,  peu  convexe,  à  points  peu 
serrés,  peu  prolongée  derrière  les  yeux,  qui  sont  gros,  assez 
convexes,  subsinués;  épistome  transverse,  bien  séparé  du 
front  par  un  sillon  droit,  un  peu  arqué  en  devant;  labre 
subcordifonne ;  palpes  à  dernier  article  assez  long,  subsé- 
curiforme.  Antennes  assez  courtes,  robustes;  !•'  article 
renflé,  court  ;  2*  granuliforme,  les  suivants  serrés,  allant  en 
croissant  ;  3*  oblong  ;  4-6  presque  aussi  courts  que  larges  ; 
7  et  8  en  tranches  coniques  très-courtes,  paraissant  con- 
courir avec  le  dernier  à  former  une  massue  grosse,  ovoïde, 
serrée,  pubescente  de  gris  ;  9*"  article  presque  aussi  long 
que  les  5  précédents ,  compacte,  présentant  en  dehors  des 
traces  de  sutures.  Prothorax  de  la  largeur  de  la  tête,  plus 
court  que  large ,  convexe  et  densément  ponctué  avec  un 
court  enfoncement  médian,  dilaté  en  bosse  au  tiers  anté- 
rieur latéral,  rétréci  en  devant,  subarqué  à  la  base,  avec 
le  bord  redressé.  Ecusson  rugueux,  pointillé,  en  triangle. 
Elytres  plus  larges  et  3  fois  plus  longues  que  le  prothorax , 
peu  convexes,  bombées  à  l'épaule,  subparallèles  et  étroite- 
ment bordées  sur  les  côtés,  pointillées  et  finement  ciliées 
de  noir,  arrondies  au  bout,  à  nervures  à  peine  sensibles , 
jaune-paille  moins  luisant,  avec  une  teinte  rose  à  la  base 
et  à  l'extrémité,  ornées  de  taches  noires,  en  regard  2  à  2, 
au  premier  tiers  2  arrondies  éloignées  des  bords ,  2  trans- 
verses, contiguês  l'une  à  la  suture  et  l'autre  au  bord  ex* 
terne,  et  une  fascie  en  zigzag  après  1&  milieu ,  n'atteignant 
ni  le  bord  externe  ni  la  suture.  Crochets  des  tarses  roux- 
testacés.  — Long.  11  millim.  —  Larg.  Ix  millim. 

Cette  jolie  espèce,  découverte  à  Biskra  par  M.  Gaston 
Allard,  à  qui  je  la  dois,  vient  se  ranger  après  VOimata^ 
avec  lequel  elle  n'a  presque  aucun  rapport  de  coloration  pas 
plus  qu'avec  les  autres  Qoryna,  Le  dessin  de  ses  élytres  a 
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qirelqtïe  analogie  avec  celui  des  M.  scabiosœ  et  euphrûtica; 
mais  la  slractnrc  de  ses  anlennes,  sa  villosité,  la  teinte 
rosée  de  la  base  et  de  l'extrémité  de  ses  élytres,  etc.,  ne 
permettent  pas  de  les  confondre. 

7*.  AxiHai4s  Bilb.,  MjrU  S4,  14.  PU  d,  S.  1813. 

Tête  noire  ainsi  que  les  anlennes,  villeuse,  ponctuée. 
Prothorax  à  peine  plus  long  que  large ,  ponctué  avec  des 
poils  noirs,  avec  les  impressions  ordinaires.  Ecusson  noir, 
villeux ,  ponctué.  Elytres  plus  de  3  fois  plus  longues  que 
larges,  un  peu  élargies  postérieurement,  ponctuées;  trois 
fascies  noires:  1'*  entre  le  milieu  et  la  base,  interrompue 
sur  le  disque,  suivant  la  suture  jusqu'à  Técusson  ;  2*  au- 
delà  du  milieu,  bidentée  en  devant  et  avec  une  dent  pos- 
térieure plus  grande;  3*  ou  apicale  bidentée,  et  bosse 
humérale  noire.  Poitrine  et  abdomen  noirs,  légèrement 
ponctués ,  villeux.  Pattes  noires  ,  villeuses  ;  ongles  brun 
de  poix. 

Taille  et  faciès  du  Schœnherri  ;  ne  ressemble  pas  trop 
mal  au  Vai^iabilis  var.  Y  ;  mais  il  diffère  par  la  couleur  des 
élytres  plus  obscure ,  la  ponctuation  plus  distincte  et  sur- 
tout par  la  bosse  humérale  noire.  {Ex  Biib,) 

Patrie  inconnue. 


Ii4*.  »e«ora  Privald.  A'Magyar  Tudos  1855.  p»  2«A^  Pk  6. 
f.  6.  —  Kûst,  Kœt  Eur.  XXIV.  85.  1852. 

Tient  le  milieu  entre  Sericea  et  iU-punctata^  mais  il  est 
plus  court  et  plus  large,  et  se  distingue  du  premier  par  une 
couleur  et  une  pubescence  toutes  différentes,  et  du  deuxième 
par  la  couleur  foncière ,  et  de  l'un  et  de  l'autre  par  ses 
longues  antennes. 

Vert-bronzé  noirâtre,  peu  luisant,  garni  de  poils  jaunes. 
Elytres  jaune  d'ocre  rougeâtre,  avec  des  taches  noires.  An- 
lennes presque  de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps  J,  un 
peu  plus  courtes  J ,  légèrement  épaissies  extérieurement , 
noires,  3*  article  près  de  2  fois  aussi  long  que  le  4%  dernier 
pyriforme,  allongé;  rélrécies  en  cône  à  partir  du  milieu, 
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obtuses.  Tète  convexe,  un  peu  grossièrement  ponctuée,  avec 
une  ligne  médiaqe  lisse  un  peu  enfoncée,  impressionnée 
transversalement  au-devant  des  yeux;  bouche  d'un  vert- 
noir.  Prolhorax  un  peu  arrondi  sur  les  côtés,  grossièrement 
ponctué,  un  peu  impressionné  au-devant  de  Técusson  ;  une 
fovéole  postérieure  de  chaque  côté ,  avec  une  ligne  médiane 
luisante  ^;  brillant  de  cuivreux  en  devant.  Ecusson  al- 
longé, arrondi  au  bout,  ponctué,  impressionné  transversa- 
lement, vert-noir.  Elylres  de  moilié  plus  larges  en  devant 
que  la  base  du  prolhorax,  un  peu  élargies  par  derrière, 
arrondies  au  bout ,  garnies  de  courts  poils  blanchâtres , 
ruguleuses-ponctuées  indistinctement,  avec  des  nervures  un 
peu  plus  marquées,  une  bande  partant  de  Tépaule  avec 
un  point  en  dedans,  3  points  en  triangle  au  milieu,  et 
2  subapicaux  avec  la  base  près  de  Técusson ,  noirs ,  les 
points  d'ordinaire  grands  et  en  forme  de  taclies,  ceux  du 
milieu  quelquefois  liés  entre  eux,  rarement  les  postérieurs , 
la  bande  humérale  élargie  par  derrière,  les  points  externea 
toujours  plus  grands  que  les  internes.  Dessous  indistincte- 
ment ponctué.  Pattes  vert-noir,  pubescentes  de  gris.  — 
Long.  9,3  à  11,6  millim.  —  Larg.  3,8  à  /i,6  millim. 
Turquie.  (  Ex  Kûst  ) 

87%  Restrieta  Mots.,  Mosc.  BuU.  1849.  III.  133. 

Ressemble  beaucoup  au  Melamira  Pall.,  plus  petit,  plus 
ovale  et  plus  convexe  ;  tache  apicale  plus  étroite,  plus  si- 
Duée  au  milieu;  les  autres  taches  sont  rondes  et  petites, 
toujours  séparées.  Les  var.  a  et  (i  se  trouvent  aussi ,  mais 
tous  d'un  tiers  plus  petits,  tache  postérieure  subsulurale 
placée  obliquement,  ce  qui  prouve  une  espèce  distincte. 

Espagne.  {Ex  Mots.) 

79.  Aoliea  Ménét.  Cet.  1832.  208,  924. 

Noir,  poilu  ;  élytres  d'un  testacé  flave ,  avec  2  points 

avant  le  milieu  et  près  de  l'extrémité ,  et  au  milieu  une 

fascie  ondulée ,  noirs.  —  Long.  15,3  millim.  —  Larg.  5,3 
millim. 
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Les  élylres  ont  la  sulure  noire  à  la  base,  seulement  vers 
le  haut,  elles  ont  de  chaque  côté  2  points  dont  l'interne  est 
parfaitement  rond,  une  ligne  en  festons  partage  le  milieu  de 
Télytre  ;  enOn  vers  Textrémité  sont  2  autres  points  dont 
Tun  au-dessous  de  Tautre. 

ran.  {Ex  Ménét,) 


•—  Le  numéro  d'ordre  des  espèces  correspond  avec 
s  flgures  dans  les  planches  qui  accompagnent  la 
pliie. 
dant  le   graveur  à  omis  les  chiffres  latéraux  de 

lata  et  confluens  qui  se  trouvent  figurées  Tune 
I.  17 ,  et  Tautre  pi.  L  III.  18  ;  et  dans  la  6*  pi.  les 
res  espèces  du  même  sous-genre  portent  les  numéros 
et  10  au  lieu  de  8,  9, 10  et  11. 
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MYLABRIS  F.  1775.  Ab.  à. 
I.  S.-G.  Ltdocbbas  m.  Âb.  12. 

1  fasciataF.  1775.  Ab.  12.  Eg.  Ar. 

unifasciata  01.  Enc,  JSll.'VIlI. 
92. 

IL  S.-G.  Mtlabris  propres. 
Ab.  13. 

2  abiadensis  M.  Ab.  29.  Egyp. 

3  macuiiventris  Klug.  â5.  Ab.  30. 

Arab.  Egyp. 
à  ligata  M.  Ab.  31.  Egyp. 

5  zonata  Klug.  â5.  ^.  Ab.  32.  Ar. 

duplicata  Klug.  A5.   ç.  Symb. 
PI.  31.  /j. 

6  sestuans  Klug.  A5.  (J  Ab.  33.  Ar. 

?  y.  scapularis  Klug.  Ç  Symb. 
PI.  31,  6. 

7  dubiosa  M.  Ab.  35.  Egyp. 

8  cruentata  Klug.  à5.  Ab.  36.  Ar. 

9  ustulata    Reiche  66.    Ab.    37. 

Egyp.  Alg. 
iO  arabica  Pall.  1782.  Ab.  38.  Ar. 

11  Schah  Reiche.  66.  Ab.39.  Perse. 

12  okae  CasU  àO.  Ab.  àO.  Afr.  bor. 

V.  rimosa  M.  Ab.  Ai.  Alg. 
19  interrupta  01.  11.  Ab.  àU  Alg. 

Egyp. 

excellens  RedU  Denkschr.  Yien. 
50.  à9.  Perse. 
là  syriaca  Klug,  â5.   Ab.    AS.   G. 
Syr.  Egyp. 

întersecta  Reiche  57.  Fr.  27iS. 
lA*  Gebleri  Fald.  37.  Ab.  àà.  Perse. 

15  tricingulata  Redt.   50.  Ab.   à5» 

Perse. 

16  litigiosa  Chevrl.  37.  Ab.  ^6.  Alg. 

Y,  Islamita  M.  Ab.  iil,  Arab, 


17  damascena  Reiche  65.  Ab.  ^7. 

Syr. 

18  tenebrosa  Gast.  &0.  Ab.  68.  Alg. 

Egyp.  Perse. 

19  Baulnyi  M.  Ab.  Â9.  Alg. 

20  jugaloria   Reiche  65.    Ab.    50. 

Egyp.  Perse. 

21  cincla  01.  11.  Ab.  51.  TG.  Syr. 

taeniala    WalU.    38.  Ab.    VI. 

55. 
bicolor  Waltl.  38.  Ab.  VI.  55. 
V.  Matthesi  Fald.  II.  37.  120. 

Perse. 

22  Schrenki  Gebl.  àU  Ab.  52.  Sib. 

23  Husseiui  Redt.  A9.  Ab.  53.  Egyp. 

Perse. 
2k  bipunctata  01.  11.  Ab  5â.  Arab. 

25  praeusta  F.  1793.  Ab.  55.  Alg. 

T.  nigra  M.  Ab.  57.  Alg. 

V.  apicalis  ChevI.  87.  Ab.  67. 

Alg. 
V.  contexta  ChevI.  37.  Ab.  56. 

Alg. 
Y.  semirufa  M*  Ab.  57.  Al^f. 
Y.  superflua  M.  Ab.  57.  Alg. 

26  Ledereri  M.  Ab.  57.  Syr. 

27  6-maculata  01.  11.  Ab.  58.  Syr. 

Perse. 

superba  Fald.  Cauc.  II.  37.123* 
Gauc. 

28  cingulata  Fald.  37.  Ab.  60.  Cauc. 

29  colligata  Redt.  50.  Ab.  61.  Perse. 

30  bimaculata  Klug.   &5.   Ab.  62* 

Syr.  Perse. 

31  Javeti  M.  Ab.  63.  Perse. 

32  filicornis  M.  Ab.  64.  Egyp. 

33  apicipennis  Reiche  65.   Ab.  64t 

Egyp. 
3&  &-signata    Fisch.   23.    Ab.    65* 

Sib. 
35  pusilla  01.  11.  Ab.  66,  Rus.  m* 

Sibér, 

J9 
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86  Tariabilifl  MU  1789.   Ab»    67. 

Méd. 
fesciata  Fuessly,  Cal.  i775.  20. 
cichorei  01.  EdI.  1795.  III.  àT*  7 
mutabilisGuer.  Dieu  37.  V.  551 

(pars). 
T.  armeniaca  Fald.  37.  Ab.  70. 

Arm. 
T.  triciDCta  Ghe?l.  37.  Ab*  69. 

AJg. 
V.  Guerini  Chcvl.  37.  Ab.,  69. 

Alg. 
T.  rubripennis   ChevL  37,  Ab. 

69.  Alg. 
V.  lacera    Fisch.    27.   Ab.    70. 

Daim. 
Y.  mutabilis  Dej.  Ab.  70.  Esp. 
37  A-punclata  L.    1767.   Ab.    71. 

Eur,  mér. 
melanura  Pall.,  Je.  1782.  86. 
i  0-punclala  01. 11.  Enc.  VIU.  95. 
8-puDctata  01.        •        • 
mulans  Guér.  Dict.  37,  V.  551 

(pars). 
T.  Adamsl  Flscb.    23.    Ab..  72. 

Gauc 
lascialopunclata    Adams-Fisch. 

23.  II.  22à. 
hispanica  Mots.  Mosc  à9\  132. 
V.  Maldinesi  Chevl.  65.  Ab.  73. 

Esp. 

88  lauricola  M.  Ab.  73.  Syr. 

89  Schreibersi  Reiche,  65..  Ab.  7A» 

Sic.  Alg.  Egyp. 
terminata  Chevl.    37.  Silb.   V. 

276. 
AO  sanguinolènta  01.  11.  Ab..  75. 

Syr.  Egyp.  Alg. 
Latreillei  Klug,  Syœb.  45.  PI. 

32,  à. 
V.  Paykullî  Bîlb.  MyU  13.  63. 

Alg. 
Al  Fuesslini  Panz.   1796.   Ab.  76. 

Eur.  m. 
polymorpha  Pall.  It.  1 773.  465. 
floralis  Paii.  le.  17S2.  82. 
fasciata  Fuessly,  CaU  1775.  20. 

t  e. 
Dahli  Ménét.  Cat.  ^2,  207,  Sib. 


V.  Spartii    Gerttt.    Daim.    210. 
Daim. 

V.  4-faria  M.  Ab.  79. 
4?  ïebr«a  M.  Ab.  79.  Asie  min. 
A3  atralaPall.  1775.  Ab.  80.  Sib. 

minulaF.Ent.  S.  Sup.  12I.179S. 

V.  roetatarsalisEsch.  Ab.  81.  Sib. 
44  varia  OU  U.  Ab.  82.  Egyp. 
A5  fimbriata  M.  Ab.  83.  Egyp. 

46  Euphralica  M.   Ab.   84.  Cane 

47  scabiossOl.  11.  Ab.  84.  Syr. 

48  Stlbermaniii  Chevl.  87.  Ab.  85. 

Alg. 
aflinis  Luc.  Alg.  46.  PL  3A«  2. 
vieioa  Luc.  Alg.  382. 

49  incerta  Ktug,  45.  Ab.  87.  Egyp. 

Alg. 
49*  coneiuaa  M.  Ab.  192.  Palestine. 

50  Goryi  M.  Ab.  88.  Perse.  Arah. 

51  solonica    Pall.   1782.    Ab.  89. 

GR.  Sib. 

52  i4-puucUta  PaU.  17S&  Ab.  90. 

Rus.  m.  Sib. 
meliloU  01.  Enc.  11.  VIII.  99. 
combusta  Tausch.  Mosc  12.  IlL 

143. 

53  fusca  01.  11.  Ab.  71.  Syr.Perse. 
V.  deleta  M.  Ab.  92. 

54  Dufouri  Graêlls  69.  Ab.  92.  Esp. 

55  Amori  Graêlls  58.  Ab.  94.  Esp. 

56  hieraeil  Graêlls  /i9.  Ab.  95.  Esp. 
V.  suspiciosa  Rosenh.  And.  56. 

229,  Esp. 

57  sobrioa  Graêlls  49.  Ab.  96.  Esp. 

58  slbirJca  Fisch.  24.  Ab.  97.  Sib. 

59  alpiaa  Méuét.  32.  Ab.  98.  Cane. 

60  Manuerheimi  Gebl  37.  Ab.  100. 

Sib. 

61  flexuosaOl.  11.  Ab.  101.  Eur.  m. 
61*siimata  Klug,  45.  Ab.  102.  Syr. 

62  geminataF.  1798.  Ab.  102..Eur. 

mér.  Sib4 

63  DejeaniGyl.  17.  Ab.  1(4.  Esp. 

64  variansGyl.  17.  Ab.  105.  Esp. 
inconslans  Chevl.  Guér.  Rev.  65. 

393. 
?.  10-spilola  Chevl.  Guér.  Rer. 
893,  Esp. 


dbyGoogk 


CATALOGUE  DES  MTLABRES. 


1^9 


Y.  luteipennis  Dufr«       Ab.  406. 

Esp. 
?  V.  sculellata  Rosenh.  56.  Âb. 

107.  E«p. 

65  externepunctata  Fald.   37.    Ab. 

i08.  Cauc. 

66  lîEvicoIlis  M,  Ab.  109.  Caiic. 

67  6-iM)tala  Redt.  43.  Ab.  ilO.  Syr. 

68  unicolor  Fald.  37.  Ab.  111.  Cauc. 

69  coDcoIor  M,  Ab.  112.  Asie  min. 

70  palUdomaculata  Redt.   50.    Ab. 

il 3.  Perse.  Egyp. 

71  calida  Pall.   1782.  Ab.^llà.  G. 

Cauc.  Syr. 
décora  01.  fîlnc.  VIII.  11.  94. 
T.  niligena  Reicbe,  Fr.  65,  638. 

figyp- 

V.  maculata  01.  Eut.  1795.  III. 

kl.  7.  Egyp. 
bimaculata  OI.  Enc.  VIII.  H.  93. 
manra  Chevl.  Silb.  V.  37.  273. 

Alg. 

72  circumflexa  Chevl.  37.  Ab.  11 6. 

Alg. 
V.  Goudoti  Cast.   II.   40.  "270. 

Alg. 
y.  scapularis  Chevl.  1^îb.;;V.  37. 

278.  Alg. 
73.  gilvipes  Chevl.   37.    Ab.    118. 

Alg.  Egyp. 
T.  angulata    Klug,   Symb.    45. 

PI.  32,  6. 

74  grisescens  Tausch  12.  Ab.  119. 

Rus.  Cauc.  Sib. 
Ofivieri  BHb.  Myl.  13.  71. 
caspica  Ménét  Cat.  82.  206. 
rufipes  Fisch.  Ent.  II.  ^4.  226. 
împarThunb.  Spc.  VI.  110.1791. 

75  €Urta  Chevl.  37.  Ab.  120.  Alg. 
Wagneri  Chevl.  Silb.  V,  37.  274. 

A?g. 

76  batnensisM.  Ab.  121*  Alg. 

77  Tauscheri  Fisch.  44.  Ab.  123. 

Sib. 

78  impressa  Chevl.  37.   Ab.    124. 

Esp.  Alg. 

79  crocataPall.  1782.  Ab.  125.  R'. 

TG.  Hong.  Sib. 
latea  Pall.  It.  1775. 138. 


12^uDctata  Tanscfa.  Mosc.  Mém. 

III.  139. 
«0  12-punctala  01.    H.    ^b.  126. 

Médit, 
crocata  01.  Ent.  III.  1795.  47*14. 
cyanescens  Rosh.  And.  231.  Esp. 

81  10-punclata  F.  1781.  Ab.   127. 

TIER.  Sib. 
?  Forti  Muls.  Vésic.  133.  I. 
81*mimosie  01.  11.  Ab.  129.  Arab. 

82  signala  Fald.  M.  Ab.  129.  Sib. 

83  16-punctata  Gebl.  25.  Ab.  130. 

Sib. 

84  8-notata  Fisch.  44.  Ab.  131.  Sib. 

85  14  signala  M.  Ab.  133.  Egyp. 

86  Delarouzeei  Reiche,  65.  Ab.  134. 

Syr. 

87  gratiosa   Chevl.   M.    Ab.    135. 

Egyp. 

88  marginata   Fisch.   44.  Ab.  136. 

Cauc. 
confluens  Fisch.  Ent.  IL  24.  227. 

89  brunnipes  Klug,  45.   Ab.   136. 

Arab.  Egyp.  Alg. 

90  Klugi  Redt  50.  Ab.  138.  Perse. 

91  ocellata  Pall.    1775.    Ab.    138. 

Rus.  Sib. 
argus  01.  Enc.  VIII.  11.  91. 

92  11-punctata  Fisch.  44.  Ab.  140. 

Sib. 

93  lactea  Mars.  Ab.  140.  Egyp. 

94  Audouini  M.  Ab.  141.  Kirgh. 

95  aegyptiaca  M.  Ab.  142.  Egyp. 

96  tigripennis  M.   Ab.  143.   Egyp. 

97  degantissima  Zubk.  37.  Ab.  144. 

Perse. 

98  fulgurita  Iteicbe,  66.  Ab.    145. 

Egyp. 

99  femorata  Klug,    45.   Ab.   146. 

Arab. 

100  18-maculata  M.  Ab.  147.  Barb. 

101  20-punclala  01.    11.    Ab.  148. 
Egypt.  Syr. 

102  elegans  01.  11.  Ab.  149.  Egyp. 
caudata  Waltl. 
tenella  Waltl. 

103  ruficornis    F.    1794.    Ab.    150. 
Tun.  Mogad. 

104  nigriplantis  Kl.  45.  Ab.  151.  Ar. 
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105  sisymbrii  Klug,  45.  Ab.  152. 

106  menlhae  Klug,  h5.   Âb.   153. 

Aljç.  Egyp. 

107  myrmidon  M.  Âb.  154.  Biskra. 
103  Hemprichi  Klug,  45.  Ab.  155. 

Egyp.  Alg. 

109  caeruiescens  Gebl.  61.  Ab.  157. 

Sib. 

110  splendidula  PaU.  1782.  Ab.l58. 

Sib. 

Froblovi  Gebl.  Mosc  Mém.  29. 
20. 

111  bivulnera  Pall.  1782.  Ab.  159. 

Rus.  mér.  Sib. 
V.  bimaculala  Pall.    ÎU   1776. 
466. 

112  Frohlovi  Germ.  24.  Ab.   160. 

Sib. 

113  speciosa  Pall.   1782.  Ab.  161. 

Sib. 
il4  sericea   Pall.    1782.   Ab.  162. 
TR.  Sib. 

festiva   Pall.,    It.    1776.    731. 
Var. 

115  Ledebouri  Gebl.  29.  Ab.  163. 

Rus.  mér.  Sib. 

116  Dorix  M.  Ab.  164.  Perse. 

117  pulchella  Fald.    33.  Ab.  165. 

Sib. 
Ii8  PallasiGebl.29.  Ab.  167.  Sib. 

III.  S. -G.  Çrboctis  m.  168. 

119  corynoides  Reiche  65.  Ab.  168. 

Alg. 
trizonata  Reiche,  Fr«  65.  631. 
Egyp. 

120  corooataM.  Ab.  170,  Egyp. 


IV.  S.-G.  Dbgatoma  Latr.  CasU  40. 
Ab.  171. 

1  scabrata  Klug,  45.  Ab.  172.  Arab. 

Egyp. 

2  12-maculata  01.    11.    Ab.   173. 

Barb. 

3  19-punctata  01.   11.    Ab.    474. 

Barb.  Egyp. 
i8-punctata  Klug,  Symb.  45.  R 
32.  10. 

4  cœruleomaculata   Redt.    45.  Ab. 

175.  Perse.  Syr. 
V.  viridiflua  M.  Ab.  176. 

5  smaragdina  Gebl.  41.    Ab.  177. 

Sib. 

V.  S.-G.  CoRTNA  Bîlb.  Myl,  13. 
Ab.  178. 

1  ocellarisOl.  1795.  Ab.  ISO.Egyp. 
oceilata  Gast.  Ins.  11.  40.  267. 
pavonina  Reiche,  Fr.  66.  628. 

2  argentata  Fab.  1792.  Ab.  181. 

Egyp. 
ocellala  01.  Enc.  V.  297. 

3  mylabroides  Gast   40.  Ab.  ISl 

Egyp. 
lanuginosa  Gerst  54.  695. 

4  tigriiia  Klug,  45.  Ab.  183.  Anb. 

Egyp. 

5  birecurva  M.  Ab.  184.  Syr. 

6  lata  Reicbe,  65.  Ab.  185.  Egyp. 

7  confluens  Reiche,  65.  Ab.  186.  T. 

8  ornata  Reiche,  65.  Ab.  187.  Sjr. 
8*Allardi  M.  Ab.  192.  Biskra. 

9  Peyroni  Reiche,  65.  Ab.  188. Syr. 

10  disUncta  Ghevl.  37.  Ab.  189.  Sic 

Alg. 

11  Bilbergi  Gyl.  17.  Ab.  190.  FE. 

Alg. 
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abiadcnsîs  M.  Ab.  29,  2.  Egyp. 
V.  Adamsi  Fisch.  Ab.  71,  37.  Sib. 
segyptiaca  M,  Ab.  142,  95.  Egyp. 
xstuans  Klug,  Ab.  33,  6.  Arab. 
affinis  Luc  Ab.  85,  àS,  Alg. 
Aliardi  M.  Ab.  193.  8a.  Biskra. 
alpina  Mén.  Ab.  98,  59.  B*.  C. 
amaenulaMén.  Pet.  VI.  49.  2A7.  Turc. 
Amori  Graêlls  Ab.  94,  55.  E. 
Y.  anguiataK\ug,  Ab.  118,  73.  Egyp. 
V.  apicalis  (ihe?l.  Ab.  55,  25.  Alg. 
apicipennisReiche,  Ab.  64,  33.  Eg. 
arabica  Pall.  Ab.  38,  10.  Arab. 
argus  01.  Ab.  138,  91.  Arab. 
y.  anneniacaFM,  Ab.  68,  36.  Cauc« 
atrata  Pall.  Ab.  80,  43.  Sib. 
Audouini  M.  Ab.  14i,  94.  Kirg. 
y.  aulica  Mén.  Ab.  125,  79.  Cauc. 
axillaris  Bilb.  Ab.  194,  7a.  Syr.  Egyp. 

batnensis  M.  Ab.  121,  76.  Batna* 
Baulnyi  M.  Ab.  49,  19.  Kabyl. 
^ico/or  Waltl.  Ab.  51,  21.  GT.  Cauc. 
biguttata  Gebl.  Ab.  81,  43a.  Sib. 
BilbergiGyU.  Ab.  190,  11  {Corynd). 

Alg. 
y.  bimaculata  Pall.  Ab.   176.   111. 

Sib. 
bimaculata  Klug,  Ab.  62.  30.  Syr. 
bimaculata  01.  Ab.  117,  71.  G.  Syr. 

Alg. 
bipunctata  01.  Ab.  51,  34.  Arab. 
birecunra  M.  Ab.  184,  5  {Coryna  ). 

Syr. 
biyulneraPall.  Ab.  159. 111.  R.  Sib. 
brunnipes  Klug,  Ab.  136,  89*  Arab, 
Alg. 

csruleomaculata  RedU  Ab*  175,  4 

{Decatoma),  Syr, 
caerulescens  Gebl.  Ab.  157. 109.  Sib. 
çalida  Tausch-  Ab.  119,  71.  R«  Syr. 


calidaPall.  Ab.  H4,  71.  R»  Syr. 
CrtspiaMén.  Ab.  H9,  74.  R«. 
caudata  Walll.  Ab.  149,  102.  Egyp. 
cicAorii  Schrk.  Ab.  76,  41.  Eur. 
ciehorii  Latr.  Ab.  67,  36.  Eur. 
cincla  01.  Ab.  51,  21.  G.  Syr. 
cingulata  Fald.  Ab.  60,  28.  Cauc. 
circumflexa  Cbevl.  Ab.    116 ,    73. 

Alg. 
colligata  Redt.  Ab.  61,  29.  Perse, 
y.  combusia  Tausch.  Ab.  90,  52.  R". 
concinna  IVf.  Ab.  191.  49a.  Palestine, 
concolor  M.  Ab.  102,  69.  Cauc. 
confluens  Reiche.  Ab.  186 ,  7  {Co^ 

ryna)   T. 
confluens  Fisch.  Ab.  136.  88.Songar. 
y.  contexta  Chevl.  Ab.  55,  25.  Alg. 
coronata  M.  Ab.  170,  120.  Egyp. 
corynoides  Reiche.  Ab.  168,  119. 

Alg. 
crocata  Pall.  Ab.  125,  79.  T.  R*.  C. 

Sib. 
crocata  01.  Ab.  126,  80.  F». 
cruentata  Klug.  Ab.  36,  8.  Arab. 
curta  Chevl.  Ab.  120,  75.  Alg. 
cyanescens  Rosh.  Ab.  126,  80.  Esp« 

y.  Dahli  Mén.  Ab.  76,  41.  Eur. 
damascena  Reiche.  Ab.  47, 17.  Syr. 
decempunctata  F.  Ab.  127,  81.  Eur. 
decempunctata  OLAb.  71,  37.  Eur. 
y.  decemspilotaChG\\,  Ab.  105, 64. E. 
décora  Friv.  Ab.  194.  114a.  Turcoi. 
décora  OU  Ab.  114,  71.  Sib. 
DejeaniGyll.  Ab.  104,  63.  El. 
y.  deteta  M.  Ab.  91,  53.  Syr.  Perse. 
Delarouzei  Reiche.  Ab.  134,  86.  Syr. 
distincta  Cheyl.  Ab.  189,  10  (  Co^ 

ryna).  Sic.  Alg. 
Doriae  M.  Ab.  164,  116.  Perse, 
dubiosa  M.  Ab.  35,  7.  Egyp. 
Dufouri  Graells.  Ab,  92,  54.  E. 
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duodecim  maculata  01.  Ab.  173,  2 

(  Decatoma),  Barb. 
duodecim  punctat a  Tausch.  Ab.  125, 

70.  R». 
duodecim  punctala  01.  Ab.  126. 80. 

F».  E.  R. 
duplicata  Klug.  Ab.  32,  5.  Arab. 

elegantissima  Zubk.  Ab.  iàà,  97. 

R.  Turcm. 
elegansOl.  Ab.  1^9,  102.  Egyp. 
euphratica  M.  Ab.  8â,  A6.  Cauc. 
excellens  Redt.  Ab.  Al,  13.  Perse, 
externepunctata  Fald.  Ab.  108,  65. 

Gauc. 

fasciata  F.  Ab.  12,  1.  Arab.  Rgyp. 
fasciata  Fuessly.  Ab.  67,  36.  £ur. 
fasciata  OU  Ab.  76,  A5.  Eur. 
fasciatopunctata  Adams.  Ab.  71, 37. 

Eur. 
femorata  Klug.  Ab.  Iâ6,  99.  Arab. 
festivaPaM  Ab.  162,  IIA.  Rus. 
filicomis  M.  Ab.  64,  32.  Egyp. 
fimbriata  M.  Ab.  83,  45.  Egyp. 
Fischeri  Gebl.  Ab.  123,  77.  Turcm. 
flexuosa  01.  Ab.  101,  61.  F»  R.  G. 

Sib. 
V.  /ïora/is  Pall.  Ab.  76,  ai,  Eur.  As. 
V.  Forti  Muls.  Ab.  129,  81.  ItaU 
Frohiovi  Gebi.  Ab.  168,  110.  Sib. 
Frohlovi  Germ.  Ab.  «69,  112.  Sib. 
Fuesslini  Panz.  Ab,  76,  Âl.  Eur.  Sib. 
fulgurita  Reiche.  Ab.  145,  98.  Egyp. 
fusca  01.  Ab.  91,  63.  Syr.  Perse. 

V.  Gebteri  Fald.  Ab.  A4,  14a.  Perse, 
geminata  F.  Ab.  102,  62.  Eur.  Alg. 
gilvipes  Chevl.  Ab.  118,  73.  Tunis. 
Goryi  M.  Ab.  88,  50.  Arab.  Egyp. 
V.  Goudoti  Cast.  Ab.  116,  72.  Tang, 
gratiosa  M.  Ab.  135,  87.  Egyp. 
grisescens  Tausch.  Ab.  119,  74.  R  G. 
T.  Guerini  Ghev!.  Ab.  69,  36.  Alg. 

Hemprichi   Klug.    Ab.    155,   108. 

Ejpyp.  Alg. 
herculea  (Klug,  Dej.  ).  Ab,  12,  1. 

Arab.  Egyp. 


hieracii  Graêlls.  Ab.  95,  56.  E. 
hispanica  Munh»  Ab.  71,  37.  R. 
Husseinl  Redt.  Ab.  53,  23.  Çerse. 

figyp. 

impar  Thunb.  Ab.  119,  74.  Cauc 
impressa  Ghevl.  Ab.  124,  78.  PorU 

Alg. 
incerta  Klug.  Ab.  87,  49.  Alg.  Egyp. 
inconstans  Chexl.  Ab.  105,  64.  Ë. 
intermedia  Fisch.    Ab.    169,   112. 

Song. 
intersecta  Reiche.  Ab.   43,   14.  G. 

Syr. 
înlerruptaOL  Ab.  41, 13.  Perse.  Alg. 
y.  Islamita  M.  Ab.  47,  16.  Arab. 

Javeti  M.  Ab.  63,  31.  Perse, 
jugatoria  Reiche.  Ab.  50,  20.  Egyp. 
Perse. 

Karelini  Fisch.  Karel.  25.  Sib.  or. 
Klugi  Redl.  Ab.  138,  90.  Egyp. 

V.  lacera  Fisch.  Ab.  70,  36.  A.  1. 
laclea  M.  Ab.  UO,  93.  Egyp. 
laevicollis  M.  Ab.  109,  66.  Gauc 
lanuginosa  M.  Ab.  182,  30.  Arab. 
lata  Reiche.   Ab.  185,  6  (CbryiM). 

Egyp. 

Latreittei  Klug.  Ab.  75,  Aô.  Alg. 
Ledeburi  Gebl.  Ab.  163,  115.  R'. 

Sib. 
Ledereri  M.  Ab.  57,  26.  Syr. 
ligala  M.  Ab.  31,  4.  Egyp. 
litigiosa  Ghevl.  Ab.  46,   16.   Alg. 

Egyp. 
lutea  Pall.  Ab.  125,  79.  R«. 
V.  luteipennis  M.  Ab.  105,  64.  E. 
y.  maculata  01.  Ab.  119,  71.  G.  Syr. 

Alg. 
maculiyentris  Klug.  Ab.  30,  S.  Anib. 

Egyp. 
y.  maculosopunetata  Graêlls    Mém. 

58,  75.  Esp. 
y.  Maldinesi  Ghevl.  Ab.  73,   37.  E. 
Mannerfaeimi  GebL  Ab.  100,  60.  Sib. 
marginata  Fisch.  Ab.  136,  88.  Sib. 
T.  Matthm  Fald.  Ab.  5),  Si.  G.  C. 

Sjrr. 
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mamra  Ckevl.  Ab.  iîà,  71.  Bône. 
melanurcL  Pall.  Ab.  M  »   37.  Ëur. 

Aie.  Sib. 
meliloii  01.  Ab.  92,  52.  Sib. 
menth»  Klug.  Ab.  153,  106.  Egyp. 
V.   metatarsalis  M.  Ab.  81,  43.  Sib. 
mimosxOl.  Ab.  129,  81a.  Arab. 
minuta  F.  Ab.  80,  A3.  Sib. 
V.  mutabilis  M.  Ab.  70,  36.  E. 
mutans  Guér.  Ab»  36,  137.  Eur. 
mylabroides  CasL   Ab.  185>  3  (Co^ 

ryna),  Egyp. 
myrmidon  M.  Ab.  154,  107.  Biskra. 

V.  nigra  M.  Ab.  55^  25»  Ailg. 
nigriplantis  Klug.  Ab.  151 ,   lOA. 

Arab. 
Y.   niiigena  Reicbe*  Ab«   lia»  71. 

Egyp- 

noyeindeciin  punctata  01.  Ab.  17Â> 
3  (Decau).  Ëgyp. 

Ocellaris  01.  Ab.  181,  1  {Coryna). 

Egyp- 

ocellata  Casl.  Ab.  180,  1  (Coryna), 

Egyp. 

oceliata  CL  Ab.  18),  2  (Coryna)* 

Egyp. 
ocellata  Pall.  Ab.  138,  91.  Sib. 
octodecim  punctata  Klug.  Ab.  174, 

3  (  Decat.  }.  Barb. 
octodeclmmaculata    JVf..   Ab.    147, 

100.  Barb. 
Y.  octomaculata  Villers.  Ab.  76,  41. 

Eur. 
octonotata    Fiscb.    Ab.    131,    84. 

Sib. 
octopunctata  01.  Ab.  71,  37.  Orient, 
olese  Cast.  Ab.  40,  12.  Alg. 
Olivieri  Bilb.  Ab.   119 ,  74.  Cauc 
orna  la  Reiche.  Ab.  187,  8  (Coryna), 

Syr. 

Pallasi  Gebl.  Ab.  167,  118.  Sib. 
pallidomaculata  Redt.  Ab.  113,  70. 

Egyp. 
▼.  PaykuUi  Bilb.  Ab.  75,  40.  Alg. 
pavonina  Reiche.  Ab.  180,  1  \fi0' 

ryna).  Egyp, 


PeyTonl  Reiehe.  Ab.  188,  9  (C^ 

ryna),  Syr. 
polymorpha  Pall.  Ab.  76,  41.  Eur. 
prx;usta  F.  Ab.  55,  25.  E.  Alg. 
pulchella  Fald.  Ab.  165,  117.  Kirg. 
pusilla  OU  Ab.  66>  35.  R*.  Sib. 

V.  quadrifaria  M.  Ab.  79,  41.  Eur. 

Sib. 
quadripunctata  L.  Ab.  71,  37.  Eur. 

Alg.  Sib. 
quadrisignata  Fisch.  Ab.  65,  34.  Sib. 
qualuorjecim  signata  M.  Ab.  133» 

85*.  Egyp. 
quatuordecim  punctata  PaU.  Ab.  90, 

52.  Sib. 

V.  reêtricta  Mots.  Ab.  81,  87.  Esp. 

V.  rimosu  M.  Ab.  40,  12.  Alg. 

V.  rubripennis  ChevU  Ab.   69,  36. 

Bône. 
ruficomis  F.  Ab.  150,  1 03.  Alg. 
rufipes  Fisch.  Ab.  119,  74.  R*. 

sanguinolenta  01.  Ab.  75,  40.  Egyp. 
scabioss  01.  Ab.  84.  47.  Syr. 
scabrata  Klug.  Ab.  172,  1  (  Decat,). 

Arab. 
V.  scapularis  Chevl.  Ab.  116 ,  72. 

Bône. 
V.  scapularis  Klug.  Ab.  33,  6.  Arab. 
Schah  Peiche,  Ab.  39,  11.  Perse. 
Schreibersi  Reiche.  Ab.  74,  39.  Sic. 

Alg. 
Schrenki  Gebl.  Ab.  52,  22.  Sib. 
V.  scutellata  Rosh.  Ab.  107,  64a  E. 
sexdecim  punctata  Gebl.  Ab.  130,  83. 

Sib. 
V.  semirufa  M.  Ab.  55,  25.  Alg. 
sericea  PaU.  Ab.  162.  114.  T.  R. 

Sib. 
V.  setigera  Walll.  Ab.  90,  62.  T. 
sexmaculata  01.  Ab.    58,   27.   R*. 

Arab. 
sexmaculaf a  Tausch.  Cauc. 
sexnotala  Redt.  Ab.  110,  67.  Syr. 
sibirica  Kisch.  Ab.  97,  58.  Sib. 
signata  M.  Ab.  129,  82.  Perse. 
Silbermanni  Chevl.  Ab.  85,  48.  Alg. 
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T.  similaris  Muls.  Ab.  67,  30.  Fr. 
sinuata  Klug.  Ab.  102,  61a«  Syr. 
sisymbrii  Klug.  Ab.  152, 105.  Egyp. 
smaragdina  Gebl.  Ab.  177|  5  {Deçà" 

toma)»  Sib. 
sobrina  Graëlls.  Ab.  96,  57.  E. 
solouica  Pâli.  Ab.  89,    51.  G.  R. 

Sib. 
Y.  spartii  Germ.  Ab.  76,  ai .  Daim, 
speciosa  Pall.  Ab.  161,  li3.  Sib. 
splendidula  Pall.  Ab.  158,  119.  Sib. 
superba  Fald.  Ab.  58,  27,  Cauc. 
y.  suspiciosa  Rosh.  Ab.  95,  56.  E. 
syrlaca  Klug.  Ab.  ^3,  lA.  Syn. 

ianiata  WalU.  Ab.  51,  21.  T. 
tauricola  M.  Ab.  73,  38.  Ta  unis. 
Tauscheri    Flsch.    Ab.    123,     77. 

Turc, 
tenebrosa  Cast.  Ab.   A8,  18.  Alg. 

Egyp- 

ienella  Waltl.  Ab.  1A9,  102.  Arab. 
terminaia  Cbevl.  Ab.  7A,  39.  Sic. 

Alg. 
tigrina  Klug.  Ab.  183,  A  {Coryna). 

Arab.  Egyp. 
Ugripeimis  M,  Ab.  1A3,  96.  Egyp. 


tricingulata  Redt.  Ab.  A5, 15.  Perse, 
y.  tricincta  Chevl.  Ab.  69,  36.  Alg. 
trizonata  Rdche.  Ab.  168,    119. 
Egyp. 

undecimpunctata  Fisch.  Ab.  U6, 

92.  Sib. 
UDÎcolor  Fald.  Ab.  111,  68.  Cauc 

Sib. 
unifasciata  Oh  Ab.  12,  1.  Egyp. 
ustulata  Reicbe.  Ab.  37»  9.   Alg. 

Egyp* 

yaria  01.  Ab.  82,  AA.  Egyp. 
variabilis  Pâli.   Ab.    67,  36.  Eur. 

Alg. 
varians  Gyl  Ab.  105,  6A.  Esp. 
vicina  Luc  Ab.  85,  AS.  Alger, 
yigintipunctata  01.    Ab.    lAS,  101. 

Syr.  Egyp. 
y.  viridiflua  M.  Ab.  175,  A  {Decat,) 

Perse.  Syr. 

Wagneri  CheyL  Ab.  120,  75.  A%. 

zebraea  M.  Ab.  79,  A2.  Asie  min. 
zonata  Klug.  Ab.  32,  5.  Arab. 
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K"*  1.  Septembre  1869. 

Dans  une  chasse  entomologique  faite  en  juin  dans  la  forêt 
de  la  Sainte-Baume  (Var),  en  compagnie  de  ses  fervents 
collègues  de  Marseille,  M.  Félix  Ancey  a  récolté  plusieurs 
rares  et  curieux  Coléoptères  : 

Malachius  australis  Muls. 

Attalus  constrictus  £r. 

Dasytes  pilicomis  Kiesw. 

Denaps  albofascialus  Charp.  dont  il  a  surpris  les  allures. 
Cet  insecte  n'est  pas  rare  dans  le  courant  de  mai  sur  cer- 
talus  coteaux  plantés  de  chênes  verts  et  de  chênes  kermès 
entre  Saint-Zacharie  et  la  forêt  de  la  Sainte-Baume.  Très- 
Torace,  il  vit  principalement  aux  dépens  des  Sinoocylon 
^'dentatum  et  muricaCum  et  des  Xylopertha  prausta  et 
humeralis.  On  le  rencontre  au  fond  des  galeries  de  ces 
Smpxylides,  galeries  de  forme  circulaire  et  dont  Taxe  est 
perpendiculaire  à  la  tige»  pratiquées  dans  les  branches,  que 
le  èorœbus  bifasciatus  a  fait  mourir  dans  la  saison  précé- 
dente et  qu'on  reconnaît  aisément  à  leur  aspect  rougeàtre 
et  à  leurs  feuilles  flétries  et  desséchées  encore  subsistantes. 
Il  est  d'ailleurs  d'une  agilité  extrême  et  s'envole  rapide- 
ment ou  se  réfugie  dans  une  galerie  ouverte. 

Ochina  Latreillei  Bon. 

Hedobia  pubescens  F.,  sur  les  branches  mortes  de  hêtre. 

Cistela  (Gonodera)  metaUica  Muls. 

Nothus  cBneipennis  Kichb.  sur  le  Pinus  sylvestris  et  la 
Bosa  canina  dont  il  dévore  le  pollen  :  il  est  probable  que  la 
larve  vit  dans  le  hêtre.  Cet  insecte  varie  beaucoup  de  taille 
et  de  coloration  ;  sa  longueur  est  de  /i  à  10  millim.  ;  la 
couleur  des  élytres  est  verte,  bleue  ou  bronzée.  Le  mâle  a 
ou  n'a  pas  les  cuisses  renflées.  Le  renflement  est  surtout 
remarquable  aux  cuisses  postérieures.  Son  prolhorax  est 
tantôt  d'un  noir  uniforme,  ainsi  que  la  tête  (moins  le  labre, 
les  mandibules  et  les  palpes  ),  tantôt  noir  avec  une  bordure 
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flave  plus  ou  moins  étendue,  tant  en  dessus  qu'en  dessous; 
le  dessous  du  corps  est  toujours  noir.  La  femelle  a  toujours 
les  cuisses  simples;  chez  elle  Tabdomen  est  d'un  rouge 
brique  et  le  prothorax  tantôt  de  cette  couleur ,  tantôt  orné 
de  deux  taches  noires  plus  ou  moins  apparentes,  arrondies 
et  quelquefois  en  lignes  longitudinales. 

Magdalinus  exaratus  Bris. 

M.  barbicomis  Latr.  dont  la  femelle  est  fort  rare. 

Ceutorhynchvs  rusticus  Gyl.  sur  une  crucifère,  dans  la 
première  quinzaine  de  mai,  près  de  Saint-Zacharie  (Var). 

Une  Balanomorpha  qui  doit  être  une  variété  de  la  Mol* 
thervsi  Curt.,  si  ce  n'est  la  Nitens  Ail.  sur  le  prunellier  et 
le  chêne,  près  de  la  forêt  de  Sainte-Baume. 

Enfin,  sur  une  branche  morte  de  hêtre,  un  curieux  in- 
secte, qui  rappelle  en  petit  VEsarcus  Leprieuri  et  doit 
constituer  non-seulement  une  espèce  nouvelle  mais  encore 
un  genre  distinct,  dont  les  articles  des  antennes,  au  nombre 
de  H',  vont  peu  à  peu  en  grossissant,  et  dont  les  tarses  ont 
U  articles,  sauf  aux  pattes  antérieures  où  il  n'y  en  a  que  3. 

M.  F.  Ancey  se  propose  d'en  donner  une  description  dé- 
taillée. 


* 


Le  même  entomologiste  a  pris  également  dans  les  environs 
de  Marseille  une  ûoumntùe  Dactylostemum  abdominale?,^ 
espèce  qui  n'était  connue  que  du  nord  de  l'Afrique,  d'Italie 
et  de  Grèce.  Cet  insecte  vit  à  la  manière  des  Soronia  sous 
les  écorces  des  arbres  en  décomposition,  et  c'est  sous  celle 
d'un  peuplier,  tout-à-fait  à  la  base  du  tronc,  que  les  exem- 
plaires en  question  ont  été  recueillis.  Ce  fait  a  été  signalé 
récemment,  mais  c'est  à  M.  F.  Ancey  qu'en  appartient  la 
priorité,  puisqu'il  est  constaté  dans  une  de  ses  lettres  datée 
du  5  mars. 

M.  A.  Matthews  nous  écrit  que  son  grand  travail  sur  les 
Trichapterygiens  va  paraître  très-prochainement.  Ayant  pu 
étudier  sur  les  types  toutes  les  espèces  décrites  jusqu'à  ce 
jour,  ce  consciencieux  monographe  a  pu  en  fixer  la  syno- 
nymie d'une  manière  certaine.  Le  Trichopteryx  SUber^ 
manni^  décrit  par  M.  Wencker  dans  son  Catalogue  des  Co- 
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léoptères  des  Vosges  et  reproduit  dans  V Abeille^  IV,  li, 
dODt  il  n'a  pu  voir  le  type  que  dernièrement,  est  pour  lui 
identique  au  T.  variolosa  Muls.  Il  prie  M.  Vankowiez  de 
lui  communiquer  ses  deux  espèces  nouvelles,  Ptenidium 
intermedium  et  Ptilium  modestum,  de  Minsk  en  Li- 
thuanie,  décrites  dans  un  mémoire  présenté  il  y  a  peu  de 
temps  à  la  Société  entomoiogique  de  France. 

V Abeille  aura  l'avantage  de  donner  à  ses  lecteurs  une 
monographie  en  français  des  espèces  de  Ptiliens  de  Pancien 
monde  préparée  par  le  savant  lui-même. 
♦ 

Le  tome  IX  du  Gênera  des  Coléoptères  du  savant  pro- 
fesseur Th.  Lacordaire  va  paraître  incessamment  à  librairie 
Roret.  Ce  volume  contient  la  fin  des  Cerambycides  et  le 
commencement  des  Lamides;  un  autre  volume  sera  néces- 
saire pour  achever  cette  immense  famille,  qui  ne  compte  pas 
moins  de  2000  genres  publiés. 

* 

M.  Ghevrolat  va  publier  à  la  fin  du  mois  dans  le  Berliner 
une  révision  du  groupe  des  Cléonides^  avec  la  description 
d'un  grand  nombre  d'espèces  nouvelles. 

♦ 

M.  Sharp  vient  de  publier  dans  les  Transactions  de  la 
Société  entomoiogique  de  Londres  l'histoire  des  Homalota 
de  la  Grande-Bretagne.  L^hiver  prochain,  il  s^occupera  de  la 
monographie  des  espèces  européennes  de  ce  groupe  si  dif- 
ficile. 

M.  Desbrochers  des  Loges  prépare  un  travail  monogra- 
phique sur  les  PolydrosuSy  Metallites  et  Phyllobius,  et 
prie  les  entomologistes  de  lui  communiquer  les  espèces  de 
leur  collection. 

♦  * 
MM.  de  Harold  et  Gemminger  préparent  en  ce  moment  la 
famille  des  Buprestides  pour  leur  Catalogue  universel  des 
Coléoptères. 
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On  annonce  la  mort  du  professeur  Antonio  Bertoloni,  dans 
sa  dli'  année,  à  Bologne  (Italie),  et  celle  de  M.  Jules  Linder, 
ancien  sous-préfet,  dont  la  belle  collection  a  enrichi  en  partie 
celle  du  D' Grenier,  en  partie  celles  d'Angleterre. 

L'entomologie  est  menacée  de  faire  une  grande  perte: 
Le  D'  Aube  est  très-gravement  malade  ;  la  Société  entomo- 
logique,  dont  il  est  Tun  des  membres  fondateurs  et  Tune 
des  gloires,  s'est  empressée  de  lui  donner  un  témoignage 
de  ses  vives  sympathies  en  lui  décernant  le  titre  de  membre 
honoraire. 

Son  archiviste  si  complaisant,  M.  Doué,  est  aussi  fort  souf- 
frant et  son  grand  âge  fait  craindre  un  dénoûment  funeste. 


* 


Quelques  souscripteurs  à  V Abeille  paraissent  embarrassés 
pour  classer  leurs  livraisons ,  et  les  notes  du  Journal  des 
Petites  nouvelles  entomologiques  ne  sont  pas  propres  à  les 
éclairer. 

On  souscrit  pour  6  livraisons  par  an,  dont  le  montant  doit 
être  versé  au  commencement  de  Tannée,  mais  cette  sous- 
cription n'a  aucun  rapport  avec  tel  ou  tel  volume.  Pour 
obtenir  une  exécution  plus  rapide  et  plus  régulière,  on  im- 
prime à  la  fois  le  5*  et  le  6«  volume  ;  et  cette  année  les 
souscripteurs  ont  reçu  tantôt  des  livraisons  de  l'un,  tantôt 
des  livraisons  de  l'autre.  La  couverture  porte  le  numéro  de 
la  livraison,  et  le  volume  est  indiqué  au  bas  de  chaque 
feuille.  Ainsi  les  livraisons  de  1869,  i,  2,  /i  et  6  sont  do 
6»  volume  et  3  et  5  du  5*.  Chacun  des  volumes  sera  ter- 
miné par  une  table  des  matières  qui  sera  envoyée  aux 
souscripteurs  avec  le  titre  et  l'avertissement. 

S.  MM. 
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N.2.  octobre  1869. 

Dans  une  lettre  récente  écrite  de  Beyrouth,  M.  E. 
Peyron  nous  transmet  des  détails  intéressants  sur  ses 
chasses  en  Syrie.  Quoique  ses  occupations  l'aient  empê- 
ché de  mettre  à  profit  la  saison  chaude  pour  explorer  les 
régions  hautes  et  boisées  du  pays,  les  environs  mêmes 
de  Beyrouth  lui  ont  livré  un  grand  nombre  d'espèces 
rares  encore  dans  les  collections,  telles  que  Perotis 
orientalis,  qui  vit  sur  les  Euphorbes,  Polyctesis  Rhoïs, 
sur  le  Sénac,  deux  Malacogaster,  dont  un  probable- 
ment inédit,  Acmœodera  ottomana,  Pfilœozeteus 
plagiatus,  CardiopJwrus  Kindermanni,  Clythra  hebrœa 
etc.  La  chasse  dans  les  fourmilières  aux  mois  de  novem- 
bre et  décembre  est  surtout  fructueuse  et  rapporte  de 
curieux  insectes,  dont  beaucoup  aveugles,  entr'autres  un 
Microtyphlus  ou  Anillus  nouveau  et  des  myriades  de 
Merophysia  et  de  Colovocera, 

Si  Ton  s'éloigne  de  Beyrouth,  une  des  meilleures  sta- 
tions entomologiques,  d'après  M.  Peyron,  serait  Saint- 
Jeanrd'Acre,  où  il  a  trouvé,  dans  une  rapide  excursion, 
Macrocheilus  Saulcyi:  Articerus  syriacus,  Microtelus 
eariniceps,  Chlœnius  differens,  Dinusa  hierosolymitana 
et,  enfoui  dans  le  sable,  au  centre  des  nids  d'une  très 
grande  fourmi,  un  staphylinien  remarquable,  constituant 
un  genre  nouveau  voisin  des  Gymnusa-  A  Saïda  notre 
confrère  a  capturé  le  beau  Procerus  syriacus,  qui  paraît 
n'y  être  pas  rare. 

Sur  les  indications  de  M.  de  la  Brûlerie  qui  a  parcouru 
eette  année  la  Palestine  en  tous  sens,  à  l'exception  de 
SûDl-J6an<<i'Acre,  M.  Peyron  se  propose  d'aller  fouiller 
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les  flaqnes  de  neige  qui  oonrrent  les  hauts  sommets  da 
Liban.  C'est  là,  au  muieu  ides  cèdres  et  sous  une  tempé- 
rature moyenne  et  même  firoide  que  se  réfugient  pen- 
dant la  canicule,en  vrais  sybariteis  qu'ils  sont,  un  bon 
non^re  de  brillants  insectes,  parmi  lesquels  on  peut  citer 

Slusieurs  Carabes  et  Dorcadion,  une  splendide  Mallosia, 
es  OUorhynchiu,  etc. 

Dans  un  envoi  de  notre  ooUéffue,  récemment  expédié, 
sont  renfermées  quantité  de  raretés  provenant  probable- 
ment de  Beyrouth  même.  Toid  Ténumération  des  espè- 
ces les  plus  marquantes  :  Ctenistes  ponHcuê  (Sauley), 
Coniatus  Scmlcyi,  Malaehiuê  iridicoUis  de  Mars.  Un 
staphylinien  constituant  un  nouveau  genre  voisin  des 
Lathrohiwn,  Cryptohypnus  figuratus,  Temnorhynchus 
Baal,  AgaparUhta  Lois,  Chrysomela  Anceyiy  le  char- 
mant Clytus  çratioiUB,  Pachydema  Ledereri,  Ancylo- 


cheira  tarsensu. 


E.  Abeille  de  Pbrrin. 


Dans  la  deuxième  hviaison  de  V Abeille  que  je  viens 
de  recevoir,  je  trouve  un  article  de  M.  de  Ghaudoir, 
intitulé:  Notes  sur  les  carabiquss.  Gomme  tout  ce  que 
publie  ce  savant  carabophile  a  un  grand  intérêt  pour  les 
entomologistes  qui  étudient  cette  fauiille>  je  crois  qu'il  est 
utile  d'appeler  leur  attention  sur  ce  travail  synonymique. 
Chaque  svnonymie  étant  numérotée,  je  suivrai  de  même 
l'auteur  dans  l'eiamen  de  ses  assertions. 

1.  Sphodruê  5c/irenibi  Gebler  ne  diffère  pas  notable- 
ment du  Gigas  Fischer,  et  le  Gmudis  Mots,  est  peut-être 
dans  le  même  cas. 

La  deuxième  de  ces  assertions  étant  émise  avec  doute 
ne  me  paraît  pas  de  nature  à  être  admise. 

3.  Pseudotàphoxenus  (quel  nom  1)  subcostatus  Méné- 
trïès  paraît  n'être  pas  une  espèce,  mais  plutôt  un  individu 
à  interstries  mal  conformés. 

L'affirmation  n'est  pas  précise,  et  en  tout  cas  l'auteur 
eût  dû  dire  à  quelle  espèce  suivsmt  lui  appartient  cet 
individu. 

ô*  Le  Pristonychus  aiàsonius  Schauf,,  vu  dans  la 
collection  Reiche,  est  un  Mauritanicus  var.  minor. 

{)  ne  s'agit  ici  que  de  l'individu  que  M.  Schaufuss  a  vu 
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dans  rùA  bollectiôti  et  non  de  Tespôce  décrite  sous  le  tiom 
à'Ausoiïius, 

1,  Prist.  cyaneécens  Fairm.et  Reichenhachi  Schauf. 
^  terricola. 

C'est  *encore  avec  doute  qne  cette  assertion  est  émise, 
dès  lors  il  n'y  a  pas  lieu  de  l'adopter. 

10.  Priât,  carinatus  Chaud,  n'est  pas  le  Pinicola 
Graëlls.  mais  c'est  le  Partiteps  Fairm. 

Ceci  n'est  pas  exact  ;  il  y  a  sans  doute  ici  quelque  con- 
fusion de  la  part  de  l'auteur;  sa  description  du  Catinatus 
d'Espagne»  répond  beaucoup  mieux  au  Pinicola  du  même 
pays  ({u'au  Pamceps,  de  Corse.  Le  Carinulatus  Schauf. 
dont  j'ai  le  type  signalé  par  M.  Schaufuss  est  encore  de 
Corse  et  diffère  du  Parvicéps  par  ses  interstries  non 
convexes  ;  le  même  caractère  le  sépare  du  Pinicola. 

15.  Carterus  Lueasi^  strigosus  et  mundibularis  ne 
diffèrent  que  par  la  taille  et  doivent  être  réunis. 

Je  crois  que  l'auteur  s'est  prononcé  un  peu  légèrement 
et  sans  connaître  le  Carterus  Lucasi  dont  j'ai  seul,  je 
crois,  le  type.  Indépendamment  des  autres  caractères 
cités,  cette  espèce  a  les  insterstries  non  convexes,  tandis 
qu'ils  le  sont  fortement  dans  le  Striaosus,  et  ces  mêmes 
interstries  finement  ponctués,  tandis  qu'ils  sojit  très- 
mgueux  dans  les  deux  autres  espèces. 

18.  Harpalus  Gaudionis  =  U.  hospes. 

Je  conteste  cette  assertion:  le  Gaudionis  a  le  pronotum 
plus  carré,  ses  angles  postérieurs  moins  arrondis  et  la 
ponctuation  des  ély très  beaucoup  plus  serrée. 

19.  Hcbrpalus  bosphoranus  est  une  variété  du  DiêtiU" 
guendus  Duft. 

Erreur  complète  et  incompréhensible. Le  Bosphoranus 
très- éloigné  du  Distinguendus  se  rapproche  plutôt  du 
L(ltus,  comme  le  dit  la  description. 

Les  synonymies  dont  je  ne  parle  pas  sont  exactes  pour 
ce  qui  me  regarde  et  les  corrections  en  sont  faites  depuis 
deux  ans  dans  ma<collection,où  M.  de  Chaudoir  aurait  pu 
les  voir. 

L.   Rkighb. 
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Voici  la  diaffnose  de  l'espèce  nouvelle  fEntoxylon 
AheilleiJ,  signalée  dans  noire  premier  numéro  et  dont 
nous  donnerons  très-prochainement  la  description  éten- 
due : 

«  Piceo  brunneum  vel  flavum,  pubescens  et  undique  pro- 
funde,  capite  thoraceque  sparsim,  elytris  seriatim 
punclatum;  pronoto  convexo,  lateribus  sinuatis  et  infrà 
crenulatis  ;  elytris  mediis  vix  prothorace  lalioribu»  et 
hoc  duplo  lonsioribiis.  » 
Long.  2,5.  --  2,7  —  lat.  1,2  —  1,3  mill. 
Sainte  Baume  (Var). 

F.  Ancey. 


Nous  recevons  de  M.  J.  Putzeysie  commencement  de 
la  Monographie  des  Trechus  oculés,  qu'il  publie  dans  la 
Gazette  entomologique  de  Stettin,  et  que  nous  annonçons 
dans  le  numéro  précédent.  C'est  une  des  meilleures  nouvel- 
les entomologiques  que  nous  puissions  donner*,  nous  en 
publierons  dans  1*^4  heille  après  sou  achèvement  un  compte- 
rendu  aussi  étendu  que  le  demande  un  aussi  important 
travail.  Quoique  dans  une  revue  allemande,  il  est  écrit 
en  français:  nous  félicitons  MM.  Dohrn.  Kraatz,  de 
Harold.a'entrer  dans  cette  voie  large,  qui  tend  à  resserrer- 
les  liens  scientifiques  qui  unissent  déjà  les  entomologistes 
de  tous  les  pays. 

Le  tome  IX  première  partie  du  Gênera  des  Coléoptères 
par  M .  Th .  Lacordraire,  vient  Je  paraître  à  la  librairie 
Rore  t  (410  pages  in-8°)  il  contient  des  genres  fort  inté- 
ressants, tels  que  Clytus,  Dorcadion.  etc.  La  2*  partie 
paraîtra  en  1870  avec  3  livraisons  de  planches.  Le  tome 
X  et   dernier  de  l'ouvrage  paraîtra  en  1871  au  plus  tard. 

*  * 
Le  catalogue  des  coléoptères  d  Europe  et  du  bassin  de 
la  Méditerranée,  avec  patrie  et  pagination  des  espèces 
et  synonymies,  par  M.  de  Marseul,  300  pag.  in-12,  n'est 
pas  encore  épuisé,  comme  le  fait  croire  l'annonce  exclusive 
dans  le  journal  des  Petites  nouvelles  du  catalogue  du 
Gênera  des  coléoptères  d'Europe  par  Jacq.  Duvau  dont 
les  Curculionites  datent  déjà  de  1856  et  dont  l'auteur  est 
mort  en  1862.  On  le  trouvera  toujours  chez  l'auteur,  rue 
Demours,  24,  aux  Ternes-Paris  :  il  suffit  d'envoyer  5  fr. 
en  timbres-poste  pour  le  recevoir  franco, 

S*  tttt* 
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11°  S.  Novembre  1869. 

En  désespoir  de  cause,  je  livre  à  mes  collègues  scienti- 
fiques un  fait  qui  me  préoccupe  depuis  longtemps  et  qui 
soulève  une  question  pour  la  solution  de  laquelle  j'ai  besoin 
de  leur  concours  : 

En  septembre  1858,  chassant  aux  insectes  dans  les  Pyré- 
nées, j'aperçus  sur  une  fleur  un  Bombus  montanus  qui 
paraissait  avoir  à  la  tète  quelque  chose  d'anormal.  Mon  filet 
le  saisit,  et  bientôt  après  il  était  sous  mes  yeux.  Je  ne  fus 
pas  peu  surpris  de  voir  un  Antherophagus  nigricomis  fe- 
melle, fortement  accroché  par  les  mandibules  à  une  de  ses 
antennes,  et  je  dus  le  harceler  un  instant  pour  qu'il  se 
détachât.  Intrigué  de  ce  fait ,  j'en  ai  cherché  l'explication, 
et  je  me  suis  arrêté  à  celle-ci  : 

Beaucoup  de  Cryptophagus  pondent  dans  des  lieux  où 
abondent  des  détritus  organiques  dont  leurs  larves  doivent  se 
nourrir,  par  exemple,  dans  les  bois  vermoulus,  les  toitures 
de  chaume ,  les  nids  de  guêpes  ,  de  frelons ,  de  chenilles 
processionnaires,  et  même  dans  des  fruits,  noix,  châtai- 
gnes, etc.,  attaqués  par  des  chenilles.  Il  est  probable  que 
V Antherophagus  nigricomis,  qui  n'est,  à  vrai  dire,  qu'un 
gros  Cryptophagus,  dépose  ses  œufs  dans  les  nids  de 
BmnbuS'  Il  est,  sans  doute,  rationnel  de  penser  que  si  la 
nature  lui  a  donné  cet  instinct,  elle  lui  a  fourni  pareillement 
les  moyens  de  le  satisfaire,  et,  avant  tout,  un  odorat  assez 
subtil  pour  découvrir  les  nids  de  Bombus  ;  mais  il  est  pos- 
sible aussi  qu'elle  les  lui  fasse  trouver  par  un  autre  moyen  ; 
qu'ainsi  la  femelle ,  à  l'affût  sur  une  fleur,  y  attende  l'ar- 
rivée d'un  Bombus,  que,  lorsqu'il  se  présente,  elle  s'ac- 
croche à  lui ,  et  que,  sur  ce  Pégase,  elle  aille  sûrement  à 
la  conquête  du  futur  berceau  de  ses  enfants.  Ceux  qui  con- 
naissent la  puissance  et  les  ressources  infinies  de  la  nature, 
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et  savent  comment  les  larves  de  Sitaris ,  de  Meloc ,  de 
Zonitis ,  eta,  arrivent  jusqu'à  Tœuf  et  à  la  pâtée  qui  les 
nourriront,  jugeront  peut-être  que  Texplication  que  je  donne 
est  assez  acceptable  ;  reste  à  savoir  si  elle  est  vraie.  Pour 
s'en  assurer,  il  faut  deux  choses:  trouver  des  nids  de 
Botnbus\  ce  qui  n'est  pas  facile ,  car  je  n'en  ai  découvert 
que  trois  qui  ne  m'ont  rien  appris,  et,  de  plus,  être  dans 
un  pays  à  Antherophagus  ,  ce  qui  n'est  pas  mon  cas ,  at- 
tendu que  je  n'en  ai  jamais  vu  un  seul  dans  les  Landes. 

Je  prie  donc  les  entomologistes  qui  sont  dans  de  meilleures 
conditions  de  vouloir  bien ,  à  l'occasion,  vérifier  si  les  nids 
de  Bombus  ne  renfermeraient  pas  une  larve  d'un  blanc- 
jaunâtre  subdéprimée,  et  terminée  par  deux  crochets ,  car 
telle  doit  être  assurément  la  structure  des  larves  de  Anthe- 
rcpha§us. 

m 
♦  * 

M.  Bauduer  a  trouvé  à  Sos  le  Hister  puncticoUis  Heer 
que  M.  de  Marseul  a  mentionné  sans  l'avoir  vu  et  qui  est 
remarquable  par  la  ponctuation  assez  forte  des  côtés  du  pro- 
thorax et  très-forte  du  propygidium  et  du  pygidium  (1). 


J'ai  constaté ,  depuis  bien  longtemps,  que  VHypocoprus 
lathndioides^  indiqué  comme  étant  de  Grèce,  de  Russie  et 
du  Caucase,  est  aussi  parfaitement  français.  Je  le  trouve  id 
presque  toute  l'année  ,  et  surtout  en  septembre  ,  dans  les 
ci*ottins  t)resqi»e  secs  de  cheval.  M.  Louis  Bedel  l'a  prts  à 
Arcachon  ,  M.  liOprieur  à  Bône,  M.  Revelière  en  Corse ,  et 
je  l'a!  aussi  de  Prusse.  C'est  donc  un  insecte  bien  plus  ré- 
pandu qu'on  ne  croit 


Avis  aux  chasseura  d'insectes.  »  Le  18  juillet,  ayant  ren- 
contré à  terre,  dans  un  bois ,  un  cadavre  de  Cerambyx^  je 
me  baissai  pour  en  reconnaître  l'espèce.  Sa  tète  et  son  pro- 
thorax étaient  désarticulés ,  «t  ses  viscères  en  décomposition 

(1)  M.  de  Mai*seul  serait  faeureut  de  recevoir  cet  insecte  en  com- 
munication ou  en  échange,  S.  MM. 
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répandaient  une  légère  odeur  de  charogne.  Sous  son  corps , 
je  trouvai  deux  Necrophorus  vestigator ,  et  dans  4'intériettr 
deux  Cataps  Watsoni  et  une  dizaine  d'individus  d'une  Ho- 
tnaloUi  que  je  n'ai  pu  encore  déterminer. 

Ed.  Perris. 


*  * 


M.  Louis  Bedei  (Soc.  EnL  1869.  Bail.  p.  v),  dans  Ténu- 
mération  des  insectes  les  plus  remarquables  qu'il  a  trouvés 
aux  environs  d'Arcachon ,  fait  remarquer  que  VEucinetus 
meridionaiis  aurait  dû  figurer  dans  mon  travail  sur  les  in- 
sectes du  pin  maritime  au  .même  titre  que  le  Platydema 
enropcBum  el  le  Hallomenus  humeralis.  Cela  est  vrai,  car 
les  larves  de  VEucinelus  vivent  exclusivement  des  Mycélium 
qui  se  développent  sous  les  écorces  des  souches  de  pin,  ou 
sous  les  planches,  etc. ,  de  ce  bois  couchées  à  terre.  VEu- 
cinelus meridionaiis  a  donc  le  droit  de  figurer  dans  la 
liste  des  insectes  inféodés  au  pin  maritime,  et  c'est  par  oubli 
que  je  n'ai  pas  rattaché  à  mon  travail  la  description  que  j'ai 
donnée  de  sa  larve  et  de  sa  nymphe  (Soc.  Ent  1856,  p.  û8 , 
pi.  II,  fig.  26-36).  Il  faut  aussi  ajouter  à  cette  liste  les  es- 
pèces suivantes  qui  seront  l'objet  d'un  supplément  :  Elaler 
nigerrimus  (souches),  Dorcaloma  seloseila  (bolel  du  pin), 
Pogonocherus  decoratus  (branches  mortes) et  Asemum stria- 
tum  qui  habite  les  souches  du  même  arbre,  non  dans  les 
Undes,  mais  dans  la  Loire-Inférieure.        Ed.  Perris. 


M.  Putzeys  m'a  communiqué ,  de  la  part  de  M.  Ârecha- 
valeta,  d'intéressants  Histerides  de  Montevideo ,  dont  plu- 
sieurs viennent  grossir  le  nombre  des  espèces  déjà  connues 
de  cette  famille  : 

Ce  sont;  Hololepla  humilis^i;  Phelisler  egenus  15, 
confusaneus  Nov.  sp.  13,  muscicapa  Nov.  sp.  12,  fulvulus 
Nov.  sp.;  Contipus  platanusf^o\,  spec,  2;  Hisler  cœnosus  3  ; 
Paromalus  oculipygus  Nov.  spec.  U;  Phylloscelis  Arecha- 
vaietœ  Nov.  spec.  11  ;  SapiHnus  bonariensis  5  et  16  ,  con- 
nectens  6 ,  erylhroplerus  10,  hypocrila  7,  pavidus  8. 

Il  vient  d'achever  la  monographie  des  Trechus ,  groupe 
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difficile  qai ,  malgré  des  travaax  récents ,  demandait  une 
révision  complète. 


Le  docteur  G.  Uaag  de  Rutenberg,  de  Francfort-sur-Mein, 
m*écrit  que  la  réunion  des  naturalistes  allemands  a  eu  lieu 
le  18  septembre  à  Funsbrûck.«.  Il  va  terminer  cet  hiver 
son  travail  sur  les  Epitragides. 

La  Société  Entomologique  de  France  a  perdu  pendant  le 
mois  de  septembre  deux  de  ses  membres  : 

M.  Auguste-Simon  Paris ,  ancien  notaire ,  décédé  le  7,  à 
Avenay  (Marne),  à  Page  de  75  ans.  Membre  de  la  Société 
depuis  183/1,  il  en  a  été  président,  et  nous  lui  sommes  re- 
devables des  Tables  générales  des  Annales. 

M.  Gharles-Micolas  Aube,  docteur  en  médecine,  mort  le  15 
au  Parc-au-Dames  (Oise),  et  enterré  dans  le  cimetière  du 
Père  Lachaise.  Il  était  né  à  Paris  le  8  mai  1802.  L'un  des 
fondateurs  et  Tun  des  membres  les  plus  zélés  de  la  Société 
Entomologique,  il  en  a  rempli  les  Tonctions  les  plus  impor- 
tantes :  celles  de  trésorier ,  de  secrétaire  et  de  président, 
et  tout  récemment  il  en  a  été  nommé  membre  honoraire. 
Une  foule  de  mémoires  sortis  de  sa  plume  ont  enrichi  les 
Annales;  tous  sont  remarquables  de  méthode,  d'exactitude 
et  de  clarté  :  ne  pouvant  ici  les  signaler  en  détail ,  nous 
citerons  les  plus  importants  :  la  monographie  des  Psela- 
phiens  (1833),  avec  une  révision  complète  (18/i3)  ;  celle  des 
Hydrocanthares  et  des  Gyrinîens  dans  le  Species  de  Dejean 
(1838);  celle  des  Monotoma  (1837).  Possesseur  d'une  des 
plus  belles  collections  de  Coléoptères  d'Europe,  et  plein  de 
cœur  et  de  dévouement  à  la  science ,  il  se  plaisait  à  rendre 
service  aux  entomologistes,  et  à  les  aider  de  ses  connais- 
sances précises  et  étendues.  Aussi  une  foule  d'hommes  émi- 
nenls  se  pressaient  à  la  cérémonie  funèbre  consacrée  par  la 
religion,  dont  le  savant  modeste  avait  cherché  les  consola- 
tions dans  ses  souffrances.  s.  mm. 


CABN  ,    ÏYP.    F.    LB   BLANG-HAHDEL  ,    RUB   FROIDE,    2    ET  à» 
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PARAISSANT  DEUX  FOIS  PAR  MOIS. 
%•  â.  Décembre  1869. 

Le  prix  de  rabonnement  (affranchissement  compris)  est 
par  an  de  3  fr.  pour  la  France  et  de  U  fr.  50  pour  Tétranger. 
Les  souscripteurs  à  V Abeille  qui  auront  adhéré  aux  nou- 
velles conditions  le  recevront  gratis  avec  les  livraisons  à 
partir  de  1870. 

M.  le  D'  L.-J.  Leconte,  en  se  rendant  à  Alger  pour  y 
passer  Thiver,  a  fait  une  courte  apparition  parmi  nous. 
Laborieux  et  vrai  émule  de  TEntomologie,  qu'il  représente 
aux  États-Unis  et  qui  lui  est  redevable  de  nombreuses  ac- 
quisitions, il  étudie  sur  les  types  les  espèces  de  son  pays. 
Il  a  bien  voulu  me  donner  un  représentant  américain  du 
curieux  genre  Margarinotus,  On  dirait,  au  premier  abord, 
un  M,  scaber  égaré  dans  les  Montagnes-Rocheuses  :  mais 
si  l'analogie  est  parfaite,  il  n'y  a  pas  identité  de  faciès  ; 
la  disposition  des  plaques  lisses  et  la  sculpture  sont  toutes 
différentes  dans  les  deux  espèces. Celle-ci,  dont  on  ne  connaît 
que  cinq  échantillons,  a  été  décrite  par  Horn  sous  le  nom  de 

Guttifer. 

m 
*  * 

M.  de  Motschulski,  dont  on  avait  annoncé  prématurément 
la  perte,  est  encore  vivant  à  Symphéropol,  en  Crimée,  mais 
dans  un  état  de  santé  qui  l'a  ravi  pour  toujours  à  l'ente- 
mologie.  Sa  précieuse  collection  ne  sera  remise  à  la  Société 
des  naturalistes  de  Moscou  qu'après  son  décès. 


Nous  croyons  faire  plaisir  aux  entomologistes  de  leur  in- 
diquer certaines  découvertes  intéressantes  faites  par  quel- 
ques-uns de  nos  amis  : 
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Le  Nanophyes  Chevrieri  a  été  trouvé  avec  VHemisplut' 
ricus  par  M.  U  Bedel,  en  octobre,  dans  un  fossé,  à  Orsay, 
près  de  Parls^ 

Le  iV.  brevis  a  été  trouvé  également  à  la  même  époque , 
par  le  même  entomologiste ,  dans  le  parc  de  Marly-le-Roi , 
dans  un  endroit  i»  peu  marécageux ,  en  compagoîe  du 
Lyihri,  sur  le  Lythrum  salicarxa.  Sa  coloration  passe  do 
nuir-brun  au  rougC'fsrrugineux.  Sa  forme  plus  courte,  plus 
convexe,  sa  pubescencede  teinte  un  peu  diiïérente,  son  rostre 
plus  loa^eid'ioégaiêlongueiiir  dans  les  deux  sexe»,  le  distin- 
guent du  Lytàri^  auqjnel  U  ressemble  beaucoup.  Il  oe  varie 
pas  autaoït. 

Ue  iV,  Cfuriai  a  été  récolté  en  Andalousie  par  M.  de 
lleyden.  H.  Brisout  de  Barn»vu.le. 


*  * 


M.  L.  fiedel  a  capturé  à  Gompiègne,  en  mai,  VAscLçra  cca- 
rulesccns  Pend.,  VOsphya  bipunctata  sur  un  charme  en 
fleurs;  les  Trachodes  hispidus  et  Acalles  hypocrita  dans 
les  fagots  ;  en  juillet,  le  Gasterocercus  depressirostris  dans 
le  chêne.  Entre  &fortagne  et  Verneuil,  en  septembre,  ki 
Cassida  làoracica  KugeL  et  pusiUa  Waltt»  sur  Vlnula  dy- 
senterica. 

Sur  les  indications  de  M.  Brfsout  de  Barnevilfe,  il  a  trouvé 
en  octobre,  dans  une  mare  voisine  de  St-Germain-en-Laye, 
sous  les  touffes  de  joncs,  la  Gyrophœna  camplicans  et  le 
Stenus  Kiesenwetteri  Rosh.,  remarquable  et  rare  espèce 
dont  il  a  enrichi  ma  collection.  A  Marly-le-Hoi ,  Tàroscus 
carinifrons  dans  un  bois  de  pins,  le  Phytobius  muricatus 
Gh.  Bris,  sous  les  mousses,  h  Bagous  Aubei  Gussac,  dans 
une  petite  mené  d«08édié8f  à  la  racîM  ùm  Lenmm  et  autres 
graminées. 


M.  Peyron  a  recueilli»  sur  la  numtagne»  dana  le& environ! 
de  Beyrouth,  en  Syrie,  plusieurs  exemplaires  de  VAtœnius 
horticola ,  décrit  récemment  par  M.  de  Harold  (  Abeille ,  V, 
186^  p,  /^29}.  Cette,  espèce  est  plus  commune  dans  le  voisi- 
nage de  SaSda,  près  des^  bords  de  la  nmr.,  U  Tavait  déjà  res- 
contrée  à  Tarsous  et  à  Alexandrie  d'Égyple^,  où  elle  vit  dans 
les  teiTains  sablonneux ,  sous  les  pierres,  en  compagnie  des 
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Psammodius.  Oes  foits  me  paraiesem  de  natard  à  éeHiiiKSir 
les  cloutes  de  M«  dé  Harold ,  au  sujet  de  cette  espèce  aber* 
rante  d'un  genre  jusqu'ici  exclusivement  propre  au  cooiioenl 
américain. 


Lé  5»  cahier  des  Coieopterûtogiscke  Hefte  de  M.  éé  Ha- 
rdld  vient  de  pariiltre  (8*  pages  130).  Il  contient  une  Mono- 
graplrie  des  Passalides,  par  le  D'  Katip;  des  diagnoses  de 
IHitélides  nouvelles ,  par  le  ir  Candèze  ;  les  descriptions  de 
quatorze  espèces  nouvelles  et  d'un  genre  nouveau  de  Ourcu- 
lionides,  par  M.  Chevrotât  ;  un  tableau  synoptique  des  espèces 
aastraliennes  du  genre  Onihophagus^  des  diagnoses  de  Copro- 
pfaages  nouveaux,  des  remarques  sur  les  Goprophages  lamel- 
licornes y  des  rectifications  a»  Catalogue  Gemmfnger  et  de 
Harold  el  au  Catalogue  des  Coléoptères  d'Europe  de  Stein, 
par  M.  de  Harold. 

Nous  aientionnerons  quelqaes  corrections  indiquées  ici  à 
kk Monographie  des  Pinolus^  publiée  dans  VAbeiUe,  VI,  1869  : 

P.  126,  au  lieu  de  Coloncuis,  )isez-Co/<?mV«5;— p.  127, 
au  lieu  de  Pelamon ,  lisez  Telamon  ;  —  et  p.  130 ,  ligne  9 , 
ajoutez  p.  118  omise. 

Le  Colanicm  Harold,  p.  126 ,  prendra  le  nom  de  Eremila 
(Reiche)  Uaroid ,  parée  q«'il  n'esl  pas  le  vrai  Coiùnicns  Say. 
Ce  dernier  est  le  mÀle  du  Bituberculatus  Harold ,  qui  devra 
passer  e»  synonymie. 

Le  Aricius  Blanch.  d'Ork  117  est  identique  au  Andicola 
p.  129 ,  qm  passe  également  en  synonymie. 

VHgpocrita  Luc.  se  rapporte  à  VlnMaHi»  Oerm.  p.  131  ; 
OpMus  BlBmh.  d'Orioi  179,  an  dùrbonarius  Man4i.  p.  1^  : 
Crenatipennis  Blanch.  d'Orbe  178 ,  au  Semiamns  Germ. 
p.  132. 

Le  Copris  canicoUis  Blanch.  d'Orb.  179  est  très-voisin  du 
Protectus;  cependant  le  ptothorax  présente  sur  ses  espaces 
élevés  un  sinon  parallèle  au  bord  antérieur  se  dirigeant  vers 
tes  fossettes  latérales,  qui  n'existe  pas  dans  Tespèce  de  Co- 
lombie. 

La  $  de  VEridarius  diffère  du  ^  par  une  ligne  frontale 
moins  élevée,  mais  un  peu  plus  longue,  qui  forme  au  milieu, 
entre  les  dents  apicales ,  une  troisième  élévation  obtuse.  Ce 
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Pinotus  doit  former  un  genre  particulier,  à  cause  de  son  corps 
dépourvu  de  poils  et  de  la  couformation  toute  singulière  de 
la  massue  antennaire. 


Nous  lisons ,  dans  le  n*  9  des  Petites  nouvelles ,  que  «  le 
D'  Maekiin,  connu  par  ses  travaux  sur  les  Helops,  Stenochia^ 
etc.,  va  s'occuper  d'une  Monographie  des  Epitragus.  »  Si  la 
nouvelle  est  exacte ,  nous  croyons  utile  de  rappeler  ici  que 
le  D' Haag  de  Rutenberg  s'occupe  depuis  trois  ans  du  mêoie 
travail ,  que  chacun  s'est  empressé  de  lui  envoyer  en  com- 
munication ses  collections  pour  l'aider  dans  sa  tâche  et  qu'il 
est  prêt  à  le  publier,  comme  nous  l'avons  annoncé  dans  noire 
précédent  numéro.  Il  serait  fâcheux  pour  la  science  que  les 
deux  monographies  fussent  ainsi  publiées  simultanément 
Nous  sommes  nous-mème  en  relations  avec  M.  Mœklin ,  qui 
nous  a  donné  lui-même  gracieusement  son  travail  sur  les 
Stenochia;  mais  nous  n'avons  pas  entendu  dire  qu'il  ait  écrit 
sur  les  Helops ,  et  nous  serions  heureux  d'obtenir  des  ren- 
seignements précis  à  ce  sujet. 


M.  Ëlzéar  Abeille  de  Perrin,  qui  depuis  longtemps  s'oc- 
cupe avec  prédilection  de  la  famille  des  Malachides*,  va  en 
faire  la  Monographie.  Je  lui  ai  remis  toutes  les  notes  que 
j'avais  recueillies  pour  faire  moi-même  ce  travail,  et  je  prie 
tous  les  entomologistes  de  lui  communiquer  toutes  les  es- 
pèces rares  ou  curieuses ,  rue  Grignan,  7,  à  Marseille  (Bou- 
ches-du-Rhône).  Il  comprend  toutes  les  espèces  d'Europe 
et  des  pays  limilrophes  (Sibérie,  Turquie  d'Asie,  Arabie, 
nord  de  l'Afrique  et  Canaries). 

•    « 

L'auteur  d'un  mémoire  inséré  dans  V Abeille  peut  en  faire 
tirer  à  part  un  certain  nombre  d'exemplaires,  mais  en  re- 
mettant le  manuscrit  il  doit  prévenir  de  ses  intentions  et  en 
acquitter  le  prix,  qui  est  flxé  à  50  centimes  par  exemplaire 
au-dessous  de  100  pages  et  à  1  franc  au-dessus.  Vingt  exem- 
plaires de  chaque  monographie  seront  remis  gratuitement  à 


i  l'auteur.  S.  MM. 
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PARAISSANT  DEUX  FOIS  PAR  MOIS. 
K"  5.  JanTier  1870. 


Prix  de  rabonneroent  (  affranchissement  compris  )  par  an 
3  fr.  ponr  la  France ,  ti  fr.  50  c  pour  l'étranger.  —  On 
s'abonne  chez  M.  S.-A.  de  Marsedl,  rue  Demours,  2/i, 
aux  Ternes-Paris. 


L'ABEILLE  A  SES  LECTEURS. 

Insensé  qui  ne  veut  pas  croire 
Au  Souverain  qui  trône  aux  cieux  ; 
Dont  tout  nous  raconte  la  gloire , 
Que  tout  manifeste  à  nos  yeux. 

Le  dôme  bleu  dont  s'environne 
Le  globe  par  nous  habité; 
Le  soleil,  sa  vaste  couronne, 
Torrent  de  vie  et  de  clarté» 

La  terre,  en  tout  mère  féconde. 
Les  saisons ,  les  nuits  et  les  jours 
Depuis  la  naissance  du  monde 
D'un  cours  pareil  marchant  toujours. 

L'homme,  qui,  roi  de  la  nature, 
A  droit  de  s'en  glorifier, 
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Même  la  moindre  créatare , 
Tout  proave  le  graod  ouvrier  I 

Voyez  cet  essaims  innombrables 
D^insectes  d*or  et  de  rubis, 
Qui  ne  sont  pas  paqins  admirables 
£n  leurs  ressorts  qu'en  leurs  habits. 

Sous  la  gaze  de  ses  quatre  ailes 
Que  ne  peut  déchirer  le  vent , 
Sous  ses  formes  humbles  et  frêles 
Qui  voilent  sou  ins^nct  savant , 

Voyez  Tabeille  industrieuse 
Moissonner  son  riche  butin 
Et  faire  une  œuvre  merveilleuse 
Du  suc  de  la  fleur  et  du  thym  ! 

Avec  ardeur  et  patience  ^ 

Abeille  aussi  moi  j'ai  puisé 
Un  suc  aux  fleurs  de  la  sc^çe 
Dont  cet  ouvrage  est  composé. 

Mais  vous,  lecteurs,  à  qui  je  livre 
Ce  que  mon  labeur  m'a  donné, 
Puissiez-vous  trouver  dans  ce  livre 
Que  TAbeille  a  bien  butiné  1 

*  * 

Plusieurs  publications  entomologiques  vienDent  de  pa- 
raître : 

1.  La  2«  livraison  de  la  Faune  Gallo-Rhénane  par  M.  Al- 
bert Fauvel.  Elle  contient  la  .fin  des  généralités,  de  la  page 
W  à  282.  Le  chapitre  III  çst  copsacré  à  Tan^tonaie  externe 
et  à  la  biologie  des  insectes  ;  le  IV*  traite  de  Tespèce  et  de 
ses'.varialions  ;  le  V«  des  lois  de  la  npnçjenclaturi  et  le  VI* 
des  classifications.  Cette  livraison  est  accon^ipagnée  d'une 
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planche  nQîre  et  ),er^)ii)e  )e  praqaier  volooie  41e  Touvrage.  Il 
est  esçejiUel  q^e  maiQteaapt  Tauteur  entre  daa$  la  qoeation, 
c'est-à-dire  dans  la  partie  descriptive,  et  qu'il  marche  avec 
activité  et  régularité ,  aSu  de  faire  reualtre  la  confiance , 
ébranlée  par  toutes  ces  tentatives  avortées  de  faunes  fran- 
çaises qui  commencent  et  ne  finissent  pas. 

2.  Le  n»  3  du  Bulletin  de  la  Société  suisse  d'entomologie^ 
vol.  m,  1869,  de  page  105  à  152,  qui  donne  un  mémoire 
sur  les  mœurs  d*un  Formieide  (Solenopsis  fugax)  par 
M.  Ford  ;  la  description  d'une  espèce  de  guêpe  (  Ambly* 
teles  pohfoeanthus)  par  le  D'  Kriechbaumer,  et  un  travail 
sur  diverses  espèces  de  Garabiques  et  en  particulier  sur  les 
Omaseus,  digne  pendant  à  la  monographie  des  Calatkus,  par 
le  baron  Gautier  des  Cottes,  qui  est  toujours  le  collabora- 
teur de  choix  de  ce  Bulletin  comme  des  Petites  nouvelles. 
Nous  nous  proposons  de  rendre  compte  prochainement  des 
deux  premiers  volumes  publiés  par  la  Société  et  de  glaner 
dans  les  travaux  précieux  qu'ils  contiennent  sur  les  Coléop- 
tères d'Europe. 

3.  Le  3*  trimestre  1869  des  Annales  de  la  Société  ento- 
mologîque  de  France,  de  page  285  à  /(52,  et  Bulletin  xxxvii 
k  LU  avec  2  planches  noires.  On  y  timive  la  fin  de  la  Hfo* 
nographie  des  Tachyporides  d'Europe,  par  M.  Pandellé  ; 
des  deseriptions  d'espèces  nouvelles  de  Calosoma  exo- 
tiques par  M.  de  Ghaudoir,  des  Athous  d'Europe  par 
M.  Reiche,  des  Polydrosus  et  autres  Curcuhonites  par 
M.  Desbrochers  des  Loges,  Anthaxia  Bonvouloiri,  Oogynes 
Anceyi,  Anophthalmus  delphinensis  et  Aubei  var.  Magda- 
lena,  par  M.  Elzéar  Abeille  de  Perrin;  diverses  notices 
entomologiques  par  M.  Jean  Wankowiez,  comprenant  les 
descriptions  de  Microcoléoptères  de  Lithuanie ,  des  genres 
Ptenidium,  Ptilium,  Pocadium^  Agathidium,  Tachinus, 
Platystetlius  ,  Omalium^  Homalota ,  Ennearthron  et  Ci 5  ; 
et  divers  mémoires  sur  les  autres  ordres  d'insectes,  entre 
autres  la  suite  d'une  utile  monographie  des  Cochenilles , 
par  le  D'  Signorel. 


À  la  suite  d'un   incendie   qui  a  consumé  ses  collections 
et  le  fruit  de  ses  longues  recherches,  M.  Abdullah-Bey, 
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D'  Hammerschmiâts ,  que  nous  avons  vu  au  milieu  de  nous 
pendant  TExposition  dernière  et  bien  connu  par  ses  études 
sur  tes  mœurs  et  les  métamorphoses  des  insectes ,  renonce  à 
Tentomologie  et  donne  sa  démission  de  membre  de  la  Société 
entomologiquë  de  France. 


m 


La  Société  entomologique  de  France  vient  de  perdre  son 
archiviste,  M.  Doué  (  Pierre-Achille-Augustin  },  ancien  chef 
de  bureau  au  ministère  de  la  guerre,  officier  de  la  Légion- 
d*Honneur.  Il  est  décédé  à  Paris,  le  20  octobre  1869,  à  Tâge 
de  78  ans.  Membre  de  la  Société  dès  1833,  il  en  a  été  ar- 
chiviste pendant  23  ans,  c'est-à-dire  depuis  i8i!i6.  Il  laisse 
une  belle  collection  acquise  peu  à  peu,  qui  sera  vendue 
prochainement.  Les  services  qu'il  a  rendus  à  la  science  sont 
de  ceux  qui  pour  être  moins  éclatants  n'en  sont  pas  moins 
utiles.  On  ne  peat  citer  de  lui  aucun  mémoire  entomolo- 
gique, si  ce  n'est  la  Faune  des  Coléoptères  de  la  Nou- 
velle-Calédonie par  le  R.  P.  Montrouzier,  à  laquelle  il  a 
coopéré  en  mettant  en  ordre  tous  les  matériaux  recueillis 
par  l'intrépide  et  savant  missionnaire  (  Annal.  1860,  p.  227 
à  308  et  867  à  916  ;  1861,  p.  265  à  306).  Sa  modestie  n'a 
eu  d'égales  dans  sa  carrière  administrative  noblement  rem- 
plie ,  que  sa  loyauté  et  sa  fidélité  scrupuleuse  au  devoir,  et 
dans  l'entomologie  qui  charmait  ses  loisirs,  que  sa  com- 
plaisance à  toute  épreuve  et  son  affabilité,  qui  lui  ont  valu 
tant  de  regrets.  Enfin  il  a  montré,  selon  la  belle  parole  du 
président,  le  professeur  Paul  Gervais ,  dans  le  discours  pro- 
noncé à  ses  obsèques  le  22 ,  qu'on  pouvait  clore  une  ho- 
norable carrière  par  une  fin  chrétienne. 


M.  Joseph  Bertoloni,  professeur  à  l'Université  de  Bologne, 
désire  savoir  s'il  y  a  dans  le  midi  de  la  France  un  Kermès 
oti  Goccus  vivant  sur  les  figuiers  et  en  détruisant  les  fruits  ; 
quel  en  est  le  nom  ?  Est-il  décrit  et  figuré  et  dans  quel 
ouvrage  ?  Correspond-il  au  Kermès  ficus-caricis  L.  ? 


dbyGoogk 


NOUVELLES  ET    Wm   FAITS  DIVERS. 


PARAISSANT  DEUX  FOIS  PAR  MOLS. 
1X°  e.  Jan?rier  1870. 


Prix  de  rabonnement  (  affranchissement  compris  )  par  an 
3  fr«  pour  la  France ,  U  fr.  50  c.  pour  Télranger,  —  On 
s'abonne  chez  M.  S.-A.  de  Marseol  ,  rue  Demours  ,  2/i 
aux  Ternes-Paris. 


£n  réponse  aux  nombreuses  réclamations  que  je  reçois  au 
sujet  de  la  6«  livraison  1869  de  V Abeille ,  je  crois  devoir 
insérer  ici  la  note  suivante  : 

Il  a  été  envoyé  par  la  poste  à  chaque  souscripteur  dont 
l'adresse  m'est  connue,  le  20  octobre  dernier,  le  premier 
numéro  des  Nouvelles  et  faits  divers  avec  un  bulletin  de 
souscription,  fin  de  décembre  la  première  livraison ,  et  le 
27  janvier  la  2*  livraison  de  1870,  accompagnées  des  2«  à 
5«  numéros  des  Nouvelles ,  et  de  plus  à  ceux  qui  m'avaient 
retourné  le  bulletin ,  le  titre  et  l'averlissement  du  VI*  vo- 
lume. Ceux  qui  n'auraient  pas  reçu  ces  divers  imprimés 
voudront  bien  les  réclamer  à  la  poste.  Quant  à  la  6'  li* 
vraison  de  1869  et  au  titre  et  avertissement  du  V«  volume, 
M.  E.  Deyrolle  m'a  assuré  les  avoir  adressés  à  tous  les 
souscripteurs  qui  lui  avaient  fait  passer  le  montant  de  leur 
souscription  pour  ladite  année.  A  l'avenir  on  voudra  bien 
s'adresser  directement  à  moi  pour  tout  ce  qui  concerne 
Y  Abeille,  et  je  ferai  parvenir  régulièrement  par  la  poste 
les  livraisons  à  tous  ceux  qui  auront  soldé  le  montant  de 
leur  cotisation  annuelle.  S.  A.  de  Marseul. 
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M.  Cil.  Leprieur,  pharroaclen-major  à  Metz,  Tan  des 
entomologistes  chasseurs  et  observateurs  les  plus  sagaœs  et 
les  plus  intruits,  vieut  de  terminer^  pour  le  Bulletin  de 
la  Société  d^bistoire  naturelle  de  Golmar ,  une  note  compre- 
nant Tétude  des  premiers  états  des  Hœmonia^  les  moyens 
de  se  procurer  facilement  et  en  grand  nombre  ces  insectes,  en 
recueillant  leurs  coques  et  les  conservant  dans  Teau  jusqu'à 
Péclosion ,  et  des  considérations  sur  la  difficulté  d'établir 
les  limites  de  Tespèce ,  même  en  ne  considérant  que  celles 
qu'on  rencontre  dans  les  eaux  de  la  Moselle. 

C'est  à  lui  que  la  science  est  redevable,  et  non  à  mon 
excellent  ami  M.  Ed.  Perris,  dont  on  compte  par  ceiïlaines 
les  précieuses  découvertes,  celle  de  la  Perrisia  bretns,  qu'il 
a  rencontrée  dans  le  massif  montagneux  de  l'Ëdougb  et 
que  nul  avant  lui  n'avait  rapportée  d'Algérie. 

Dans  la  monographie  ^les  Buprestides  {Abeille^  U,  186/i, 
p.  507,  etc.),  en  [parlant  des  larves  de  Trachys  et  citant, 
d'après  une  courte  note  de  M.  Guérin-Méneville  dans  la 
■Retn^  zoologique^ .  l'étude  ies  métamorphoses  et  des  pre- 
miers états  de  la  PygmcBa ,  faite  par  M.  Leprieur  et  ac- 
cueillie avec  éloge  par  l'Académie  des  sciences,  mon  ex- 
pression laisse  croire  qu'avant  lui  Réaumur  avait  décrit  la 
larve  de  cette  espèce ,  tandi6  que  ce  dernier  n'avait  fait 
eonnatlre  que  la  nymphe  et  avait  signalé  Tinsecte  parfait 
d'une  manière  si  imparfaite  qu'on  avait  cru  y  reconnaître 
la  Chrysomela  polygoni.  La  nature  de  mon  travail  ne  com- 
portât pas  de  bien  longs  développements ,  mais  si  j'avais 
eu  connaissance  du  ménu)ire  si  intéressant  (Annales  Soc 
ent.  1861,  p.  /i59  et  suiv.)  et  des  renseignements  si  com- 
plets de  mon  honoré  collègue ,  qui  lui  ont  valu  les  éloges 
les  plus  flatteurs  du  prince  de  la  science ,  Léon  Dufour , 
je  n'aurais  certainement  pas  manqué  de  reproduire  en 
substance  les  descriptions  des  divers  états  de  cet  insecte, 
d'autant  plus  qu'il  n'y  a  encore  que  fort  peu  de  larves 
bien  connues.  Cet  oubli  involontaire  a  dû  contrister  M.  Le- 
prieur, que  j'estime  et  affectionne  depuis  bien  des  années, 
et  je  m'empresse  de  le  réparer  en  publiant  cette  recUfî- 
ciition.  S.  MM. 

-■* 
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M.  L.  Bedel  cominuDique  à  V Abeille  lés  détails  suivants 
sur  certaines  espèces  de  Coléoptères  peu  connues,  qu'il  a 
trouvées  dans  ses  chasses ,  dont  ont  lui  saura  gré  : 

Ocyusa  picina  Aube.  —  Cette  petite  espèce ,  remarquable 
par  ses  antennes  teslacées^  est  très-répandue  dans  certaines 
mares  de  la  forêt  de  Marly  et  des  environs  de  St-Germain  ; 
on  la  prend  toujours  au  pied  des  Car  ex  ^  en  enlevant  les 
détritus  humides  qui  entourent  leur  hase  et  en  les  secouant 
sur  la  na{^e  :  elle  vit  presque  sur  Teau. 

Gyrophc&ia  complicans  Westw.  —  Cet  insecte,  remar- 
quable à  ta  fois  par  la  forme  de  son  abdomen,  sa  manière 
de  mardier  en  repliant  complètement  les  segments  abdo- 
minaux sur  sa  tête  et  par  ses  habitudes  paludicoles,  n'est 
pas  rare  au  premier  printemps  dans  une  mare  voisine  de 
St-Germain-en-Laye ,  où  il  a  éié  découvert  par  M.  Ch.  Bri- 
80UI  de  Bariïevilte.  'Mon  ami  Maurice  Sédiïlot  €t  irtri  «n 
avons  pris  trois  exemplaires  'm  mois  d'octobre. 

Gymnusa  variegata  Kiesw.  —  Cette  charmante  espèce  a 
été  trouvée  au  Monl-Dore,  en  août,  par  M.  Maurice  Sédîllot. 

Philonthus  rufipennis  Grav.  —  Dans  une  excursion  ento- 
mologique  à  Compiègne,  en  juillet,  nous  en  avons,  MM.  A. 
Léveillé,  Sédillot  et  moi  pris  chacun  un  exemplaire  ;  il  vit 
dans  l'intérieur  des  vieux  arbres  avec  le  Qnedius  trunci- 
cola  Frm. ,  et  c'est  en  ratissant  le  tronc  creux  d'un  hêtre 
que  nous  l'avons  trouvé.  (A  suivre,) 


A  l'une  de  ses  séances  de  «eptembre,  la  Société  entomo- 
lûgique  d«  France  avait  écouté  avec  un  vif  intérêt  une 
notice  de  M.  Mulsant  sur  Tilluslre  oculiste  Jules  Siebel , 
né  à  Francfort-sur-Mein  en  1802,  et  mort  à  Paris  le  11  no- 
vembre 1868,  qui  dans  ses  dernières  années  s'était  adonné 
à  l'étude  des  flyménoplëres.  Publiée  dans  le  Bulletin  de 
la  Société  Linnéenne  de  Lyon  et  accompagnée  d'un  portrait 
de  cet  homme  de  bien  que  regrettent  également  la  science 
et  l'humanité,  cette  notice  je  l'ai  reçue  avec  reconnaissance 
et  l'ai  lue  avec  un  plaisir  qui  naissait  à  la  fois  du  sujet 
en  lui-même  et  des  charmes  du  style.  S,  MM, 


dbyGoogk 


XXIV  IfOUYELLES  ET  FAITS  DITERS. 


*  * 


Les  monographies  en  préparation,  entre  autres  celles  des 
Brachycerus  et  des  Cryptocephalus^  ne  sont  nullement 
abandonnées;  seulement  ces  sortes  de  travaux  marchent 
lentement,  et  toutes  ne  peuvent  paraître  à  la  fois  dans  une 
même  année.  La  monographie  des  Omophius  est  imprimée, 
celle  des  Mylabrides  aux  mains  de  Pimprimeur  ;  celles  des 
Lathridiens ,  Amariens  ,  Maiacfiides ^  etc.,  eta,  sur  le 
chantier  et  fort  avancées.  En  ce  moment  on  prie  les  en- 
tomologistes d'adresser  à  M.  Desbrochers  des  Loges^  per- 
cepteur à  Gannat  (Allier),  en  communication,  leurs  Phyllo- 
blus,  genre  qui  doit  entrer  dans  une  révision  complète  des 
Othiorhynchides, 


Une  petite  tribu  difficile  et  fort  peu  recherchée,  celle  des 
Ct5,  avait  été  Tobjet  d'une  monographie  iconographique, 
publiée  par  feu  Mellié  en  18^9,  dans  les  Annales  de  la 
Société  entomologique  de  France.  La  collection  renfermant 
les  types  de  ce  travail,  acquise  par  M.  l'abbé  Lelièvre,  était 
abandonnée  et  perdue  pour  Tenlomologie.  Les  vrais  amis 
de  la  science  apprendront  avec  plaisir  que  ces  types  sont 
maintenant  en  sûreté.  Des  réprésentants  de  presque  toutes 
les  espèces  m'ont  été  cédés  en  échange  par  le  possesseur 
actuel  de  la  collection ,  M.  le  capitaine  Felissis-Rollin  , 
membre  de  la  Société  entomologique  de  France. 

S.  MM. 


♦  ♦ 


Nouveaux  associés  à  V Abeille  : 
MM.  Le  D'  Marmottan,  rue  Desbordes-Val  more,  25,  àPassy- 

Paris. 
Félissis  Rollin,  capitaine  d'artillerie  ,  7,  villa  David,  à 

Vincennes  (Seine). 
Huon  (A.) ,  professeur  d'hydrographie ,  à    Martigues 

(Bouches-du-Rhône). 
Lichtenstein  (Jules),  négociant  à  Montpellier  (Hérault). 
Lajoye  (Abel),  courtier  de  commerce,  impasse  de  l'E^- 

planade-GerèSf  11^  à  Reims  (Marne), 
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PARAISSANT  DEUX  FOIS  PAR  MOLS. 
IX*  7.  Fémcr  1870. 


Prix  de  Tabonoement  (  affranchissement  compris  )  par  an 
3  fr.  pour  la  France ,  U  fr.  50  c.  pour  l'étranger.  —  On 
s'abonne  chez  M.  S. -A.  de  Marsedl,  rue  Demours,  2/i, 
aux  Ternes-Paris. 


Pendant  que  Y  Abeille  publiait  dans  sa  première  livraison 
1870,  tome  VU,  mes  descriptions  de  Coléoptères  nouveaux 
parmi  lesquels  se  trouve,  p.  26,  VHyperomorphns  aspe- 
raïus^  de  Corse,  la  Société  entomologique  insérait  dans  ses 
Annales  de  d869,  p.  396,  la  description,  par  M.  Desbrocbers 
des  Loges,  de  VAcrisius  Koziorowiczi,  qui  lui  est  iden- 
tique (1). 


Le  recueil  V Abeille,  dans  son  Bulletin  n<»  3  des  Nouvelles 
et  faits  divers f  p.  ix,  a  inséré  une  note  par  laquelle  je 
raconte  le  fait  de  la  capture  d'un  Antherophagus  nigri- 
comis,  accroché  à  une  des  antennes  d'un  Bombus  mon- 
tanusy  et  j'exprime  l'opinion  que  les  Antherophagus  doivent 
sans  doute  pondre  dans  les  nids  des  Bombus  et  qu'ils  s'y 
fout  transporter  en  attendant  sur  les  fleurs  et  prenant  pour 
monture  un  de  leurs  habitants.  Je  demandais  qu'on  voulût 
bien  vérifier  cette  supposition ,  très-convaincu  que ,  comme 

(1)  Le  travail  de  M.  Desbrocbers,  présenté  à  la  Société  eDtomo- 
logique  le  23  juin  1869,  est  paru  le  8  décembre;  celui  de  M.  Perris 
n^a  été  remis  qu'à  la  séance  du  il  août,  mais  il  a  été  publié  dans 
y  Abeille  en  novembre.  Les  entomologistes  jugeront  lequel  des  deux 
noms  doit  avoir  la  priorité!  S,  MIT, 
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le  dit  J.  Dnval  dans  le  tome  de  son  Gênera,  qui  comprend 
le  genre  Antheraphagus  et  qui  a  été  publié  de  1857  à 
1859,  les  mcBurs  de  ce  genre  étaient  inconnues.  La  question 
que  je  posais  se  trouvait  pourtant  résolue,  et  résolue  comme 
je  Pavais  pensé  dès  1858,  ce  qui  est  un  grand  plaisir  pour 
moL  On  va  le  voir  par  la  lettre  ci-après  qm  je  viens  de  re- 
cevoir de  M.  Bugnion.  Je  remercie  cordialement  cet  ai- 
mable ami  de  la  science  de  la  bonté  qu'il  a  eue  de  me 
récrire ,  et  je  le  prie ,  comme  je  prie  tout  autre  de  mes 
collègues,  de  vouloir  bien,  s^il  a  la  chance  de  trouver  dans 
un  nid  de  Bombus  des  larves  é^Antherophagus^  m'en  en- 
voyer par  la  poste  dans  un  tube ,  avec  un  peu  de  coton 
imbibé  d'alcool.  Si  Ton  peut  y  joindre  un  insecte  parfait  ou 
du  moins  le  nom  de  l'espèce  à  laquelle  les  larves  appar- 
tiennent, j'en  serai  doublement  reconnaissant. 

Edouard  Perris. 

Voici  l'intéressante  lettre  précitée  : 

«  Monsieur» 
«  Je  prends  la  liberté  de  vous  communiquer  quelques 
renseignements  sur  les  mœurs  des  Anthérophages  ,  en  ré- 
ponse à  la  question  que  vous  adressez  aux  entomologistes 
dans  la  dernière  livraison  de  V Abeille.  Chassant  à  Angeiadas 
(ait.  1900"  ),  dans  les  Alpes  vaudoises,  au  mois  d'août  1866, 
je  saisis  un  fiourdon  qui  avait  un  Antherophagus  pallem 
Oliv.  accroché  à  sa  trompe  par  les  mandibules.  Surpris  de 
ce  fait  et  supposant  que  les  Anthérophages  se  développaient 
dans  les  nids  de  Bourdons  comme  tant  d'autres  coléoptères, 
j'ai  feuilleté  divers  ouvrages  pour  apprendre  quelque  chose 
de  leur  genre  de  vie ,  et  j'ai  trouvé  deux  notes  qui  conûr- 
ment  complètement  votre  supposition.  Voici  ta  traduction 
exacte:  Redtenbacher ,  Fauna  austriaca,  die  Ksfer,  1858, 
p.  360  :  «  J'ai  trouvé  cette  année  dans  un  nid  de  Bourdons 
et  apporté  au  musée  trois  Antherophagus  nigricomis  com- 
«  plètement  développés.  Le  nid  fourmillait  de  larvés  sem- 
«  blables  à  celle  du  Cryptophagus  lycoperdi  décrite  par 
«  Bouché,  Naturg.  d.  ins.  1. 101.  18,  et  appartenant  très- 
('  probablement  à  Y  Antherophagus  ;  malheureusement  elles 
((  périrent  toutes  au  bout  de  peu  de  temps,  i» 
'  «  Carus  et  Gerslœcker,  Handbuch  der  Zoologie,  vol  n, 
p.  113; 
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«  Les  espèees  do  genre  Antheraphagm  vivent  sur  les 
«  fleurs,  se  cramponnent  de  là  sur  les  Bourdons  et  se  font 
<f  porter  ainsi  dans  leurs  nids,  vraiseroblableroent  pour  y 
«  déposer  leurs  œufs.  En  effet,  on  trouve  quelquefois  dans 
*<  les  nids  des  Bourdons  des  Antkeropliagus  adultes  et  de 
«  petites  larves  semblables  à  celles  du  genre  Cryptopha' 
«  gus.  » 

«  La  femelle  Ânthérophage  attend  donc  le  Bourdon  sur 
une  fleur  et  se  fait  porter  par  lui  jusqu'au  nid,  comme  la 
petite  larve  du  Meloe  ;  seulement,  quand  j*eus  examiné  ma 
bestiole  à  la  loupe,  puis  au  microscope,  je  reconnus  que 
c'était  un  mâle  :  elle  n'avait  que  quatre  articles  aux  tarses 
postérieurs.  Qu'est-ce  qu'un  mâle  peut  avoir  à  faire  chez 
tes  Bourdons,  lui?  Y  va-t-il  chercher  sa  femelle,  ou  bien 
est-il  amateur  de  miel  ? 

«  Il  serait  intéressant  d'observer  exactement  ces  mœurs 
singulières.  Les  Anthérophages  ne  sont  pas  rares  en  Suisse; 
j'en  ai  trouvé  sur  la  Salvia  glutinosa ,  la  Phyteuma  spi" 
cata^  la  Cephalanthera  rubra,  mais  seulement  des  mâles, 
et  je  n'ai  pas  encore  examiné  des  nids  d'Hyménoptères  dans 
ce  but. 

«  Recevez,  eta 

«  Edouard  Bugrion  , 

•  £tod.  en  méd.»  à  rHennitage  (LauMnne).  • 


M.  le  comte  A.  de  Manuel  nous  écrit;  «En  cherchant 
des  Goléeplères  dans  des  nids  d'Hyménoptères^  j'ai  trouvé, 
en  juillet  1865,  soixante-trois  Antherophagus  nigtncamis 
et  un  Silesiacus^  dans  un  seul  nid  de  Bombus  (je  ne  sais  si 
c'est  le  Montanus  ).  Il  y  avait  aussi  des  larves,  mais  elles  ne 
sont  parvenues  ni  à  l'état  de  nymphes,  ni  d'insectes  parfaits. 
J'ai  eu  occasion  de  trouver  encore  deux  fois  des  Anihero^ 
phagus  dans  les  mêmes  conditions.  Si  M.  Perris  désire  avoir 
de  ces  larves ,  j'en  chercherai  cet  été  et  me  ferai  un  plaisir 
de  lui  en  envoyer.  » 

J'ai  reçu  :  1*  l'année  1869  de  la  Gazette  de  Stettin.  Ce 
volume,  de  UàS  pages  et  U  planches  noires,  ne  contient 
presque  rien  sur  les  Coléoptères.  Je  n'y  ai  remarqué  que 
des  notes  synonymiques  par  Suff'rian  et  les  diagnoses  des 
espèces  suivantes  :  Cymindis  Chaudoiri^  de  Sicile  ;  Adelops 
opoideus,  epuroides  et  Anommatus  pianicpUis ,  du  midi 
de  la  France  ;  Amaurorhinus  crassiusculus\  d'Italie  ;  Rhy^ 
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tirhinus  aipicola^  des  Alpes  ;  Brachyderes  ophlhalmicus , 
d'Aodalousie;  Orlhochœtes  discoidaiis  ei  Dicfiotrachelus 
maculosuSf  des  Alpes;  enûo,  Cebrio  pubicomis^  de  Por- 
tagal«  par  Léon  Fairmaire. 

2*  Un  excellent  traité  sur  la  Chasse  aux  Coléoptères, 
par  M.  Leprieur,  dans  lequel  les  jeunes  entomologistes  trou- 
veront un  guide  sûr  soit  pour  récolter  et  préparer  leurs  in- 
sectes, soit  pour  disposer  et  conserver  leurs  colleclions. 
Pour  recevoir  ce  volume  de  112  pages  in-8%  il  suffit  d^en- 
voyer  2  fr.  25  c  en  timbres-poste  à  M.  Leprieur  ,  pharma- 
cien-major, rue  des  .Murs,  21,  à  Metz  (Moselle). 


M.  le  capitaine  Manès ,  d^Ajaccio ,  annonce  qu'il  a  re- 
cueilli, le  18  décembre  dernier,  un  <?  de  Timarcha  Prun- 
neri  accouplé  avec  une  Chrysomela  Banksi  Q  .  C'est  une 
remarque  intéressante  à  ajouter  à  celles  du  même  genre 
signalées  déjà  par  les  auteurs  pour  des  insectes  du  même 
groupe  ou  du  même  ordre. 

A  Toccasion  des  Dytiscus  $  à  élytres  lisses  comme  celles 
des  ^ ,  que  M«  Preudhomme  de  Borre  a  signalées  dans 
un  opuscule  récemment  analysé  par  VAbeille  et  par  les 
Entomologische  Heffe  (¥•  part.)  ae  M.  de  Harold,  on  peut 
se  reporter  à  ce  que  nous  avons  dit  dans  notre  Faune 
gallô-rhénane  (  t.  l*%  p.  212,  2Zil)  des  insectes  qui  présen- 
tent, comme  ceux-ci,  des  états  dimorphes  ou  polymorphes. 
On  y  trouvera  Fexplication  du  fait  observé ,  qui  est  loin 
d'ailleurs  d'être  spécial  aux  Dytisctis  et  même  aux  Coléop- 
tères. Albert  Fauveii. 

« 

Nouveaux  associés  à  VAbeille  : 
MM.  Sedillot  (Maurice),  U,  rue  de  Tournon. 

Bérard  (Charles) ,  lieutenant  au  32*  de  ligne,  à  Ajaccio 

(Corse). 
Giraud  (Théodore),  15,  quai  d'Albret,  Lyon  (Rhône). 

Nous  avons  adressé  à  titre  d'essai  les  Nouvelles  et  faits 
divers  à  des  coléoptéristes  non  associés  à  VAbeille,  Ceux 
qui  désirent  continuer  à  les  recevoir  sont  priés  de  nous  en- 
voyer en  timbres-poste  le  montant  de  l'abonnement  pour 
1870  ;  les  autres  devront  les  refuser  à  la  poste  ou  les  re- 
tourner, g,  MM, 
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PARAISSANT  DEUX  FOIS  PAR  MOIS. 
»•  8.  Février  1870. 


Prix  de  rabonnement  (  aiTrancbissemeDl  compris  )  par  an 
3  fr.  pour  la  France ,  à  fr.  50  c.  pour  l'étranger.  —  On 
s^abonne  chez  M.  S.-A.  de  Marseol,  rue  Demours,  2/i, 
aux  Ternes-Paris, 


M.  Perris,  dans  la  2«  livraison  de  VÂbeille,  1870,  VU,  p.  35, 
demande  une  vérification  à  propos  de  la  larve  de  Prasocuris 
phellandrii  ;  voici  dans  quelles  conditions  je  Tai  trouvée  à 
Metz  à  plusieurs  reprises  :  c'est  dans  Tinlérieur  des  tiges  de 
VŒnanthe  phellandriurn  ou  ciguë  aquatique,  à  la  partie 
inférieure  qui  est  creuse,  que  j'ai  rencontré  des  larves  de 
Prasocuris,  réunies  en  certain  nombre,  occupées  à  ronger 
les  parois  intérieures  de  cette  plante.  Il  y  avait  avec  elles 
des  nymphes  complètement  noires  ainsi  que  la  larve  et  quel- 
ques insectes  parfaits  plus  ou  moins  bien  transformés.  Je 
suppose  que  ceux-ci  ne  restent  enfermés  dans  cette  tige 
que  le  temps  nécessaire  pour  acquérir  la  consistance  con- 
venable et  émigrent  aussitôt  après  pour  se  poser  sur  diverses 
plantes  qui  croissent  dans  les  endroits  marécageux ,  où  on 
les  prend  en  fauchant. 

Dans  la  partie  supérieure  des  tiges  de  la  même  plante, 
on  rencontre  quelquefois  le  Lixus  parapiecticus  sous  ses 
divers  états.  Sa  larve  ne  vit  que  dans  la  moelle,  et  il  ne 
se  trouve  jamais  qu'un  ou  deux  individus  sur  la  même  tige. 

Adolphe  Bellevote. 


M.  Paul  Bauduer,  de  Sos  (Lot-et-Garonne),  m'écrit  la  note 
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suivante  qui  est  de  nature  à  rectifier  certaines  idées 
répandues  parmi  les  entomologistes  : 

«  On  se  figure  généralement  que  les  chasses  pendant 
l'hiver  sont  improductives,  et  cependant  je  vous  déclare 
que  pour  moi  ce  sont  celles  qui  me  donnent  les  meilleurs 
résultats  non  quant  à  la  quantité,  mais  au  moins  quant  à 
la  qualité.  Ainsi,  c'est  pendant  Thiver  que  je  prends  dans 
les  fossés,  sous  les  feuilles  sèches  et  pourries  ,  les  Slyphlus 
unguicuïaris  ;  Cœnopsis  Walloiii;  Trachyphlœus  arista- 
tus  ;  ScydmcBnus  cerasles ,  subcoréalus  ;  Faronus  ÏMfer- 
tei;  Bythinus  Panda llei  ;  Eucinetes  meridioncilis  ,  Ceuto- 
rhynchus  hepalicus ,  hystrix  et  Aubei  ;  dans  les  vieux 
troncs  de  chônes-liége  :  Tetratoma  Baudueri  ;  Hhyntolus 
reflexus  ;  Quedius  truncicola  ;  Camptorhinus  statua  ;  Mc- 
gapenthes  lugens ,  tibiaiis  ;  Bolitophagus  armatus  ;  dans 
les  mousses  et  les  lichens  du  chêne,  Tropideres  sepicola, 
niveirostris  et  albirost)  is  ;  Elater  ruficeps  ;  Camptorhinus 
simplex;  Ihroscus  carinifrons;  Anlhribus  albinus  ;  Ma- 
roiia  varùgata  et  une  foule  d'autres  insectes  moins  pré- 
cieux. Vous  pouvez  voir  par  cet  aperçu  que  Ton  peut  trouver 
beaucoup  pendant  l'hiver.  »  P.  Baudder. 


Notes  sur  diverses  espèces  de  Colù^tères  des  environs 
de  Paris^  par  M,  Louis  Bedel  (suite). 

Lilhocharis  rufiventris  Nord  m.  —  J'en  ai  pris  un  exem- 
plaire sous  l'écorce  d'un  énorme  pin  abattu,  dans  la  vieille 
forêt  de  la  Teste  (Gironde),  en  octobre. 

Stenus  tempestivus  Er.  —  Se  prend  abondamment  dans 
une  mare  près  de  St-Germain ,  en  coupant  }«s  Cares  qui 
poussent  le  pied  dans  l'eau  ;  il  est,  par  le  fait  même  de  son 
attachement  pour  cette  plante ,  trôs-localisé  ;  et  bien  que 
dans  la  même  mare  on  trouve  le  Stenus  Kiesentoetteri  à 
trois  ou  quatre  pas  de  là,  jamais  on  ne  les  rencontre  en- 
semble. 

Ce  dernier,  pris  pour  la  première  fois  à  Erlangen  par 
Rosenhauêr  et  l'une  des  remarquables  découvertes  pour  la 
faune  française  due  à  M.  Ck.  de  Barneville,  a  été  depuis 
retrouvé  en  Normiuidie  par  M.  Fauvel,  et  M*  A.  Boanaire 
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m'a  élit  en  avoir  pris  un  exemplaire  à  Fontainebleau.  La  isa- 
DÎère  dont  le  Kiesenwetteri  vil  sur  les  plaotes  couciiées 
dans  la  boue  humide  et  pour  ainsi  dire  dans  l*eau ,  rend  sa 
recherche  difficile.  Pour  ie  prendre  il  faut  couper  et  seeouer 
Vivenaenl  sur  la  Qappe  deç  bottes  de  joncs  et  autres  plantes 
fermant  touffe  au  pied  des  Eupatorium.  On  le  trouve  en 
automne  et  davantage  au  premier  printempy» 

C'est  à  tort  que  dans  les  catalogues  on  Péloigne  du  S. 
cicindeloides  dont  il  est  très-voisin,  mais  dont  il  diffère  au 
premier  coqp  (J'œil  par  la  belle  tache  jaune  qui  orne  chaque 
élylre. 

Le  Sunui  plancm  Ër.,  se  prend  également  à  8l-Ger- 
main,  mais  dans  une  mare  ombragée  de  la  forôt  ;  il  vit 
•«ur  une  etpèce  de  Carex  différente  de  celle  qu'affectionne 
le  Tempe^ticus  ,  et  dont  la  forme  permet  de  le  eaplujer  en 
fauchant. 

Cateps  depressus  Murray. — ^Facile  à  capturer  aux  environs 
de  Paris,  en  plaçant  k  l'entrée  des  terriers  de  lapins  une  taupe 
fraîchement  tuée  ;  celle  espèce  et  le  C.  alpinus  vivent  des 
peils  de  lapin,  et  la  décomposition  du  cadavre  dont  on  leur 
fait  un  piège  nuirait  au  résultat  de  la  chasse. 

Mon  ami  M.  E.  Bugnion  a  trouvé  en  Suisse,  à  la  tour  d*Aï 
et  au  milieu  des  neiges,  une  espèce  nouvelle  de  Galops  qui 
lui  a  été  dédiée,  mais  qui  n^est  pas  encore  décrite  ;  c'est  un 
insecte  d'une  forme  très-remarquable,  bien  distinct  par  son 
faciès  et  dont  l'habitat  spécial  mérite  d'être  signalé  :  il  vit 
dans  les  poils  de  la  marmotte  ,  circonstance  qui ,  jointe  à 
rallilude  de  sa  retraite,  doit  rendre  sa  rencontre  fort  rare. 

{A  suivre.) 


En  réponse  à  la  demande  que  fait  dans  V Abeille  M.  le 
professeur  Joseph  Berloloni,  M.  Jules  Lichtenstein  m'écrit 
qu'hier  encore  il  a  trouvé  sur  le  figuier  un  Coceus  que  notre 
confrère  Signorel  appelle  Myldaspis  ficus  (  ann,  1808 , 
f»  853),  qui  est  à  présent  sur  les  bourgeons  et  qui  se  flxe 
en  été  sur  les  fruits  et ,  sMl  ne  les  fait  pas  périr,  les  rend 
peM  rago^itants.  Réaumur  ie  décrit  sans  indiquer  l'habitat 
(t,  IV,  tab.  5,  fig.  5,  6,  7,  T  69).  Gmelin,  Geoffroy,  Curlis, 


dbyGoogk 


XlXil  NOUVELLES  £T  FAITS  DIVERS. 

Asa  Pitch,  Costa,  Targioni,  etc.,  le  décrivent  également 
comme  naisible  à  d'autres  arbres.  Il  est  tout-â-fait  différent 
du  Coccus  ficus-caricœ  de  Lin.  et  de  TEncycl.,  dont  une 
bonne  histoire  a  été  donnée  par  Bernard  (mémoire  sur  le 
figuier.  Académie  de  Marseille,  1773,  p.  39,  pi.  1,  fig.  14- 
21)  et  décrit  par  Boyer  de  Fonscolombe  (ann.  1836,  f*  205). 
Les  Coccus  sont  ronds  ou  ovales,  les  Mytilaspis  en  forme 

de  moule. 

♦ 

Le  Speciès  des  Coléoptères  d'Europe  et  des  contrées 
limitrophes ,  publié  par  V Abeille  ,  marche  bon  train  ;  les 
familles  difficiles,  encore  inabordées  par  les  Monographes, 
sont  sous  presse  ou  en  préparation,  et  bientôt  il  ne  restera 
plus  que  celles  qui  ont  été  naguère  Tobjet  d'excellents  tra- 
vaux ,  telles  que  :  Ëlatérides,  Mallhinides,  Malachides  et 
Oasytides ,  Lamellicornes ,  f xmgicornes  et  Coccinelles.  Mais 
en  attendant  Tachèvement  de  ces  travaux  qui  demandent 
beaucoup  de  temps  et  de  savoir,  je  me  propose  de  repro- 
duire dans  un  ordre  systématique  les  descriptions  de  toutes 
les  espèces  nouvelles  publiées  depuis  quelques  années  en 
dehors  des  monographies  et  de  V Abeille.  Il  me  semble  inu- 
tile de  faire  ressortir  Tutililé  d'un  pareil  compendium  ;  ce 
sera  surtout  un  précieux  annexe  au  Catalogue  que  je  pré- 
pare en  ce  moment.  J'ose  donc  prier  tous  les  vrais  amis  de 
la  science  de  me  communiquer  les  renseignements  biblio- 
graphiques et  géographiques  concernant  les  espèces  de  Co- 
léoptères. Des  descriptions  substantielles  et  courtes,  accom- 
pagnées d'une  phrase  qui  sépare  nettement  l'espèce  de  celles 
près  desquelles  elle  se  place ,  seront  bien  accueillies  et  in- 
sérées sous  le  nom  de  l'auteur.  S.  MM. 

* 
*  * 

Nouveaux  associés  à  V Abeille  : 

MM.  Victor  Dreux,  receveur  des  postes,  à  Vaugirard. 

Louis  Gavoy,  5,  rue  de  la  Préfecture,  à  Carc^ssonne 

(Aude). 
Grouvelle,  26,  rue  des  Écoles. 
Paul  Mabille,  professeur  de  rhétorique  au  lycée ,  67, 

rue  St-Michel,  à  Carcassoqne  f  Aude  ), 
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!«•  9.  Mars  1870* 


Dans  la  dernière  livraison  de  V Abeille  (mars  1870), 
M.  Bedel  a  publié  sous  le  nom  de  Varini  un  Callidinm 
nouveau  confondu  jusqu'ici  avec  le  C.  femoratum  auquel 
il  ressemble  beaucoup.  Je  pense  également  que  ce  Calli» 
dium  est  parfaitement  distinct  du  Femoratum ,  et  M.  Bedel 
a  très-bien  fait  ressortir  dans  sa  description  les  caractères 
différentiels. 

Le  Callidium  Varini  habite  aussi  les  Basses- Alpes  (envi- 
rons de  Digne),  où  je  Pai  capturé  au  mois  de  juin  dernier 
«ur  les  fleurs  du  Laserpitium  gallicum^  mais  je  n'en  con- 
nais pas  non  plus  la  femelle. 

Bellier  de  la  Ghavignerie. 


*  * 


L'entomologie  vient  de  perdre  presque  en  même  temps: 

M.  Grandin  de  l'Eprevier  (Louis-Charles- Alfred),  chef 
d'escadron ,  décédé  à  Vendôme ,  le  20  février ,  dans  sa 
U7'  année  :  membre  de  la  Société  entomologique  de  France 
depuis  1853,  il  cultivait  l'étude  des  Coléoptères  avec  zèle  et 
laisse  une  importante  collection  ; 

M.  Hartog  Heys  van  de  Lier,  à  Delft ,  en  Hollande,  qui, 
sans  s'occuper  d'insectes ,  possédait  la  plus  rare  collection 
de  livres  d'entomologie  ; 

M.  Ligounhe,  à  Montauban. 


M.  Preudhomme  de  Borre  nous  envoie  un  mémoire  sur 
les  femelles  à  élytres  lisses  du  Dttiscus  marginalis  L. 
€e  sont  de  nouveaux  faits  ajoutés  à  son  premier  travail 
dont  il  a  été  rendu  compte  précédemment.  Ce  mémoire  est 
extrait  du  XIIP  volume  des  Annales  de  la  Société  entomo- 
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logique  de  Belgique.  Comment  se  fait-il  que  les  membres  de 
Paris  n'aienl  rien  reçu  des  publications  de  celte  Société  de- 
puis le  XI*  volume,  publié  en  1867  ? 


Nous  recevons  à  Tinstant  le  VI'  volume  du  Catalogue 
des  Coléoptères  de  MM.  Gemminger  et  de  Harold,  quoique 
annoncé  et  paru  depuis  plusieurs  inois.  Ce  travail,  d^an 
mérite  réel  comme  d'un  prix  exorbitant,  sera  prochainement 
ttnnidé.  Le  tome  Vf,  de  la  page  1609  à  1800 1  renfernne  les 
nhîpîpkorides  ,  DasiciUidea  ,  Malacodermides ,  Cteride*, 
Lymexylonides ,  Cupesides  ,  Plmides  ,  Bastrychides  et 
Cîoides^  et  termine  ainsi  les  Pentamères.  Le  tooie  Vil 
contiendra  les  Hétéagmères  et  doit  paraître  en  mai.  Nous 
avons  communiqué  avec  empressement  aux  auteurs  le  cata- 
logue des  Mylabrtdes,  dont  la  monographie  est  sous  presse. 

*  * 

La  Société  entomologl^ue  de  Londres  vient  )l|e  publier, 
avec  sa  régularité  habituelle,  le  6*  et  dernier  cahier  de  1869 
de  ses  Trant&ctians*  . 

L'esprit  pratique  de  nos  voisins  d'Oulre-Manche  leur  a 
fait  comprendre  combien  il  est  agréable  à  ses  membres 
éJoignéfi  4t  se  tenir  au  courant  de  ce  qui  se  pabse  daas  ses 
réunion^ ,  et  pour  satisfaire  à  ces  aspirations  elle  sépare  les 
procès-verbaux  qui  sont  communiqués  au  fur  et  à  mesure , 
des  mémoires  qui  s'impriment  de  suite,  régulièrement  et  sans 
interruption,  jusqu'à  leur  achèvement.  Nous  rendrons  compte 
de  ce  volume  avec  l'attention  qu'il  mérite. 

fiotes  sur  diverses  espèces  de  Coléoptères  des  environs 
de  Paris 9  par  M.  Louis  Bedel  (suite), 

Micrus  fiticomis  Frm.  et  Ptenîdium  nitidum  Ch.  Bris.— 
Il  n'est  pas  difficile  de  se  procurer  ces  deux  espèces  à  St- 
Germain,  sur  les  bords  de  la  Seine.  Il  suiftt  de  ramasser, 
au  pied  des  peupliers,  des  brindilles  de  bots,  des  détritus 
à  moitié  secs  et  même  de  petites  mottes  de  vase  desséchée 
que  l'on  secoue  sur  la  nappe  ;  la  petitesse  de  ^s  insectes 
est  dès  lors  la  setile  difficulté  de  leur  capture. 
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Car€imp4  pumilio  En  —  J'at  prii  abotiAàtaMUent  €èlte 
espèce,  au  mois  de  septembre  dernier,  dans  une  bergerie 
du  défArtement  de  i'Oroe;  elle  se  lient  surtout  le  long  des 
murs,  dans  la  couche  moyenne  do  fumier. 

SapîHnUs  detersus  Illig.  —  Pris  à  Fontainebleau,  au  mois 
d'avril^  dans  les  débris  d*un  cadavre,  déposés  daûs  une  sa- 
blière. 

Onthophilns  isutcaim  F.  -^  Nous  Tavoâs,  M.  Sédillot  et 
moî^  trouvé  plu^ieum  fois  au  mois  d'avril  sous  des  plantes 
décomposées  dans  les  sablonniëres  de  Fontenay-aux-Roses. 

Phalacrus  caricis  Fairip.  —  Vil  dans  les  mares  de  la 
forêt  de  IMarly ,  dans  la  partie  engainante  des  Garex  ^  un 
peu  au-dessus  de  la  base  ;  la  seule  manière  de  le  prendre 
en  nombre  est  de  couper  et  de  secouer  sur  la  nappe  les  tiges 
jde  ces  plantes  ;  on  ne  peut  le  chasser  en  fauchant^  parce 
que  Paction  du  filet  a  pour  effet  de  le  reniermer  encore 
davantage  dans  la  lige  qu'il  habile. 

Cerylon  fagi  Ch.  Bris.,  Grenier  Mat.  176.  —  J'ai  re- 
trouvé à  Compiègne,  au  mois  de  mai,  deux  exemplaires  de 
cette  espèce  encore  rare  el  irès-peu  connue  ;  elle  vit  sous 
Fécorce  du  hêlre,  comme  son  nom  Tindique.  MM.  Ch.  çt  H. 
Brisoul  de  Barneville  Pavaient  égalcmenl  découverte  à  Fon- 
tainebleau. Comme  le  dit  fort  bien  Tauleur,  «  elle  se  dis- 
tingue du  C.  histeroides  dont  elle  est  voisine  par  son  cor- 
selet rétréci  d'arrière  en  avant ,  à  impressions  postérieures 
beaucoup  plus  fortes ,  par  la  8"  strie  de  ses  élytres  nulle, 
par  son  mésosternum  plus  forlemenl  ponctué  à  la  base  et 
presque  lisse  au  sommet,  et  enfin  par  ses  antennes  et  ses 
pattes  plus  épaisses.  » 

Agriius  sinuatus  01.  —  Pris  une  fois  à  Orsay  (Seine-et- 
Oise  ),  en  août.  (A  suivre.) 


Vïcones  insectorum  de  Pallas  (  1781  )  est  un  ouvrage 
ancien  des  plus  importants,  qui  a  paru  par  livraisons,  dont 
la  date  est  restée  dans  le  vague  jusqu'à  ce  jour ,  quoique 
dans  les  questions  de  priorilé  il  soit  d'un  grand  intérêt  de 
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la  fixer.  M.  Grotch  m*écrit  à  ce  sujet  ;  «  Vous  m'avez  de- 
maDdé  la  date  précise  de  Vicones  de  Pallas  ;  j'ai  un  exem- 
plaire dans  les  livraisons  originales ,  ainsi  je  pais  certifier 
qu'il  a  paru  de  la  manière  suivante  : 

«  Fascicule  I,  in-^*,  Eriangen,  1781.  Pag.  1-56,  feuilles 
A-G,  tabl.  A-^ 

«  Fascicule  II,  in-^*,  Erlangen,  1782.  Pag.  57-96,  feuilles 
H-M,  tabL  D-P. 

c  Le  fascicule  III,  qui  est  rare,  est  de  1798  et  va  dans 
mon  exemplaire  de  pag.  97  à  108  (  feuille  N — )  et  tabl. 
G-H.  » 

M.  P.  Mingaud,  sous  le  patronage  de  M.  Jnles  Lichten- 
stein,  vient  d'établir  à  Montpellier  (  villa  Licbtenstein),  un 
cabinet  d'échange  et  (fe  vente  d*entomologie.  On  trouvera 
chez  lui  non-seulement  des  insectes  parfaits ,  mais  encore 
des  larves  et  des  nymphes  bien  préparées. 


MM.  Gaston  Allard  et  Félix  Ancey  se  sont  embarqués 
dimanche  à  Marseille  pour  aller  explorer  l'ouest  de  l'Ai* 
gérie. 

M.  Lefebvre,  rue  Gonstantine,  28,  à  Paris-Plaisance,  prie 
les  entomologistes  de  lui  communiquer  les  espèces  de 
Clythrides  de  leur  collection ,  pour  la  monographie  dont  il 
s'occupe  activement 

Les  associés  à  V Abeille  qui  n'ont  pas  encore  payé  leur 
cotisation  pour  1870,  sont  priés  de  l'envoyer  sans  retard 
en  un  bon  sur  la  poste.  Il  est  important  que  ceux  dont 
l'adresse  n'est  pas  exactement  établie  sOr  la  bande  veuillent 
bien  la  rectifier. 

S.  MM. 
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No  10.  Mars  4870. 


M.  de  la  Brûlerie,  de  retour  de  868  voyages  avec  M.  de 
Saulcy  en  Orient,  avec  une  récolte  fabuleuse  de  Coléoptères,  a 
fortintéressé  à  la* dernière  réunion  les  membres  de  la  Société 
eatomologique  de  France,  par  le  récit  de  ses  explorations 
sur  les  rives  du  Jourdain,  à  Damas,  sur  le  Liban  et  8ur  les 
montagnes  de  i'ile  de  Chypre. 


•  * 

M.  H.  de  Boûvoutoir  a  présenté  un  grand  travail  sur  les  Ëuc- 
nénrii.ies,  accompagné  de  42  planches  gravées,  à  ses  frais,  par 
les  plus  habiles  artistes,  qu'il  offre  à  ses  collègues  de  la  So- 
ciété. Espérons  que  les  annales  profiteront  intégralement  de 
ce  don  généreux,  et  que  le  fonds  de  réserve  ne  nous  ration- 
nera pas  toujours  au  profit  de  nos  sucesseurs. 


Vlnstitut  des prm)inces de  France  sous  la  direction  de  M.  de 
Caumont  va  r^inir  en  congrès  les  délégués  des  sociétés  sa- 
vantes. La  session  ouvrira  le  lundi  4  avril  procbain  à  9  heures 
du  matin  rue  Bonaparte,  14,  et  durera  jusqu'au  9.  Les  séances 
de  la  section  des  sciences  naturelles  se  tiendront  de  40'h.  4/1 
à  midi.  ^ 


Notice  sur  les  mœurs  de  TElater  rnficeps  Ifiih. 

J'avais  trouvé  il  y  a  6  ou»7  ans  deux  individus  do  celle  rare 
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espèce  englaés  dans  la  résine  qui  découle  du  pin  maritime,  mai? 
jamais  je  n'avais  eu 'a  chance  de  le  prendre  vivanl;  lorsque  U 
21  décembre  dernier,  en  explorant  les  mon?ses  et  les  lichms 
qui  tapissent  les  troncs  des  chênes,  j'en  trouvai  d^nx  inli- 
vidus» 

Le  lendemain  je  revins  a-i  mêmes  endroits  et  j'eus  la  chance 
de  tomber  sur  un  chêne  qui  était,  il  est  vrai,  dans  des  condi- 
tions exceptionnellement  favorables  et  qui  "m'en  a  fourni 
n  individus. 

Le  tronc  était  littéralement  couvert  d'un  petit  lichen  blanc 
du  genre  Parmelia,  je  crois,  et  enlevant  très-superficiellement 
avec  un  couteau  les  lichens,  je  m'aperç»is  que  la  portion  su- 
périeure de  l'écorce  était  complètement  pourrie  ou  -plutôt  dé- 
sagrégée. Je  me  rais  à  l'explorer  avfc  soin,- et  là  dedans;  je 
trouvai  une  cellule  contenant  un  individu  de  l'Eatcrruficeps 
récemmert  trarsformc.  En  poursuivant  mes  recherches,  j'en 
trouvai  12  dans  les  mêmes  condiiicns. 

Là  aussi  vit  à  coup  sûr  le  Corymbites  bipnstuîatus  lype  et 
sa  vaiiété  complètement  testacée;  je  l'ai  trouvé  aussi  dans  les 
cellules  où  il  venait  de  ?e  transformer.  .     • 

Cet  ineecle  doit  subir  sa  transformation  au  mois  de 
septembre  ou  d'cctobre,  et  altondre  le  printemps  pour  sor- 
tir. 

•  C'est  là  encore  que  très-probablement  le  Throscus  carim- 
frons  doit  vivre  et  peut-être  aussi  le  Camptorhinus  simplex-^  car 
je  n'ai  jamais  trouvé  ces  deux  espèces  qu'en  tamisant  les 
mouss  s  en  décembre  et  janvier,  le  premier  assez  commun, le 
second  fort  rare,  Paul  Bauduer. 


Le  tome  Xlle  (1 868-! 869)  des  AnnUes  de  la  Société  ento- 
mohgique  de  Belgique^  paru  en  septembre,  m'a  enfin  été 
remis,  iu-8**  pages  266  et  LXVIII  avec  une  plaîiche  coloriée. 
Dans  le  "corps  du  volumo,  ou  remarque  divers  mémoires 
importants,  sur  les  Lépidoptères  de  Californie  par  M.  Bois- 
duvdl,  qui  raconte  les  aventures  de  l'intrépide  naturalis^tc 
Lcrquin  en  Californie  et  aux  Indes;  sur  les  Névroptères  par 
MM.  de  Selys-Longchamps«et  Mac  Lachlan  ;  sur  les  Dyisctis 
marginalis  9  à  élyires  lisses  par  M.  de'Borre-  sur  le? 
Thyréoplérides  et  Goptodérides  par  M.  de  Chaudoir/  Dans  le 
compte-rendu  des  séances,  une  foule  de  renseignements  sur 
les  insectes  de  Belgique. 
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La  société  a  pris  la  louable  résolution  d'envoyer  gratis  à 
ses  correspondants  les  comptes-rendus  de  ses  séances  et  de 
les  publier  pmmptement.  Klle  est  entrée  dans  une  voie 
qui  lui  promet  d'être  vraiment  uUe.  Elle  forme  une  collec- 
tion nationale,  dont  ses  membres  ont  la  direction  scienti- 
fique ;  et  l'Etat  met  ses  ressources  à  si  disposition,  le 
Musée  royal  la  conserve  et  lui  offre  un  logement  o'^  elle  est 
mise  à  la  disposition  de  ses  membres  et  <lu  public  sous  sa 
surveillance. 


Notes  sor  dÎTerses*  espèces  de  Coléoptères  des  enfirons  de  Paris 

Par    M.    Louis    Bedel 
{Suite.)' 


'Throsms.  —  Co  ^onvo  ronfcrme  a'jjojrirhui  cinq  espèce»  pa- 
lisiennes  :  Troscus  dermestoides  L\n.^  hrevicollis  Bouv.,  carû 
7it/Vons  Bonv.,  elnteroides  Hoer,  et  obtusus  Curt. 

C'eJ«t  en  fauchant  au  pied  des  pins  à  l'entrée  de  la  forât 
de  Marly-le-Roi  que  j'ai  découvert  le  cannifrons  Bonv..  re- 
gardé jusqu'ici  comme  méridional.  Je  l'ai  pris  du  15  août  aux 
premier»  jours  d'octobre  C'est  surtout  par  un  temps  orageux 
et  passé  le  milieu  de  la  journée  qu'on  le  rencontre  le  plus 
souvent  mêlé"  au  Throscus  dermestoides , 

J'ai  pris  le  T.  brevicoUis  à  Compiègne  sur  une  huche  de 
chêne. 

JE/a^erMeger/e?.Lacd.— Fontainebleau, au  mois  d'avril,  da«s 
le  hêtre. 

Megap  ntheslugens  Redt.  —  J'en  ai  trouvé  un  individu  à 
Fontainebleau  au  mois  de  mai.  Mon  collègue  et  ami  M.  Grou- 
velle  l'y  a  repris  également. 

Ttlephorus  EnchsoniBàch.  —  M.  Maurice  Sédillot  Ta  pris 
en  août  dernier  au  Mont-Dore. 

Troglops  cruenfus  Kiesw.  —  Pris  dans  un  appartement  à 
Pans,  en  juillet. 

OmophJus  brevicoUis  M nh,  —  J'en  ai  trouvé  un  exemplaire 
il  y  a  quelques  années  à  Paris,  près  de  la  rue  de  Rennes, 
en  mai. 
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Salpingus  exsanguis  E.  Abeille.  —  J'ea  aï  recueilli  deux 
exemplaires  à  la  Teste  (GiroDde),  à  la  pointe  de  rAigailloo, 
en  battant  de  jeunes  pins  maritimes,  au  mois  d'oct3bre. 

Anisoxya  mustela  E.  Abeille,  inédit.  —  J'ai  pris  cette  es- 
pèce 9  en  battant  des  buissons  en  août,  dans  les  environs  de 
Mortagne  (Orne.) 

Nothus  bipunctatus  F.  —  J'en  ai  pris  un  petit  individu  p 
à  Compiègne,  eu  mai,  en  battant  un  charme  en  fleurs  ;  peut- 
être,  comnie  le  N.  œneipennis  vitril  dans  les  vieux  hêtres. 

Asclera  cinerascens  Pandellé, Grenier,  mat.  482.  —Cette 
nouvelle  espèce  se  prend  dans  les  Ilautes-Pyrenées,  les  Vosges 
et  à  Compiègne.  A  Paris  je  n*ai  jamais  trouvé  la  cinerascens^ 
mais  toujours  la  ccerulea^  dont  elle  diffère,  comme  le  dit 
M .  Paudellé,  «  par  sa  forme  plus  allongée,  sa  sculpture  plus 
fine  et  sa  pubescence  courte  et  serrée  qui  donne  aux  élytres 
surtout  un  aspect  gris.  Les  soies  dont  les  élytres  sont  visible- 
ment hérissées  en  arrière  chez  la  cœruto,  sont  bien  moins  ap- 
parentes chez  la  dnerasctns.  Enfin  la  P  a  le  5**  arceau  veo^ 
tral  terminé  par  un  style  mousse  presque  toujours  allongé. 

Bradybatus  Kellneri  Bach.  —  J*ai  pris  il  y  a  plusieurs 
années  un  individu  de  cette  espèce  dans  la  partie  du  bois  de 
Boulogne  qui  avoisiae  Auteuil  et  qui  est  plantée  de  pins.  Elle 
paraît  fort  rare  à  Paris. 

Phytobius  WaltmiBohm,  r- Se  prend  très-abondamment 
à  Marly-le-Roi,  en  été,  sur  lo  Polygonum  hydropiper,  qui 
croit  par  touffes  dans  les  allées  humides  de  la  forêt.  Eté  et 
automne. 

Phytobius  muricatus  Ch.  Bris.  Grenier,  mat.  487.  —Celte 
petite  espèce  vit  dans  les  endroits  frais  de  la  forêt  de  Marly, 
dans  les  mousses  peu  épaisses,  mêlées  de  fraisiers  et  de  petites 
graminées;  août  à  octobre^  rare  et  très-localisé.  M.  Ch. 
Brisout  Ta  retrouvé  dans  les  Pyrénées. 

Exocentrus^punctipennis  Muls.  —  J*en  ai  pris  deux  indi- 
vidus à  Compiègne,  en  juillet,  volant  à  la  nuit  tombée  autour 
d'un  amas  de  fagots^  L.  Bedel. 


Paris.  -  Imprimerie  de  E.  Donnaqd,  ro«, Cassette,  fi 
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»°  II.  Avril  1870. 


M.  Crolch ,  le  savant  bibliographe  de  runiversilé  de 
Cambridge  ,  aussi  coddu  par  son  habileté  à  la  chasse  des 
Coléoptères  que  par  ses  découvertes  en  Espagne ,  dans  les 
lies  atlantiques  et  même  sur  le  sol  britannique ,  m'adresse 
les  diagnoses  de  deux  Brachinus  de  Sicile  ,  publiées  en 
18/i/i  par  M.  Z.  Patti,  sous  le  titre  de  Sopi^a  due  Nuovi 
insecli  SiciUani ,  dans  les  actes  de  VAcademia  Gioënia , 
Scienc.  nat.  2*  sér.  t.  I,  p.  133,  1  et  13/i,  2.  Comme  cet 
ouvrage  est  inconnu  parmi  nous,  on  me  saura  gré  de  les 
transcrire  ici,  quoique  les  termes  de  la  description  indi- 
quent assez  qu'il  ne  s'agit  point  de  vrais  Brachinus  : 

Braghinds  Joenius.  —  Long.  9  millim  —  Statura  B, 
crepitantis.  Corpore  et  prolhorace  viridi  ;  elylris  longi- 
ludinaliter  slrialis ,  capile  femoribusque  ferrugineis  , 
oculis  larsisque  nigris. 

Brachinus  siculus.  —  Long.  9  millim.  -  •  Capite  viridi 
punclalissimo ,  oculis  cinereis,  tliorace  et  scuteilo  rubro- 
ferrugineis  ;  elytris  fusco  viridibus ,  slrialis ,  slriis  ad 
dimidium,  inferius  rugosis  ;  abdomine  subrubeo,  anten- 
nis  pedibusque  rubris. 

Variât  antennis  obscurioribus  tarsis  nigris. 


Le  même  entomologiste  se  propose  de  publier  dans  le 
genre  des  Beinchts  d'Erichson  et  de  Gerslaeker,  une  iievue 
annuelle  des  espèces  nouvelles  de  Coléoptères  publiées  dans 
le  cours  de  l'année.  Ce  travail  utile  reproduira  les  dia- 
gnoses en  latin  de  chaque  espèce.  Le  premier  numéro,  pour 
1868,  s'imprime  en  Allemagne,  et  doit  paraître  prochaine- 
ment à  la  librairie  Longman,  Pater  noster  Bow,  k  Londres. 
—  Prix  :  3  fr. 
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A  ToccasiOD  du  Ceradelium  armatum  de  Borre  ou  Ble- 
peneges  aruspex  Pascoe  (VII,  p.  /il),  j'ai  blàroé  la  manie, 
si  répandue  aujourd'hui  et  si  préjudiciable  aux  progrès  de 
la  science ,  de  créer  à  la  vapeur  des  espèces  nouvelles, 
mais  je  déclare  ici  que  mes  réflexions  n'ont  rien  de  per- 
sonnel et  ne  s'appliquent  pas  au  mémoire  de  M.  de  Borre  que 
j'annonçais ,  encore  moins  à  celui  de  M.  Pascoe ,  qui  ne 
m'est  pas  parvenu. 

*  * 

Nous  recevons  un  mémoire ,  extrait  des  Annales  et  Ma- 
gasin d'histoire  naturelle,  16  pages,  1870 ,  intitulé  Addi' 
lions  aux  Tenebrionides  iCAuslralie,  par  Francis  P.  Pascoe. 
.  L'auteur  y  décrit  un  bon  nombre  d'espèces  nouvelles 
appartenant  à  diverses  familles  et  crée  pour  quelques-unes 
des  coupes  génériques  :  Scymena  amphibia  (  Traghtsce- 
LiDES  )  ;  Byrsax  saccharatus  ;  Mychestes  ligoarius  (Bolito- 
PHAGiDEs)  ;  Isostira  crenala  (Opatrinides  )  ;  Omolipus  cya- 
neus;  Pterohelsus  arcanus,  asellus  Heisus  Mastersi; 
Saragus  floccosus ,  patelliforrois,  incisus,  asperipes,  confir- 
malus;  Adelium  geminatum;  Licinona  elata;  Dinoriacœ- 
lioides;  Seirolrana  Mastersi,  nosodermoides ;  Amarygmos 
tyrrhenusf,  maurulus,  variolaris  ;  Eurypera  cuprea  (Amartg- 

MlNiE). 

*  * 

L'Académie  royale  de  Belgique  a  mis  au  concours  la 
question  suivante  : 

«  Faire  connaître  le  développement  de  l'un  des  ordres 
d'insectes  à  métamorphoses  complètes,  en  portant  spécia- 
lement l'attention  sur  les  phases  les  moins  connues  de  leur 
évolution.  » 

Le  prix  est  de  600  fr.  Les  manuscrits  doivent  être  rédigés 
en  français,  en  latin  ou  en  flamand,  et  adressés  avant  le 
1"  juin  1870 ,  à  M.  Ad.  Quetelel,  secrétaire  perpétuel. 

La  Société  entomologique  de  Londres,  de  son  côlé,  pro- 
pose deu}^  prix  de  5  guinées  chacun  qui  seront  accordés 
aux  auteurs  de  mémoires  sur  l'anatomie  ou  l'économie  d'un 
groupe  d'insectes,  d'après  des  observations  personnelles. 
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Le  travail  devra  être  adressé  avant  la  fin  de  novembre  de 
cette  année. 


La  monographie  des  Trichoplerygides  du  Rev.  A.  Mat> 
thews ,  Trichopterygia  illustrata  et  descripta^  in-8»  avec 
28  planches,  va  paraître  en  avril  chez  M.  E.  W.  Janson,  30, 
Muséum  Street  London,  W.  G.  ^  Prix  :  25  shillings.  —  Pour 
les  souscripteurs  :  20  shill. 


*  * 


Je  réitère  ma  prière  aux  créateurs  de  Coléoptères  nou- 
veaux, publiés  depuis  1863  en  dehors  de  V Abeille  et  des 
monographies ,  de  m*en  envoyer  très-prochainement  une 
description  succincte  pour  le  Répertoire  que  je  prépare. 
Je  recevrais  aussi  bien  volontiers  en  communication  ou  en 
échange  les  types  des  espèces  de  cette  catégorie,  ce  qui 
me  permettrait  d'en  reproduire  de  visu  la  description. 

S.  MM. 


Le  ministre  de  Tinstruction  publique  vient  de  décerner 
une  médaille  d'argent  à  M.  Ch.  Lepneur,  pharmacien-major 
à  rhôpital  de  Metz,  pour  ses  travaux  sur  les  métamorphoses 
des  insectes.  Cette  faveur  bien  méritée  est  la  récompense 
d'un  récent  mémoire  sur  les  Hamonia,  publié  dans  les 
Annales  de  la  Société  d'histoire  naturelle  de  Colmar.  Nous 
recevons  à  l'instant  ce  mémoire  de  30  pages  in-8*,  accom- 
pagné d'une  planche  gravée,  trop  tard  pour  en  donner  au- 
jourd'hui un  aperçu. 

« 
*  * 

Coléoptères  recueillis  aux  environs  de  Digne  (  Basses- 
Alpes),  par  M.  Bellier  de  La  Chavignerie. 

Gicindela  lilterata;  Carabus  vagans,  Solieri,  mêmes  mœurs 
que  le  C.  auronilens,  mais  fort  rare  ;  Ditomus  calydonius , 
Uarpalus  diffinis  ;  Pœcilus  gressorius,  sous  les  pierres,  dans 
le  lit  de  la  Bléone,  rare  ;  Pterostichus  Lasserrei  ;  Bembidium 
Erichsoni. 

Staphylinus  lutarius,  excréments  humains;  Ocypus  sU 
culus ,  brachypterus  ;  Deleaster  dichrous. 
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Geolrupes  alpinus  ;  Polyphylla  fullo  ;  Phyllopertha  cam- 
pestris,  en  battant  les  bippopliaès  ;  Oryctes  grypus  ;  Getonia 
oblonga,  fleurs  de  centaurées. 

Dicerca  œnea  (  peuplier  )  ;  Pœcilonota  decipiens  (orme)  ; 
Eurythyrea  micans  (peuplier;  ;  Anthaxia  cyanicornis ,  com- 
mune ;  viminalis  Gasteln.,  salicis  Fab.,  nitidula,  nitida,  con- 
fusa,  funerula;  Acmaeodera  pilosellae  ;  Sphenoptera  ardua, 
gemellala  ;  Coraebus  aeneicollis  { noisetier)  ;  treize  espèces 
d'Agrilus,  parmi  lesquels  le  charmant  A.  6-guttatus  (peu- 
plier); les  A.  ialicornis,  hastulifer,  cinclus  (sur  le  genêt), 
derasofascialus  commun  sur  la  vigne ,  graminis ,  obscuri- 
collis  (  noisetier  ). 

Lampyris  Delarouzei  ;  Pygidia  punctipennis  ;  xMalachius 
denlifrons ,  au  commencement  de  la  saison  ,  sur  les  fleurs 
d'Euphorbes;  Ebaeus  a.h\e[mus  Abeille,  Sp.  nov.  ;  Haploc- 
nemus  melallicus  (chêne). 

Tarsoslenus  univillatus  ;  Irichodes  leucopsideus  ;  Xylo- 
perlha  sinuala,  pustulata;  Priobium  castaneum  ;  Anobium 
Chevrieri  Villa  ;  Xylelinus  laticollis.  {A  suivre,] 

♦ 

MM.  Julien  Crosnier,  Kouget  et  Pandellé  n'ayant  pas  reçu 
la  3*  livraison  de  1870,  qui  cependant  avait  été  remise  à  la 
posle  des  Ternes  le  28  février,  j'ai  réclamé  auprès  de  l'ad- 
ministration ;  mais  si  ma  réclamation  est  infructueuse,  la 
livraison  sera  remplacée.  Les  souscripteurs  qui  n'auraient 
pas  reçu  régulièrement  les  quatre  premières  livraisons  sont 
priés  de  m'en  donner  avis  :  il  en  est  plusieurs  dont  l'adresse 
m'est  inconnue  et  quelques-uns  dont  les  livraisons  m'ont 
fait  retour  par  suite  d'une  fausse  adresse. 


Les  associés  à  V Abeille  dans  la  Grande-Bretagne,  qui 
éprouveraient  de  l'embarras  pour  me  faire  passer  directe- 
ment le  montant  de  leur  souscription,  pourront  le  remettre 
à  M.  Edw.  Janson,  3,  Vorley  road,  à  Londres,  qui  veut  bien 
s'en  charger  ;  mais  je  continuerai  à  leur  adresser  les  livrai- 
sons dans  les  premiers  jours  de  chaque  mois  ,  comme  je  le 
lais  depuis  le  commencement  de  cette  année. 

S.  MM. 
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Là  riche  collection  de  Coléoptères  de  M.  Doué»  qui  se 
composait  de  18,000  espèces  et  de  /i5,000  individus,  s'est 
vendue  aux  enchères  publiques  les  23  et  2Zi  mars.  L'annonce 
de  œtte  opération  avait  attiré  un  grand  nombre  d'amateurs, 
même  d'Angleterre  et  d'Allemagne.  Aussi  certains  lots  ont 
été  vivement  disputés  ,  et  le  total  de  la  vente  s'est  élevé  à 
15,220  fr.  Quoique  cette  collection  n'eût  pas  d'intérêt  scien- 
tifique ,  les  entomologistes  verront  avec  plaisir  les  prix  des 
principales  familles ,  qui  nous  sont  communiqués  : 


Carabiques  .  .  . 

2,220  esp. 

6,760  ex. 

2,260  fr. 

M.  Boucart. 

Hétéromères.  .  . 

2,140 

5.184 

1,050 

9 

Cîcindelèles .  .  . 

330 

940 

620 

M.  H.  Deyrollc 

Buprestides  .  .  . 

830 

2,034 

1,410 

Id. 

Longiconies  .  .  . 

2,123 

4,850 

2,610 

M.  1.  de  BoueilL 

Chrysomelines.  . 

2,500 

6,200 

720 

M.  Salle. 

Erotyllens  .  .  .  . 

275 

680 

205 

M.  SédiUot. 

Goprophages.  .  . 

666 

1,723 

340 

M.  Janson. 

Élatérides  .  .  .  . 

450 

1,045 

510 

» 

Passalides.  .  .  . 

50 

110 

35 

» 

Rutelides..  .  .  . 

445 

1,080 

430 

M.  Depuiset. 

Scarabeides,  Cet. 

690 

1,683 

840 

Id. 

Gurculionides  .  . 

3,300 

8,010 

* 

1,691 

Divers. 

L'expert  aux  soins  intelligents  et  consciencieux  duquel 
est  dû  ce  résultat  avantageux,  M.  Henri  Deyrolle,  m'an- 
nonce quMl  est  chargé  de  la  vente  d'une  autre  collection 
plus  importante  encore  qui  aura  lieu  vers  la  fin  de  mai , 
celle  de  feu  Grandin  de.Léprevier.  Cette  collection  comprend 
epviron  300,000  insectes,  dont  les  depx  tiers  d'Europe  et 
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d'Algérie  ;  ces  insectes  sont  préparés  avec  un  tel  soin  qu'on 
n'a  rien  vu  de  plus  parfail.  Onlre  !a  colieclion  générale  de 
Coléoptères,  il  y  en  a  une  parliculière  de  France  de  3,600  es- 
pèces, représentées  par  un  individu  chacune;  et  aussi  des 
Hyménoptères  en  bon  état. 


Les  souscripteurs  de  V Abeille  ne  seront  pas  surpris  de 
recevoir  dans  la  5*  livraison  1870  le  cominencemenl  des 
Magdalinus;  avec  une  pagination  à  part.  Désormais,  pour 
répondre  aux  demandes  réitérées  qui  nous  sont  adressées, 
chaque  Monographie  formera  un  cahier  à  part  avec  ses 
tables,  et  on  pourra,  à  son  choix,  les  faire  relier*  à  part  ou 
avec  le  volume  correspondant  comme  auparavant.  Les  ma- 
tières diverses  feront  suite  aux  128  pages  du  tome  VU 
déjà  distribuées. 


Les  vacances  de  Pâques  nous  ont  amené  à  Paris  plusieurs 
entomologistes ,  heureux  de  se  retremper  au  foyer  de  la 
science  et  de  venir  chercher  des  matériaux  pour  les  travaux 
qu'ils  préparent.  Nous  citerons  MM.  Mabille,  professeur  de 
rhétorique  au  lycée  de  Carcassonne  ;  CharrauU,  docteur  ès- 
sciences,  professeur  de  physique  au  lycée  du  Mans  :  Gavoy, 
Leprieur,  Bellevoye,  A.  Fauvel. 

M.  L.  de  Heyden  a  passé  ici,  se  rendant  pour  quelques 
mois  dans  le  nord  de  l'Italie. 

M.  Abeille  de  Perrin ,  qui  prépare  toujours  avec  ardeur 
sa  Monographie  des  Malachides  pour  V Abeille ,  se  propose 
d'explorer  avec  M.  de  Bonvouloir  toutes  les  grottes  des 
Pyrénées ,  où  sans  doute  aussi  heureux  que  M.  Dieck  ils 
découvriront  de  nombreux  Coléoptères  aveugles. 


Note  sur  l'habitat  du  Niphona  piclicomis  Muls. 

Ce  Longicorne,  indiqué  comme  se  rencontrant  plus  spé- 
cialement dans  le  midi  que  dans  le  nord  de  l'Europe, 
vient  d'être  pris  en  grand  nombre  en  novembre  dernier 
ainsi  qu'en  décembre ,  dans  les  environs  des   Martigues 
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(  Bouches-dU'Rhône) ,    par  un   de  mes  amis  M.  A.  Huon , 
professeur  d'hydrographie  dans  la  susdite  ville. 

Cet  amateur  a  rencontré  Pinsecte  parfait  et  sa  larve  dans 
les  extrémités  mortes  des  branches  de  figuiers,  dont  la 
moelle  sert  de  nourriture  à  cette  dernière.  La  saison  d'hiver 
D'est  pas,  du  reste,  la  seule  pendant  laquelle  on  peut 
rencontrer  cette  espèce,  car  à  l'exemple  d'autres,  telles  que 
Oxypleitrus  ISodieri,  Parmena  Solieri  et  dentata,  etc., 
on  la  retrouve  également  durant  la  belle  saison,  et  nous 
Pavons  nous-mème  vu  capturer  en  mai  dans  les  champs 
situés  à  l'est  de  l'étang  de  Derre ,  à  une  trentaine  de  ki- 
lomètres des  Martigues. 

M.  Huoa  se  met  à  la  disposition  de  ceux  de  nos  collègues 
qui  désireraient  se  procurer  son  espèce  contre  échange. 

F.  Ancet. 
* 

Coléoptères  recueillis  aux  environs  de  Digne  (Basses- 
Alpes),  par  M.  Bellier  de  La  Chavignerie  [suite), 

Asida  calenulata  :  helops  Foudrasi  ;  Cistela  Fairmairei  : 
Mycetochares  barbata,  bipustulata  (poussière  des  peupliers; 
Anthicus  venuslus. 

Meloe  cicatricosus ,  brevicollis  ;  Anoncodes  dispar  ,  fort 
commun  ;  OËdemera  tristis,  subulata. 

Polydrosus  griseomaculatus  Desbr.,  Spec.  nov.  (tilleul)  ; 
Abeillei  Desbr  ,  Sp.  n.,  commun  sur  le  sorbier  au  bois  des 
Dourbes  ;  Geonomus  flabellipes ,  rare  ;  Peritelus  Cremieri  ; 
Molyles  glabratus  :  la  larve  vit  dans  les  racines  du  Laser- 
pitium  gallicum;  Lixus  cylindricus,  fort  commun  sur  la 
même  plante;  Balaninus  oclireatus  ;  Bradybatus  Creutzeri 
(érable);  Cionus  Schoènherri  (scrofulaire);  Gymnetron 
spilotus,  même  plante;  longirostris  (fleurs  de  campanules  , 
vestitus,  teter  :  Camptorhinus  statua  (chêne)  ;  Acalles  punc- 
taticollis.  sous  les  pierres,  rare  ;  Baridius  nivalis  Brisoul. 

(A  suivre.) 


Od  pourra  désormais  inscrire  sur  le  Catalogue  des  Go- 
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léoptères  de  France  les  espèces  suivantes ,  qui ,  à  ma  con- 
naissance ,  n'y  figuraient  pas  encore  : 

Attalus  sericans  Er.  Se  prend  à  Marseille  trës-rarenaent, 
en  même  temps  que  le  Lateralis,  c'est-à-dire  dans  la  pre- 
mière quinzaine  de  mai,  surtout  sur  les  ormes  et  les 
chênes  des  bords  de  PHuveaune  ,  près  de  Mazargues. 
L'apparition  de  V Attalus  Lateraiis  cesse  vers  le  20  mai 
environ ,  et  il  est  remplacé  par  VA.  constrictus,  qui  n'est 
point  rare  dans  les  mêmes  conditions.  Malgré  nos  recher- 
ches ,  il  nous  a  été  impossible  de  trouver  cette  dernière 
espèce  dans  nos  environs  ailleurs  que  dans  cette  localité, 
d'une  étendue  d'environ  500  mètres. 

Zonitis  bifasciata  Swartz.  Je  possède  un  exemplaire  de 
cette  espèce  que  j'ai  ramassé  dans  un  ruisseau  à  Lorgues, 
près  de  Oraguignan ,  en  septembre. 

Zonitis  fulvipennis  Fab.  Cette  espèce  aussi  est  proven- 
çale; malheureusement  ce  n'est  que  le  hasard  qui  m'a  pro- 
curé les  deux  individus  que  j'ai  pris  ou  reçus  comme 
provenant  des  environs  de  Marseille. 

Sitones  biluberculatus  Motsch.  M.  Rizaucourt  a  capturé 
lui-même  près  de  Marseille  un  exemplaire  de  cette  espèce 
si  reconnaissable. 

leretrius  Mulsanti  Mars.  Deux  individus  ont  été  pris 
par  moi  à  Apt  (  Vaucluse),  dans  du  terreau. 

Lioderes  Kollari  Aedt'.  Un  beau  cf  de  ce  joli  Longicoriie 
est  tombé  dans  mon  filet  en  volant  étourdiment,  le  soir, 
dans  les  montagnes  des  environs  de  Sisteron. 

Ë.  Abeille  oe  Perrin. 


Nouveaux  associés  à  V Abeille  : 

MM.  P.-M.  Barbât,  lithographe,  à  GhÂlons-sur-Marne. 
D'  Belhe,  médecin,  à  Stettin  (  Prusse  ). 
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N*»  13.  Mai  1870. 


En  ce  moment  nous  possédons  à  Paris  M.  le  marquis 
Jacques  Doria ,  qui  a  traversé  les  vastes  contrées  situées 
entre  la  mer  Caspienne  et  le  golfe  Persique,  visité  une 
partie  des  Indes-Orientales ,  séjourné  plusieurs  années  à 
Bornéo  et  en  Perse ,  où  il  a  récollé  d'immenses  collections 
dont  il  a  fait  don  à  Gênes,  sa  patrie.  Ces  richesses,  dépo- 
sées dans  un  vrai  palais,  forment  un  des  plus  splendides 
musées  d'histoire  naturelle.  La  partie  entomologique  y  est 
surtout  bien  représentée.  La  science  y  trouvera  de  grandes 
ressources  ;  car  le  fondateur  et  directeur  de  cet  établisse- 
ment public  se  montre  empressé  à  mettre  ses  insectes  à  la 
disposition  de  ceux  qui  entreprennent  des  travaux  entomo- 
logiques  sérieux. 


*  * 


Le  U"  trimestre  1869  des  Annales  de  la  Société  entomo- 
logique de  France  a  élé  distribué  à  la  séance  du  13  avril. 
Ce  cahier  contient  de  page  Zi63  à  612  et  de  lui  à  cliv  , 
avec  3  planches  La  majeure  partie  est  consacrée  à  un  mé- 
moire du  0' Signorel  sur  la  Phylloxéra  vastalrixi  depuis 
bientôt  six  mois  on  n'enlend  plus  parler  que  de  cet  Hé- 
miptère ,  persécuteur  de  la  vigne  Puisse-t-on  trouver  un 
moyen  d'en  finir  avec  ce  fléau  redoutable!  \L  Jourdhenille, 
sous  le  nom  de  Calendrier  du  Microlépidoptcristo ,  si- 
gnale les  époques  et  les  endroits  où  il  faut  chercher  les 
chenilles  de  ces  papillons.  M.  (îoossens  décrit  et  figure  les 
chenilles  du  genre  Eupitheria.  Le  D'  Giraud  publie  de 
savantes  observations  sur  des  lIyménop)ères  jusqu'ici  inob- 
servés. M.  Ed.  I^erris,  dans  ses  Notices  enlomologiques , 
dévoile  les  mystères  de  la  vie  d'un  certain  nombre  d'in- 
sectes, tels  que  VOlîbriis  affinîs,  les  Mordeilistena,  VAnO' 
bilan  paniccinn,  et  surtout  celle  des  larves  qui  habitent 
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la  vigne,  le  pin,  les  chêne  ordinaire  et  tauzin  ,  et  rorme. 
M.  de  Harold  décrit  des  Goprides  du  Mexique.  M.  Lucas, 
deux  Pachydema  du  nord  de  l'Afrique  {Oraniensis  et  Les- 
sepsi].  Enfin  on  trouve  deux  notices  nécrologiques,  Tane 
de  M.  Reiche,  sur  Simon  Paris,  et  Pautre  du  D'  Laboal- 
bène,  sur  Charles  Aube,  accompagnée  d'un  portrait  bien 
réussi.  Le  Bulletin  se  termine  par  la  liste  des  membres  de 
la  Société  au  nombre  de  355 ,  le  bulletin  bibliographique 
et  les  tables  du  volume. 


En  conséquence  d'une  décision  prise  par  la  Société ,  sur 
la  proposition  de  M.  Henri  Lartigue,  d'envoyer  chaque  mois 
moyennant  3  francs  par  an  un  tirage  à  part  du  compte- 
rendu  des  séances,  le  trésorier  a  distribué  le  premier 
bulletin ,  qui  contient  les  procès-verbaux  des  séances  de 
janvier,  février  et  mars.  Cette  amélioration  sera  appréciée 
surtout  par  les  membres  de  province ,  qui  pourront  ainsi 
se  tenir  au  courant  du  mouvement  de  notre  Société,  dont 
l'état  prospère  est  appelé  à  se  développer  encore  pour  peu 
qu'on  sache  apporter  les  réformes  réclaoïées  dans  l'intérêt 
de  la  science  et  de  tous  ,  compatibles  avec  une  sage  ad- 
ministration Espérons  que  bientôt  ce  bulletin  sera  livré 
sans  augmentation  de  prix  et  qu'on  y  donnera  un  certain 
développement  en  y  comprenant  les  simples  notes  et  les 
communications  peu  étendues.  Dégagées  ainsi  de  cet  élé- 
ment de  retard,  qui  nous  livre  le  13  avril  1870  l'histoire 
de  la  séance  du  13  octobre  1869 ,  les  Annales  paraîtront 
aux  époques  réglementaires  ;  les  monographies  et  mémoires 
importants ,  imprimés  sans  coupure,  se  succéderont  régu- 
lièrement, et  dans  la  composition  des  volumes  on  tiendra 
compte  des  aspirations  de  chaque  groupe  scientifique  selon 
son  importance. 


Nous  signalerons  rapidement  pour  nos  lecteurs  qui  ne  sont 
pas  membres  de  la  Société  entomologique  de  France  ou  qui 
ne  reçoivent  pas  son  Bulletin ,  ce  qui  nous  paraît  intéres- 
sant: 

Le  12  janvier,  le  0'  Giraud,  en  prenant  place  au  fauteuil 
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de  la  présideDce,  prononce  quelques  paroles  bien  senties  : 
il  engage  les  entomologistes  à  éviter  ces  changements  per- 
pétuels dans  la  synonymie  et  à  porter  de  préférence  leurs 
études  du  côté  de  Tobservation  des  mœurs,  M.  Desbrochers 
présente  une  monographie  des  Magdalinus. 

Le  26,  M.  Perris,  Thistoire  des  Diptères  du  pin  maritime. 

Le  9  février,  à  l'occasion  des  dégâts  du  Phyllocera  vas- 
tatrix ,  il  s'élève  une  discussion  sur  la  question  de  savoir 
si  l'insecte  destructeur  s'attaque  à  des  arbres  vigoureux , 
étant  ainsi  la  cause  directe  de  leur  mort,  ou  si  l'arbre  n'est 
pas  déjà  dans  un  état  morbide  dû  à  d'autres  influences , 
lorsque  l'insecte  vient  l'attaquer.  Cette  dernière  opinion  est 
celle  de  MM.  Guérin-Méneville  et  Signoret. 

Le  23  février ,  M.  Seidlilz  présente  un  supplément  à  sa 
monographie  des  Peritelites.  M.  Claudon  écrit  qu'il  a  trouvé 
aux  environs  de  Colmar ,  le  Piosima  d-maculata  sur  les 
pins,  VAnq^locheira  ^-maculata  sur  les  cerisiers  sauvages, 
en  nombre  ;  VAgrilus  subauratus  sur  le  saule  marceau  ,  le 
A.  sinuatus  sur  le  poirier,  et  enûn  leCincùus  sur  les  herbes. 

Cette  espèce  vit  sur  le  genêt  à  balais,  et  je  l'ai  pris  sou- 
vent en  juillet  au  bois  de  Funay,  près  du  Mans,  dans  mes 
chasses  avec  Blisson  et  Anjubault  ;  sa  larve  habite  la  racine 
de  la  plante. 

Le  D' Grenier  l'a  observée  aussi  sur  le  genêt  dans  le  midi 
de  la  France,  où  il  n'est  pas  rare*  {A  suivre.) 


Le  D'  Garbiglietti  nous  adresse  le  Catalogue  des  Hémip- 
tères hétéroptères  d'Italie ,  publié  à  Florence,  1869,  in-S*, 
p.  58.  Les  amateurs  de  cet  ordre  intéressant  d'insectes  y 
trouveront  une  liste  complète  des  espèces  de  la  Péninsule , 
dressée  avec  critique ,  des  indications  précieuses  sur  leur 
habitat  et  des  diagnoses  d'un  bon  nombre  de  nouveautés , 
telles  que  :  Coreomelas  nigritarsis  ;  Odontotarsus  nigricornis  ; 
Cydnus  cinnameus;  Berytus  Ferrarii;  Pyrrhocoris  margi- 
natus  ;  LygsBUS  6-maculatus  ;  Peritrechus  rufipes  ;  Scolo- 
poslethus  obscurus,  rubefactus  ;  Trapezonotus  psammobius  ; 
Rhyparochromus  Ghilianii ,  alpinus;  Phygadicus  graminis; 
Anthocoris  rubricundulus ,  neglectus;  Triphleps  fascliven- 
trjs,  pellucidus  ;  Cardiastethus  currax;  Caloçorjs  tetraphyctis, 
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rubricosus,  distioguendus,  rubidus,  aterrimus;  Gapsus  cor- 
ruscus  ;  Globiceps  infuscalus  ;  Orlholylus  pellucidus  ,  Phylus 
nigricollis  ;  Malacocoris  albopunclalus  ;  Oncocephalus  sub- 
apterus  ;  Pirates  coracinus  ;  Leptopus  Strobelii  ;  Monaotbia 
pallida,  piligera,  lurida,  oblonga,  unicolor  ;  Diclyonola  ery- 
tbrocephala  ;  Aradus  Geneonymus,  pygmaeus  ;  Gorisa  glauca. 

«  « 
La  Société  tC agriculture,  sciences  et  arts  de  la  Sarlhe 
vient  de  publier  le  6*  trimestre  1869  de  son  Bulletin  (in-8", 
pages  321  à  liOO  ).  Parmi  les  mémoires  d'agriculture,  d'ar- 
chéologie et  de  littérature,  on  y  remarque  un  travail  sur  la 
Doria  concinnata  ,  diptère  parasite  de  la  TAparis  dispar, 
par  M.  Charrault,  docteur  ès-sciences  et  professeur  de  phy- 
sique au  lycée  du  Mans.  C'est  à  l'occasion  des  dégâts  causés 
aux  magnifiques  tilleuls  de  la  promenade  des  Jacobins  par 
la  chenille  du  Liparis,  que  l'auteur  a  fait  une  étude  ap- 
profondie non-seulement  du  Diptère  parasite,  mais  encore 
d'un  petit  Hyménoptère  qui  vil  aux  dépens  de  ce  dernier , 
le  Pteromalus  otnnivorus.  Déjà  il  avait  signalé  c^  fait 
curieux  de  biparasilisnie  à  l'une  des  séances  de  la  Société 
entomologique  de  France,  mais  ici  il  donne  la  description 
des  deux  insectes,  les  Ogure  dans  une  planche  lithographies 
et  raconte  en  détail  l'histoire  de  leur  développement. 

* 
«  « 

Quelques  souscripteurs  m'ont  écrit  qu'ils  avaient  versé  à 
M.  Emile  Deyrolle  Gis,  rue  de  la  Monnaie,  leur  abonne- 
ment à  V Abeille  pour  1870  :  je  dois  les  prévenir  qu'il  ne 
m'est  pas  parvenu.  Je  les  engage  ,  dans  leur  intérêt ,  à 
s'adresser  directement  à  moi  sans  recourir  à  aucun  inter- 
médiaire ;  d'ailleurs  l'ancien  éditeur  de  V Abeille  reste  dé- 
sormais étranger  à  celte  publication.  Le  moyen  le  plus 
simple  est  d'envoyer  un  bon  sur  la  poste  de  12  fr.  50  ou 
de  10  fr.  avec  le  reste  en  timbres-poste  ;  pour  recevoir  les 
livraisons  à  l'étranger,  on  devra  ajouter  les  frais  d'affrao- 
chissemenl,  savoir  :  1  fr.  50  en  Belgique,  Suisse  et  Italie, 
et  2  fr.  50  dans  les  antres  pays  d'Europe. 

Ceux  qui  n'auraient  pas  encore  acquitté  leur  cotisation 
pour  1870  sont  priés  de  le  faire  sans  retard,  car  ils  n'ont 
droit  aux  avantages  promis  aux  associés  qu'autant  qu'ils 
auront  payé  d'avance.  S.  MM, 
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No  14.  Mai  1870. 

Tous  les  entomologiste^  savent  que  les  femelles  des 
Z>ri7w5,  plusieurs  fois  plus  volumineuses  que  les  mâles  et 
de  formti  si  disparate,  vivent  dans  les  ooquill.es  d'Hélix. 
Ré-iumur  a  connu  celle  du  Flavescem.  que  MiekilJ^ky  a 
décrite  dans  les  Annales  des  science^  vature'ks  (I.  182i, 
p.  75,  pi.  7  f.  6 -S)  sous  le  nom  de  C^tchleoctonu^  vm\ix, 
Lucas  a  publié  celle  du  D.  mauriUminus  (Explur.  Alger. 
477,  pi.  17,  f.  8-8^)  et  Moischubky,  le  pectinatus  sous 
le  nom  de  ater  dans  le  BulKlin  de  Moscou  (1839, 
p.  81,  pi.  5,  f.  h'-G").  Jusqu'ici  on  avait  signalé  la  pre- 
mière de  ces  trois  espèces  seulement  dans  Vllelix  nemo-' 
ratiSy  mais  M.  Ad.  Bellevoye  s'est  assuré  qu'elle  vit  éga- 
lement aux  dépens  de  [dusieurs  autres e;îpèi'es,  onlre  au- 
tres pomotia,  hortenaù,  ericetoram  et  randiiiula. 

Le  même  efiiom  )l»gi-ite  a  trouvé  aux  environs  de  Me^z 
quelque^  raies  G  )léoi)tèies  :  0  io'  hffwhm  porcafnfi^  au 
pied  des  Auricules,  V birirhiaus  .uilicinus.  sur  les  seules, 
et  VHetœrius  scsquicttrnis^  dans  les  galeries  de  la  For- 
mica cunicularia, 

*  ■ 

M.  Reiche  ayant  donné  à  la  Société  entomologîque 
dans  une  de  ses  dernières  séatîces  des  indications  pré- 
cieuses dues  aux  observations  de  M.  Bclli*voye,'sur  la  ma- 
nière de  trouver  la  femelle  du  Drilus  flavescens,  je  crois 
utile  d'ajouter  à  ce  sujet  un  renseigiunnent  que  m'a 
donné  M.  Lespès ,  professeur  à  la  FacuLé  de  Mar^cilie. 
Comme  Ta  fort  bien  constaté  M.  Bellevoye  cette  (ernelle 
est  malacopliage;  elle'habile  presque  toutes  les  espèces 
d* Hélix.  Un.  bon   moyen  d'en    prendre    de  noiubreux 
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exeinp1airesr.c*est  de  ramasser  en  février  -  mars,  toutes 
les  Hélix  que  l'on  trouve  daas  les  jardins  ;  on  (pratique 
avec  un  couteau  une  ouverture  à  l'extrémité  du  premier 
tour  de  spire  de  la  coquille,  yis-à-icis  la  bouche  ;  si  l'on 
aperçoit  à  cet  endroit  des  débris  englués  dans  une  sorte 
de  toile  d'araignée,  on  n'a  qu'à  emporter  cette  Hélix 
dans  un  petit  sac,  samré  que  Ton  est  de  la  présence  d'une 
Bjrmpbe  de  Dnlus  femelle  qui  ne  tarde  pas  à  éclore. 

Abeille  de  Perein. 


La  Société  entomohgique  de  Berlin,  dans  son  SI*  se- 
mestre 4869  (pages  HT  k  450),  renferme  une  série  de 
mémoires  intéressants,  qui  demandent  une  étude  ptus  ap- 
profondie et  plus  étendue  que  ne  le  comportent  les  no»- 
velle»  ;  nous  nous  bornons  à  indiquer  ici  les  titres  des 
principaux  travaux  : 

Loew,  Diptères  de  l'Amérique  boréale.  —  Kirsch,  Co^ 
léoptères  de  Bogota,  5«  partie.  —  Stal^  Analecla  hemi- 
pterica.  —  Joseph,  Spnodrus  des  Grottes  de  Carniole. 

—  Rraatz,  Donacies  d'Allemagne;  remarques  synony- 
miques  sut  les  Bruc^uii  d'AlIard  ;  sur  qicelq^ues  espèces 
de  Dtrcadion  et  de  Spftodrm  ;  sur  les  espèces  nouvelles 
décrites  par  Tliomson  dans  ses  Sbindinn viens  Coleoptera, 
tome  IX  et X  ;  («arabiques  nouveau^  pour  la  fauûe  d'Eu- 
rope. —  Kiesenwetter,  Excursion  à  Babia  Gora  et  sur  le 
mont-Talra;  --  Allard,  Remarques  sur  le  genre  Sttonesy 
description  de  2  Cyclomaurus  et  d'un  Trachyphlceus  nou- 
veaux et  notes  sur  les  Bruchides.  —  Dieck,  Faune  souter- 
raine du  eud  de  la  France  et  du  Maroc.  —  Reitter^ 
Trechus  spelœus,  —  Baudi  de  Selve,  Révision  des  Co- 
léoptères recueillis  par  Truqui  dans  l'île  de  Chypre  et 
en  Asie  Mineure*  (Staphylins,   Pselapbes,  Scydmènes). 

—  Harold,  Monographie  du  genre  Glaphyrus, 


4 

La  Société  suisse  d'entomologie  vient  de"  publier  le 
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!•  numéro  du  tome  III«  cle  son  bulletin  pour  48^0.  Ce 
cahier  (depag.  153  à  ^30)  contient:  !">  le  compte  rendu 
de  l'assemblée  générale  tenue  à  Soleure  le  22  août  4869  ; 
—  2»  la  relation  d'un  voyage  entomologique  dans  les 
monts  italiens  du  Piémont  uTec  un  catalogue  des  pHnci- 
pales  espèces  de  Coléoptères  récoltés,  par  MM.  Bischoff- 
Èhingeret  Slierlin.  —  3*  Parallèle  de  la  faune  entomo- 
logique de  l'Europe  centrale  avec  celle  de  Buenos-Ayres, 
par  M.  Meyer-Dûr.  —  4*  Des  descriptions  d'espèces' 
nouvelles  à*Apion  et  autres  Curculioritès,  par  M.  Des- 
brochers  des  Loges  :  toutes  appartiennent  à  notre  faune, 
ce  sont  :  Apion  curtifienne^  russtcum,  interruptO'Uria- 
tum^  Sliefliniy  talpa,  SieotniQ^X.^Zuberiy  mbconicicolle^ 
frater,  caviceps,  laticeps^  de  Sarepta  (Russie  méridio- 
nale) ;  rhombovtaley  subglabrum^'  consanguinevrn^  A'ee- 
senwetteriiy  d'Allemagne  ;  in^olifum^  curtulum^  de 
France  ;  diversum^  déjà  décrit  par  M.  Perris  sous  le  nom 
de  Heveliereiy  de  Corse;  Uhagonis^  dUtincticoUej  elonga- 
tis.simum^  d' Espagne;  pedemonCanum  y  neapolitanum,  d'Ita- 
lie ;  ro6<is^2ro5rre,  Lethierryi^  d'Alger;  jEgyptiacum^ 
Kirschi,  d  Egypte  ;  Anthotiomus  Stùrlini^  d'Aihènes 
(Grèce)  ;  Liœus  Marquette  de  Béziers  ;  pfrparoulus,  de 
Toulouse;  Loririus  ru/ipes  d'Orient;  l*i6Sodes  rotun- 
dicoliiSy  de  'Russie,  Ertrhinus  bilunulatus,  de  Russie  ; 
Sitones  circumductuSy  de  Russie  niér.;  opfithalinicm^ 
d'Ajaccio  ;  et  Ciorius  distinctus  de  Corse.  —  5°  Capsides 
nouveaux  y  j^diV  M.  Meyer-Dûr. —  6*  Procédés  pour  se 
procurer  lès  Nebria  Êscheri  et  Bremei,  -ainsi  que  le 
Leistus  montanus. 

•  Nous  recevons  deux  brochures  sur  le  même  sujet,  Tune 
de  M.  Leprieur  intitulée  :  Note  sur  le  genre  Hœrnonia  et 
spécialement  sur  l'espèce  qu'on  trouve  dans  les  eaux.de 
la  Moselle  (30  pag.  iu'8*  avec  1  pi.  f870,  prix  1,  50), 
extrait  du  Bulletin  de  la  Société  d'histoire  naturelle  de 
Colmar,  et  Taulre  de  M.  A.  Bellevoye  :  Observations  sur 
les  mœurs  de  plusieurs  espèces  de  Culéopiércs  qui  vivent 
sur  les  plantes  aquatiques  (30  pag,  in-8<»  avec  3  pi.), 
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exlr.  du  Bull,  de  la  Socitîté  d'histoire  naturelle  de  la 
Moselle,  1870. 

On  y  trouve  réunis  d'intéreWnts  détails  sur  les  ifo- 
monia^  ces  insectes  mystérieux,  encore  si  peu  connus, 
qui    vivent   plongés  dans  Teau,   attachés   aux  plantes 
aquatiques  et  respirent  sans  venir  à  la  surface  renouveler 
leur  provision* d'air,  à  la  manière  des  Hydrocanthares. 
Leur  biologie  n'est  pas  complètement  élucidée,  mais  des 
renseignements  précieux  ouvrent  la  voie  aux   observa- 
teurs. Les  deux  auteurs  racontent  leurs  chasses,  leurs 
découvertes,  les  évolutions   de  Tinsecte  et  donnent  la 
«description  de  la  larve.  M.  Leprieur  anaivse  tous  les  faits 
connus  avant  lui,  discute  les  théories,  part  de  ce  fait 
pour  affirmer  qu'il   n'existe  pas  d'insecte  rare  pour  qui 
'connaît  ses  mœurs  et  se  trouve  à  sa  portée.  Il  se  garde 
bien  de  se  prononcer  sur  la  question  spécifique,  tout  en 
penchant  à  regarder  VHœmonia  de  la  Moselle  comme 
une  simple  variété   de  VEqumti,  M.   Bellevoye,   plus 
simple  et  plus  didactique,  passe  en  revue  les  espèces  du 
genre,  les  plantes  sur  lesquelles  on   les  a  signalées  et 
décrit  celle-ci  comme  distincte  sous  le  nom  de  Modlœ, 
Nous  empruntons  à  l'un  et  à  l'autre  des  renseignements 

3ui  permellronl  à  nos  lecteurs  de  se  livrer  à  la  recherche 
es  Hœiuorïïa.  (A  suivre.) 


La  célèbre  bibliothèque  entomologique  de  M.  Hartogh 
Heys  Van  de  Lier,  décédé  à  Delft,  a  été  léguée  à  la 
Société  entomologique  Néerlandaise  et  transportée  à 
Leide.  Entre  les  ouvrages  remarquables  qu'elle  possède, 
on  cite,  Texemplaîre  original  des  insectes  d-'Europe  par 
Mlle  Mérian,  dont  les  deux  premiers  volumes  contiennent 
les  planches  coloriées  par  Tartisle  elle-uiêrue,  le  3*,  ses 
dessins  originaux  et  le  4%  le  texte  en  manuscrit  som- 
ptueux, orné   de  deux  portraits  dlfiérents  de  la  célèbre 


f  voyageuse.  S.nellen. 


Paris.  ->  Imprimerie  de  E.  Domnaod,  rue  Cassette,  9. 
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M''  f  S.  Juin  1870. 


Nous  annonçons  comme  une  bonne  fortune  aux  amateurs 
de  Coléoptères  une  Etude  des  Byrsopsides  {Rhyùirhinus  et 
Gronops  )  par  M.  E.  Allard  (  Extrait  du  Bevliner  zeitschrift 
1870).  Ce  groupe ,  di£Qcile  et  si  mal  déterminé  dans  les 
cotlections,  nous  semble  bien  élucidé:  le  tableau  synop- 
tique et  la  figure  au  trait  des  espèces  en  rendent  Tétude 
assez  aisée.  Dans  une  occasion  plus  favorable,  nous  repro- 
duirons les  nouvelles  espèces  de  Fauteur:  Rhytirhinus 
asper,  Saintpierrei,  Brucki  ;  Gronops  Jekeli,  seminiger 
et  sibiricus.  Ce  mémoire  est  accompagné  d*une  Révision 
du  genre  Sphenopfwims ,  dont  les  espèces  européennes 
sont  bien  distinguées  dans  un  tableau  synoptique  :  la  seule 
espèce  inédite  est  publiée  sous  le  nom  de  Pumilus ,  déjà 
préoccupé ,  qu'il  conviendra  de  remplacer  par  celui  de 
Grandiniy  en  souvenir  de  l'ofiBcier  supérieur  Grandin  de 
TEprévier^  de  qui  nous  en  avons  reçu  plusieurs  exemplaires. 

* 

M.  £d  Perris  signalait,  dans  une  note  insérée  n»  3  des 
Nouvelles,  la  découverte  par  M.  Paul  Bauduer  du  Hister 
puncticollis  Heer.  Ayant  obtenu  Pexemplaire  même  trouvé 
à  Sos,  nous  bous  sommes  assuré  que  ce  n'est  qu*un  Pla- 
lysoma  frontale.  Il  ne  serait  pas,  du  reste,  impossible  que 
Heer  eût  décrit  cet  insecte  comme  nouveau  sous  le  nom 
de  Hister  puncticollis,  ainsi  que  l'a  fait  Redtenbacher  ;  car 
sa  description  s'y  adapte  bien,  sauf  la  taille.  Dans  l'intérêt 
de  la  science,  nous  prions  le  savant  auteur  de  nous  com- 
muniquer son  type ,  qui  lui  sera  scrupuleusement  retourné. 

* 
«  * 

Bulletin  de  la  Société  entornologique  de  France  (suite)  : 

Le  9  mars ,  le  D'  Senac  réclame  le  droit  de  priorité  en 

faveur  du  Acrisius  Koziorowiczi  de  M,  Desbrochers  sur 
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VHyperomorphus  asperatus  de  Perris  :  mais  la  Société  re- 
fuse de  trancher  une  pareille  question. 

Le  28  mars,  M.  de  Bonvouloir  offre  une  Monographie  des 
Eucnémides^  devant  former  un  volume  de  600  pages  avec 
42  planches  dont  il  fait  les  frais,  à  condition  que  l'ouvrage 
soit  imprimé  celte  année.  Sur  l'avis  de  la  Commission  de 
publication,  la  proposition  est  acceptée  avec  reconnaissance, 
et,  sans  diminuer  le  volume  de  1870 ,  les  membres  rece- 
vront chacun,  sans  augmentation  de  la  cotisation,  un  exem- 
plaire de  ce  grand  travail  qui  portera  le  titre  de  tome  X, 
1870  —  2«  partie. 

M.  Gh.  de  La  Brûlerie  donne  des  détails  sur  le  voyage 
qu'il  vient  de  faire  avec  M.  de  Saulcy  en  Palestine  et  en  Syrie, 
et  dont  il  rapporte  un  nombre  prodigieux  de  Çloléoptères. 

Impossible  de  suivre  pas  à  pas  notre  intrépide  voyageur  : 
il  faut  l'entendre  raconter  toutes  les  phases  de  son  voyage, 
ses  périgrinations  de  Jaffa  où  il  aborde  fin  d'octobre ,  k 
Jérusalem  et  de  Jérusalem  à  Beyrouth,  en  visitant  les  lieux 
historiques  de  Béthel ,  Naplouse  ,  Samarie ,  Nazareth ,  St- 
Jean-d^Acre,  Tyr  et  Sidon  ;  ses  chasses  autour  de  la  ville 
sous  la  direction  de  M.  Peyron  ;  ses  explorations  sur  les 
rives  du  Jourdain,  du  Lac  de  Tibériade  à  la  mer  Morte, 
inconnues  peqt-ètre  aux  entomologistes  ;  son  séjour  à  Damas, 
d'où  il  pousse  une  pointe  dans  le  désert  qui  s'ouvre  à  l'Orient, 
à  la  suite  du  consul  anglais,  le  capitaine  Burton  ;  enfin  ses 
excursions  multipliées  dans  i'tlé  de  Chypre,  quil  fouille  en 
tous  sens. 

* 

Notes  sur  divers  Longicomes^ 

Beaucoup  d'entomologistes  considèrent  le  Criocephalus 
férus  comme  une  simple  variété  du  Busticus.  Je  ne  puis 
partager  celte  opinion  :  outre  les  élytres  pluà  courtes,  le 
prothorax  très-globuleux,  surtout  chez  la  femelle,  la  ponc- 
tuation bien  plus  fine  des  élytres  et  l'absence  des  gros  points 
enfoncés  que  l'on  constate  facilement  chez  le  Rusticus,  le 
Férus  se  distingue  spécifiquenaent  par  la  conformation  de 
ses  tarses;  leur  pénultième  article  est  échâncré  et  fenda 
jusqu'à  son  milieu  à  peu  près  pour  recevoiir  l'articîe  onguli- 
fère,  tandis  que  chez  le  Bus(icus\a  fente  se  prolonge  presque 
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jQsqtfà  ?mréMè.  in  ^is  ^ue  M.  trsiBXi  a  ^gtiâlé  des  dif- 
fôrenceâ  entre  ôes  deux  espèces;  peut-être  sont-elles  les 
mêmes  que  celles  que  je  viens  d'Indiquer;  en  toils  é&s,  il 
est  toujours  bob  de  prôimger  la  vérité. 

•  « 

On  réunit  dans  les  catalogues  les  Clytiis  speciosus,  siculm 
et  scalàHs.  Je  ii*^i  rieb  à  dire  sur  les  deu^t  premiers,  qui 
IÉ)e  paraissent  bien  synonymes  ;  mais  le  dernier  ne  peut  être 
considéré  comme  se  rapportant  à  la  même  espèce  à  cause  de 
sa  forme  allongée  et  de  la  direction  de  la  pénultième  bande, 
Fanté-apicale,  qui  est  arquée  du  côté  de  la  base  de  Télytre 
au  lieu  de  Têtre  en  sensi  inverse. 

* 

h^Clytus  ftUvicolUs  décrit  par  Mulsant  comme  variété  k 
corselet  rouge  du  Massiliemis^  m'en  parait  distipet  par  la 
ponctuation  espacée  du  prothorax,  ou  plutôt  je  crois  que 
c'est  le  produit  hybride  de  celte  espèce  et  du  Ruficomis. 
On  ne  le  prend  jamais  que  mêlé  avec  elle ,  et  il  participe  du 
Ruficomis  par  la  couleur  du  prothorax,  et  du  Massiliensis 
par  le  dessin  des  élytres. 

* 

*  « 

M.  Javet  m'adonne  deux  Clytus  mysikus de Prm9%^ 
qui  diligent  de  ceyx  de  qos  Alpes  par  leur  dessia 
net,  à  lignes  étroites  et  à  duvet  cotonneux  ;  en  outre,  la 
ponctuation  des  élytres,  surtout  sur  les  espaces  noirs,  est 
extrêipement  serrée  et  granuleuse,  au  lieu  d'être  simple  et 
un  peu  espacée.  Je  n'ai  pu  saisir  d'autres  différences  et  ne 
puis,  par  conséquent,  voir  là  que  deux  races  locales  aber- 
rantes. Cependant  la  différence  de  ponctuation  est  si  remar- 
quable que  j'espère,  en  la  signalant ,  provoquer ,  pour  des 
entomologistes  plus  heureux  que  mot,  la  découverte  d'autres 
signes  qui  pourront  caractériser  spécifiquement  ces  deux 
types. 

Le  Bolocerus  Reichei  pourra  désormais  s'inscrire  parmi 
les  insectes  français.  On  le  prend,  en  effet,  dans  les  environs 
du  Mottt-Oenis. 
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Le  Pogonocherus  Caroli  Muls.  vient  d'être  retrouvé  en 
Provence  par  M.  Rizaucourt  et  moi.  Nous  Tavons  pris  sur  un 
pin  mort,  à  la  Sainte-Baume  (Var),  vers  la  fin  de  mai. 

£lz.  Abeille  de  Perrin. 

* 
*  « 

Le  D'  L.  W.  Scbaufuss,  de  Dresde,  en  réponse  à  une 
noie  publiée  dans  la  Gazette  de  Berlin  (  1869,  p.  191  ),  au 
sujet  des  Adelops  adnexus  et  arcanus,  écrit  à  la  Société 
entomologique  de  France  que  M.  Dieck,  dans  une  lettre 
du  11  novembre ,  décline  en  ces  termes  la  responsabilité 
de  cette  note  :  «  Pour  prévenir  tout  malentendu  ,  je  fais  ob- 
server que  si  la  remarque,  contenue  dans  mon  travail  sur 
l'indication  du  lieu  où  a  été  trouvé  votre  Adelops  adnexus, 
vous  a  déplu  ,  cette  remarque  ne  vient  pas  de  moi  mais  de 
M.  le  D'  Kraalz,  qui  l'a  lui-même  rédigée.  » 

6.  Dieck. 

La  Monographie  des  Myîabrides  est  accompagnée  de 
6  planches,  grand  format,  gravées  et  coloriées  par  des  ar- 
tistes les  plus  habiles,  MM.  Debray  et  Migneaux.  Elles  ne 
rentrent  pas  dans  Tabonnement  annuel  de  12  fr.  50  ;  mais 
les  souscripteurs  pourront  les  acquérir  séparément  au  prix 
réduit  de  1  fr.  par  planche  noire,  et  2  fr.  par  planche  co- 
loriée. Les  deux  premières,  qui  sont  prêles,  représentent 
iU  types  des  principaux  groupes  coloriés  avec  79  dessins 
d'élytres. 

Pour  éviter  toute  préoccupation  pendant  les  vacances  et 
dans  la  crainte  que  les  livraisons  ne  viennent  à  s'égarer 
dans  ce  temps  de  voyages  et  d'absences,  nous  réunissons  les 
7*  et  8«  et  nous  devançons  l'époque  fixée  pour  leur  distri- 
bution. S.  MM. 


Nouveaux  associés  à  V Abeille  : 
MM.  Le  marquis  Jacques  Doria,,  via  Nova,  6,  à  Gênes. 
Le  D' Joseph-Jules  Giraud,  24,  rue  Magnan,  à  Paris. 
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N*»  te.  JuiUet  1870. 


Le  joli  groupe  des  Phylœcies  appelle  rallenlion  des  mo- 
Dographes.  Il  règne,  en  effet ,  dans  ce  genre,  surtout  pour 
les  espèces  à  pattes  en  partie  rouges ,  une  certaine  confu- 
sion. En  signalant  un  caractère  remarquable  que  je  ne  vois 
indiqué  nulle  part,  pas  même  chez  Mulsanl,  je  crois  faciliter 
les  distinctions  spécifiques  :  souvent  les  hanches  postérieures 
sont  armées  d'une  épine  plus  ou  moins  saillante,  suivant 
les  espèces  et  les  sexes.  Voici,  en  effet,  ce  que  j'ai  remarqué 
sur  les  espèces  françaises  à  pattes  rouges  de  ma  collec- 
tion: 

Affinis.  Petite  épine  un  peu  plusaiguô  ^  que  Ç .  M.  Gre- 
nier m'a  communiqué  deux  exemplaires  5  remarquables 
par  le  duvet  doré  très-épais  du  dessous  du  corps  et  par  les 
taches  jaunes  qui  ornent  chaque  anneau  de  l'abdomen  au 
lieu  de  n'exister  que  sur  les  deux  derniers.  Je  n'ai  pu  voir 
d'autres  différences  ;  peut-être  y  en  a-t-il  chez  le  ^.  Cette 
variété  semble  faire  le  passage  à  la  Cephalotes  Kûst.,  qui 
a  lout  le  ventre  rouge. 

Jourdani,  Un  tubercule  conique  c?  ;  une  petite  élévation 
à  peine  perceptible  Ç  . 

Argus.  Une  petite  épine  ^  ;  femelle  inconnue. 

Ledereri,  Idem. 

Virgula,  Une  petite  épine  courte  d*  ;  un  très-petit  tuber- 
cule 5. 

Lineola,  Hanches  simples  chez  les  deux  sexes. 

Ephippium,  Même  remarque. 

Erylhrocnema.  Un  tubercule  assez  pointu  <?  ;  femelle 
inconnue. 

Cylindrica.  Une  longue  épine  peu  pointue  cf  ;  un  petit 
tubercule  peu  saillant  2  • 

M.  a  de  Barneville  a  tiré  bon  parti,  pour  certaines  es- 
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pèces  de  Ceutorhynchus ,  de  ce  caractère  que  quelques 
Danacœa  possèdent  aussi  et  qui  doit  se  retrouver  dans 
d'autres  familles. 

* 

La  Pachytu  erratica ,  commune  dans  le  centre  de  la 
France ,  quoique  n'étant  indiquée  nulle  part  comme  habi- 
tant notre  pays,  figure  dans  la  plupart  des  collections  sous 
le  nom  de  6-macuUita ,  quelquefois  aussi  sous  celui  de  8- 
maculata  (Geramhyci(ormis),  11  n'est  donc  pas  inutile  de 
donner  les  caractères  distinctifs  des  trois  espèces: 

A.  Rl^tres  presque  planeg,  étroites,   allongées  ;  corselet  régulière- 
ment comrexe ^-macuUta, 

A'  Eljtres  très-eenyexes,  moins  allongées  ;  corselet 

ayec  une  forte  dépression  en  forme  d*accolade 

contre  le  rebord  bsûûlaire. 

Bh.  Palpes  à  dernier  article  BiliNilifeme  on  peu 

tronqué ,   corps    large  très-court ,   écusson   en 

triangle  sub^quilatéral 8-mflcti/ara. 

B'  Palpes  à  dernier  article  dilaté  de   la  base  à 
l'exljénuté  ;  corps  moins  court,  plus  cylindrique, 

écusson  allongé. erratica^ 

Ebéar  Abeille  de  Perrin. 


Dans  le  n»  3  des  Nouvelles  et  faits  divers,  M.  Perris 
communique  un  fait  intéressant  sur  la  vie  des  Anthenh 
phagus ,  que  je  puis  constater  ;  car  dans  la  collection  de 
l'Université  se  conservent  trois  Antherophagus  trouvés, 
selon  l'étiquette ,  sur  des  Bombus.  Mais  le  fait  n'est  pas 
nouveau*  M.  Redtenbacher  a  trouvé  dans  le  nid  d'tiD 
Bombus  non-seulement  trois  Antherophagus  nigricomis , 
mais  aussi  une  foule  é»  larves  ressemblant  à  celle  du  Cryp- 
tophagus  lycoperdi  et  appartenant  très-probablement  aux 
Antkerophagus  (Red,,  %*  éd.,  pw  360).  Le  tour  à  cheval 
sur  le  «  Pégase  »  hyménoptère  est  aussi  déjà  connu,  car 
(ians  le  «  Handbuch  der  Zoologie  »  par  Gerstœker  et 
Carus,  t.  II,  p.  113,  se  trouve  la  no(e  suivante  :  «  Les  i4ji- 
tk^rc^j^hagm  s'^ccrocbeat  à  des  Bombus  pour  se  Um  traos- 
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porter  dans  leurs  nids  probablement  pour  y  dépoter  leurs 
eeufs ,  car  OD  y  trouve  des  larves  qui  ressemblent  à  celles 
du  G^-yptophagus.  M.  Eichboff  dit  dans  la  Berl.  Ënt.  Zeit. 
1866,  p.  295,  qu'il  a  rencontré  dans  les  nids  du  Bombus 
terreslris  presque  toujours  V Antkerophagus  nigricomis  et 
en  plus  petit  nombre  les  Silacem  et  pallens. 

D'  G.  Seidlitz. 


Deux  travaux  importants  sur  les  Héléromères  sont  en 
préparation  :  Tun  sur  les  Molurides,  par  M.  le  D'  Haag ,  de 
Grûnebourg,  près  Francfort-sur-le-Mein ,  et  Tauti^e  sur  les 
Boletophagides,  par  M.  Preud'homme  de  Borre  ,  conserva- 
teur au  musée  royal  d'histoire  naturelle  de  Bruxelles, 
M.  Haag  est  fort  avancé  et  n'attend  plus  que  les  types  de 
Solier  que  je  m'empresserai  de  lui  communiquer  à  mon  re- 
tour à  Paris.  M.  de  Borre  se  propose  d'aller  étudier  sur 
place  les  nombreuses  richesses  accumulées  au  British  Mu- 
seum  et  dans  les  collections  d'Angleterre.  Il  se  fera  un 
plaisir  de  déterminer  les  insectes  de  ce  groupe  qui  seront 
soumis  à  son  examen. 

*  * 

M.  Pellet  a  trouvé  en  avril  dernier,  dans  les  Pyrénées,  un 
Callidide  remarquable  dont  la  description  rappelle  le  Sym- 
piezocera  iMurasi,  celte  espèce  algérienne  prise  à  Auteuil 
ti  l'époque  de  l'Exposition  universelle ,  provenant  sans  doute 
de  bois  importés.  Si  cette  conjecture  se  réalise ,  ce  sera 
une  précieuse  acquisition  pour  la  faune  française. 

* 

*  * 

M.  L.  Roubalet  a  trouvé  en  juin,  dans  les  environs  de 
Nancy,  plusieurs  Coléoptères  assez  rares  :  Eucnemis  capu- 
cinuSf  dans  un  peuplier  pourri  ;  Cerophytum  elateroides  , 
dans  un  marronnier  pourri  ;  Zilora  ferntginea ,  sous  une 
écorce  de  sapin  ;  CaUidium  elongatum,  avec  des  Aulonium 
sulcatum  et  Hypophlœus  bicolor,  sous  l'écorce  d'un  ortne  ; 
et  un  Agathidium,  probablement  le  Nigripenne,  sous  les 
écorces  d'un  sycomore,  au  milieu  de  productions  crypto- 
gamiques. 
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Je  signalerai  la  présence  (juin) ,  el  par  millions,  d'an  mi- 
crolépidoptère, VHyponomeuta  cognatella,  dans  la  vallée 
de  riJuveaune ,  près  de  Marseille ,  entre  le  village  de  la 
Penne  et  Aubague.  Cet  insecte  a  causé  un  tort  immense 
dans  cette  localité ,  aux  pommiers  ;  ces  arbres,  dont  les 
fruits  atteignent  en  ce  moment  à  peine  la  grosseur  d'une 
noix ,  ont  leurs  branches  entièrement  couvertes  de  cocons 
de  ce  lépidoptère,  groupés  par  30  à  50  en  un  seul  flocon; 
les  feuilles  sont  dévorées.  Félix  Anget. 


A  la  séance  du  8  juin,  M.  H.  Lucas  a  présenté  à  la  Société 
enlomologique  de  France  une  femelle  vivante  d'une  espèce 
nouvelle  de  Matacogaster,  venant  d'Algérie ,  qu'il  appelle 
M.  BassîL  Cette  ?  ,  aptère  et  larviforme,  ressemble  à  celle 
du  Drilus  et  vit  dans  les  mêmes  conditions.  Très-carnas- 
sière,  elle  attaque  les  Hélix  Dupoteli,  Lucasi,  etc.,  el 
s'établit  dans  la  coquille  après  avoir  dévoré  l'animal,  et  y 
subit  ses  diverses  transformations.  Cette  découverte  est 
d'autant  plus  intéressante  que  jusqu'à  ce  jour  aucune  ^  de 
ce  genre  n'était  connue. 

Je  crois  utile  de  porter  à  la  connaissance  de  MM.  Ed.  Perris 
et  Allard  la  note  inédite  suivante  de  M.  G.  Seidiitz,  afin  d'en 
obtenir  la  solution  de  la  difficulté  qui  Tarrète  dans  la  révi- 
sion de  son  travail  sur  les  Oliorhynchides, 

n  Depuis  la  publication  de  la  monographie  (1868)  des 
Trachyphlœus,  il  a  paru  T.  maculatus  Perris  et  coloratus 
Alh,  dont  la  description  ne  dit  rien  des  yeux  ni  de  la  forme 
des  jambes,  caractères  dS  la  plus  haute  importance  pour 
distinguer  les  nombreuses  espèces  de  ce  genre.  Il  serait 
possible  que  ces  deux  espèces  fussent  synonymes  du  T.  la- 
licoilis  Sch.  » 

«  VOmias  lepidotus  Perris  ne  peut  pas  être  un  Omias  à 
cause  de  sa  squamosité  ;  comme  la  description  ne  nous  dit 
rien  de  la  forme  des  scrobes ,  impossible  de  reconnaître  si 
c'est  IHalylarsiis^  Plocfius,  FoucarliaoM  Sciaphilus  bellus 
Rosh,  »  G.  Seidlitz. 
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N*>  17.  Août  1870. 


Enfin  la  Société  entomologique  de  France  vient  de  pa- 
blîer  le  premier  numéro  de  ses  Annales  pour  1870  (168  pages 
avec  U  planches  et  64  pages  de  Bulletin).  Voici  un  aperçu 
des  mémoires  qui  y  sont  consignés  : 

1.  Guenée  :  Notice  sur  VŒcocecis  Guyonella  Gn.  et  sur 
)a  gale  que  produit  ce  lépidoptère  (p.  1) ,  et  un  rapport 
sur  Texcursion  faite  en  1869  dans  les  montagnes  de  TAr- 
dècbe  (p.  17),  où  se  trouvent,  parmi  d'intéressants  détails  sur 
les  Lépidoptères ,  des  indications  sur  les  premiers  étals  de 
VAgapanthia  cœrulea.  Ce  Coléoptère  dépose  un  œuf  sur  la 
lige  de  la  Scabiosa  leucantha,  à  environ  20  centimètres  du 
sol.  La  larve  qui  sort  de  cet  œuf  pénètre  dans  Tintérieur  de 
la  tige  et  vit  aux  dépens  de  la  moelle.  L'insecte  parfait 
perce  pour  sortir  un  trou  près  de  la  racine,  puis  il  s'ac- 
croche à  la  tige  dont  il  ronge  Pépiderme  et  qu'il  quitte 
raremenL  La  femelle  surtout  y  passe  sa  vie  entière. 

2.  D'  J.  Giraud:  Note  sur  le  Janus  femoralis  Curtis 
(Tenthredine)  (p.  27). 

3.  H.  Brisout  de  Barneville  :  Monographie  des  espèces 
européennes  et  algériennes  du  genre  Baridids,  1'*  partie 
(p.  31  ).  Ce  mémoire,  attendu  depuis  si  longtemps,  renferme 
IxS  espèces,  dont  9  sont  nouvelles.  Les  descriptions  sont 
précédées  d'un  tableau  synoptique  de  toutes  les  espèces 
(crinipes,  sulcipennis,  dalmatinus,  limbatus,  tenuirostris^ 
alboguUatus^  setifer  ^  albomaciUatus,  fallax), 

li.  Chevrolat  :  Coléoptères  de  Cuba  (  Dascyllides  et  Mala-- 
codermesj  (p.  67). 

6.  Abeille  de  Perrin  :  Nouveaux  Coléoptères  français  : 
Agrilus sulcaticeps,  des  Hautes-Alpes;  Tclephorus  cojnix, 
de  Digne  ;  Plinus  Auberli^  de  Toulon  ;  Sitaris  nitidicollis, 
de  la  Provence;  Callidium  spinicorne^  de  Marseille  et  de 
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Paris,  sur  le  chêne,  identique  au  Varini  Bedel  ;  Mortoham- 
mus  nitidior,  de  Suède,  et  Cortodera  monticola,  des 
Alpes. 

6.  D'  Signoret  :  Essai  sur  les  Cochenilles  ou  Gallinsecles 
( [lomoptères-Coccides J  (p.  91). 

7.  Jourdheuille  :  Calendrier  du  Lépidoptériste ,  2*  part, 
(p.  111). 

8.  Ed.  Perris  :  Diptères  du  pin  maritime  (p.  135). 

*  * 

Le  Bulletin  des  séances ,  joint  à  ce  numéro ,  va  jusqu*eo 
juillet.  Nous  continuons  à  en  rendre  compte  : 

Le  13  avril,  M.  Bellier  de  la  Chavignerie  donne  une  des- 
cription sommaire  de  plusieurs  Coléoptères  nouveaux  décou- 
verts dans  son  dernier  voyage  aux  Basses- Alpes  :  Brachy- 
doives  quercus  sur  le  chêne  ;  Timarcha  Bruleineri,  Luperus 
diniensis ,  Coccinella  Ghiiianii  et  Calvia  ebumea ,  et  y 
joint  des  détails  sur  le  Rkizotrogus  Beilieri  pris  par  lui 
dans  la  forêt  de  Viza-Vona  ,  en  Coi-se,  volant  à  la  chute  du 
jour  autour  d'un  genévrier.  Malgré  ses  recherches  il  n'avait 
trouvé  que  des  mâles,  lorsque  M.  Revelière,  plus  heureux , 
a  réussi  à  s'emparer  de  quelques  femelles. 

Le  27  avril,  M.  Bellevoye  signale  VOsmia  bicornis  ,  vivant 
à  l'instar  du  Drilus  dans  plusieurs  espèces  d'He/ia?  (nemo- 
raliSy  hoî'tensis  et  pomalia). 

Le  11  mai,  M.  Lefebvre  regarde  comme  distincte  de  la 
Labidostomis  bigemina  une  espèce  confondue  avec  elle 
dans  les  collections  et  provenant  de  la  Turquie  d'Asie  ;  il 
la  nomme  Maculipennis  et  donne  de  l'une  et  de  l'autre  une 
diagnose  comparative.  (A  continuer ^J 

Parmi  les  départements  français  peu  explorés,  celui  des 
Hautes- Alpes  est  incontestablement  un  des  plus  intéressants 
au  point  de  vue  entomologique ,  par  le  nombre  et  la  rareté 
présumée  des  insectes  qu'il  recèle.  C'est  là  que  sont  à  peu 
près  parqués  de  jolis  Coléoptères,  tels  que  Cryptocephalus 
informis y  Grammoptera  monticola y  etc.;  c'est  là  aussi 
que  l'on  doit  pouvoh*  'récolter  en  jjrand  nonâbne  (Jùdqtiès 
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affres  espèces  dont  voici  au  hasard  quelques  échânlillons  : 
Toutes  les  montagnes  du  département  sont  couvertes  de  lis 
inarlagon  dont  les  feuilles,  en  1868,  étaient  toutes  rongées 
par  une  larve  que  je  soupçonnais  être  celle  d'une  Criocère, 
En  effet,  le  8  août,  je  surpris  sortant  de  sa  dernière  méta- 
morphose un  exemplaire  de  la  C.  alpina  ;  le  lendemain  j'en 
pris  5;  le  surlendemain  3/1.  Mon  départent  malheureuse- 
ment lieu  le  jour  suivant  ;  mais  je  ne  doute  nullement  que 
15  jours  après  ce  fut  par  milliers  qu'on  put  ramasser  cette 
jolie  espèce.  Les  brindilles  mortes  de  pins  ou  de  sapins 
nourrissent  des  quantités  de  Magdalinus  punctulatus ,  en 
même  temps  que  ses  autres  congénères.  Enûn  par  éclosion 
on  peut  se  procurer  en  très-grand  nombre  le  Callidium 
hungaricum.  Toutes  les  branches  mortes  d'érables,  d'aunes, 
de  frênes  et  d'autres  arbres  à  bois  blanc  sont  perforées  par 
sa  larve  ;  celle-ci  s'attaque  surtout  aux  branches  décom- 
bentes  ou  coupées  et  exerce  ses  ravages  dans  toute  l'étendue 
du  département.  L'iosecte  parfait  commence  à  éclore  vers  le 
15  juin  :  une  seule  branche  de  la  grosseur  du  poignet  et 
longue  de  35  centimètres  m'en  a  donné  6  splendides  exem- 
plaires. Je  pourrais  citer  encore  beaucoup  d'autres  espèces 
remarquables ,  mais  je  m'en  abstiens  de  peur  de  tomber 
dans  des  redites.  J'espère  cependant  que  ces  quelques  mots 
exciteront  nos  collègues  aventureux  à  braver  les  fatigues  des 
longues  routes  et  les  ennuis  du  manque  d'hôtels  confor- 
tables dans  la  certitude  d'enrichir  leur  collection  d'abord  el 
même  la  faune  de  notre  patrie  par  la  découverte  d'espèces 
rares  ou  nouvelles.  Eiz.  Abeille  de  Perrin. 


Coléoptères  recueillis  aux  environs  de  Digne  f  Basses- 
Alpes  J,  par  M.  Bellier  de  La  Chavignerie  [suite], 

Ceramhyx  velulinus  ;  Callidium  insubricum ,  vieilles  sou- 
ches de  hêtres  ;  Clylus  ruficornis  (fleurs  des  Ombellifères  ) , 
gibbosus  (rare)  ;  Necydalis  abbreviatus  (orme)  ;  Dorcadion 
méridionale  ;  Albana  M.  griseum  ,  sur  les  genêls;  Stenoslola 
ferrea  ;  Phylœcia  Jourdani,  nigricornis,  cylindrica,  lineola, 
aflBnis  ;  Vesperus  strepens  c?  ? ,  insecte  entièrement  noc- 
turne, 2  ^^^^  ^^^'^' 

Lema  Hoffmanse^i;  Clythra  pallidipennis ,  e-punctata. 
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palmaU  (cbène),  atrapbaxidis,  nigritarsis  (prunellier)  ;  Pa- 
chDephorus  lepidopterus  ;  25  espèces  de  Cryplocéphales , 
parmi  lesquels  :  C.  bimaculalus  (coronille) ,  Loreyi,  varie- 
galus  (peuplier);  fascialus  (prunier);  lobalus  (cbène); 
tetraspiius  (genêt)  ;  signatus  (cbène),  crassus,  flubneri,  bir- 
tifrons  ;  Chrysomela  obscurelia ,  femoraiis,  fuliginosa,  cod- 
fusa ,  gypsopbylœ  ;  Oreina  bifrons ,  Bois  des  Bourbes  ; 
Adimonia  brevipennis ,  très-commune  sur  les  fleurs  de  cen- 
taurées, etc.  ;  Gassida  meridionalis  »  lata. 

La  mort  a  fait  cette  année  de  nombreux  vides  dans  nos 
rangs.  Elle  vient  de  frapper  encore,  et  cette  fois  elle  nous 
ravit  deux  entomologistes  célèbres. 

Haliday  est  Fauteur  de  savants  travaux  sur  les  Hyménop- 
tères, Diptères  et  autres  insectes  de  la  Grande-Bretagne;  il 
fut  un  des  plus  ardents  promoteurs  de  la  Société  entomolo- 
gique  italienne. 

Théodore  Lacordaire,  né  le  !•'  février  1801 ,  à  Recey-sur- 
Ource  (Côte-d'Or).  Après  avoir  été  longues  années  profes- 
seur d'anatomie  comparée  à  TUniversilé  de  Liége^  dont  il 
était  recteur,  il  est  mort  à  l*âge  de  69  ans ,  et  son  corps  a 
été  inhumé  en  France,  à  Hosières-Picardie  (Somme),  le  22 
juillet  1870. 

Ce  savant  a  illustré  Tentomologie  presque  autant  que  son 
frère  reh'gieux  illustra  la  chaire  ;  il  suffit  de  citer  le  Gênera 
des  Coléoptères ,  ce  monument  encore  inachevé,  pour  com- 
prendre la  perle  immense  que  nous  faisons.  Son  collabora- 
teur à  la  faune  entomologique  des  environs  de  Paris,  le 
D'  Boisduval ,  prépare  pour  la  Société  entomologique  de 
France  une  biographie  digne  de  lui. 

La  Monographie  des  My labres  étant  terminée ,  les  sou- 
scripteurs qui  désireraient  recevoir  tout  de  suite  et  d'avance 
les  livraisons  qu'elle  doit  former  sont  invités  à  m'en  donner 
avis.  —  Les  6  planches  qui  accompagnent  ce  travail  sont  éga- 
lement prêtes.  Ceux  qui  désireront  se  les  procurer,  au  prix 
réduit  de  1  fr.  par  planche  noire  (  2  fr.  pi.  coloriée),  n'ont 
qu'à  m'en  envoyer  le  prix  en  un  bon  sur  la  poste,  en  dési- 
gnant s'ils  les  veulent  en  noir  ou  coloriées.       S.  MM. 
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N*"  18.  Septembre  et  octobre  1870. 


M.  Achille  Raffray  qui,  après  une  excursion  en  Espagne, 
est  allé  explorer  les  riches  plages  de  notre  colonie  africaine, 
nous  adresse  la  note  suivante  sur  ses  chasses  en  Algérie. 

«  A  Boghari,  j'ai  récolté,  vers  la  fin  d'avril,  sur  le  gené- 
vrier, Polydrosus  chrysocephaîus  et  ses  variétés ,  sur  une 
colline  aride ,  sous  de  grosses  pierres ,  un  Staphyiinien 
aveugle,  qui  probablement  formera  un  genre  nouveau  dans 
le  voisinage  des  Falagria,  dont  il  rappelle  un  peu  la 
forme;  Chevrolatia  insignis ^  Rhytirhinus  dilatatus  et 
nov.  spec,  Thy tacites  nov.  spec.  ;  volant  sur  la  même 
colline,  un  Omophhis  entièrement  noir,  que  je  crois  nou- 
veau, ainsi  qu'une  nouvelle  espèce  de  Clythra  (  bisbima- 
culata  Desbr.  )  ;  en  fauchant  dans  les  prairies  élevées , 
Evaniocera  Dufouri^  Maiachius  insignis  et  beaucoup 
d'autres  Malachides  ;  sous  des  pierres ,  quelques  Cyclo^ 
maurus  metailescens ^  mais  la  saison  en  était  passée; 
Blechrus  mauritanicus  ,  Aubeonymus  carinicollis ,  un 
assez  grand  nombre  d'Erodius,  d'Adesmîa,  de  Pachychila^ 
de  Tentyria  et  de  Pimeiia;  des  OochroliiSy  Merophysia 
et  Colooocera  en  quantité. 

Sur  les  bords  du  Chélif ,  j'ai  pris,  à  la  racine  des  plantes, 
un  Psélaphien  du  genre  Centrotoma,  qui  me  semble  nou- 
veau ;  plusieurs  Brachycerus^  des  Cleonus  brevirostris  et 
senilis ,  Larinus  costirostris  ,  buccinator  et  maurus  ; 
Apion  tamarisci  et  Poupillieri,  sur  le  Tamarix,  en  com- 
pagnie du  Coniatus  répandus  ;  Auletes  pubescens  ,  sur  le 
chène-liége  ;  un  Ba^ndius ,  que  je  crois  distinct  du  Picinus^ 
et  qui  formera  près  de  lui  une  nouvelle  espèce  ;  Clythra 
S'punctata  et  pilicomis.  {A  continuer.) 


La  Société  entomologîque  de  France  a  distribué ,  le  11 
janvier  1871,  les  2«  et  3*  trimestres  de  ses  annales  pour 
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1870 ,  réuDis  en  un  seul  cahier  de  128  pages  avec  3  plan- 
ches noires.  Le   Bullelin   des  séances  va  jusqu'au  9  no- 
vembre ,  et  ne  contient  que  24  pages. 
Voici  les  mémoires  qui  s*y  trouvent  : 

1.  Perris  :  Diptères  du  pin  maritime  (suite),  p.  169  et 
pi.  3  et  Zi. 

2.  Jourdheuille  :  Calendrier  du  microlépidoptériste  ou 
recherche  des  chenilles,  3"  partie;  p.  233. 

3.  Signoret:  Essai  sur  les  Cochenilles  ou  Gailinsectes , 
7*  partie  ;  p.  266. 

À.  H.  Brisout  de  Barneville:  Monographie  des  espèces 
européennes  et  algériennes  du  genre  Barictius^  2"  partie, 
p.  287. 

C^est  la  suite  du  mémoire  dont  la  1^  partie ,  insérée 
dans  le  numéro  précédent,  a  été  annoncée  dans  notre  der- 
nière Nouvelle.  Nous  n'avons  cette  fois  encore  que  quelques 
pages  de  ce  travail ,  qui  peut  rendre  de  véritables  services 
aux  coléoptéristes  ;  sans  doute  il  se  terminera  dans  le  4*  tri- 
mestre de  1870.  Comme  il  est  pénible  pour  Fauteur  comme 
pour  l'entomologiste  studieux  de  voir  ainsi  scinder  une  mo- 
nographie si  courte  I  Nous  y  trouvons  la  description  de 
quelques  espèces  nouvelles  :  Baridius  tenuirostris,  d'Al- 
gérie et  de  Syrie  ;  Vicinus ,  de  Syrie  ;  Alboguttatus ,  de 
Biskra  (Algérie)  et  Setifer^  de  Sicile  et  d'Algérie. 

Bulletin  des  séances  de  la  Société  entomologique  de 
France,  1870  {suite)  : 

Le  25  mai,  M.  Abeille  de  Perrin  donne  la  description 
d'une  M^gatoma  nouvelle  (  rufavUtàta  )  de  la  Ste-Baume, 
et  émet  des  doutes  sur  la  validité  de  plusieurs  des  espèces 
de  M.  Bellier.  — M.  Rouget  a  pris  en  abondance  VOixhestes 
lonicercB ,  qui  vit  sur  le  Lonicera  xylosteum  et  VAga- 
panlhia  angusticollis ,  dans  la  tige  sèche  de  VHeraclium 
sphondylium ,  à  ses  divers  élats.  (Déjà  cet  insecte  avait 
été  indiqué  comme  vivant  dans  les  liges  de  Senecio  aqua- 
ticus  et  du  Garduus  milans.)  La  larve  doit  déposer  son 
œuf,  soit  au  centre  de  la  fleur  en  ombelle,  soit  tout  à  fait 
au  sommet  de  la  tige,  sous  la  fleur.  La  larve  mange  la 
moelle^  descend  peu  à  peu  jusqu'au  bas  où  elle  s'enfonce 
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d'ans  une  espèce  de  tube.  La  nymphe  conserve  la  liberté 
de  ses  mouvements,  et  peut  monter  aussi  bien  que  des- 
cendre assez  vite.  L'insecte  parfait  sort  en  perçant  un  trou 
dans  la  paroi  de  la  tige,  à  partir  des  premiers  jours  de  mai. 

Le  8  juin.  M.  Lucas  fait  connaître  une  nouvelle  espèce  de 
Malacogaster  (Bassii)^  vivant  en  Algérie,  aux  dépens  des 
Hélix  Dupoteti  et  Lucasî ,  à  la  manière  du  Drilus  flaves- 
cens. 

Le  22  juin.  M.  Giraud  annonce  la  découverte  de  YElatmo- 
sotna  berolinense  vivant  en  société  avec  la  Formica  ftili- 
ginosa,  M.  Kraatz  parle  du  Paxilloma  Cremiereî,  qui  est 
aussi  formicophile  et  qui  a  été  découvert  en  Russie ,  et  fait 
savoir  que  la  riche  collection  de  Julius  Lederer  vient  d'être 
acquise  par  M.  Rogenhofer»  aide- naturaliste  au  musée  de 
Vienne. 

Le  13  juillet,  M.  Bauduer  signale  quelques  captures  in- 
téressantes faites  par  lui  aux  environs  de  Sos  (Lot-et-Ga- 
ronne), Enedreytes  hilaris  sur  les  genèls  morts,  Tropidéres 
maculosus  sur  les  ormeaux,  et  Lœmophlœus  castaneus 
Eversm. 

Le  27  juillet,  rien  sur  les  coléoptères. 

Le  10  août,  M.  de  Marseul  parle  des  ravages  exercés  stir 
les  choux  des  jardins,  dans  le  Maine,  par  3  espèces  de 
Baridius  (picinus^  chlorizans  et  cuprirostris).  Les  deux 
premiers  se  trouvaient  en  grand  nombre,  sous  leurs  diffé- 
rents états ,  dans  la  partie  inférieure  de  la  tige  et  dans  la 
racine,  qu'ils  dévoraient  ;  le  premier  occupait  la  portion  en- 
foncée en  terre,  et  le  deuxième  celle  qui  est  en  dessus.  A 
ces  deux  espèces  se  trouvaient  mêlés  quelques  Cuprirostris 
et  une  pupe  noire,  assez  solide,  présentant  la  forme  d'une 
nymphe  de  Ptéromalien. 

Le  2Zi  août,  la  séance  est  consacrée  à  des  communications 
de  M.  Signoret,  sur  la  Phylloxéra  vastalrix,  de  M.  Rouget, 
sur  les  rapports  entre  certains  Hémiptères  et  diverses  four- 
mis ,  et  de  M.  Goossens  sur  des  Lépidoptères ,  dont  il  pré- 
sente des  chenilles  admirablement  conservées. 

Le  12  octobre,  M.  Reiche,  dans  une  note  ,  apprécie  le 
Catalogue  des  Coléoptères  que  publient  eu  ce  moment 
Gemminger  et  de  Harold ,  et  fart  connaître  quatre  nouvelles 
espèces  de  Gélonides;  Tropinota  Lethierryi,  d'Algérie? 
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Cetania  Doria ,  de  Perse  ;  G.  Athalia ,  de  Syrie ,  et  C. 
Judith ,  de  Palestine.  M.  Lucas  décrit  un  nouveau  genre 
avec  une  nouvelle  espèce  de  la  même  tribu  :  Neophadimus 
Auzouxi^  de  Chine.  (  A  continuer,) 

L'entomologie  vient  de  faire  une  perte  bien  regrettable 
dans  le  D' Pierre-Jules  Rambur,  mort  à  Genève,  le  10  août 
dernier ,  dans  sa  69*  année.  La  science  doit  à  ce  savant 
un  bon  nombre  de  travaux  dont  les  plus  importants  sont  : 
le  Catalogue  des  Lépidoptères  de  Corse,  avec  la  description 
et  le  dessin  des  espèces  inédites,  1832  ;  V Histoire  naturelle 
des  Névroplères  dans  les  suites  à  Buffon  ,  1842  ;  la  Faune 
entomologique  de  TAndalousie  qui  n'a  pas  été  achevée,  1842  ; 
Monographie  du  genre  Elaphocera^  1843. 

* 

Le  blocus ,  qui  nous  tient  depuis  cinq  mois  dans  Paris 
isolés  du  reste  de  la  France,  m'a  forcé  d'interrompre  l'envoi 
des  livraisons  de  V Abeille,  ainsi  que  la  publication  des 
Nouvelles  et  faits  divers.  A  partir  d'aujourd'hui,  je  suis 
en  mesure  de  paraître  régulièrement  comme  par  le  passé. 
Les  deux  premières  livraisons  de  1871  sont  prêtes,  et  se- 
ront adressées  aux  souscripteurs  aussitôt  que  les  voies  de 
communication  seront  sûres.  Je  rappellerai  aux  associés 
qu'ils  doivent  me  faire  parvenir  le  montant  de  leur  sous- 
cription d'avance  et  sans  intermédiaire,  s'ils  veulent  avoir 
droit  à  l'envoi  franco  des  livraisons  ,  aux  primes  et  aux 
autres  avantages  dont  je  me  propose  de  les  faire  jouir. 
Ceux  qui  sont  abonnés  séparément  aux  Nouvelles  recevront 
les  numéros  qui  leur  manquent  pour  compléter  leur  abon- 
nement. 


Les  planches  de  la  Monographie  des  Mylabrides  peuvent 
encore  être  acquises  séparément  aux  prix  réduits  par  les 
associés,  mais  elles  ne  seront  envoyées  qu'à  ceux  qui  m'en 
auront  adressé  la  demande  avec  le  prix  (  1  fr.  par  planche 
noire  et  2  fr.  par  planche  coloriée).  S.  MM. 
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ACTES  DE  LA  SOCIÉTÉ  ZOOLOGIQUE  ET  BOTANIQUE 
DE  VIENNE, 

Tome  XVIIl,  1868,  p.  100  et  970.  —  PL  XL 


Ce  volume,  rempli  de  sérieux  mémoires  sur  la  botanique 
et  sur  la  zoologie,  est  riche  surtout  dans  divers  ordres  d'in- 
sectes ,  tels  que  Lépidoptères ,  Hyménoptères ,  Diptères , 
Hémiptères,  etc.  II  n'est  question  de  Coléoptères  que  dans 
trois  articles  :  i^  L.  Miller  (  p.  i  à  23  ),  dans  sa  relation 
d'un  voyage  dans  les  Karpalhes  de  la  Galicie  orientale, 
donne  un  catalogue  des  Coléoptères  nombreux  qu'il  y  a 
rencontrés,  et  décrit  un  bon  nombre  d'espèces  nouvelles. 
S""  Stéf.  Bertolini  fait  connaître  trois  espèces  nouvelles  de 
Coléoptères  des  environs  de  Trente;  3<>  enfin  G.  R.  de  Frauen- 
feld,  dans  ses  mélanges  entomologiques  pleins  de  curieuses 
observations,  nous  raconte  les  premiers  états  d'un  certain 
nombre  de  Coléoptères.  Nous  en  extrayons  ici  tout  ce  qui 
peut  intéresser  nos  lecteurs. 

'  L.  Miller  :  Voyage  entomologique  dans  les  Karpalhes 
de  la  Galicie  orientale, 

Nebria  rivosa  Miller,  p.  5. 

Bessemble  pour  le  faciès  à  la  iV.  Fussi  fiielz,  mais  beau-' 
coup  plus  grand  ;  il  s'en  dislingue  surtout  par  les  palpes, 
les  jambes  et  les  tarses  jaunes,  le  prolhorax  bien  plus  court 
et  les  élytres  plus  profondément  striées. 

Noir  de  poix,  luisant.  Tète  lisse,  avec  deux  légères  fovéoles 

sur  le  front  Antennes  d'un  roux  ferrugineux,  quelquefois 

brun  de  poix ,  avec  la  base  de  quelques  articles  rougeâtre. 

Palpes  toujours  d'un  jaune-rouge.  Pronolum  cordiforme, 

Abeille,  t.  VU,  !'•  part.,  1871.  Mars.  20 
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très-rétréci  à  la  base,  plus  court  que  dans  les  espèces  voi- 
sines, convexe  transversalement  au  milieu,  lisse  ;  impression 
transverse  antérieure  peu  enfoncée,  vaguement  ponctuée, 
celle  de  la  l>ase,  ainsi  que  renfoncement  du  bord  latéral, 
un  peu  ponctuée-striée  ;  le  bord  latéral  fortement  replié  et 
les  angles  antérieurs  très-saillants.  Elytres  ovales  ,  à  peine 
élargies  par  derrière,  un  peu  convexes,  à  stries  profondes, 
très-finement  ponctuées;  interstries  convexes,  sans  traces 
de  points.  Cuisses  d'un  noir  de  poix,  jambes  et  tarses  d'un 
rouge  ferrugineux  vif.  —  Long.  12,3  à  iU  millim. 

Dans  les  hautes  régions  des  forêts  de  Gzerna>Hora ,  dans 
la  vallée  de  Gadzyna,  sur  le  bord  des  ruisseaux  ;  très-rare. 

ApristiM  major  MiUer,  p.  6* 

Noir,  avec  un  éclat  un  peu  bronzé  ;  i«'  article  des  an- 
tennes rouge  en  dessous.  Tête  aplatie,  trèSrfinement  ponc- 
tuée, avec  une  ligne  longitudinale  de  chaque  côté,  près  de 
rinsertion  des  antennes.  Pronotum  cordiforme,  à  petites 
dents  basales  du  bord  latéral  très-distinctes,  finement  ponc- 
tué-ridé  à  la  base.  Elytres  avec  trois  stries  bien  marquées 
près  de  la  suture,  les  autres  extrêmement  légères  ;  inter- 
stries très-finement  chagrinés ,  avec  une  rangée  de  points 
faibles  et  très-écartés ,  ornés  d'une  tache  d'un  jaune- 
blanc,  commençant  à  Tépaule  et  s'avançanl  le  long  des  côtés 
jusqu'aux  deux  tiers  de  la  longueur ,  élargie  en  dent  par 
dedans  à  la  base  et  fortement  rélrécie  au  milieu.  Pattes 
toutes  noires.  —  Long.  U  millim. 

Très-distinct  par  sa  taille  et  son  dessin  remarquable. 

Kossow,  au  bord  d'un  ruisseau  ;  peu  d'exemplaires. 

Patrobus  earpathieiis  Miller,  p.  7* 

Noir,  très-luisant  ;  antennes  d'un  brun-rouge  plus  foncé , 
palpes  plus  clairs  ;  pattes  d'un  rouge  clair.  Tête  propor- 
tionnellement grande,  lisse,  fortement  étranglée  derrière  les 
yeux  et  ridée  dans  renfoncement,  au-dessus  duquel  il  y  a 
quelques  gros  points  sur  le  vertex  ;  les  deux  sillons  longi- 
tudinaux du  front  larges  et  profonds.  Pronotum  un  peu 
plus  large  que  long ,  cordiforme ,  fort  rétréci  à  la  base , 
avec  les  angles  droits,  longés  en  dedans  d'une  profonde 
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Strie  longitudinale  accompagnée,  plus  ou  moins  distincte- 
ment d'une  2«  plus  petite  près  du  bord  externe.  Toute  la  base 
est  ponctuée-ridée ,  le  dos  légèrement  convexe,  avec  un 
sillon  médian  profond.  Elytres  arrondies  sur  les  côtés, 
faiblement  convexes,  assez  profondément  striées,  avec  des 
points  peu  distincts  dans  les  stries,  5  à  6  points  plus  ou 
«Qoins  marqués  sur  le  5«  interstrie  et  quelquefois  aussi  sur 
le  3*.  Ailes  manquent.  Flancs  du  propectus ,  ainsi  que  le 
médi-  et  le  posl-pectus  indistinctement  ponctués.  —  Long. 
ii,6  millim. 

Cette  espèce,  très-distincte  par  sa  taille  et  son  faciès, 
particulièrement  par  son  pronotum  fortement  cordiforme, 
se  trouve  très-rarement  sous  les  pierres  au  bord  des  ruis- 
seaux, sur  les  coteaux  de  la  vallée  de  Gadzyna. 

Patrobus  qaadrieollis  Miller,  p.  7. 

Noir  de  poix,  luisant  ;  antennes  plus  foncées  ;  palpes  plus 
clairs,  brun-rouge  ;  tarses  rouge-jaune.  Tète  lisse  avec  deux 
sillons  longitudinaux  profonds  sur  le  front  Pronotum  presque 
carré,  peu  rétréci  à  la  base,  avec  une  profonde  impression 
de  chaque  côté,  dont  le  fond  est  ponctué  ;  près  du  bord  se 
trouve  une  strie  longitudinale  formant  un  pli  par  dehors  ; 
dos  légèrement  convexe  ;  strie  médiane  profonde  ;  impres- 
sion transverse  près  du  bord  antérieur  très-légère,  avec 
quelques  points.  Elytres  en  ovale  allongé,  légèrement  striées, 
très-nnement  ponctuées  dans  les  stries,  ordinairement  avec 
3  points  plus  gros  sur  le  3<  interstrie.  Ailes  manquent.  Les 
3  segments  du  pectus  fortement  ponctués.  —  Long.  8,5  mill. 

Diffère  de  toutes  les  autres  espèces  de  Patrobus  par  son 
pronotum  carré. 

Monts  Karpathes. 

Amara  misella  Miller,  Vien.,  p.  9. 

Une  des  plus  petites  espèces.  Moir  en  dessous  avec  un 
faible  éclat  métallique.  Tète,  prothorax  et  elytres  d'un  bronzé 
brillant  ;  mais  quelquefois  aussi  tout  le  dessus  est  noir,  et 
souvent  un  peu  ridé  ;  palpes  et  antennes  noirs,  les  dernières 
avec  le  1"  article  rouge.  Pronotum  presque  parallèle,  très- 
faiblement  rétréci  vers  la  base  ;  angles  postérieurs  droits  ; 
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•un  peu  convexe  sur  le  dos,  faiblement  enfoncé  transversale- 
ment par  derrière»  et  marqué  de  chaque  côté  de  deux  im- 
pressions qui  sont  plus  ou  moins  densément  et  fortement 
ponctuées,  et  dont  l'extérieure  est  plus  petite  et  dirigée 
obliquement  vers  les  angles  postérieurs  ;  échancré  en  devant 
avec  les  angles  saillants,  arrondis.  Elytres  assez  convexes, 
striées-ponctuées  peu  profondément;  interstries  unis;  \9 
rangée  de  gros  points  de  la  8*  strie  est  interrompue  au  mi- 
lieu. Cuisses  et  tarses  noirs;  jambes  rougeâtres,  les  inter- 
médiaires droites  dans  les  deux  sexes,  les  postérieures 
glabres  en  dedans  f},  —  Long.  9  millim. 

Celle  espèce  se  place  dans  le  voisinage  de  VAmara  et- 
ratica  Duft.  Elle  vit  au  haut  des  Alpes  et  se  rencontre  au 
sommet  de  Czerna-Hora,  dans  les  endroits  rendus  humides 
par  la  neige  fondue.  On  la  trouve  aussi  en  grand  nombre 
dans  les  Alpes  du  nord  de  la  Transylvanie. 

Treehus  plieatnlus  Miller,  p.  10. 

Noir  de  poix,  luisant  ;  palpes,  base  des  antennes  et  pattes 
rouge-brun,  articles  extérieurs  des  antennes  bruns.  Tète 
très-légèrement  étranglée  derrière  les  yeux ,  les  2  sillons 
frontaux  profonds.  Pronolum  un  peu  plus  large  que  long, 
cordiforme  ;  angles  postérieurs  droits,  un  peu  saillants  ;  dos 
aplati  ;  dans  la  fossette  basale  qui  est  assez  profonde  et 
large,  se  trouve  un  petit  pli  obliquement  dirigé  vers  l'angle 
postérieur.  Elytres  en  ovale  allongé,  aplaties  sur  le  dos, 
légèrement  arrondies  sur  les  côtés,  toutes  les  stries  dis- 
tinctes, les  externes  seulement  un  peu  plus  légères  que  les 
internes;  3*  marquée  de  2  plus  gros  points.  —  Long. 
iifi  millim. 

Cette  espèce  est  en  quelque  chose  semblable  au  T.  ban- 
naticus  Dej.,  cependant  très-dislincle  par  le  dessus  aplati, 
les  stries  des  elytres  presque  également  profondes,  et  sur- 
tout par  le  petit  pif  de  la  fossette  basale  du  pronotum. 

Czerna-Hora,  sous  de  grosses  pierres ,  près  de  la  région 
des  neiges. 
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Treehns  subterraneus  Miller,  p.  10. 

Une  des  pins  grandes  espèces  européennes,  luisant,  rouge- 
jaune,  lôte  plus  foncée,  pâlies  d'un  jaune  plus  clair.  Têle 
lisse,  légèrement  rélrécie  par  derrière;  sillons  frontaux  ar- 
qués, très-profonds.  Pronotum  plus  large  que  long,  rétréci 
,par  derrière,  peu  arrondi  sur  les  côtés,  sinué  à  la  base , 
avec  les  angles  un  peu  aigus,  saillants  ;  fossettes  de  la  base 
grandes,  rondes;  ligne  médiane  très-profonde,  limitée  en 
devant  par  une  légère  impression  transversale,  prolongée  par 
derrière  jusqu'au  bord  basai.  Elytres  un  peu  déprimées  sur 
le  dos,  presque  parallèles,  légèrement  arrondies  par  der- 
rière; stries  légèrement  ponctuées,  les  deux  internes  pro- 
fondes ,  les  externes  plus  fines ,  la  3*  avec  5  gros  points  ; 
interstries  imponctués.  Ailes  manquent.  -^  Long.  7  millim. 

Vient  dans  le  voisinage  de  Longtii  Gom  ;  il  est  beaucoup 
plus  grand,  plus  large  par  devant,  ses  élytres  sont  moins 
arrondies,  et  le  dessus  est  plus  déprimé. 

Quelques  individus  trouvés  sous  de  très-grosses  pierres, 
profondément  enfoncées  en  terre,  dans  les  bois ,  de  la  vallée 
de  Gadzyna;  lieux  humides. 

Anophthalmns  pilosellns  Miller,  p.  il. 

Cette  espèce  forme  avec  les  deux  espèces  de  Hongrie, 
Redtenbacheri  Friv.  et  Milleri  Friv.,  un  groupe  particu- 
lier, qui  se  distingue  des  Anophthalmiis  de  Garniole,  en 
ce  qu'il  a  une  ligne  droite  à  la  base  des  élytres,  laquelle 
forme  un  angle  droit  avec  le  bord  latéral ,  tandis  que  dans 
les  derniers  la  base  des  élytres  est  coupée  obliquement 
de  chaque  côté ,  d'où  les  angles  sont  obtus.  Le  PUosellus 
est  plus  petit  que  VA,  Milleri  et  bien  différent,  en  ce  que 
tout  le  dessus  du  pronotum  et  des  élytres  est  densément 
couvert  d'une  pubescence  courte,  dressée.  La  couleur  est 
brun-jaune.  Tète  un  peu  allongée,  assez  fortement  étran- 
glée par  derrière,  les  deux  sillons  longitudinaux  très-pro- 
fonds, les  antennes  plus  longues  que  la  moitié  du  corps. 
Le  pronotum  est  cordiforme ,  avec  les  angles  postérieurs 
droits,  assez  déprimé  avec  une  pubescence  fine,  courte  et 
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lAche.  Elytres  allongées,  parallèles,  coupées  droit  à  la  base* 
d'où  les  angles  hinnérainc  droits  avec  la  pointe  même  ar- 
rondie; les  premières  stries  sont  profondes»  les  externes 
indistinctes;  sur  le  4*  inlerstrie  se  trouve  au  milieu  ud 
gros  point  et  un  2«  au-dessus  du  1*%  à  égale  distance  entre 
lui  et  la  base.  —  Long.  3,5  à  Ufi  millim. 
Se  trouve  avec  le  T.  sublen^aneus,  mais  bien  plus  rare. 


Bembidlain  basale  MlUer,  p.  12. 

Vert,  antennes  brunes,  palpes  et  pattes  flaves  à  la  base, 
déprimé  en  dessus  ;  pronotum  oblong,  cordiforme,  forte- 
ment ponctué  à  la  base  ;  élytres  en  ovale  allongé,  fortement 
striées-ponctuées,  lisses  k  Fextrémité  et  en  debors.  —  Long. 
5,6  à  6  millim.      ^ 

C'est  sans  doute  cet  insecte  que  Schaum  (Faune  d'Allem., 
I,  691)  donne  comme  variété  du  B.  ruficome  Sturm.  Ces 
deux  formes  sont  cependant  bien  distinctes  et  présentent 
des  différences  spécifiques  assez  remarquables.  Le  basale 
est  constamment  plus  petit,  d'un  vert  vif  en  dessus;  les 
antennes  sont  brunes,  jaunes  seulement  à  la  base;  les  ély- 
tres sont  plus  aplaties*  sur  le  dos,  plus  fortement  arrondies 
sur  les  côtés  et  les  stries  ponctuées  s'étendent  plus  loin 
vers  le  bout. 

Se  trouve  à  la  source  des  ruisseaux  dans  la  vallée  de 
Gadzyna  et  à  Bystrec—  Aussi  en  Transylvanie. 


Homalota  earpathlea  Miller,  Vieil.  Zool.  Bot  1868.  1â. 

Sublinéaire,  très-noir,  opaque,  avec  l'abdomen  luisant. 
Front  marqué  d'une  impression  longitudinale.  Pronotum  un 
peu  arrondi,  peu  convexe.  Elytres  plus  courtes  que  le  pro- 
thorax, densément  ponctuées.  Abdomen  couvert  de  points 
fins,  plus  rapprochés  sur  les  4  segments  antérieurs,  écartés 
sur  les  5*  et  6«.  —  Long.  1,6  millim. 

Celle  espèce,  beaucoup  plus  petite  et  plus  étroite  que 
Homal,  tihialis  Heer,  vient  près  de  HomaL  àlpicola  Miller 
(Vien.  Monat.,  Ill,  353)  ;  elle  est  constamment  un  peu  plus 
grande  et  moins  linéaire  ;  ses  pattes  sont  d'un  brun  de 
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poil,  SCS  élylres  sont  plus  longues  el  moins  fortement  ponc- 
tuées. 

Vit  sur  le  haut  des'  Alpes  et  se  trouve  sous  les  pierres 
au  bord  des  neiges  du  sommet  de  Gzerna-Hora. 

D'après  les  observations  d'un  savant  des  plus  versés  dans 
la  connaissance  des  Slaphylinides  d'Allemagne,  les  Pœderus 
longicornis,  ruficoUis  et  gemellus  ne  sont  que  des  variétés 
d'une  même  espèce  ;  car  on  les  trouve  ensemble  et  on  voit 
tous  les  passages  entre  eux. 


Genre  NIPHETODES  Miller,  p.  16. 

Mandibules  grêles,  fortement  courbées  en  faucille,  armées 
au  milieu  d'une  dent  longue  et  aiguë.  Labre  corné,  trans- 
versal, cilié  au  bord  antérieur  par  de  fines  soies.  Lobes  des 
mâchoires  grêles,  parcheminés,  l'interne  avec  deux  petites 
dents  légèrement  courbées  au  bout ,  densément  pubescent 
en  dedans.  2*  article  des  palpes  maxillaires  étroit,  long, 
un  peu  épaissi  vers  le  bout;  S'  un  peu  plus  court,  forte- 
ment renflé  en  poire  ;  A*  très-petit,  subuliforme.  l*''  article 
'  des  palpes  labiaux  deux  fois  aussi  long  que  le  2« ,  qui  est 
aussi  plus  étroit;  S""  de  moitié  aussi  large  et  un  peu  plus 
court  que  le  2*.  Menton  très-légèrement  échancré  en  de- 
vant ;  languette  parcheminée,  partagée  en  deux  lobes  mem- 
braneux. Corps  de  forme  allongée,  assez  aplatie,  assez  sem- 
blable à  celui  du  Boreaphilus  velox  Ileer.  Antennes  h  peine 
aussi  longues  que  la  tête  et  le  prothorax  ensemble  ;  1"  ar- 
ticle assez  grand,  renflé  ;  2«  un  peu  plus  long  et  un  peu 
plus  fort  que  le  3'  ;  les  suivants  deviennent  peu  à  peu  plus 
larges,  les  derniers  plus  larges  que  longs,  dernier  en  ovale 
court,  brièvement  acuminé.  Pronotum  arrondi  simplement 
et  légèrement  sur  les  côtés.  Ecusson  très-petit.  Elytres 
courtes.  Ailes  manquent.  Pattes  assez  courtes;  jambes 
inermes;  les  U  premiers  articles  des  tarses  postérieurs  à 
peu  près  d'égale  longueur. 

Ce  genre  appartient  aux  Omalidcs,  et  forme  dans  cette 
tribu,  à  cause  du  dernier  article  des  palpes  maxillaires 
subuliformes,  avec  Eudectus  Bedt. ,  Coryptiium  Kirby  et 
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Boreapfiilus  Sahlb.  un  groupe  particulier.  Il  se  dislingue 
des  deux  derniers ,  entre  autres  caractères,  par  les  palpes 
labiaux  dont  le  i«'  article  est  deux  fois  aussi  long  que  le  2«. 
11  présente  une  grande  ressemblance,  dans  les  parties  de  la 
bouche,  avec  le  genre  Eudectus,  mais  il  s*en  éloigne  beau- 
coup en  d'autres  points.  Son  pronotum  est  simplenoent  et 
légèrement  arrondi^  à  peu  près  aussi  long  que  large,  plus 
étroit  à  la  base  que  les  élytres;  celles-ci  un  peu  plus 
courtes  que  le  prothorax. 

IViphetodes  Redtenbaeheri  Miller,  p.  17. 

Légèrement  et  finement  pubescent  de  gris,  peu  luisant 
Corps  noir,  tête,  prothorax  et  élytres  brun  de  poix  ou  brun- 
rouge;  antennes,  palpes  et  pattes  d'un  jaune-rouge.  Tète 
très-densément  et  finement  ponctuée  ;  front  légèrement  con- 
vexe, marqué  en  dedans  et  un  peu  au-dessous  des  yeux 
de  deux  profondes  fossettes  ponctiformes,  assez  près  Tune 
de  l'autre.  Le  pronotum  est  un  peu  plus  étroit  que  la  tète, 
à  peu  près  aussi  long  que  large,  avec  les  côtés  assez  ar- 
rondis, rebordés;  rétréci  vers  la  base,  légèrement  convexe 
en  dessus,  rendu  inégal  par  des  impressions.  Il  se  trouve, 
en  effet,  une  légère  et  plus  grande  impression  au  bord  an- 
térieur vers  le  milieu  ;  entre  elle  et  la  base  une  ligne  lisse 
longitudinale  médiane,  flanquée  de  chaque  côté  d'un  léger 
enfoncement;  enfin  une  impression  près  du  bord  latéral 
au  milieu  ;  la  ponctuation  est  plus  forte  et  plus  serrée 
que  celle  de  la  tète.  Elytres  à  peine  de  la  longueur  du 
pronotum,  plus  larges  que  celui-ci  à  la  base,  densément 
ponctuées,  coupées  un  peu  obliquement  en  dedans.  Les  ailes 
manquent.  Abdomen  avec  les  bords  latéraux  repliés ,  très- 
densément  et  bien  plus  finement  ponctué  que  le  reste  du 
corps.  —  Long.  2,6  millim. 

Ce  Coléoptère  vit  sur  le  Czerna-Hora  et  se  trouve  sous  les 
pierres  tout  près  des  neiges. 

Otiorhynehns  asplenii  Miller,  p.  26. 

Noir,  légèrement  luisanL  Tête  vaguement  ponctuée  avec 
une  fovéole  sur  le  front.  Rostre  assez  menu ,  légèrement 
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impressionné  en  dessus  dans  sa  longueur ,  avec  une  fine 
carène  médiane.  Antennes  avec  le  2*  article  du  funicule 
beaucoup  plus  long  que  le  !•';  3«  plus  long  que  large,  les 
suivants  aussi  longs  que  larges,  le  dernier  ovale  allongé, 
en  pointe.  Prothorax  à  peine  plus  long  que  large,  légère- 
ment arrondi  sur  les  côtés,  tout  nu,  densément  couvert 
en  dessus  de  granules  plus  grands  et  plus  déprimés  au 
milieu,  plus  petits  et  plus  arrondis  sur  les  côtés,  avec  un 
sillon  longitudinal  médian  souvent  indistinct.  Elytres  striées- 
ponctuées,  les  points  assez  forts,  les  interstries  ridés  trans- 
versalement. Ventre  assez  vaguement  granulé  et  très-légère- 
ment squamuieux.  Cuisses  fortement  dentées  ;  jambes  droites. 
—  Long.  5  à  5,6  millim. 

Dans  le  (}  les  élytres  sont  étroites,  le  métasternum  creusé, 
le  dernier  segment  ventral  pubescent  et  impressionné  au 
bout. 

La  2  6St  plus  grande,  a  les  élytres  brièvement  ovales, 
presque  globuleuses ,  les  points  des  rangées  sont  plus  légers 
et  les  interstries  un  peu  plus  larges  et  plus  aplatis. 

Voisin  du  Corvus  Bohm.  et  du  Obsidianus  Bobm.,  plus 
petit,  d'un  luisant  terne,  très-distinct  par  son  prothorax 
tout  dépourvu  de  squamules. 

Trouvé  en  nombre  considérable  sur  VAsplenium  filix  mas, 
vallée  de  Gadzyna. 

Paebybraebys  balleiensis  Miller,  p.  29. 

Allongé,  un  peu  déprimé  sur  le  dos.  Tète  plane,  avec  un 
sillon  frontal  distinct  ;  ff  jaune-blanc,  avec  une  bande  lon- 
gitudinale noire  occupant  le  sillon  et  s'élargissant  en  des- 
sous ;  2  t^l®  noire,  avec  le  bord  supéro-in terne  de  l'œil  et 
répistome  blancs.  Antennes  de  plus  de  la  moitié  de  la 
longueur  du  corps,  filiformes,  les  premiers  articles  jaunes 
avec  le  dessus  noir,  les  derniers  tout  noirs.  Prothorax  deux 
fois  aussi  large  que  long,  assez  fortement  mais  pas  très- 
densément  ponctué,  noir  ;  bords  antérieur  et  latéraux,  un 
épanouissement  à  l'angle  antérieur,  une  ligne  longitudinale 
qui  s'étend  du  milieu  du  bord  antérieur  jusqu'au  milieu 
de  la  longueur,  et  une  tache  blanche  placée  à  la  base  de 
chaque  côté  de  l'écusson,  dirigée  obliquement  en  dehors  et 
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en  devant  et  remontant  presque  jusqu'au  milieu.  Elytres 
étroites ,  trois  fois  aussi  longues  que  le  prottiorax ,  pea 
élargies  par  derrière,  grossièrement  ponctuées ,  irrégulière- 
ment striées-ponctuées,  noires  ;  bord  élevé  près  de  Técusson 
et  à  la  base  ainsi  que  l'arête  du  bord  latéral,  jaune-blanc, 
en  outre  tout  le  bord  le  long  des  côtés,  du  bout,  puis  de  la 
suture  en  remontant  jusqu'au  milieu,  et  une  tache  se  joi- 
gnant ici,  dirigée  obliquement  en  haut  et  en  dedans,  blancs; 
deux  taches  blanches  plus  grandes  sont  placées  au  bord 
latéral,  l'une  sous  le  calus  humerai  noir,  et  l'autre  au- 
dessous  du  milieu  ;  enfin  le  bord  s'allonge  à  Técusson  tout 
près  de  la  suture  par  en  bas  en  une  courte  tache  longitu- 
dinale blanche.  Toutes  les  taches  du  pronotum  et  des  ely- 
tres sont  nettement  limitées  et  parfaitement  régulières. 
Dessous  noir,  vêtu  de  petits  poils  serrés,  d'un  blanc  argenté. 
Côtés  du  médipectus  sans  taches.  Jambes  antérieures  très- 
légèrement  arquées;  hanches  antérieures  avec  une  tache 
jaune-blanc  ;  cuisses  jaunes  avec  le  dessus  noir  ;  jambes  ou 
totalement  jaunes  ou  noires  au-delà  du  milieu.  Tarses  noirs. 
Dernier  segment  abdominal  ^  avec  un  enfoncement  trans- 
verse superficiel  ;  J  avec  une  courte  et  large  fossette  lon- 
gitudinale. —  Long.  3,6  à  Zi,6  millim. 

Cette  espèce  est  très-voisine  de  VHippophaës  et  s'en  dis- 
tingue constamment  par  le  dessin  du  pronotum  et  des  ély- 
tres.  Tandis  que  dans  VHippophaês  la  couleur  foncière  est 
blanche  et  que  le  dessin  des  élytres  consiste  en  une  ligne 
longitudinale  noire  extrêmement  confuse,  dans  cette  espèce-ci 
le  noir  est  la  couleur  foncière  et  les  taches  blanches  sont 
régulières  et  nettement  limitées. 

Très-commun  sur  le  Tamarix  germanica;  plages  sa- 
blonneuses du  Prulh,  à  Kolomea. 


Crepidodera  transylvaniea  Miller,  p.  H, 

Celte  espèce  a  beaucoup  d'aflSnités  avec  Melanostama 
Hedt.,  et  se  distingue  par  sa  tête  d'une  couleur  rouge  uni- 
forme, les  pattes  toutes  rouges  et  le  pronotum  densément 
ponctué. 

Ovale-allongé,  assez  convexe,  luisant.  Tête,  à  l'exception 
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de  la  bouche,  d'un  jaune-rouge  unicolore,  polie.  Antennes 
jaunes,  2«  article  un  peu  plus  court  que  le  3*.  Prolhorax  un 
peu  plus  large  que  long,  rétréci  à  la  base,  arrondi  sur  les 
côtés,  sinué  au-devant  des  angles  postérieurs ,  convexe  en 
dessus,  denséraent  et  très-distinctement  ponctué  ;  avec  une 
inopression  transverse  profonde,  jaune-rouge.  Elylres  d'un 
vert  métallique  luisant,  avec  les  côtés  assez  fortement  ar- 
rondis, profondément  slriées-poncluées,  lisses  au  bout  ;  bord 
infléchi  la  plupart  du  temps  rouge  ;  interstries  peu  convexes, 
presque  plans.  Pattes  entièrement  jaune^rouge  ;  médipectus 
jaune-rouge,  postpectus  et  abdomen  noirs.  —  Long.  3,3  mill. 
Alpes  de  Transylvanie  ;  Gzerna^Hora. 

Oreslia  «renata  Miller,  p.  32. 

Ovale,  assez  convexe,  luisant,  d'un  brun-noir  ;  antennes 
et  pattes  plus  pâles  ;  cuisses  postérieures  non  renflées.  Pro- 
notum  non  dilaté  sur  les  côlés^  avec  la  marge  latérale  peu 
arrondie,  très-finement  et  vaguement  pointillé,  creusé  d'une 
ligne  transversale  arquée,  légère.  Elytres  ponctuées-striées, 
lisses  au  bout»  -^  Long.  2,3  millim. 

Semblable  à  VAlpina  Germ,  ;  d'une  couleur  plus  brune, 
un  peu  plus  petit;  difl'ère  surtout  par  le  pronotum  non 
élargi  sur  les  côtés,  avec  les  bords  latéraux  très -légèrement 
arrondis ,  très-finement  et  vaguement  ponctué ,  impression 
transverse  linéiforme  et  fortement  courbée  en  arc. 

Gzerna-Hora,  sous  les  pierres,  très-rare.  —  Aussi  sur  le 
Tatra. 

Orestia  Hampei  Miller,  p.  33. 

Subovale,  peu  convexe,  luisant,  brun  ;  antennes  et  pattes 
plus  pâles  ;  cuisses  postérieures  non  renflées.  Pronotum  non 
dilaté  sur  les  côtés,  peu  arrondi  au  bord  latéral,  très-fine- 
ment et  vaguement  pointillé,  creusé  plus  profondément 
d'une  ligne  transverse  presque  droite.  Elytres  ponctuées- 
striées,  lisses  au  bout.  -*-  Long.  2,5  millim. 

Plus  allongé  que  VAlpinUy  moins  arrondi  sur  les  côtés, 
plus  faiblement  convexe  en  dessus  ;  impression  transverse 
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du  proDOtom   moios  profonde    et  un   peu  arquée;  bord 
latéral  non  arrondi. 
Croatie.' 


D'  Stéfano  Bcrtolini.  Nouvelles  espèces  de  Coléap- 
lèves  des  environs  de  Trente, 

Cistela  CosteMii  Bertd.,   p.   ii9. 

Brun  noir,  luisant  ;  tète  et  prothorax  plus  mats  ;  facile  à 
distinguer  des  autres  Gistelides  par  les  interstries  alternes 
des  élytres  fort  élevés  ;  sculpté  d*une  manière  toute  particu- 
lière; impressionné  transversalement  au-dessous  des  yeux. 
Antennes  brunâtres  de  11  articles,  le  2®  très-petit,  les  autres 
beaucoup  plus  longs  que  larges.  Prothorax  noir,  presque 
mat,  très-densément  ponctué,  deux  fois  aussi  large  à  la 
base  que  long  ;  angles  antérieurs  arrondis  ,  postérieurs 
presque  droits.  Elytres  d'un  luisant  métallique,  densément 
ponctuées,  avec  les  interstries  élevés  en  côtes,séparés  par  un 
sillon  léger  et  presque  lisse.  Dessous  noir,  densément  ponc- 
tué. Pattes  rouge-brun,  avec  les  cuisses  plus  foncées,  Tex- 
trémilé  des  jambes  rembrunie  ;  crochets  des  tarses  dentés 
en  peigne.  —  Long.  8  millim. 

Un  seul  exemplaire  dans  une  vallée  de  pins,  à  Bedollo. 

Omophlas  lon^ieoiMiis  Bertol.,  p.  119. 

Très^voisin  du  Lepturoides^  mais  il  est  facile^  à  première 
vue,  de  Ten  distinguer  par  sa  forme  bien  plus  étroite  et 
par  ses  antennes  très-fines  et  plus  longues.  Les  antennes 
sont  fines,  noires  et  dépassent  de  beaucoup  le  milieu  du 
corps.  Le  prolhorax  diffère  peu  de  celui  du  Lepluroides, 
la  ponctuation  est  un  peu  plus  légère  et  plus  écartée.  Les 
élytres  sont  à  la  base  à  peine  plus  larges  que  le  prothorax 
au  milieu  et  d'un  tiers  plus  étroites  que  dans  le  Leplu- 
roides y  pas  plus  larges  vers  le  bout;  les  stries  varient 
beaucoup,  à  peine  visibles  dans  quelques  exemplaires,  dans 
d'autres  elles  sont  distinctes  et  régulières  ;  la  couleur ,  en 
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général,  plus  claire  passe  au  jaune  ;  les  interstries  sont  ridés 
transversalement.  —  Long.  12,3  millim. 

La  $  est  un  peu  plus  courte  et  de  couleur  plus  mate  que 
le  3*,  son  pronotum  est  plus  large  et  marqué  de  fovéoles 
plus  profondes. 

La  forme  générale  de  cette  espèce ,  sa  taille  moindre , 
ses  antennes  plus  fines  et  bien  plus  longues ,  ses  élytres 
très-étroites  à  la  base ,  sa  couleur  et  sa  ponctuation  plus 
fine,  ne  laissent  pas  de  doute  sur  sa  validité. 

Environs  de  Trente,  au  printemps,  sur  les  broussailles,  en 
particulier  sur  le  chêne. 

jpolydroâus  gentllls  Bertol.,  p.  120. 

Cette  espèce  appartient  aux  Polydrosus,  dont  le  scape 
antennaire  dépasse  le  bord  postérieur  dés  yeux  ;  sa  forme 
la  rapproche  du  Flavipes,  mais  elle  est  bien  plus  petite  et 
elle  en  diffère  par  son  front  non  impressionné  et  par  ses 
élytres  garnies  de  petites  soies  noires.  Les  antennes  sont 
très-fines,  jaune-rouge ,  leurs  articles  environ  deux  fois  plus 
longs  que  larges ,  coniques,  souvent  brunâtres  ;  la  massue 
menue,  en  ovale  allongé  ;  yeux  un  peu  saillants.  Prothorax 
de  moitié  plus  large  que  long,  presque  droit  sur  les  côtés, 
un  peu  rétréci  par  devant,  avec  un  léger  enfoncement  près 
du  milieu,  parsemé  de  points  graniforraes,  noirs,  très-serrés. 
Elytres  beaucoup  plus  larges  à  la  base  que  le  prothorax, 
avec  les  stries  droites  distinctes,  disposées  de  façon  que  la 
strie  suturale  se  joint  à  la  dernière  strie  latérale,  la  2«  avec 
l'avant-dernière,  et  plus  ou  moins  aussi  les  stries- intérieures 
qui  d'ordinaire  se  réunissent  en  un  point.  Les  interstries 
sont  garnis  de  rangées  de  points  noirs,  tout  à  fait  régu- 
lières, formant  une  ligne  au  milieu.  On  y  voit  également 
une  rangée  serrée  de  soies  piliformes,  noires,  dressées, 
courtes  et  très-fines,  de  sorte  que,  vu  de  côté,  l'insecte 
présente  autant  de  rangées  de  soies  piliformes  que  d'inter- 
stries.  Pattes  jaune-rouge  avec  les  cuisses  plus  ou  moins 
obscures,  dentées. 

Recueilli  en  grand  nombre  sur  des  buissons  de  chêne , 
aux  environs  de  Trente  (Autriche). 
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G.  DE  Frauerfeld.  Mélanges  zoologiques^  XIV,  p.  ili7, 

L'aateur  donne  des  renseignements  précieux  sur  les  mé- 
tamorphoses et  le  genre  de  vie  de  plusieurs  espèces  de 
Coléoptères. 

Apion  loti  Kirby  {Ânguslatum  Kirby]  lui  est  éck)s  des 
fruits  de  Dot-ycnium  herbaceum  Vill.,  recueillis  en  au- 
tomne à  Bendsdorf  (Bohème).  La  larve  avait  été  signalée 
comme  vivant  dans  les  gousses  du  Lotus  comiculatus  L. 

Apion  Schmidti  Miller  a  été  obtenu  d'une  galle  d'Aslra- 
galus  auslriacus  L.,  trouvée  à  la  fin  de  Télé  non  loin  de 
Moosbrunn. 

Apion  fagi  L.  vit  non-seulement  dans  le  capitule  des 
fleuri  du  Trifolium  pratense  L.,  mais  encore  dans  celui 
du  m/,  montanum  L. 

Apion  carduorum  Kirby  vit  dans  Faisselle  des  branches 
de  Carduus  acanthoides^  où  sa  larve  blanche  creuse  un 
trou  dans  lequel  elle  se  transforme  en  nymphe,  et  après  peu 
de  temps  atteint  son  entier  développement.  Gandèze  et 
Redtenbacher  ne  disent  rien  de  ses  premiers  états. 

La  larve,  courbée,  est  assez  épaisse,  munie  d'une  petite 
tète  brun-pâle  avec  des  mandibules  brun-foncé.  Le  segment 
anal  est  inerme,  arrondi.  —  Long.  2,5  millim. 

La  nymphe,  d'abord  blanchâtre  devient  plus  tard  brunâtre 
sur  la  tète,  brun-noir  sur  le  rostre,  les  yeux  et  le  menton. 
Le  rostre  arqué  s'appuie  contre  le  dessous  et  s'étend  jus« 
qu'au  milieu  de  la  longueur  de  la  nymphe.  Les  ailes  attei- 
gnent les*  deux  tiers  de  la  longueur  totale.  Les  pattes  sont 
dans  la  position  ordinaire,  les  deux  premières  paires  repliées 
transversalement  vers  la  poitrine,  la  3""  sous  les  ailes.  — * 
Long.  1,8  millim. 

Apion  miniatum  Germ.  vit  à  l'état  de  larve  dans  des 
tiges  de  Rumex  hydrolapathum  Huds.,  enfermé  dans  des 
loges  arrondies.  Kaltenbach  a  trouvé  Tinseote  sur  des  feuilles 
de  parelle.  D'après  Bouché,  la  larve  perce  les  feuilles  de  Rth 
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mex  patientia  L,  Redlenbacher  remarque  qu*elle  vit  sur 
le  trèfle  des  prés.  Candèze  n'en  dit  rien. 

La  larve,  un  peu  courbée,  a  les  segments  fortement 
étranglés,  la  tête  très-convexe,  brunâtre-pâle  et  les  mandi- 
bules brun-noir.  L'extrémité  postérieure  est  un  peu  plus 
épaisse,  et  le  segment  anal  est  arrondi  et  inerme.  —  Long. 
6  millim. 

La  nymphe  d'abord  est  pâle,  plus  tard  les  yeux,  la  pointe 
du  rostre  et  les  crochets  des  tarses  deviennent  noirs.  Le 
rostre  solide,  court,  peu  courbé,  s'étend  jusqu'au  tiers  de 
la  longueur  de  la  nymphe,  les  élytres  peu  au-delà  de  la 
moitié.  Les  antennes  sont  repliées  vers  le  dos,  les  trois 
paires  de  pattes  sont  sous  les  ailes.  — Long,  ti  millim. 

Apion  onopordi  Kirby.,  éclos  des  racines  de  Centaurea 
paniculata  L.,  recueillies  à  Moosbrunn. 

Urodon  rufipes  F.,  obtenu  souvent  de  capsules  du  Reseda 
lutea  L.,  recueillies  à  Hirtenberg.  La  larve  est  cylindrique 
et  d'un  blanc  sale ,  avec  une  très-petite  tète  profondément 
retirée  dans  le  premier  anneau  qui  est  en  bourrelet.  Le 
segment  anal  est  arrondi,  inerme.  —  Long.  U  millim. 

Pour  se  transformer,  elle  s'enfonce  dans  la  terre  et  y 
construit  un  cocon  délicat  où  elle  reste  jusqu'au  fond  de 
l'hiver  sans  se  métamorphoser.  La  nymphe  reste  inconnue. 
Les  métamorphoses  de  cet  insecte  ne  sont  mentionnées 
nulle  part,  quoiqu'il  ait  un  genre  de  vie  analogue  à  celui 
des  espèces  voisines.  Kaltenbach  dit  que  le  Suturalis  F. 
se  trouve  communément  sur  les  fleurs  du  Reseda  luteola. 
D'après  Bach  ,  V  Urodon  unicolor  Chevl.  vit  dans  les  cap- 
sules. Redlenbacher  dit  qu'il  est  très-commun  sur  le  réséda 
fleuri.  Enfin  Candèze  n'en  dit  rien. 

Ceutorhynchus  trimaculatus  L.  La  larve  se  trouve  au 
collet  de  la  racine  du  chardon  à  foulon.  Les  métamorphoses 
de  cet  insecte  ne  sont  mentionnées  nulle  part. 

Cassîda  margaritacea  F.  La  larve,  non  encore  men- 
tionnée, se  nourrit  du  parenchyme  des  feuilles  de  la  Sapo- 
naria  officinaîis  ;  la  membrane  supérieure  devient  claire  et 
forme  une  tache  blanche  plus  ou  moins  grande,  ordinaire- 
ment ovale. 
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Epilachna  globosa  Schneid.,  trouvée  sur  la  même  plante  eu 
si  grand  nombre  que  les  feuilles  en  étaient  toutes  déchique- 
tées. On  la  cite  aussi  comme  nuisible  à  la  Medicago  sativa  ; 
mais  je  ne  Tai  pas  renconlrée  sur  cette  plante.  Dès  Tannée 
1837,  Philippi  Ta  trouvée  sur  la  même  plante  que  moi, 
et  il  est  le  premier  qui  Fait  signalée  comme  phytophage. 
Boje  Ta  nourrie  sur  la  Lychnis  dioica  L.,  et  sur  le  Gucu- 
balus  Bc'hen  L.,  deux  plantes  voisines,  et  il  en  a  obtenu 
très  communément  la  variété  2ii'punctata,  qui  élait  aussi 
parmi  celles  que  j'ai  obtenues. 

La  larve  a  tout  à  fait  la  forme  de  celle  de  VEp.  chryso- 
melina  décrite  par  Junker,  seulement  la  couleur  est  plus 
pâle  quoique  avec  des  points  noirâtres  sur  les  anneaux. 
Les  épines  branchues  ne  sont  pas  noires. 

La  nymphe,  fixée  par  Textrémilé  anale  à  la  surface  de  la 
feuille,  densément  couverte  sur  la  tête,  le  dos  du  prothorax 
et  les  élytres  de  poils  sétiformes  raides,  est  pâle  et  ornée 
sur  le  dos  de  points  noirs  et  de  taches  brunâtres. 

Phytœcia  molybdœna  Daim.  Sch.  La  larve  creuse,  au 
bas  du  collet  de  la  racine  du  Cerinthe  major  L.,  une  loge 
assez  spacieuse  dans  laquelle  elle  construit  avec  les  résidus 
une  coque  pour  se  métamorphoser. 

Mélanges  zoologiques^  XV,  p.  885. 

Coccinella  bis-6-gnttata  lllig.,  p.  886. 

Kaltenbach  ne  fait  pas  mention  des  premiers  états  4e  cet 
insecte  qui  se  trouve  souvent  sur  le  frêne.  La  larve,  à  lon- 
gues pattes,  court  çà  et  là  avec  vivacité  sur  les  feuilles 
pennées,  sur  lesquelles  vit  également  le  Psylla  fraxiniL.^ 
auquel  elle  tend  des  pièges.  Longue  de  6  millimètres,  elle 
est  d'un  blanc  jaunâtre,  les  anneaux  d'un  jaune  soufre ,  avec 
des  points  ronds  d'un  noir  profond  sur  le  milieu  même  du 
dos.  La  tête  petite,  fortement  étranglée,  présente  deux  points 
oculaires  noirs  et  en  dessus  par  derrière  deux  bandes  noi- 
râtres divergentes.  Les  trois  anneaux  du  prolhorax,  forte- 
ment saillants,  qui  portent  les  longues  pattes  pâles,  ont,  le 
premier  ou  le  plus  large  deux  points  noirs  au  milieu,  les 
deux  autres  chacun  quatre  points  disposés  en  une  ligne 
transversale.  Dans  quelques  exemplaires,  le  premier  anneau 
présente  aussi  les  deux  points  externes.  Les  sept  anneaux 
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suivants,  ceux  de  Tabdomen,  sont  marqués  également  cha- 
cun d'une  rangée  transversale  de  quatre  points,  dont  les 
deux  intermédiaires  sont  considérablement  plus  gros.  Le 
segment  anal  porte  un  appendice  qui  parait  trifide. 

La  nymphe,  cylindrique,  allongée,  fort  courbée  à  la  façon 
de  toutes  les  Coccinelles ,  collée  par  Tappendice  anal  à  la 
feuille  où  elle  se  prépare  à  sa  métamorphose,  est  d'un  blanc 
sale  ;  il  y  a  de  chaque  côté  des  taches  jaunes,  aux  angles 
postérieurs  du  prolhorax  aussi  bien  que  sur  les  anneaux  de 
Tabdomen  qui  sont  à  découvert.  Les  yeux  sont  foncés. 
Gomme  dans  les  Rhynchophores,  la  3*  paire  de  pattes  est 
couverte  par  les  ailes. 

Coniatos  lœtos  MUler,  p.  887. 

Miller,  au  tome  XXI%  1866,  de  nos  Annales,  p.  819,  a 
décrit  cet  insecte  d'après  des  exemplaires  pris  à  Corfou 
sur  le  Tamarix  par  Erber.  J'ai  récollé  le  même  insecte  sur 
la  Myricaria,  dans  mon  voyage  de  celte  année  en  Bukovine, 
autour  de  Gura  humora.  Il  se  trouvait  dans  les  arbustes 
des  bords  de  la  Moldau ,  un  grand  nombre  de  ces  larves,  en 
môme  temps  que  des  Pachybrachys  hieroglyphicus  F.  en 
quantité,  de  sorte  que  tout  d'abord  je  les  pris  pour  les 
larves  de  cette  espèce.  Ce  ne  fut  que  lors  de  leur  transfor- 
mation en  nymphes  que  je  m'aperçus  qu'elles  appartenaient 
à  un  Rhynchophore.  —  J'ai  trouvé  sur  la  même  plante  le 
Stylosomus  tamarisci  Suffr.,  qui  n'avait  pas  encore  été 
découvert  en  Autriche,  mais  je  ne  puis  encore  en  faire  con- 
naître les  métamorphoses. 

La  larve  du  Coniatus  lœius  est  cylindrique  et  a  7,5  mill. 
de  long.  D'un  noir  profond,  uniforme.  La  tête  petite,  assez 
dégagée,  luisante.  Les  anneaux,  échancrés  d'une  façon  re- 
marquable, ont  sur  le  dos  une  double  rangée  transversale 
de  petites  verrues  noires,  dont  chacune  porte  un  poil  séti- 
forme  brun.  Sur  les  côtés  de  chaque  anneau  il  y  a  une  verrue 
plus  saillante,  avec  une  double  soie.  Sur  le  ventre,  les  an- 
neaux ont  aussi  une  rangée  transversale  de  verrues.  Les  six 
pattes  sont  courtes,  également  épaisses  ;  le  segment  anal  est 
muni  d'un  appendice  obtus,  visible. 

La  coque  de  la  nymphe,  formée  d'un  tissu  à  larges  mailles 
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doit  les  vides  bobI  bouchés  par  une  matière  transparente, 
est  de  la  grosseur  d'une  lentilJe  et  de  couleur  brun- jaune. 
La  nymphe ,  en  ovale  pointn,  a  k  millimètres  de  long. 
D'abord  d'un  brun-pàle,  garnie  sur  le  pronotum  et  Tanus 
de  petits  poils  brun-doré,  plus  longs;  sur  le  aos  des  mêmes 
poils,  mais  courts.  Le  rostre  épais,  replié  sur  la  poitrine , 
s'étend  jusqu'à  la  naissance  de  la  première  paire  de  pattes; 
les  élytres  vont  jusqu'aux  deux  tiers  de  la  longueur  totale 
de  la  nymphe.  La  troisième  paire  de  pattes,  placée  sous 
les  élytres,  s'afance  au-delà.  La  métamorphose  dure  de  16 
à  20  jours. 


rame  XIX,  1869,  p.  63  et  958,  PL  XVJIL 

Nous  ne  pouvons  citer  qu'un  court  mémoire  sur  tes  Co- 
léoptères du  comte  J.-A.  Ferrari,  contenant  la  description 
de  trois  nouvelles  espèces  de  l'Asie  occidentale  (p.  193  à 
*iOO) ,  et  qui  se  trouve  perdu  au  milieu  de  travaux  impor- 
tants sur  les  autres  ordres  d'insectes  et  mr  la  botanique. 

i.  Phylloeerus  lon^ipennis  Ferrari,  Yien.  1869,  p.  193. 

cf  noir,  assez  luisant;  élytres  d'un  fauve  testacé  ainsi 
que  le  bord  apical  des  segments  du  ventre,  avec  l'eilrémilé 
des  antennes  et  les  tarses  brun  de  poix.  Prolhorax  peu  dé- 
primé, assez  densément  et  finement  ponctué  et  garni  d'une 
très-fine  pubescence  fauve,  fortement  rétréci  en  demnt, 
marqué  à  la  base  d'une  large  dépression  transversale  presque 
lriangulaii*e,  et  au-devant  de  l'écusson  d'une  linéole  mé- 
diane, longitudinale,  raccourcie  mais  bien  distincte.  Ecusson 
allongé,  noir,  fortement  ponctué,  lisse,  luisant.  Elytres  plus 
de  quatre  fois  plus  longues  que  le  prothorax,  épipleures 
subparallèles,  brusquement  raccourcies.  Dessous  finement 
pointillé  et  garni  d'une  pubescence  grise  assez  serrée.  Pour 
le  reste,  comme  dans  le  Pht/tt.  flavipennis  Germ,  —  Long 
19  à  23  millim.  —  $  inconnue. 
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Var.  a.  —  Angles  postérieurs  du  prolhorax,  quelquefois 
même  les  bords  latéraux  entièrement,  avec  une  étroite  bor- 
dure fauve. 

Var,  6.  — •  Tout  à  fait  noir,  tarses  brun  de  poix,  élytres 
seules  d'un  fauve  testacé,  quelquefois  avec  les  épaules  et  la 
suture  plus  obscures. 

Cette  espèce,  des  environs  d'Elisabelhopol,  en  Grusie,  est 
assez  voisine  de  Flavipennis  Germ.,  la  seule  espèce  connue 
d'Europe  propre  à  la  Dalmatie  et  à  la  Sicile.  Elle  s'en  dis- 
tingue principalement  par  son  épistome  plus  nettement  et 
plus  profondément  échancré  latéralement  ;  par  son  protho- 
rax transversal,  presque  également  et  bien  plus  rétréci  par 
devant,  presque  en  cône  court,  plus  déprimé  sur  le  dos, 
beaucoup  plus  finement  ponctué,  marqué  par  derrière  d'une 
large  impression  superficielle,  subtriangulaire,  et  au-devant 
de  l'écusson  d'une  ligne  médiane  longitudinale  profonde  et 
un  peu  plus  longue;  par  son  écusson  un  peu  plus  allongé, 
obtusément  cunéiforn>e  ;  par  ses  élytres  beaucoup  plus  al- 
longées et  plus  parallèles,  h  fois  ifli  aussi  longues  que  le 
prolhorax,  tandis  que  dans  celui-ci  elles  ne  le  sont  que 
3  fois  nu  ;  avec  les  épipleures  subparallèles,  s'évanouissant 
assez  brusquement  au  lieu  de  se  rétrécir  peu  à  peu  par 
derrière  ;  par  le  dessous,  y  compris  les  pattes,  plus  finement 
ponctué  et  plus  densément  pubescent  de  gris,  et  les  seg- 
ments de  l'abdomen  largement  bordés  de  jaune-brun  ;  enfin 
par  une  taille  bien  différente,  les  plus  petits  exemplaires 
atteignant  la  taille  des  plus  grands  Flavipennis. 

Il  se  trouve  des  exemplaires  plus  clairs  ou  plus  foncés , 
quelques-uns  même  sont  tout  à  fait  noirs ,  comme  c'est  le 
cas  du  SpinolcB  Guér.  dans  le  Flavipennis, 

2.  Dendroides   (  Hemidendroides  )   Ledererl   Ferrari ,    Vien. 
1869,  p.  195. 

^  noir,  assez  luisant,  allongé  ;  élytres  brun-jaune.  Tète 
médiocre,  noire,  luisante,  éparsement  garnie  de  poils  d'un 
brun  de  poix,  plus  longs  ;  labre  et  épistome  assez  vague- 
ment ponctués,  ce  dernier  séparé  du  front  par  un  profond 
sillon  transversal  ;  front  assez  large,  légèrement  creusé  entre 
les  antennes»  très-rugueux,  canule,  mat;  vertex  assez 
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élevé,  limité  par  un  fin  sillon,  presque  en  carré  transverse, 
un  peu  inégal,  luisant  et  assez  vaguement  ponctué.  Der- 
rière les  yeux,  qui  sont  assez  grands,  peu  échancrés,  il  y  a 
une  profonde  fovéole  qui  s^avance  jusqu'au  bord  externe  et 
produit  un  léger  étranglement.  L'occiput  élevé  en  un  bour- 
relet, qui  remonte  au  milieu  vers  la  surface  du  vertex  et 
parait  vaguement  ponctué,  porte  deux  petits  tubercules  sur- 
montés chacun  d'un  pinceau  rond  en  forme  de  brosse  de 
soies  d'un  jaune  doré.  Brusquement  étranglée  en  un  col 
resserré,  granulé ,  la  tête  reste  entièrement  libre  dans  son 
articulation  avec  le  prothorax.  Palpes  maxillaires  assez  longs, 
de  U  articles  (?),  !•'  très-petit  (?),  le  suivant  (?)  obconique, 
assez  long;  i'avant-dernier  un  peu  plus  court,  de  même 
forme;  le  dernier  allongé,  cultriforme,  pubescent  de  pâle. 
Palpes  labiaux  courts,  avec  le  dernier  article  en  forme  de 
cueiller,  corné,  transparent,  en  ovale  court,  pointu,  beau- 
coup plus  large  que  l'a  van  Uder  nier.  Antennes  à  peine  plus 
longues  que  la  moitié  du  corps ,  noires;  V  article  obconique, 
aussi  long  que  2  et  3  ensemble;  2«  très-court,  aussi  obconique  ; 
3*"  un  peu  plus  long,  muni  au  bout  en  dedans  d'une  forte 
épine  ;  4  à  10  allongés,  à  peu  près  d'égale  grandeur,  chacun 
prolongé  à  son  angle  interne  en  un  appendice  aigu  de  sa 
longueur  et  plus  long  que  lui  au  10*";  11*  article  deux  fois 
aussi  long  que  les  précédents^  simple,  presque  cylindrique, 
brun-ferrugineux  à  l'extrémité,  mat.  Prothorax  un  peu  plus 
étroit  que  la  tête,  fortement  rétréci  à  son  sommet ,  un  peu 
plus  long  que  large ,  presque  campanuliforme,  avec  les  an- 
gles postérieurs  un  peu  obtus,  arrondis  au  bout  ;  noir, 
avec  le  bord  postérieur  brun  de  poix,  étroitement  élevé, 
presque  entièrement  lisse,  garni  seulement  sur  sa  surface 
de  poils  brun  de  poix,  épars,  assez  longs  ;  marqué  au  milieu 
d'une  impression  triangulaire  au-dessus  de  l'écusson,  séparé 
du  corps  par  une  courte  hampe  brune  et  grossièrement  ponc- 
tuée. Ecusson  médiocre,  sublriangulaire,  noir,  luisant,  lisse 
sur  le  milieu  et  grossièrement  ponctué  dans  son  pourtour. 
Elytres  très-allongées,  près  de  deux  fois  aussi  larges  et  de 
quatre  fois  aussi  longues  que  le  prothorax,  avec  la  bosse 
axillaire  distinctement  saillante,  parallèles,  brusquement  ar- 
rondies par  derrière  et  un  peu  déhiscentes  à  l'ettrémité , 
1^  d'un  brun-jaunâtre  uniforme ,  assez  densément  ponctuées 
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et  presque  variolées,  finement  et  vaguement  sur  les  ondu- 
lations transversales,  garnies  d'une  pubescence  de  couleur 
semblable,  assez  longue,  un  peu  plus  dense.  Dessous,  y 
compris  les  pattes  qui  sont  déliées,  noir,  luisani,  ponctué 
assez  densémenl,  mais  pas  si  grossièrement,  quoique  les 
points  soient  varioliques,  et  garni  d'une  fine  pubescence 
pâle ,  qui  paraît  plus  courte  et  plus  épaisse  sur  les  pattes  ; 
cuisses  légèrement  épaissies  vers  le  bout.  Avant-dernier  (5«) 
segment  abdominal  largement  échancré  en  arc  à  la  pointe  ; 
dernier  visible,  brun  de  poix,  profondément  entaillé  au  mi- 
lieu et  terminé  par  deux  lanières  aiguës  saillantes.  Ailes 
complètes  et  teintées  de  noir.  —  Long.  10  millim. 

2  un  peu  plus  grande  et  plus  large.  Tète  conformée  de 
même,  seulement  la  bande  transversale  élevée  par  derrière, 
qui  porte  deux  pinceaux  de  soies  en  forme  de  brosse,  man- 
que tout  à  fait.  Antennes  de  la  longueur  de  la  moitié  du 
corps ,  mais  les  articles  de  3  à  10  sont  terminés  en  dents 
très-aiguès,  de  plus  en  plus  saillantes  vers  l'extrémité;  le 
li«,  qui  est  le  plus  long,  est  un  peu  épaissi  dans  son  milieu, 
avec  la  pointe  d'un  brun  ferrugineux.  Prothorax  un  peu 
plus  large  que  la  tête,  aussi  long  que  large,  de  même  forme 
que  dans  le  cf.  Ecusson  de  couleur  brun  jaune.  Elytres  un 
peu  élargies  par  derrière.  Ailes  complètes.  — Long.  11  milL 

Recueilli  par  Lederer  dans  les  montagnes  des  environs 
de  Smyrne. 

L'auteur  rapporte  cette  curieuse  espèce  au  genre  Den- 
droides  de  Latreille,  dont  on  ne  connaissait  que  des  espèces 
américaines,  tout  en  insinuant  qu'elle  y  doit  former  une 
section  particulière  qu'il  propose  de  nommer  Hemiden- 
droides,  à  cause  des  antennes  simplement  dentées  dans  la  $  • 
Après  avoir  appuyé  son  opinion  par  de  nombreuses  compa- 
raisons, il  fait  ressortir  les  différences  qui  séparent  les 
Dendroides  Latr.  des  Pogonocerus  Fisch.  qu'il  résume 
ainsi  : 

Dendroides. ^Aniennes  tout  au  plus  dépassant  le  milieu 
du  corps,  de  11  articles,  plus  ou  moins  longuement  pecti- 
nées  cf,  pectinées  ou  profondément  dentées  ?,  à  partir 
seulement  du  W  article  ;  dernier  simple  dans  les  deux  sexes. 
Ecusson  apparent.  Elylres  non  rétrécies  vers  l'extréniité, 
yeux  ordinairemenl  très-grands  çf  t 
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Pogonocerus.  —  Antennes  presque  anssi  longues  que  te 
corps»  de  10  arlicles,  pectinées  presque  en  forme  d'éventail 
et  pinnalifides  à  partir  du  ii«  article;  dernier  terminé  par 
un  double  appendice.  Ecusson  non  apparent.  Elytres  ob 
I)eu  rétrécies  vers  l'extrémité.  Yeux  très-grands  (  rf?). 

Il  termine  par  un  tableau  synoptique  des  espèces  qui  com- 
posent ces  deux  genres. 


3.  Porpuricenus  E^edereri  Ferrari,  Vien.  1869,  p.  199. 

Assez  aplati,  robuste,  subparallèle  sur  les  côtés.  Tète  pas 
grande,  noire,  garnie  sur  le  front  d'une  longue  pubescence 
d'un  brun  de  poix ,  grossièrement  ponctuée-ridée,  mate. 
Epislome  densémenl  ponctué,  ridé  transversalement,  luisant. 
Antennes  d'un  noir  uniforme.  Prothorax  transversal ,  assez 
déprimé  sur  le  dos ,  coupé  droit  aux  bords  antérieur  et 
postérieur^  médiocrement  rétréci  par  derrière^  muni  sur  les 
côtés  au-delà  du  milieu  d'un  tubercule  dentiforme  saillant, 
assez  aigu,  noir  velouté,  avec  une  tache  jaune-brunâtre 
ovalaire,  grande,  placée  sur  les  côtés  et  enveloppant  le 
tubercule  ;  finement  bordé  au  bord  supérieur  de  jaune-brun  ; 
vêtu  en  dessous  d'une  pubescence  jaunâtre  assez  longue , 
mais  pas  très-dense.  Ecusson  en  triangle  allongé,  garni 
d'un  feutre  velouté.  Elylres  assez  déprimées,  à  peine  plus 
larges  que  le  prolhorax  avec  ses  épines  latérales,  parallèles 
sur  les  côtés;  subitement  arrondies  ensemble  par  derrière, 
un  peu  plus  de  deux  fois  plus  longues  que  larges,  couvertes 
en  général  d'une  ponctuation  très>dense,  vague  et  assez  fine, 
beaucoup  plus  grossière  et  granulée  à  la  base  ,  jaune-pâle 
avec  une  bordure  latérale  un  peu  plus  foncée,  ornées  cha- 
cune de  trois  taches  noires,  dont  la  supérieure  assez  grande, 
ovalaire,  va  jusqu'à  la  base ,  sans  cependant  atteindre  la 
bosse  humérale  ni  l'écusson  et  la  suture.  La  médiane,  la 
plus  grande,  commence  avant  le  milieu  en  carré  long,  un 
peu  élargi  par  derrière,  sans  toucher  au  bord  externe  ou 
à  la  suture,  et  terminée  par  3  ou  /i  pointes.  La  dernière, 
la  plus  petite,  occupe  l'extrémité  des  élylres,  ovale  ;  à  partir 
de  l'angle  suturai,  elle  s'avance  obliquement  vers  le  milieu 
de  l'élytre  ;  une  pubescence  grise,  assez  longue,  éparse  et 
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espacée  reyèl  les  côtés,  particulièremeDt  dans  la  moitié 
antérieure  des  élytres.  Dessous,  ainsi  que  les  pattes,  noir, 
médiocrement  luisant,  assez  finement  ponctué,  avec  une  pu- 
bescence  grise,  longue,  pas  dense  ;  le  milieu  des  segments 
abdominaux  paraît  entièrement  lisse  et  Irès-finement  ponc- 
tué. Les  antennes  sont  près  de  2  fois  1/2  plus  longues  que 
le  corps  dans  le  c?,  tandis  qu'elles  le  dépassent  à  peine  < 
dans  la  2  ;  I^^  élytres  sont  aussi  un  peu  plus  étroites.  — 
Long.  18  millim. 

Ce  beau  Pia^uricenus,  des  environs  d'Astrabad,  en  Perse, 
et  qui  se  distingue  aisément  à  la  couleur  jaune-pâle  de  ses 
élytres  et  à  la  forme  de  ses  taches,  appartient,  avec  le 
Desfontainii  F.,  à  un  groupe  dans  lequel  le  prosternum 
forme  entre  les  hanches  antérieures  une  saillie  spiniforme 
assez  aiguè  qui  s'avance  par  derrière,  et  les  antennes  ne 
présentent  dans  le  ^  que  11  articles  distincts,  le  dernier 
figurant,  par  un  léger  étranglement,  le  12«  qui  manque  ; 
tandis  que  dans  Tautre  groupe  le  prosternum ,  à  peine  élevé 
entre  les  hanches  antérieures,  saille  peu  en  pointe  arrondie, 
et  les  antennes  ont  un  12«  article  distinct  (Ex.  Kœhlerih.^ 
Budensis  Gœtze ,  Daimatinus  Sturm.).  En  outre  le  méla- 
sternum  présente  entre  les  hanches  intermédiaires  un  petit 
tubercule  distinct,  disposition  que  le  Ledei^eri  partage  avec 
le  Desfontainii  et  même  avec  le  Kœhleri^  tandis  qu'elle 
Bianque  dans  les  autres  espèces. 


GAZETTE  DE  LA  SOCIÉTÉ  ENTOMOLOGÎQUE  DE  STETTIN 
XXVII*  année,  1866,  p.  â72  et  h  pi.  noires. 

J.  PuTZEYs.  Révision  des  Célivines  de  t Australie^  p.  33 
à  A3. 

L'auteur  compte  deux  espèces  dans  le  genre  Scoltptds. 
Il  forme  5  groupes  dans  le  genre  Clivina,  et  sur  20  espèces 
énumérées  dans  ce  genre ,  en  décrit  itx  nouvelles:  Procera, 
prominens,  rugithorax ,  juvenis  ^  lepida,  vagans ,  cava^ 
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dimidiata^  sellula,  verticalis,  mcianopyga  ,   heterogena , 
anguslula  et  biplagiata. 

Hagen.  Notice  sur  Léon  Dufour,  p.  57  à  61,  dans  la- 
quelle se  trouvent  relatés  avec  méthode  les  nombreux  tra- 
vaux de  ce  grand  entomologiste. 

SoFPRiAif.  Mélanges  synonymiques,  XXVII,  p.  97  à  99. 

L'auleur  reconnaît  que,  dans  sa  révision  des  Oreina  à 
dessus  rouge  (Ent.  Zeit.  Stett,,  1861,  p.  429),  il  a  donné  la 
description  de  la  Chrysomela  Peyroleri  comme  étant  la 
Nigriceps  de  Fairmaire,  qui  est  propre  aux  Pyrénées.  Il 
décrit  de  nouveau  cette  dernière  sous  le  nom  de  Ludovica 
Muisant.  Mém.  Acad.  Lyon,  185/i,  p.  18. 

SoFFRiAif.  Mélanges  entomologiques,  XXVIII,  p.  158  à 
165. 

Analyse  d'un  travail  de  Waterhouse  sur  les  Ghrysomelines 
des  collections  de  Linnée  et  de  Banks,  comparées  aux  es- 
pèces décrites  dans  sa  monographie. 

DOHRN.  Cassida  deserlormn  Gebl.,  p.  166  et  167. 

Cette  espèce,»  qui  avait  été  décrite  par  Gebler  (Bull.  Mosc 
1833,  p.  305),  et  qu'on  ne  connaissait  que  par  quelques 
exemplaires  sibériens,  a  été  retrouvée  aux  environs  de  Sa- 
repta  par  M.  Becker  et  signalée  sous  le  nom  de  Salsolœ, 
Voici  la  courte  diagnose  que  Tauteur  en  donne  :  Ovata , 
valde  convexa ,  virescenli-pallida^  inlerdum  roseo-varie^ 
gâta,  thorace  elytrisque  punctulatis, 

DoHRN.  Compte-rendu  du  tome  VII  du  Gênera  des  CO' 
léoptèreSf  par  Th.  Lacordaire,  p.  168. 

Bethe.  Ârgutor  nemoralis  et  monlanellus  Graêlls  sont- 
ils  des  Plattderus  ou  des  Haptoderus  ?  p.  196  à  202. 

Ces  insectes,  ainsi  que  quelques  autres  espèces  voisines 
d'Espagne,  ont  été  l'objet  de  nombreuses  erreurs  soit  dans 
les  catalogues  soit  dans  les  auteurs  qui  en  ont  parlée  et  il 
reste  encore  en  ce  moment  même  une  certaine  confusion, 
provenant  des  changements  qu'on  leur  a  fait  subir  dans  la 
nomenclature  et  des  divergences  d'opinion  en  ce  qui  les 
çoncerpe.  L'auteur  de  cet  article  étudie  avec  soin  ces  di^ 
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verseâ  espèces,  expose  avec  clarté  leur  bibliographie,  dis- 
cute leurs  caractères  spécifiques  et  démontre  à  quel  genre 
elles  doivent  appartenir.  Voici  les  diagnoses  qu'il  donne 
de  chacune  d'elles  : 

I.  PLATYDERUS  LUSITANICUS  Dej. 

Aptère,  noir  de  poix,  dent  du  menton  sinple  ;  prothorax 
rouss&tre,  avec  une  strie  basale  de  chaque  côté  ;  angles  pos- 
térieurs subarrondis,  bord  antérieur  avancé  vers  la  tète 
dans  son  milieu  ;  écusson  lisse  ;  élytres  ovales  oblongues , 
striées-crénelées,  interstries  un  peu  convexes  ;  tarses  anté- 
rieurs du  mâle  obliquement  dilatés  en  dedans.  —  Long. 
8  millim. 

Platyderns  montaiiellas  Graëlls. 

Aptère,  couleur  de  poix,  grêle;  dent  du  menton  simple; 
prothorax  subcordiforme,  rouss&tre,  strié-pointillé  de  chaque 
côté  par  derrière,  avec  les  angles  droits  ;  bord  antérieur 
avancé  vers  la  tète  dans  son  milieu  ;  écusson  avec  une  im- 
pression triangulaire;  élytres  ovales  oblongues,  étroites, 
striées^  avec  les  interstries  plans  ;  tarses  antérieurs  du  mâle 
obliquement  dilatés  en  dedans.  —  Long.  7^5  à  8  millim. 

PlaiyderuB  varlana  Schaut  —  Nord  de  la  Castille. 

Aptère,  déprimé,  plan ,  parallèle,  couleur  de  poix  ;  front 
plus  profondément  impressionné  de  chaque  côté  ;  dent  du 
menton  simple  ;  prothorax  presque  carré,  plus  clair  ;  angles 
postérieurs  droits,  à  pointe  très-aiguê;  base  creusée  de 
chaque  côté  d'une  impression  et  vaguement  pointillée; 
élytres  planes,  allongées,  ponctuées-striées  de  points  très- 
serrés;  interstries  distinctement  pointillés  en  séries;  tarses 
antérieurs  du  mâle  dilatés  obliquement  en  dedans.  — -  Long. 
7,4  à  8  millim. 

n.  HAPTODERUS  NEMORALIS  Graêlls. 

Aptère,  couleur  de  poix  obscure  ;  dent  médiane  du  menton 
échancrée;  antennes  et  pattes  roussâtres  ;  prothorax  presque 

22 
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carré,  piap  ;  ligne  médiane  profonde*  lisse  en  devant,  un 
peu  ruguleuse  par  derrière  ;  base  écbancrée ,  bislriée  pro- 
fondément de  chaque  côté  et  obsolètement  pointiflée,  avec 
les  angles  postérieurs  droits  à  pointe  aiguë.  Ëlytres  ovales- 
oblongues,  planes,  profondément  striées-pointillées  ;  strie 
scutellaire  nulle  ;  sur  le  3*  interstrie  près  de  la  2*  strie  on 
remarque  deux  gros  points. — Long.  7  à  8  millim. 

Hapt€>derat  eantabrlen»  SchauC  —  Asturies. 

Couleur  de  poix,  pattes  et  antennes  rousses;  dent  mé- 
diane du  menton  écbancrée;  protborax  presque  carré  ;  côtés 
subsinués  par  derrière  ;  base  plus  écbancrée,  profondément 
bistriée  de  diaqne  côté  et  ponctuée  ;  élytres  ovales-obion- 
gués,  moins  planes;  stries  un  peu  profondes,  très-obsolète- 
ment  pointillées;  strie  scutellaire  très-courte;  interstries 
plans,  3*  interstrie  marqué  de  2  à  û  gros  points.  —  Long. 
7,5  millim. 

Cet  article  est  suivi  d'un  compte-rendu  de  ses  chasses 
autour  de  Stettin  pendant  Tannée  1865  ;  p.  203  et  20^. 

SuFFRiAN.  Mélanges  synonymiques^  XXIX,  p.  205  à  210, 
Cet  article  est  consacré  aux  Cryptocéphalides.  L'auteur, 
après  avoir  mentionné  deux  espèces  exotiques  publiées 
comme  nouvelles  qu'il  rapporte  à  des  espèces  connues  de- 
puis longtemps.  Tune  C*  mœrens  Stal,  du  Brésil,  à  Luridus 
Fab.,  l'autre  Mucoreus  Le  Conte,  du  Kansas,  à  Basalis 
Sturm.-Suffr.,  cite:  1*  Vlnexpectus  Fairmaire,  Soc.  Ent 
Fr.,  1861,  XI,  de  Toulon,  qu'il  regarde  comme  une  variété 
de  couleur  du  Cr»  viarginellus  Oliv.,  dans  laquelle  la  cou- 
leur blanche  a  envahi  les  élytres.  Déjà  dans  VAlboscutel- 
latus  Suffr.,  Flavoguttatus  Oliv.  et  Morai^  des  variétés 
analogues  se  sont  rencontrées  ;  —  2^  Cr.  abietinus  Gautier 
des  Cottes,  Soc.  Ent  Fr.,  1861, 19/i,  des  Alpes  de  Savoie, 
sur  le  Abies  exceisa,  qu'il  avait  déjà  décrit  sous  le  nom  de 
Carinthiacus  Dahl.,  var.  6  ;  3°  G.  Perrieri  Fairm.,  id., 
p.  649,  trouvée  au  Mont-Cenis,  qui  est  identique  à  VAlboli- 
neatus  Suffr.,  var.  6;  û"  Cr.  rhœtiçus  Stierl,  Soc  Ent. 
Suisse  1863,  64,  de  Bernina,  qui  n'est  qu'une  variété  de 
couleur  de  Cr,  Ix-pustulatus  Gyll,  comnoe  l'a  indiqué  M.  V. 
Heyden  dans  sa  faune  des  Coléoptères  de  l'Engadine. 
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Ensuite  il  réfute  Gautier  des  Cottes  qui  prétend,  Fr.  soc. 
1861,  p.  XVIII,  que  le  Cyanipes  décrit,  Lin.  IL  146,  n'est 
que  la  femelle  du  Lobalus. 

Enfin  il  donne  la  description  de  deux  Cryptocephales  du 
sud  de  l'Europe,  qu'il  regarde  comme  nouveaux  et  ne  se 
trouvent  pas  décrits  dans  son  travail  monographique. 

Crypt.  floribundns  Suffr.,  Stet.  Zeit.  1066.  207,  1. 

Confondu  jusqu'à  présent  avec  le  Cr,  k-punctatus  Oliv,, 
il  constitue  une  espèce  entre  XtFasciatus  et  le  Lividimanus. 
11  ressemble  à  celui-ci  par  la  couleur  du  prothorax ,  dont 
la  bordure  claire  ne  s'arrête  pas  à  l'arête  latérale,  mais 
s'étend  quoique  mince  le  long  de  la  marge  antérieure  au 
milieu  de  laquelle  elle  s'étend  par  derrière,  et  laisse  voir 
au  milieu  du  bord  postérieur  deux  taches  claires.  Il  est 
encore  plus  voisin  du  Fasciatus, 

Antennes  à  article  basai  rembruni  seulement  en  dessus, 
les  3  suivants  d'un  jaune  rougeàtre-testacé  clair,  transpa- 
rent ,  base  du  5*  encore  rembrunie.  Pronoturo  à  points  un 
peu  plus  fins  et  plus  épars,  et  par  là  même  plus  luisant  ; 
une  plus  large  bordure  latérale  occupant  environ  le  8*  de  la 
largeur,  bien  limitée  de  chaque  côté,  rouge-testacé,  au-delà 
du  milieu  marquée  d'un  point  noir  arrondi  divisé,  et  la 
marge  relevée  noire  de  l'angle  antérieur  jusqu'à  ce  point, 
et  blanche  du  point  noir  à  Tangle  basai.  Le  rouge  latéral  se 
réunit  au  bord  antérieur  par  une  étroite  bordure  rougeàtre 
qui  s'élargit  en  triangle  au-dessus  de  la  nuque ,  à  la  base 
un  lobe  médian  rétréci  avec  les  côtés  échancrés,  qui  occupe 
presque  tout  le  quart  antérieur  du  sommet  ;  sur  le  bord 
postérieur,  droit  au-devant  du  lobe  médian,  une  tache  lon- 
gitudinale quadrangulaire  occupant  le  tiers  postérieur  des 
pieds,  à  peine  rétrécie  par  devant,  qui  est  divisée  en  deux 
lobes  un  peu  arrondis  par  devant  par  une  fine  ligne  noire 
qui  pénètre  jusqu'à  son  milieu.  La  tache  blanche  de  l'écusson 
est  beaucoup  plus  grande  que  dans  le  Fasciatus  et  occupe 
presque  tout  l'écusson  du  sommet  à  la  base.  Sur  la  moitié  { 

antérieure  des  élytres  la  ponctuation  bien  plus  serrée  les  ; 

rend  plus  ternes,  l'extension  de  la  bande  médiane  rouge  ! 

vers  l'épaule  comme  vers  le  bord  postérieur,  est  «ussi 
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grande  que  dans  les  Fasciatus  les  plus  clairs.  L'extrémité 
postérieure  du  prosternum  est  comme  formée  de  courtes 
dents  pointues  dirigées  en  dehors  ;  le  dernier  segment  de 
Fabdomen  de  la  seule  $  connue  est  creusé  d'une  fossette 
circulaire,  grande,  luisante.  Le  reste  comme  dans  le  Fas- 
ciatus, «—Long.  5,3  miUim.  ;  larg.  2,5  millim. 
France  méridionale,  Pau,  en  juin. 

Pa«hybraebys  anogntteta»  Suffi*.,  Stet.  Zeit.  1866.  208. 

Extrêmement  voisin  du  Vermicularis,  mais  pfus  grand , 
plus  robuste,  plus  rudement  ponctué,  et  distinct  en  outre 
par  l'impression  du  front  linéaire  plus  distincte ,  les  raies 
des  élytres  un  peu  plus  avancées,  et  Técartement  des  taches 
sur  le  pygidium.  Tête  plane,  avec  Tépistome  fortement  ré- 
tréci et  la  ligne  frontale  plus  lai^e,  encore  plus  élargie  par 
en  bas,  mais  pas  plus  profonde,  assez  densément  ponctuée, 
avec  les  intervalles  couleur  de  laque  luisants,  jaune-testacé 
avec  le  fond  des  points  rembruni  ;  les  yeux  étroits,  allon- 
gés, assez  largement  échaocrés,  gris.  Labre  avancé,  jaune- 
blanch&tre  clair,  parties  de  la  bouche  jaunes.  Antennes 
grêles  et  filiformes,  de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps  , 
à  peine  élargies  et  comprimées  en  dessus ,  5  premiers  ar- 
ticles jaunes  avec  une  tache  noir&tre  sur  le  1*%  T  et  5«,  les 
autres  noirs,  pubescents  de  gris.  Prothorax  plus  de  2  fois  1/2 
plus  large  que  long^  avec  la  ligne  médiane  presque  droite, 
largement  comprimé  au-dessus  des  angles  antérieurs  qui 
sont  en  pointe  aiguë,  et  par  suite  rétréci;  les  côtés  large- 
ment arrondis  dans  leur  milieu  et  légèrement  rebordés; 
angles  postérieurs  obtus;  au-devant  du  bord  postérieur, 
qui  est  légèrement  sinué  de  chaque  côté,  une  large  impres- 
sion transverse  formée  ordinairement  de  3  fossettes  trans- 
verses coDfluentes,  plus  profonde  au  milieu  et  vers  le  bout. 
Ponctuation  assez  égale,  forte ,  avec  un  vestige  de  ligne 
longitudinale  lisse  au  milieu.  Couleur  d'un  jaune  lutacé 
brillant  de  laque,  avec  le  fond  des  points  un  peu  plus 
foncé.  Ecusson  en  carré  transverse  et  un  peu  atténué  par 
derrière  avec  la  pointe  assez  distinctement  triangulaire , 
jaune-lutacé  luisant.  Elytres  de  moitié  plus  longues  que 
larges,  en  cylindre  déprimé,  marquées  d'une  petite  impres- 
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.sion  transverse  derrière  le  bourrelet  antérieur  assez  élevé  et 
mince  ;  bosse  humérale  large  et  assez  faible  ;  lobes  latéraux 
médiocrement  développés,  surmontés  d'une  assez  profonde 
impression  en  large  meule.  Dessus  grossièrement  et  assez 
densément  ponctué,  avec  des  vestiges  de  stries  ponctuées, 
gercées  et  déformées  ;  outre  la  strie  latérale,  la  9«  seulement 
et  la  plus  grande  portion  postérieure  de  la  8«  parviennent 
à  une  conformation  régulière  ;  il  n'y  a  que  quelques  stries 
ponctuées,  irrégulières,  plus  ou  moins  distinctes  qui  s'avan- 
cent sur  le  dernier  quart  ;  les  intervalles  sont  d'un  jaune 
lutacé  brillant  de  laque  entre  le  fond  des  points  qui  est  un 
peu  plus  foncé;  le  9*  ressemble  à  une  large  côte  longitudi- 
nale peu  convexe,  et  est  garni  au-dessus  du  lobe  latéral  de 
quelques  points  plus  gros  surnuméraires,  par  lesquels  est 
formé  chaque  enfoncement  en  forme  de  meule.  Pygidium 
finement  ponctué,  finement  pubescent  de  gris,  noir,  avec 
deux  taches  obliques  triangulaires  blanchâtres  en  bas  ;  des- 
sous noir  ;  flancs  du  prothorax,  bord  postérieur  du  dernier 
segment  abdominal,  pièce  humérale  et  pattes  avec  les  Jian- 
ches  jaunes  ;  hanches  antérieures,  base  et  extrémité  des 
cuisses  passant  au  blanchâtre.  Le  dernier  segment  du  seul 
individu  $  que  j'ai  sous  les  yeux  a  une  petite  fossette  hé- 
misphérique. —  Long.  5  ;  larg.  1,6  millim. 
Majorque. 

DOHRN.  Article  nécrologique^  p.  212,  sur  le  sénateur 
Charles-Henri-Georges  de  Heyden  ,  né  à  Francfort-sur-Mein 
le  20  janvier  1793,  mort  le  7  janvier  1866.  Savant  ento- 
mologiste. 

DoHRif.  Compte-rendu  du  XVP  volume  du  Linnœa  en- 
tomologica,  p.  219,  volume,  de  /i88  pages,  qui  contient  la 
fin  des  Gryptocephales  américains  par  Suiîrian. 

—  De  la  monographie  des  Nilidules,  par  Andrew  Murray, 
p.  221,  qui  fait  partie  des  Transactions  de  la  Sociélé  Lin- 
néenne  de  Londres,  p.  211  à  liiU. 

DOHRN.  Catalogue  systématique  des  Coléoptères  du  can- 
ton de  Zurich,  par  Gaspard  Diétrich,  p.  231. 
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SpheDoptera  Beekerl  Dohrn»  Stet  Zeit.  1866. 2A9.  SarepU. 

Obconique,  vert  brillant,  luisant.  Têle  brillante  d'or; 
front  impressionné;  prothorax  bisinué  à  la  base,  marqué 
au-(le?ant  de  Técusson  d'une  ligne  médiane  très-fine  rac- 
courcie par  devant  ;  élytres  striées-ponctuées  ;  interstries  à 
points  plus  fins;  tridentées  au  boutCcJ*?).  —  Long.  12,8 
millim. 

Si  Ton  compare  cette  diagnose  avec  celles  des  espèces  de 
Sphenoplcra  russes  données  par  le  D'  Morawitz  dans  les 
lloraB  entom.  Uussicœ,  I,  p.  165  et  suivantes,  il  n'y  a  pas 
de  doute  qu'elle  ne  constitue  une  espèce,  quoique  je  n'en 
aie  sous  les  yeux  qu'un  seul  individu.  Elle  ne  se  rapproche 
que  de  VOrichaLcea  Pallas  ;  mais  elle  s'en  éloigne  par  sa 
taille  plus  petite  (celle-ci  ayant  18,6  à  21  millim.),  par  sa 
couleur  brillante  (tandis  qu'elle  est  variée  de  bronzé  dans 
l'autre },  et  surtout  par  son  prothorax  assez  régulièrement 
conique  (  dans  VOrichalcea  il  a  sa  plus  grande  largeur  avant 
le  milieu).  Il  est  impossible  de  dire  si  la  couleur  rouge  doré 
de  la  tète  et  le  bord  interne  des  yeux  doré  constituent  des 
caractères  spécifiques.  La  ponctuation  est  étendue  sur  tout 
l'insecte,  sauf  les  cuisses  et  les  jambes,  très-grosse  dans  les 
stries  des  élytres,  un  peu  plus  fine  sur  la  tête  et  le  pro- 
thorax ,  des  plus  fines  dans  les  inlerstries  des  élytres  et  sur 
le  dessous.  Probablement  comme  dans  VOrichalcea  les 
dentelures  du  bout  des  élytres  sont  un  caractère  sexuel. 

Environs  d'Astrakhan,  sur  VAlkagi  camelorum. 

L.  V.  Heyden.  Remarques  sur  les  Coléoptères  récoltés 
enFinmark(Norwége),  par  MM.  Slaudinger  et  Wolke,  p.  250 
à  259. 

DOHRN.  Analyse  de  la  monographie  des  Platypides^  par 
le  D'  F.  Chappuis,  p.  278  à  281. 


XXVIII«  année  4867,  pag.  A68  et  2  planches. 

ScHAUFUss.  Additions  au  groupe  des  Malacodermes  , 
p.  81  à  86. 
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Doliehosoma  (  PsHothrix  )  splendiduok  Schauf.  1867, 
p.  81. 

D'un  vert  doré,  luisant;  antennes  d'un  noir  bronzé; 
glabre;  prothorax  à  peine  plus  long  que  large,  arrondi  sur 
les  côtés,  peu  rétréci  par  derrière,  un  peu  ruguleusement 
pointillé,  parsemé  de  points  pilifères  profonds  ;  élytres  mar- 
quées de  rides  transverses,  ponctuées  très-densément  sur  le 
disque,  les  points  écartés  et  épars  par  derrière,  avec  peu  de 
poils.  —  Long.  Il  à  4,5  mill.  —  Larg.  c?  i»3.  J  1,5  mill. 

ij  subcylindrique,  dernier  segment  profondément  échan- 
cré  au  milieu. 

$  Elytres  dilatées  derrière  les  épaules. 

Cette  espèce  doit  être  voisine  de  VAureolum  Kiesw.,  que 
Tau  leur  compare  au  Nobile,  mais  sans  rien  dire  dans  sa  dia- 
gnose  de  la  forme  du  pronotum,  ni  de  la  ponctuation. 
Elle  est  également  très-voisine  du  Melanostoma  Brul.,  mais 
elle  est  beaucoup  plus  étroite,  et  proportionnellement  plus 
allongée.  Le  ^  est  cylindrique  ;  dans  la  $  les  élytres 
s'élargissent  tout  derrière  Tépaule  qui  est  élevée  et  presque 
rectangulaire,  sans  devenir  aussi  larges  et  aussi  arrondies 
que  dans  le  Melanostoma.  Le  fond  du  pronotum  est  mar- 
qué de  très-fines  rides  serrées,  qui  laissent  entre  elles  des 
enfoncements  ponctiformes  et  en  outre  des  points  pilifères, 
épars,  gros  et  profonds.  Les  élytres  ne  sont  pas  plus  larges 
à  la  base  que  le  pronotum  au  milieu ,  ridées  transversale- 
ment ,  densément  et  grossièrement  ponctuées  de  la  base 
au  milieu ,  plus  vaguement  et  obsolètement  par  derrière  ; 
suture  luisante ,  bord  latéral  ^  un  peu  courbé,  un  peu 
élargi  vers  le  bout  et  d'un  cuivreux  clair. 

Espagne;  Ile  Majorque. 

Doliehosoma  [PsilothrixJ  ultramarloain  Schauf.,  1867, 
p.  82. 

Bleu,  brillant  en  dessous,  moins  luisant  en  dessus,  un 
peu  convexe,  parallèle,  sans  pubescence,  mais  avec  des 
poils  noirs  ;  tète  et  pronotum  densément  ponctués,  avec  un 
espace  lisse  longitudinal;  élytres  couvertes  de  points  pro- 
fonds, nervures  obsolètes  ;  dernier  segment  dorsal  de  Tab- 
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domen  légèrement  impressionné  au  bout,  entaillé  au  milieu. 
—  Long.  5  à  5,5  milL  —  Larg.  1,6  mill. 

$  3  derniers  segments  abdominaux  fortement  entaillés, 
acuminés  de  chaque  côté. 

Ressemble  beaucoup  au  Splendidum;  plus  petit  que  le 
Nobile^  d'un  bleu  d'outremer  foncé;  élytres  moins  lui- 
santes, parfois  verdètres  ;  pattes  et  antennes  d'un  vert  on 
d'un  bien  métallique.  Pronotum  aussi  long  que  large,  ré- 
tréci fortement  avant  le  milieu,  peu  en  devant  avec  les 
angles  arrondis.  Ponctuation  sur  les  élytres  beaucoup  moins 
serrée  et  plus  grosse  que  sur  la  tète  et  le  pronotum. 

S  Très-facile  à  reconnaître  à  ses  3  derniers   segments 
abdominaux  très-profondément  échancrés;  dans  l'une  des 
$  les  derniers  segments  abdominaux  sont  carénés,  dispo- 
sition probablement  accidentelle. 
Ile  de  Rhodes. 

Drllas  fioMlens  Schauf.,  1867,  p.  88. 

Tète  peu  luisante,  un  peu  carrée,  rétrécie  en  devant,  très^ 
densément  ponctuée;  front  légèrement  impressionné  entre 
les  yeux ,  poli.  Yeux  arrondis,  très-saillants.  Antennes  lu- 
tacées,  pubescentes,  près  de  2  fois  plus  longues  que  la  tète 
et  le  prothorax,  épaisses  ;  article  !«'  obconique,  2*  petit, 
court  ;  3*  près  de  2  fois  plus  long  que  le  1«%  les  suivants 
de  plus  en  plus  courts  et  plus  larges  ;  /i-5  en  scie,  6  à  10 
pectines,  dernier  allongé.  Prothorax  transverse,  tronqué  en 
devant,  légèrement  arrondi  à  la  base,  en  angle  arrondi  sur 
les  côtés,  avec  les  angles  obtus  ;  luisant,  pubescent  de  fauve, 
ponctué  très-densément,  vaguement  sur  le  dos.  Ecusson  en 
triangle  allongé,  pointillé.  Elytres  plus  larges  que  le  pro- 
thorax ,  allongées,  à  peine  striolées,  ruguleuses,  très-fine- 
ment ettrès-densément  pointillées,  pubescentes  de  jaunâtre, 
lutacées,  d'un  noir  clair  par  derrière.  Dessous  luisant,  lutacé, 
finement  ponctué ,  vêtu  de  longs  poils  lutacés  ou  dorés. 
Avant-dernier  segment  de  l'abdomen  échancré  au  milieu. — 
Long.  8  mill.  —  Larg.  3  mill. 

On  avait  pris  cet  insecte  pour  un  Malacogaster^  mais  ses 
yenx  arrondis  le  font  reconnaître  comme  DHlus.  Il  est  tout 
entier  d'un  jaune  saie,  à  l'exception  de  l'extrémité  des  ély* 
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très;  la  poncluation  serrée  sur  la  tète  et  rare  sur  le  pro- 
notum  ne  se  renconlre  dans   aucun  autre  de   ses  congé- 
nères. 
Syrie,  Beyrouth. 

Drilus  bieolop  Schauf.,  1867,  p.  83. 

Tête  presque  carrée,  rétrécie  en  devant,  impressionnée 
en  demi-cercle,  densément  pointillée  de  chaque  côté  ;  front 
convexe  entre  les  yeux,  poli,  vaguement  pointillé,  légère- 
ment impressionné  de  chaque  côté.  Yeux  arrondis,  sail- 
lants, i^ntennes  près  de  2  fois  plus  longues  que  la  tête  et 
le  prothorax,  épaisses;  1"  article  obconique, 2« petit,  court; 
3«  près  de  3  fois  plus  long  que  le  2%  les  suivants  graduelle- 
ment un  peu  plus  courts  et  plus  larges,  3-Zi  en  scie,  5  à 
10  pectines,  dernier  allongé  ;  flaves,  pubescentes.  Pronotum 
transverse,  tronqué  en  devant,  légèrement  arrondi  au  mi- 
lieu de  la  base,  sinué  et  profondément  impressionné  de 
chaque. côté;  côtés  peu  rétrécis  avant  le  milieu,  angles 
postérieurs  presque  droits ,  réfléchis ,  assez  aigus  ;  flave , 
luisant,  pubescent  de  flave,  à  peine  vaguement  pointillé  sur 
le  disque,  densément  sur  les  côtés.  Ecusson  en  triangle 
allongé,  luisant,  pubescent.  Elytres  plus  larges  que  le  pro- 
thorax, allongées,  à  peine  striolées,  ruguleuses,  pointillées, 
pubescentes  de  flave ,  couleur  de  poix  claire,  flaves  à  la 
base.  Dessous  du  corps  luisant,  flave,  vaguement  pointillé , 
surtout  sur  Tabdomen,  pubescent  de  flave. — Long.  7mill. 
—  Larg.  2,8  mill. 

Cet  insecte  était  confondu  avec  le  Malacogaster  adiistus 
Chevrol.,  qui  n'est  qu'un  Drilus;  mais  ce  dernier  est  d'un 
brun  roux,  a  les  antennes  dentées  et  brunes  avec  les  deux 
premiers  articles  rouges.  On  pourrait  y  rapporter  le  suivant 
si  M.  Chevrotât  ne  disait  :  a  Les  antennes  ont  les  cinq  pé- 
nultièmes articles  formés  comme  dans  le  genre  Pelo- 
nium.  » 

Syrie,  Beyrouth. 

Drilas  frontolis  Schauf.,  1867,  p.  8â. 

Tète  transverse»  un  peu  luisante,  noire,  densément  poîn- 
ABEiLLE,  t.  Vn,  r*  pari.,  1871.  Juin,  17 
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lillée  ;  front  avec  une  impression  presque  Iriangulaire  entre 
les  yeux,  roux-testacé ,  presque  poli  Yeux  peu  saillants, 
arrondis.  Antennes  à  articles  1  et  2  lestacé-roux,  2*  petit, 
court ,  3«  trois  fois  plus  long  que  le  2» ,  les  suivants  noirs, 
graduellenaenl  un  peu  plus  courts  et  plus  larges  ;  3«  en 
scie,  /i  À  10  pectines,  dernier  allongé.  Prothorax  subqua- 
drangulaire,  transverse,  à  peine  rétréci  par  devant,  légère- 
ment arrondi  au  milieu  de  la  base,  marqué  de  chaque  côté 
d'une  impression,  avec  les  angles  postérieurs  réfléchis, 
droits,  un  peu  aigus ,  roux-testacé,  densément  pointillé  (  à 
points  plus  écartés  sur  le  disque),  bien  pubescent  Ecusson 
en  triangle  allongé,  testacé,  pointillé.  Elytres  allongées, 
très-densément  pointillées,  noires  et  pubescentes  de  noir , 
à  peine  striolées.  Dessous  du  corps  d'un  roux  de  poix, 
luisant,  bien  pubescent  ;  abdomen  avec  les  deux  derniers 
segments  d'un  testacé-roux,  pénultième  avec  une  écban- 
crure  semi-circulaire  au  milieu.  — *  Long.  8  mill.  —  Larg. 
Ufb  mill. 

Le  Frontalis  se  distingue  du  Bicolor  par  ses  élytres 
plus  larges,  beaucoup  moins  rugueuses,  par  son  pronotum 
non  rétréci  en  devant,  par  ses  antennes  obscures  et  la  cou- 
leur générale.  Son  pénultième  segment  abdominal  est  pro* 
fondement  entaillé  en  demi-cercle, 

Asie-Mineure,  Mersina. 

Drlliis  reetns  SchauC,  1867,  p.  8A* 

Tête  transverse,  assez  luisante,  noire,  densément  ponc- 
tuée ;  front  avec  une  impression  entre  les  yeux ,  qui  sont 
peu  saillants,  arrondis.  Antennes  à  2  premiers  articles  roux- 
testacé,  petits  ;  3*  allongé  et  A*  en  scie,  les  suivants  pro- 
gressivement un  peu  plus  courts  et  plus  larges,  5  à  10 
pectines ,  dernier  allongé ,  3  à  11  noirs.  Prothorax  trans- 
verse,  tronqué  en  devant,  presque  trisinué  et  fortement  im- 
pressionné de  chaque  côté  à  la  base,  légèrement  arrondi 
sur  les  côtés  avec  les  angles  postérieurs  presque  droits, 
réfléchis,  obtus;  d'un  roux-teslacé ,  densément  ponctué, 
assez  lisse  sur  le  disque,  bien  velu.  Ecusson  en  triangle 
allongé,  caréné  longitudinalement ,  testacé,  pointillé,  bien 
pubescenU  Elytres  très-allongées,  très-denstoent  poiatlllées, 
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noires  et  pubescentes  de  noir,  à  peine  slriolées.  Dessous  du 
corps  noir,  bien  velu ,  luisant  ;  les  2  derniers  segments  de 
Tabdomen  roux-leslacé,  dernier  largement  échancré.— Long. 
7,5  à  8  mill.  —  Larg.  2,3  à  2,8  mill. 

Quelques  individus  présentent  certaines  variations  dans  la 
forme  de  l'impression  interoculaire  qui  est  avec  ou  sans 
éclat,  et  dans  celle  des  angles  postérieurs  du  prothorax 
qui  passent  de  la  fornoe  arrondie  à  Tangle  droit. 

Ressemble  beaucoup  au  Frontalis,  mais  il  s'en  distingue 
par  Téchancrure  de  Favant-dernier  segment  abdominal  qui 
est  petite  et  large,  au  lieu  d'être  forte  et  hémisphérique  , 
ainsi  que  par  le  prothorax  qui  a  sa  plus  grande  largeur  au 
milieu  et  la  forme  étroite,  et  par  l'écusson  plus  fortement 
caréné  au  milieu  que  dans  toutes  les  autres  espèces  du 
genre. 

Syrie,  Beyrouth ,  Antioche. 

Drilas  aaiabilto  Schauf.  1867,  p.  85. 

Court ,  hérissé  de  poils  ocracés ,  testacé.  Tête  luisante , 
ponctuée  de  chaque  côté  par*  derrière  ;  front  avec  une  large 
impression  transverse  et  une  autre  longitudinale  de  chaque 
côté  entre  les  yeux,  qui  sont  à  peine  saillants,  subarrondis. 
Antennes  plus  de  deux  fois  plus  longues  que  la  tête  et  le 
prothorax ,  épaisses  ;  !•'  article  petit ,  2*  presque  carré ,  3* 
obconique,  tronqué  à  la  base;  Zi  à  11  plus  larges  que  longs, 
Zi-5  eu  scie,  6  à  10  pectines,  dernier  allongé.  Prothorax 
transverse,  tronqué  en  devant,  un  peu  resserré,  arrondi  à  la 
base,  légèrement  Irisinué,  avec  les  côtés  arrondis,  largement 
rebordés  et  les  angles  postérieurs  obtus,  luisant,  vaguement 
ponctué  sur  le  disque  avec  une  impression  basale  de  chaque 
côlé  et  densément  ponctué.  Élytres  beaucoup  plus  larges 
que  le  prothorax,  striées,  rugueuses  ,  ponctuées,  hérissées 
de  poils  ocracés.  —  Long.,  5  mill.  —  Larg.,  2  mill. 

Trouvé  à  Mahon  (lie  Minorque)  en  mai. 

Cette  espèce  fait  le  passage  des  Drilus  aux  Malacogaster  ; 
les  yeux  ne  sont  pas  saillants  ni  tout  à  fait  ronds  comme 
dans  ceux-là,  mais  les  mandibules  n'en  diffèrent  nulle- 
ment. 
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Halaeof  aster  Di|prl|ies  SchauC  1867,  p.  85. 

Cette  espèce  a  la  stature  du  Mal  Passerinii  ;  mais  elle 
s'en  distingue  par  son  prothorax  rétréci  en  devant,  ses  jambes 
et  ses  tarses  noirs. 

Tète  subarrondie,  luisante,  légèrement  pointillée ,  cou- 
verte par  derrière  de  points  pilifères  profonds ,  épars ,  poils 
noirs  ;  front  convexe  entre  les  yeux  avec  une  impression  lon- 
gitudinale de  chaque  côté,  luisante.  Teux  ovales,  saillants. 
Mandibules  grêles  (inermes?),  d'un  roux  brun  à  l'extrémité. 
Antennes  dépassant  peu  la  tète  et  le  prothorax ,  épaisses  ; 
les  2  premiers  articles  petits,  les  suivants  progressivement  un 
peu  plus  courts  et  plus  larges ,  en  scie  à  leur  côté  interne. 
Prothorax  plus  large  que  long,  tronqué  en  devant,  peu 
sinué  au  milieu,  légèrement  arrondi  à  la  base  ;  côtés  droits, 
rétrécis  en  devant ,  déûéchis  ;  angles  postérieurs  réfléchis 
aigus  ;  roux ,  hérissé  de  fauve ,  luisant ,  lisse  sur  le  disque , 
vaguement  et  assez  densément  ponctué  à  la  base  et  aux 
angles  antérieurs.  Ëcusson  noir,  luisant,  pointillé  de  chaque 
côté.  Élytres  plus  larges  que  le  prothorax ,  ruguleuses ,  ru- 
gueuses postérieurement,  avec  de  petits  points  pilifères 
disposés  presque  en  séries ,  les  poils  courts,  noirs.  Méso-  et 
métathorax  et  pattes  noirs ,  pubescents  de  noir  ;  ongles  tes- 
tacés.  Abdomen  roux ,  hérissé  de  poils  fauves.  —  Long. , 
6,5  mill.  —  Larg.,  2,3  mill. 

Remarquable  par  ses  pattes  toutes  noires  ;  il  se  rapproche 
du  M,  thoracicus  Rossi  pour  la  forme  du  prothorax,  mais  il 
est  plus  grand  que  le  Passerinii. 

Espagne  orientale  ,  Valence  ;  un  seul  exemplaire ,  en  juin. 

J.-H.  Kawall,  Mélanges  entomologiques ,  p.  117. 
Cœllodes  punetig^er  Sch.  et  Olibrus  bieolor  L. 

Ces  deux  insectes  vivent  à  l'état  de  larves  dans  les  têtes  à 
graines  du  Taraxacum  officinale  Wigg.  Les  larves  du 
Cœliodes  sont  apodes,  plissées  ridées,  à  anneaux  blanchâtres; 
longues  de  3,5  mill.  et  de  Zi,6  mill.  quand  elles  s'allongent 
en  rampant,  et  de  1  mill.  d'épaisseur,  avec  la  tète  d'un  brun 
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clair  et  le  mamelon  des  pattes  plus  foncé.  La  tête  est  petite, 
arrondie,  ni  aussi  large  ni  aussi  haute  que  le  corps.  Celui-ci 
est  un  peu  atténué  en  avant  et  en  arrière ,  arrondi  et  nu. 
Elles  font  leurs  galeries  dans  le  réceptacle  qu^elles  dévorent 
en  partie.  Aussitôt  que  les  graines  sont  développées  ,  elles 
tombent  à  terre  ,  y  rampent  et  s'y  chi7salidenl.  De  larves 
transformées  le  30  mai  ont  éclos  des  insectes  parfaits  le 
26  juin  suivant  ;  ainsi  le  temps  nécessaire  au  développement 
est  de  27  à  28  jours. 

Les  larves  de  VOtibrus  sont  de  3,5  millimètres  de  long,  de 
couleur  blanchâtre ,  plus  grêles  que  celles  du  Cœliodes 
punctiger,  avec  la  tête  noirâtre ,  les  anneaux  bien  marqués, 
et  sont  munies  de  3  paires  de  pattes  noirâtres.  Elles  ont  des 
allures  très-vives  et  se  tiennent  en  nombre  à  la  partie  su- 
périeure du  réceptacle,  entre  les  graines  qu'elles  mangent. 

Une  dizaine  de  larves,  trouvées  le  8  juin  dans  une  seule 
tête,  ont  donné  au  bout  de  U  semaines  des  Olibrus  bicoior 
F.  à  l'état  parfait. 

Strangalia  tx-fasciata  L.  dépose  ses  œufs  dans  les  fissures 
et  derrière  des  morceaux  d'écorce  de  branches  d'aune  cou- 
pées, de  2  à  3  pouces  d'épaisseur.  Nordlinger  a  trouvé  la 
larve  dans  le  bois  de  Populus  canadensis. 


MÉMOIRES  (MITTHEILUNGEN)  DE  LA  SOCIÉTÉ  SUISSE 
D'ENTOMOLOGIE, 

Tome  II,  1866  à  1870,  A20  et  7  pages  in-8». 

Stierlin.  Coléoptérologle^  1866,  p.  30  à  32. 
llolorebu»  ilulsanti  Stierl.,  4866,  p.  30. 

Très-voisin  du  M.  Kiesenwetteri  Muls.,  il  en  diffère  par 
le  2«  article  des  antennes  qui  n'est  que  le  tiers  tout  au  plus 
du  3%  tandis  que  dans  celui-ci  il  en  est  la  moitié,  par  le 
prothorax  étranglé  légèrement  au  milieu,  très-fortement  au- 
devant  des  angles  postérieurs ,  au  lieu  d'être  rétréci  en  ligne 
droite  à  partir  du  tiers,  comme  dans  celui-ci  ;  par  les  élytres 
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dépassant  les  hanches  postérieures,  par  la  massue  des  euisses 
inlermédiaires  plus  courte  que  leur  pédicule,  el  par  le  pre- 
mier article  des  tarses  postérieurs  au  moins  aussi  long  ou 
plus  long  que  les  deux  suivants.  Il  se  distingue  du  Mar- 
motlani  Bris,  par  son  prolhorai  bien  plus  densément  et 
plus  finement  ponctué,  sans  tubercules  lisses,  les  élytres 
proportionnellement  plus  longues  que  le  prothorax;  de 
VUmbellatarum  par  son  prôthorax  autrement  conformé, 
beaucoup  plus  densément  ponctué,  sans  tubercules  lisses  et 
par  la  massue  des  cuisses  beaucoup  plus  forte  et  plus 
abrupte. 

Etroit,  allongé,  noir  mat.  Tl&te  finement  et  densément 
ponctuée;  front  aplati;  yeux  fortement  échancrés;  antennes 
atteignant  les  Zj/5  c?»  les  3/5  2  ,  de  la  longueur  do  corps  ; 
2«  article  très-petit,  3*  au  moins  trois  fois  aussi  long  que 
le  2«,  brun-jaune  avec  le  bout  de  chaque  article  plus  foncé , 
les  extérieurs  presque  entièrement  d'un  brun  foncé.  Pro- 
thorax beaucoup  plus  long  que  large,  tronqué  droit  en  de- 
vant, d'abord  un  peu  dilaté-arrondi  sur  les  côtés,  légèrement 
étranglé  au  milieu ,  puis  élargi  en  un  tubercule  obtus  et 
enfin  largement  et  profondément  étranglé  près  de  la  base  ; 
très-densément  ponctué  en  dessus,  sans  élévations  polies, 
avec  une  très-légère  impression  transversale  au  milieu. 
Ecusson  petit,  presque  en  demi-cercle,  avec  un  sillon  mé- 
dian. Elytres  de  1/3  plus  larges  que  le  prothorax  à  la  base , 
et  de  moitié  plus  longues  que  lui ,  rétrécies  vers  le  bout  qui 
est  arrondi,  dépassant  notablement  les  hanches  postérieures; 
suture  un  peu  enfoncée  derrière  l'écusson  ;  finement  et  pas 
très-densément  ponctuées,  d'un  brun-jaune,  brunes,  à  peine 
convexes  transversalement  mais  plus  densément  ponctuées 
sur  leur  dernier  quart.  Pattes  déliées  :  cuisses  fortement  et 
subitement  renflées  en  massue  vers  le  bout  ;  la  massue  est 
plus  courte  que  le  pédicule  aux  intermédiaires  ;  d'un  brun- 
jaune  avec  la  massue  plus  obscure  ;  jambes  postérieures  un 
peu  arquées  ;  !•'  article  des  tarses  un  peu  plus  long  que 
les  deux  suivants  ensemble.  Abdomen  noir  ;  dernier  seg- 
ment et  ventre  d'un  brun  plus  clair  ou  plus  foncé.  —  Long. 
5  à  7  mill. 

Sicile. 

Note.  D'après  un  entomologiste   qui   mérite  confiance, 
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cette  espèce  serait  le  Dolocerus  Ueichei  de  Mulsant,  que 
M.  Fairmaire  regarde  comme  identique  au  Brachypteroma 
ottomanum,  décrit  presque  en  même  par  M.  von  Heyden. 
Je  ne  connais  ces  trois  espèces  que  par  les  descriptions. 

Pleetroseelis  Sehafflinl  Stierl.,  1866,  p.  31. 

Voisin  du  Major  J.  Dav.  et  encore  plus  grand,  il  s'en 
distingue  par  la  couleur  des  pattes  et  des  antennes,  et  par 
son  pronotum  conique ,  droit  sur  les  côtés. 

Ovale  allongé ,  convexe,  d'un  bronzé  un  peu  mat  ;  an- 
tennes et  pattes  en  entier  d'un  jaune  rougeâtre,  avec  les 
cuisses  postérieures  seulement  d'un  bronzé  obscur.  Carène 
interoculaire  peu  élevée;  labre  tronqué  droit.  Les  gros 
points  du  vertex  sont  nuls  ou  indistincts.  Pronotum  court, 
convexe,  rétréci  par  devant,  avec  les  côtés  droits  et  les 
angles  saillants,  marqué  de  chaque  côté  par  derrière  d'une 
impression  profonde  oblique;  finement  et  pas  densément 
ponctué  sur  sa  surface  ;  à  un  plus  fort  grossissement  tout  le 
fond  parait  très-finement  et  densément  ridé-ponctué,  parsemé 
de  points  plus  gros.  Elytres  assez  convexes,  avec  la  bosse 
humérale  assez  saillante,  luisante  et  finement  ponctuée  ;  se 
rétrécissant  par  derrière  avec  les  côtés  presque  droits,  forte- 
ment et  régulièrement  striées-ponctuées,  avec  les  interslries 
densément  et  assez  fortement  ponctués.— Long.  1,5  à  2  mill. 
—  Larg.  0,6  mill. 

Mésopotaipie,  Bagdad. 

VApion  tubicen  Wencker,  à  rostre  très-long  et  menu , 
linéaire,  dont  la  tète  et  le  prothorax  sont  plus  petits,  les 
cuisses  et1es  jambes  antérieures  simples  et  sans  dents,  n'est 
que  la  Ç  du  Dentipes  Gerstaek. 

Le  Tycfiius  bicoîor  Slier].,  Berl.  186/i.  151,  prendra  le 
nom  de  r.  Scàaumi  Stierl.,  à  cause  du  Tychius  bicolor 
Bris. 


Baron  Gautier  des  Cottes.  Divers  mémoires  sur  les 
Carabiques,  1866,  p.  107,  110,  158,  163,  187,  235,  282. 

L'auteur ,  dont  il  faut  reconnaître  le  zèle  entomologique , 
use  largement  de  ce  dernier  asile  ouvert  à  ses  travaux  sur 
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les  Carabiques  et  émaille  ce  volume  de  ses  "Recueils  ;  chaque 
numéro  nous  en  apporte  un  nouveau  et  des  plus  curieux* 
Les  entomologistes  qui  ne  connaissent  pas  la  touche  de  Tau- 
teur  doivent  lire  ses  productions  dans  Toriginal ,  d'ailleurs 
écrit  en  français  :  aucune  analyse  ne  peut  leur  en  donner 
ridée.  Peut-être  eussé-je  fait  sagement  de  m'abstenir  d'en 
rendre  compte  ;  cependant,  je  ne  puis  me  dispenser  d'enregis- 
trer les  espèces  dont  M.  des  Cottes  a  cru  enrichir  sa  famille 
de  prédilection.  Bans  ce  but,  je  rapprocherai  les  7  recueils 
compris  dans  ce  volume. 

Les  deux  premiers  recueils  sont  intitulés  :  Descriptions 
d'espèces  nouvelles  de  Carabiques  propres  à  la  faune  mé- 
diterranéenne. On  y  trouve  les  espèces  suivantes ,  dont  je 
traduis  les  diagnoses  en  latin  par  trop  barbare. 

!•'  Recueil.  Page  101  à  109. 
!•  Metabletus  valladolensls  GauU  1866,  II,  p.  107. 

Allongé,  d'un  bronzé  obscur,  assez  luisant.  Pronotum  sub- 
cordiforme  avec  les  angles  postérieurs  obtus  et  réfléchis. 
Elytres  allongées,  substriées ,  tronquées  arrondies  à  l'extré- 
mité ,  ornées  quelquefois  d'une  tache  humérale  obsolète. 
Pattes  noires ,  jambes  légèrement  rousses  au  milieu.  — 
Long.,  3,5  à  U  milh 

D'un  tiers  plus  grand  que  le  M.  obscuroguttatus  DufL , 
dont  il  se  rapproche  ;  il  a  le  pronotum  plus  rétréci  en  ar- 
rière, les  élytres  plus  parallèles,  plus  allongées,  marquées 
seulement  aux  angles  huméraux  de  taches  presque  invisibles, 
les  pattes  noires  avec  les  jambes  quelquefois  un  peu  plus 
claires. 

Espagne ,  Valladolid. 

2.  Amblystomus  eseorlalensis  Gaut.  1866,  II,  p.  108. 

Ovale  oblong,  noir  luisant.  Tôle  ovale  oblongue  ;  1«'  article 
des  antennes  testacé ,  2  à  6  noirs ,  derniers  garnis  d'une  to- 
mentosité  grise.  Prolhorax  presque  transversal ,  arrondi , 
avec  les  angles  postérieurs  obtus,  impressionnés  de  chaque 
côté,  ligne  basale  transverse  un  peu  arquée.   Élytres  pa- 
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rallèles,  arrondies  à  rextrémité,  sinuées-tronquées,  glabres 
et  striées.  Pattes  brun  de  poix  »  milieu  des  jambes  et  tarses 
légèrement  teslacés.  —  Long.,  1,8  à  2  mil!. 

Se  distingue  par  Texiguité  de  sa  taille,  sa  forme  plus 
courte ,  sa  tôle  plus  allongée ,  le  1"  article  des  antennes 
testacé  et  les  élylres  striées  sur  toute  leur  surface. 

Espagne ,  Escorial. 

3.  Bembidiam  (Notaphus)  ^uadarrameiise  Gaut.  1866,  II, 
p.  109. 

En  ovale  court,  noir  luisant.  Tôte  marquée  de  chaque  côté 
de  la  tète  de  2  stries  à  peu  près  parallèles  ;  antennes  noires, 
premiers  articles  glabres,  derniers  velus.  Prothorax  presque 
carré  avec  les  angles  postérieurs  droits,  réfléchis ,  avec  une 
impression  de  chaque  côté.  Élytres  noires,  assez  luisantes, 
ovales,  légèrement  convexes,  faiblement  striées-ponctuées. 
Pattes  noires.  —  Long.,  3  mill. 

Un  des  plus  petits  Notaphus,  à  peine  plus  grand  que 
VEphippium  Marsh.,  de  la  forme  de  VUstulatum  Schaum. 
(  Tumigatum  Dej.  ). 

Espagne ,  sur  les  sommets  couverts  de  neige  du  Guadar- 
rama. 

Nota,  Cette  espèce  décrite  depuis  d'une  manière  plus 
reconnaissable  par  M.  de  La  Brûlerie  (Fr.  Soc.  1869,  29) 
n'est  pas  un  Notaphus ^  mais  un  Leja  voisin  du  Pyrenœum. 

2«  Recueil.  Page  110  à  114. 

1.  IVebria  Vuillefroyi  Gaut  1866,  II,  p.  110. 

Voisin  du  Foudrasi  Dej..  mais  plus  petit,  plus  parallèle. 
Prothorax  plus  large  avec  les  angles  postérieurs  plus  aigus, 
avancés  sur  les  épaules  et  creusés  des  deux  côtés,  rugueux 
dans  Texcavation  qui  est  divisée  par  une  carénule  oblique. 
Elytres  ovales^  convexes  au  milieu,  striées-ponctués.  An- 
tennes ,  pattes  et  palpes  couleur  de  poix.  —  Long. ,  10,5  à 
11  milU 

Espagne ,  La  Granja. 

Nota.  La  description  de  celle  même  espèce  avait  déjà  été 
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publiée  par  le  bdron  de  Chaudoir  dans  les  Annales  de  la  Soc. 
EnU,  1866,  p.  116. 

i)  3.  fJalathus  intermedias  Gaut  1866,  II,  p.  110. 

Ovale,  d*an  noir  opaque,  luisant  sur  le  prothorax  ,  pattes 
et  antennes  d'un  roux  de  poix,  1*'  article  testacé.  Prothorax 
presque  carré ,  réticulé  en  devant ,  échancré  à  la  base  avec 
les  angles  droits ,  légèrement  obtus  ,  avec  deux  impressions 
de  chaque  côté,  dont  la  l'*" assez  distinctement,  la2«  très-lé- 
gèrement ponctuée.  Elytres  ovales  courtes,  à  stries  finea)ent 
ponctuées,  2%  3*  et  ô*"  offrant  des  séries  de  points  enfoncés. 
—  Long.,  11  à  11,5  mill. 

Tenant  le  milieu  entre  G.  cisteloides  et  punctipennis  ,  il 
diffère  du  premier  par  sa  forme  beaucoup  plus  courte, 
moins  parallèle  et  plus  ovale,  par  les  antennes  et  les  pattes 
d'un  brun  de  poix,  par  les  impressions  du  pronotum  plus 
fortement  et  plus  densément  ponctuées,' enfin  par  les  élytres 
plus  courtes,  plus  ovalaires,  présentant  une  série  de  points 
sur  les  2*,  3* et  5«  stries;  il difTère  du  2«  par  sa  couleur  plus 
mate,  moins  brillante ,  par  sa  taille  moindre ,  sa  forme  plus 
courte ,  par  son  pronotum  à  angles  postérieurs  réellement 
droits,  à  peine  émoussés,  plus  rétréci  en  devant,  moins  for- 
tement ponctué  à  la  base,  la  2*  impression  et  les  côtés  mar- 
qués seulement  de  quelques  points,  par  les  élytres  à  stries 
complètement  déprimées  dans  le  fj  comme  dans  la  $  ,  avec 
des  points  plus  légers  dans  les  2*,  3*  et  ô«  stries. 

Espagne ,  Escorial ,  le  long  du  canal  de  Léon. 

2)  3.  Calathus  mioutus  Gaut.,  1866,  II,  p.  111. 

Noir,  luisant,  ovale ,  oblong.  Antennes  d'un  noir  de  poix; 
!•'  article  toujours  testacé.  Prothorax  en  trapèze,  échancré 
à  la  base,  marqué  de  deux  impressions  légères,  vaguement 
ponctuées;  angles  postérieurs  obtus.  Élytres  ovales,  striées; 
2« ,  5«  et  6«  stries  marquées  de  points  vagues.  Pattes  roux 
de  poix.  — Long.,  10  mill. 

Le  plus  petit  de  la  1"  division  ;  il  vient  après  Cisieimées, 
punctipennis,  intermedius,  grœcus^  algiricus  et  distin- 
guendusy  et  est  essentiellement  plus  ovale. 
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3)  h.  Calathas  brevis  Gaut.,  1866,  II,  p.  112. 

En  ovale  Irès-court ,  noir  luisant.  Prothorax  luisant ,  court 
et  large,  légèrement  ponctué  et  biimpressionné  à  la  base, 
avec  les  angles  droits,  aigus.  Élytres  ovales,  courtes,  striées; 
3*  et  5*  stries  avec  des  points  enfoncés.  Pattes  et  antennes 
couleur  de  poix.  —  Long.,  10  mill. 

Taille  et  forme  du  précédent  ;  il  a  le  pronotum  non 
échancré,  mais  droit  à  la  base,  avec  les  angles  droits 
presque  pointus,  les  2  impressions  légères,  marquées  de 
points  plus  légers,  les  élytres  plus  ovales,  plus  courtes,  les 
séries  de  points  disposées  différemment,  seulement  dans  la 
3*  et  la  5*  strie,  plus  nombreux  dans  celle-là. 

Espagne,  Galice. 

à)  5«  Calathus  depressus  Gaut,  1866,  II,  p.  112. 

Couleur  de  poix,  presque  glabre,  opaque  luisant.  Prothorax 
carré,  droit  sur  les  côtés,  avec  les  angles  postérieurs  ré- 
fléchis, très-droits.  Élytres  plus  ovales,  glabres,  très-légère- 
ment striées-ponctuées.  Antennes  et  pattes  couleur  de  poix. 
—  Long.,  9  mill. 

Il  ressemble  à  VAmbiguus  Payk. ,  mais  il  en  diffère  par 
sa  forme  plus  ovalaire ,  plus  déprimée  en  dessus ,  par  son 
pronotum  plus  droit  sur  les  côtés,  avec  les  angles  antérieurs 
plus  prononcés  et  les  postérieurs  plus  relevés,  par  les 
élytres  plus  ovalaires,  moins  parallèles,  presque  lisses,  avec 
des  stries  extrêmement  unes,  enfin  par  les  pattes  et  les  an- 
tennes plus  foncées. 

Espagne  méridionale. 

l^ota.  De  ces  qualres  espèces  de  Calathus,  Vlntermedius 
a  été  décrit  une  seconde  fois  sous  le  nom  de  Algiricus,  le 
Minulus  doit  se  rapporter  au  Luctuosus  Dej.  et  le  Depressus 
(qui  n'est  pas  celui  de  Brullé)  est  une  variété  de  VAmbi^ 
guus  Payk.  {fuscus  F.). 

6*  Bembidlaiti  (Peryphus)  luridlpes  Gaut.,  1866,  II,  113. 

Ovale  oblong,  déprimé,  noir.  Télé  et  prolhorax  d'un  vert 
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brillant,  i*'  et  2*  articles  des  antennes,  premiers  articles  des 
palpes  testacés.  Élylres  brunes,  très-légèrement  striées- 
ponctuées ,  avec  les  bords  latéraux  réfléchis ,  d'un  vert  brun. 
Pattes  d'un  teslacé  brun.  —  Long.,  5  milL 

A  peu  près  de  la  taille  du  siculum  Dej. ,  mais  plus  dé- 
primé; son  pronotum  est  un  peu  plus  long  et  plus  étroit, 
par  conséquent  plus  cordiforme ,  avec  la  base  moins  ponc- 
tuée; ses  élytres  sont  lisses  avec  des  stries  très-fioes, 
très-légèrement  ponctuées,  tandis  que  celui-ci  a  les 
stries  très-fortement  ponctuées  et  les  pattes  d'un  testacé 
plus  clair. 

Corse. 

Ces  descriptions  sont  suivies  d'une  explication  au  sujet 
dés  espèces  de  Pœderus  décrites  par  M,  Gautier  des  Cottes 
comme  nouvelles  et  que  M.  Fauvel  a  reléguées  parmi  les 
synonymies  dans  une  note  communiquée  à  la  Société  ento- 
mologique  de  France.  L'auteur  prend  de  là  occasion  de 
m'attaquer  d'une  manière  violente  :  il  ne  convient  pas  à  mon 
caractère  de  relever  les  termes  outrageux  à  mon  adresse. 
En  voulant  prémunir  les  entomologistes  contre  les  descrip- 
tions hasardées  qui  pullulent ,  j'ai  cité  quelques  exemples 
bien  connus  de  tous,  avec  tous  les  égards  possibles.  J'ai  fait 
de  la  science  pure;  plein  de  ménagement  pour  les  per- 
sonnes, je  n'ai  mis  en  jeu  que  les  Paderus  et  les  Omîas  de 
mauvais  aloi.  M.  Gautier  m'est  à  peine  connu  en  dehors  de 
ses  écrits.  Mon  refus  de  publier  sans  examen  dans  I'Abeille 
son  mémoire  sur  les  Procrustes,  lui  a  inspiré  une  critique 
vague  et  passionnée  contre  la  T  édition  de  mon  catalogue , 
dans  son  3*  recueil  intitulé  :  Des  catalogues  en  général  ei 
du  dernier  catalogue  des  Coléoptères  du  bassin  médi- 
terranéen et  des  lieux  adjacents,.,  en  particulier ,  p.  158 
à  162.  S'il  m'eût  signalé  quelques  erreurs  à  corriger  ou 
rectifications  à  faire,  rien  de  mieux:  j'en  aurais  profité, 
sans  tenir  compte  du  ton  ni  de  la  forme;  je  lui  en  aurais 
même  su  gré.  Mais  à  quoi  bon  dire  que  «  mon  Catalogue  est 
mauvais  et  nuisible  à  la  science ,  parce  qu'il  confond  beau- 
coup d'espèces ,  fait  des  variétés  avec  des  espèces  réelles  et 
en  oublie  d'autres  ;  qu'il  en  classe  dans  des  genres  auxquels 
elles  n'appartiennent  pas?  »  Inutile  deréfuter  ces  assertions 
gans  preuves,  puisque  la  2*  édition ,  épuisée  en  peu  de 
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temps,  a  été  suivie  d'une  3%  dont  un  millier  d'exemplaires 
sont  placés,  et  que  je  prépare  en  ce  moment  un  nouveau 
catalogue  synonymique  complet  de  tous  les  Coléoptères  de 
l'Ancien-Monde.  Il  suffit  de  renvoyer  à  ma  réponse  au  D' 
Schaum  {Abeille,  tome  I,  186Zj). 

Si  je  ne  réponds  pas  à  M.  G. ,  je  ne  veux  pas  passer  sous 
silence  une  note  de  la  rédaction,  page  162,  où  l'on  me 
suppose  des  vues  intéressées  dans  l'omission  de  certaines 
espèces.  M.  Slierlin  doit  comprendre  que  je  ne  pouvais 
intercaler  dans  mon  Catalogue,  dont  le  manuscrit  était  entre 
les  mains  de  l'imprimeur  en  1865,  des  espèces  publiées  par 
lui  en  1866,  à  moins  de  pénétrer  par  intuition  les  idées 
qu'il  n'avait  pas  encore  émises  ;  ces  espèces-  là ,  certes , 
n'existaient  ni  dans  la  science  par  la  publication  de  leur 
signalement,  ni  même  dans  l'imagination  du  savant  qui  les  a 
découvertes!  Pourquoi  ne  pas  voir  ce  qui  est  réellement? 
C'est  que  la  Revue  de  la  Société  suisse  d'entomologie 
m'était  alors  inconnue. 

La  Société  fera  bien  de  tenir  rigoureusement  aux  règles 
sages  qu'elle  a  posées  dans  un  excellent  article,  p.  186, 
si  elle  veut  se  faire  accueillir  avec  faveur  par  les  entomo- 
logistes qui  se  respectent. 

4«  RECUEIL.  Suite  de  mon  travail  précédent jur  le  genre 
CALATHUS  devant  servir  de  préface  à  la  monographie  du 
dit  genre,  p.  163  à  169. 

5*  RECUEIL.  Suite  de  l'introduction  à  la  monographie 
du  genre  calathus.  Bon. ,  p.  187  à  193. 

Dans  cette  sorte  d'introduction ,  l'auteur  passe  en  revue 
les  espèces  européennes  du  genre,  publiées  avant  lui  et 
décrit  les  suivantes  qu'il  prétend  être  nouvelles. 

5)  Calathus  algériens.  Gaut.,  1866>  II,  p.  16/u 

Noir,  assez  luisant,  ovale  court;  antennes  couleur  de  poix, 

1*^  article  brun.  Prothorax  presque  carré,  arrondi  par  devant, 

échancré  à  la  base,  avec  les  angles  obtus  et  2  impressions 

Ùe  chaque  côté  obsolètemenl  ponctuées.    Elytres  ovales, 

Abeille,  t.  VU,  !"•  part.,  1871,  Juta.  ^8 
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Striées,  stries  3,  5  avec  des  points  légers;  pattes  couleur  de 
poix.  —  L0Dg.l2  à  13,5  mill. 

Diffère  du  GrcBcus  par  sa  forme  plus  courte,  par  son  pro- 
notum  plus  court,  plus  carré,  plus  obsolètement  ponctué  à  la 
base  avec  le  milieu  presque  lisse,  par  les  ély  très  à  3«  et  5*  stries 
marquées  de  points  très-légers,  tandis  que  dans  le  Grœcus^ 
ces  points  sont  plus  nombreux  et  plus  marqués. --Il  ressemble 
aussi  à  Vintennedius  pour  la  forme  générale ,  mais  il  est 
plus  grand  et  son  pronoturo  est  bien  différent  —  Pourrait 
peut-être  rentrer  dans  le  GrCBcus, 

Algérie ,  Milianab. 

6)  Calathat  syriaeus  Gaut.  1866,  II,  p.  165. 

^  Ovale,  allongé,  luisant,  $  opaque.  Pronotum  presque 
carré,  un  peu  allongé,  parallèle  sur  les  côtés,  avec  les  angles 
antérieurs  arrondis  et  les  postérieurs  obtus,  marqué  de 
chaque  côté  à  la  base  d'une  seule  impression  légèrement 
ponctuée,  g  U  premiers  interstries  élevés,  Q  plans;  3  à  5 
stries  avec  des  points  enfoncés.  Antennes  et  pattes  brun 
leslacé.— Long.  10  à  11,5  milI. 

Diffère  du  (iracus  par  sa  taille  plus  petite,  sa  forme  plus 
allongée,  par  son  pronotum  plus  étroit,  plus  allongé,  ponctué 
à  la  base  seulement  dans  la  strie  qui  est  plus  longue  et 
moins  large,  et  très-obsolètement  au  bord ,  par  les  U  pre- 
miers inlerstries  ^  plus  convexes  que  dans  le  Gracus,  et 
par  ses  pattes  et  antennes  plus  claires  ;  —  du  Punctipennis 
Germ.,  par  sa  taille  plus  petite,  sa  forme  moins  courte,  par 
son  pronotum  plus  rentrant  sur  les  côtés,  à  une  seule  ira- 
pression  plus  finement  ponctuée ,  à  angles  postérieurs  plus 
émoussés,  moins  droits  et  plus  finement  ponctués. 

Syrie. 

7)  Galathns  namldietts.  Gaut»  1866,  II,  167. 

Ovale,  assez  luisant  Pronotum  court ,  plus  étroit  que  les 
élylres,  réfléchi  sur  les  côtés,  avec  les  angles  antérieurs  aigus, 
postérieurs  arrondis,  impressionné  de  chaque  côté  à  la  base 
et  régulièrement  ponctué  dans  les  impressions.  Elytres  ovales» 
Btriées'-poncluées ,  3"  et  ô""  stries  avec  des  points  enfoncés» 
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Antennes  brunes,  ainsi  que  les  pattes ,  1"  article  brun.— 
Long.  11  à  11,5  mill. 

Ressemble  à  VHispanicus  Gaut.  pour  la  forme,  mais  il  est 
plus  petit ,  moins  brillant  ;  il  a  le  pronolum  court,  tandis 
qu'il  est  allongé  dans  VHispanicus  ,  avec  les  angles  posté- 
rieurs arrondis  et  non  droits,  la  base  pourvue  d'une  ponctua- 
tion plus  soutenue  et  moins  éparse,  les  stries  des  élytres 
plus  finement  ponctuées  et  leurs  interstries  moins  larges , 
enfin  les  antennes  plus  foncées  à  l'exception  du  1''  article. 

Algérie. 

8)  Calathas  hispanieus.  Gaut.,  1866,  II,  1C8. 

Noir,  luisant,  ovale  allongé  ;  antennes  brunes,  1*'  article 
légèrement  testacé.  Pronotum  presque  carré  ,  légèrement 
allongé,  parallèle  sur  les  côtés ,  arrondi  en  devant,  angles 
antérieurs  aigus,  postérieurs  droits,  légèrement  bisinué  à  la 
base  avec  une  double  impression  ponctuée  de  chaque  côté. 
Elytres  ovales  allongées,  striées-ponctuées ,  3«  strie  avec  des 
points  enfoncés.  Pattes  brunes,  brillantes.— Long.l2  à  15  mill. 

Espagne,  monts  de  l'Escorial. 

Cette  espèce»  d'ailleurs'  décrite  antérieurement  par  M.  de 
Vuillefroy  sous  le  nom  de  Lugens ,  n'est  que  le  Baticus 
Kamb. 

9)  Calathus  bipunctatvs.  Gaat.,  1867,  II,  188. 

Ovale  oblong,  noir,  assez  luisant  cf  •  opaque  $ .  Pronotum 
plus  étroit  que  les  élytres,  arrondi  et  réfléchi  sur  les  côtés  , 
angles  postérieurs  droits,  biimpressionnés  de  chaque  côté 
avec  des  fossettes  allongées,  droites.  Elytres  ovales,  striées, 
3*  strie  biponctuée.  Antennes  et  pattes  roux  de  poix.  — 
Long.  11  mill. 

Ressemble  au  Rotundalus  J.  Duv.,  mais  plus  petit  »  à 
pronolum  plus  large,  etc. 

Espagne,  Galice,  Reinosa. 

Ce  n'est  qu'une  variété  du  Piceus  Marsh. 

10)  Calathns  Chevrolati.  Gaut.,  1867,  II,  189. 

Pronotum  d*un  noir  brun,  avec  le  limbe  surtout  le  latéral 
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postérieur  roussâlre  ;  se  reconnaît  des  précédents  {Angutaris, 
Depressus ,   Fulvipes) ,  par  son  pronotum  un  peu   plus 
convexe,  plus  rétréci  en  devant,  par  ses  élytres  plus  larges» 
moins  parallèles,  ses  antennes  et  ses  pattes  testacées. 
C'est  à  peine  une  variété  de  VAmbiguus  Payk  (fuscusF.). 

6*  RECUEIL.  Monographie  du  genre  Calathus  (  espèces 
européennes  et  méditerranéennes),  1867,  II,  p.  235  à  260. 

Après  rintroduction  vient  la  monographie  avec  la  descrip- 
tion de  toutes  les  espèces.  En  voici  Téconomie  : 

r*  DIVISION.  !'•  Groupe.  Corps  épais;  pronotum  coupé 
carrément  ou  très-légèrement  arqué  à  sa  base;  base  et 
côtés  très-fortement  ponctués. 

1.  Giganteus  Dej.— 2.  Ovalis  Dej. 

2*  Groupe.  Corps  déprimé  ;  pronotum  plat,  coupé  carré- 
ment ou  très-légèrement  arqué  à  la  base  qui  est  légèrement 
ponctuée. 

1.  Glabricollis  Dej. 

3«  Groupe,  Corps  court,  ovale;  pronotum  coupé  carré- 
ment ou  légèrement  arqué  à  la  base,  qui  est  très-légèrement 
ponctuée,  sauf  une  espèce  ;  côtés  plus  ou  moins  relevés. 

1.  Brevis  Gaut.— 2.  Alternans  Fald. 

U*  Groupe.  Corps  ovalaire ,  plus  ou  moins  allongé ,  plus 
ou  moins  convexe  (généralement  peu).  Pronotum  toujours 
plus  ou  moins  échancré  à  la  base ,  qui  est  presque  toujours 
à  peu  près  de  la  largeur  des  élytres. 

1.  Graecus  Dej.  — 2.  Distinguendus  Chaud.  —  3.  Syriacus 
Gaut.  (Orienlalis  Chaud.)  — /j.  Latus  L.  —  5.  Intermedios 
Gaut.— 6.  Punctipennis  Germ.— 7.  Algericus  Gaut.— 8.  Nu- 
midicus  Gaut.— 9.  Luctuosus  Dej.  (Minutus  Gaut,  Sublsvis 
Vuillef.). 

5«  Groupe.  Comme  dans  le  û®,  mais  le  pronotum  tou- 
jours plus  étroit  que  les  élytres,  plus  long  que  large  et  à 
base  moins  échancrée. 

1.  Hispanicus  Gaut.  (Lugens  Vuillef.).— 2.  BïBticus  Ramb. 
—  3.  'MarginicoUis  Chaud. 

6«  Groupe.  Pronotum  presque  de  la  largeur  des  élytres , 
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pas  plus  long  que   large,  plus  ou  moins  arrondi  sur  les 
côlés. 

1.  Angularis  Chevrol.  (Uniseriatus  Vuillef.) — 2.  bipunc- 
tatus  Gaut.  (Liolrachelus  Vuillef.). 

!!•  DIVISION,  l"  Groupe,  Corps  plus  ou  moins  déprimé. 
Pronolum  carré,  à  côlés  plus  ou  m'oins  marginés  de  rou- 
geâtre. 

1.  Depressus  Gaul.  (Grenalensis  Vuillef.).  —  2.  Fulvipes 
Gyl.  (Flavipes  Duft.,  Asluriensis  Vuillef.  ).  —  3.  Angustatus 
Ramb.  —  A.  Tappesi  Gaul. 

11.)  Calathus  Tappesi  Gaut.,  i867,  II,  p.  261. 

Toujours  aptère  (tandis  que  VAmhiguus  Payk.  est  toujours 
ailé),  noir  opaque,  déprimé  en  dessus.  Prolhorax  en  carré 
allongé,  plus  étroit  que  les  élytres,  relevé  sur  les  côtés  qui 
sont  marginés  de  rougeâtre,  avec  une  impression  de  chaque 
côté  à  la  base  qui  est  coupée  carrément  et  forme  deux  angles 
postérieurs  droits.  Elytres  ovales ,  déprimées ,  légèrement 
striées,  avec  Zi  ou  5  points  sur  la  3"  strie.  Antennes  et  pattes 
couleur  de  poix.  —  Long.  9  à  9,5  mill. 

Diffère  des  espèces  précédentes  du  même  groupe  par  le 
pronotum  plus  allongé,  plus  étroit  de  beaucoup  que  les  ély- 
tres, et  du  C.  ambiguus  Payk.  (Fuscus  F.),  avec  lequel  on 
le  confondait ,  par  sa  forme  déprimée,  par  son  prothorax 
en  carré  allongé,  non  rétréci  à  Pavant  (comme  dans  ce  der- 
nier), et  enfin  par  les  antennes  et  les  pattes  toujours  cou- 
leur de  poix  foncée. 

Espagne,  Madrid. 

Ce  n'est  probablement  qu'une  variété  de  V Ambiguus  Payk. 

5.  Opacus  Luc.  —  6.  Reflexus  Schaum. 

2*  Groupe,  Corps  en  ovale  moins  déprimé  que  dans  le 
groupe  précédent.  Pronotum  rétréci  à  l'avant,  coupé  carré- 
ment à  la  base  ;  côtés  généralement  marginés  de  rougeâtre. 

1.  Chevrolati  Gaut.  —  2.  Ambiguus  Payk.  (Fuscus  F,  Di- 
lutus  Chaud.  ).  —  3  Laevicollis  Gaut. 

12)  Calathns  lœvieollU  Gaut.,  1867,  II,  p.  286. 

D'un  noir  très-brillant,  lisse,  convexe.  Prothorax  coupé 
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carréttmnt  à  la  base.  Elylrw  parallèlemètït  arroncHe»  vers 
leur  extrémité,  sans  ponctuation  visible  k  l'œil  nu,  sur  toute 
leur  surface,  mais  légèrement  striées.  ^Long.  11,5  à  12  mill. 
Arménie. 

3*  Groupe.  Corps  comme  dans  le  groupe  précédent ,  mais 
pronotum  et  élytres  complètement  marginés  de  roogeàtre. 
1.  Circumseptus  Germ. 

III*  DIVISION.  1"  Groupe.  Corps  plus  ou  moins  déprimé. 
Pronotum  ccrré,  plus  étroit  que  les  élytres;  téguments  des 
élytres  généralement  plus  résistants  que  dans  le  groupe 
suivant 

1.  Metallicus  Dej.  ^  2.  Deplanatas  Chaud. 

2«  Groupe.  Corps  ovale  ou  ovale  allongé,  plus  ou  moins 
déprimé.  Pronotum  carré  ou  en  carré  allongé ,  plus  étroit 
que  les  élytres.  Téguments  des  élytres  généralement  très- 
fragiles.  Insectes  de  petite  taille,  couleur  tantôt  d'un  teslacé 
pÀle,  brunâtre  ou  rougeàtre. 

1.  Brunneus  BruU.  —  2.  Atticus  Gaut. 

13).  Calathus  attieus  GauU,  1867,  II.  p.  269. 

Déprimé,  couleur  de  poix,  luisant.  Pronotum  en  trapèze , 
avec  les  angles  postérieurs  droits ,  légèrement  impressionné 
de  chaque  côté  à  la  base.  Elytres  ovales,  striées,  3»  strie 
avec  3  ou  /i  points  enfoncés.  Base  des  antennes,  épipleiires 
et  pattes  ferrugineuses.  —  Long.  7  mill. 

Ressemble  en  grand  au  Mollis  Marsh. ,  mais  il  a  le  pro- 
thorax rétréci  en  avant  en  forme  de  trapèze;  presque  de 
la  largeur  des  élytres  à  la  base,  ce  qui  le  ferait  placer 
dans  un  autre  groupe  sans  son  faciès  qui  lui  donne  beau- 
coup d'affinités  avec  le  Mollis  Marsh.  Ses  élytres  sont  plus 
fortement  striées  que  dans  celui-ci  ;  la  base  des  antennes, 
les  épipleures  et  les  pattes  sont  ferrugineuses. 

Grèce. 

3.  Mollis  Marsh.  —  A.  Melanocephalus  L.  —  5.  Alpinus 
Dej.  (Obscuricollis  Chaud.  ).  —  6.  Micropterus  Duft  (Micro- 
cephalus  Dej.  ).  —  7.  Cinctus  Mots.  —8.  Armenus  Mots. 
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IV*  DiVfsiON.  !•*  Giyyupe.  Pronotnm  étroit,  à  bords  la- 
téraux relevés  ;  angles  antérieurs  proéminents  pointus  ; 
Tavancement  de  ces  angles  provenant  de  l'échancrure  plus 
ou  moins  prononcée  de  l'avant  du  pronotum^  les  angles 
postérieurs  quelquefois  relevés,  mais  obtus. 

i.  Angusticollis  Dej.  —  2.  Montivagus  Dej.  —  3.  Femo- 
ralis  Chaud.  —U.  Insignis  Chaud. 

2«  Groupe,  Prolhorax  étroit,  à  bords  latéraux  moins  re- 
levés; angles  antérieurs  non  proéminents  comme  dans  le 
groupe  précédent. 

1.  Rubripes  Dej.  —  2.  Solieri  Bassi  (Thoracicus  Dej.).  — 
3.  Piceus  Marsh  (Rotundicollis  Dej.  ). 

7«  Recueil.  Supplément  à  la  monographie  du  genre 
Calathus,  p.  282  à  286. 

L'auteur,  sous  le  titre  de  Coi^rigcnda,  fait  de  nombreux 
changements  et  recliQcations  à  sa  monographie  et  établit  la 
synonymie  de  ses  nouvelles  espèces  avec  celles  publiées  si- 
multanément par  MM.  Chevrolat  et  de  Vuillefroy.  Mais  ces 
épurations  sont  loin  de  sufGre. 

Il  décrit  en  outre  comme  nouvelles  les  deux  espèces  sui- 
vantes : 

ià).  Calatkas'Bellierl  GauL,  1867.  II,  p.  284. 

D'un  brun  de  poix  peu  brillant,  de  forme  ovalaire,  très- 
déprimé  en  dessus.  Tête  petite,  rougeâtre  à  l'arrière,  allon- 
gée, Pronotum  en  forme  de  trapèze  renversé,  étroit  à  l'arrière 
beaucoup  plus  que  les  élytres  ;  côtés  très- élevés  comme  dans 
te  Montivagus  Dej.  ;  angles  antérieurs  très-prononcés,  pres- 
que acuminés  ;  les  postérieurs  obtus,  relevés,  avec  une  im- 
pression ponctuée  de  chaque  côté.  Les  élytres  sont  ovalaires, 
très-déprimées,  fortement  striées-ponctuées  ;  sur  la  3*  strie 
de  5  à  7  points  très-visibles;  interstries  plans.  Bouche, 
antennes,  pattes  et  épipleures  d'un  rouge  ferrugineux  clair, 
excepté  les  cuisses  qui  sont  généralement  foncées.  —  Long. 
11  mill. 

Cet  insecte  viendrait  évidemment,  à  cause  des  angles 
postérieurs  du  pronotum ,  plus  ou  moins  ponctués ,  à  côté 
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du  Bœticus  Ramb.  (hispanicus  Gaut.)  ;  maïs  le  rétrécisse- 
ment du  pronotum  à  sa  base ,  ses  côtés  et  ses  angles  posté- 
rieurs relevés,  le  font  évidemment  placer  à  côté  des  espèces 
de  ma  dernière  division  (AngusticoUis  et  Montiuagus  Dej.). 
Italie,  Florence,  au  pied  des  Apennins, 

4  5)  CaUthos  Vnillefroyi  Gaut.,  1867,  II,  p.  285. 

Noir ,  assez  déprimé,  cf  luisant ,  $  opaque.  Prothorax 
presque  carré,  allongé,  plus  étroit  que  les  élytres ,  réûéchi 
sur  les  côtés,  avec  les  angles  postérieurs  droits  et  relevés  , 
marqué  de  chaque  côté  à  sa  base  d'une  [double  impres- 
sion; élytres  déprimées,  ovales  subparallèles,  striées, 
stries  lisses  imponctuées;  3*  strie  avec  7  ou  9  points. 
!•'  article  des  antennes  roux,  articles  2,  3,  ù  noirs,  der- 
niers bruns.  Pattes  noires.  Long.  11  à  12  mill. 

Il  est  de  la  taille  de  Hispanicus  Gaut.  (Lugens  Vuillef.) , 
mais  il  en  diffère  par  sa  forme  plus  parallèle ,  entièrement 
déprimée  en  dessus  ;  par  son  pronotum  carré,  plus  long  que 
large,  à  côtés  entièrement  et  fortement  relevés,  surtout  vers 
les  angles  postérieurs  qui  sont  droits  et  acuminés,  enGn 
par  ses  élytres  dont  les  stries  sont  lisses  et  entièrement 
aplaties. 

Espagne  boréale. 

ISota.  Cette  espèce  n'est  encore  qu'un  synonyme  de  plus  à 
ajouter  au  Bœticus  Ramb.  Ainsi ,  pour  résumer  ce  que  la 
science  doit  à  M.  G.  dans  cette  monographie  du  genre 
Calathus,  son  premier,  son  plus  important  travail,  sur 
15  espèces  décrites  comme  nouvelles,  on  n'en  comptait  que 
6  (Brevis,  Algériens,  Numidicus,  Laevicollis ,  Atticus  et 
Bellieri),  qui  ne  fussent  reconnues  comme  de  simples  espèces 
nominales  au  moment  de  sa  publication. 

Abbate  ,  iMHOFF  ET  Stierlin.  Voyaçc  entomoiogique  de 
Vogogna  à  Macugnaga  et  du  Monte-Moro  à  Saas  ,  p.  193 
à  215. 

La  relation  de  ce  voyage  est  suivie  d'un  tableau  des 
coléoptères  provenant  de  ces  régions  si  accidentées  et  encore 
peu  connues  sous  le  rapport  entomoiogique,  avec  l'indication 
des  hauteurs  des  points  habités  par  les  espèces,  de  leur 
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degré  de  rareté  et  des  circonstances  au  milieu  desquelles 
elles  vivent.  274  espèces  ou  variétés  y  sont  mentionnées ,  je 
citerai  les  suivantes  : 

Cychrus  cordicollis  Chaud,  et  glacialis  Cristof, ,  sous  les 
pierres  dans  les  hautes  régions  ;  —  Nebria  fossulala  Lasserre 
et  nigricornis  Coniolli  ;  —  l'jalysma  bilineipunclala  Peirol.  ; 
—  Abax  ilalicus  Cristof.  et  parallelipipedus  Dej.  ;  —  Trechus 
strigipennis  Kiesw.  et  glacialis  tJeer. 

Stenus  glacialis  Heer  et  Adelops  tarsaiis  Kiesw.,  sous  les 
neiges  ;  —  Byrrhus  clandeslinus  Meyer,  sous  les  pierres  ;  — 
Aphodius  mixlus  Villa  et  hypocoprus  Jans.,  Geotrupes  splen- 
dens  Er.,  fumiers; — Anthaxia  morio  F. ,  arbres  récemment 
abattus. 

Adelocera  fasciataL.,sur  le  saule  et  les  arbres  à  feuilles  aci- 
culées  ;— Podabrus  alpinus  Payk.,  Ancystronychus  Erichsoni 
Bach,  ;— Telephorus  albomarginatus  Maerkel,  nivalis  Sturm., 
fulvicollis  F.,  sur  le  Rhododendron  fleuri  ;— Rhagonycha  ru- 
fescens  Lelzn.,  fuscicornis  01.  ;  —  Pygidia  laricicola  Kiesw., 
sur  le  Mélèze;  —  Silis  nilidulaF.,  arbustes  des  prairies  ;  — 
Malthodes  pellucidus  Kiesw.,  hexacanthus  Kiesw.,  Mélèze  , 
aemulus  et  cyphonurus  Kiesw.,  hêtre. 

Isomira  hypocrila Muls.  ;— Mycetochares  Zi-pustulala  F.;— 
Serropalpus  slriatus  Hell.;— Silaria  latiuscula  Muls.;  — Calopus 
serralicornis  L.,  sur  les  fleurs. 

Polydrosus  fulvicornis  F.,  branche  d'aune  ;— Otiorhynchus 
griseopunctalus  Sch.,  amplipennis  Fairm.,  villosopunc- 
talus  Sch.,  orbicularis  F.  ,  difficilis  Stierl.,  auricomus  Germ. 
(Mélèze),  lanuginosus  Stierl.,  hirticornis  Herbsl.,  densatus 
Sch.,  subdenlatus  Bach. ,  rugifrons  Gyl.,  pauxillus  Rosh. , 
sous  les  pierres  ;— Magdalinus  violaceus  L.,  Mélèze  ;— Dicho- 
trachelus  Rudeni  Stierl.,  sous  les  pierres. 

Phylœcia  flavimana  Daim.,  sur  les  ombelles  ;— Chrysomela 
asclepiadis  Kusl. ,  sur  les  feuilles  d'Asclepias  ;  — •  Luperus 
viridipennis  Kiesw.,  sur  les  feuilles  d'aune. 

Desbroghers  des  Loges.  Description  d'un  A  pion  nou^ 
veau^  suivie  de  la  diagnose  de  plusieurs  autres  espèces 
du  même  genre,  p.  216  à  218, 
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AploB  ••rept«ii«iB  Desbn,  1867,  p«  216. 

En  ovale  court,  d'un  noir  terne,  obsolèlement  pubescent 
Têle  moins  large  que  le  bord  antérieur  du  prothorax,  forte- 
ment rélrécie  en  arrière  ;  yeux  grands ,  médiocrement  sail- 
lants (un  peu  plus  ^);  occiput  très-lisse,  brillant,  front  et 
rostre  sans  ponctuation  visible ,  quelques  rides  longitudi- 
nales très-fines  entre  les  yeux;  rostre  très-courbé,  mince 
et  cylindrique  $ ,  assez  épais  J^ ,  dilaté  médiocrement , 
mais  d'une  manière  sensible  à  la  hauteur  des  antennes , 
lerne.  Antennes  presque  basilaires,  épaisses,  peu  allongées, 
finement  pubescenteSjConcolores;  scape  sttbconique,  à  peine 
plus  long  que  le  i*'  article  du  funicule  qui  est  en  carré 
irrégulier.  Prothorax  quadrangulaire,  aussi  long  que  large  (J, 
un  peu  plus  large  que  long  $> ,  droit  ou  a  peu  près  sur  les 
côtés,  subtronqué  à  la  base,  et  au  sommet,  très-peu  convexe, 
à  ponctuation  assez  forte,  assez  profonde,  peu  serrée,  surtout 
sur  la  ligne  médiane;  un  petit  trait  obsolète  antéscutellaire. 
Ëlytres  égalant  3  fois  à  peine  la  longueur  du  protborax , 
une  fois  2/3  environ  plus  longues  que  larges,  très-con- 
vexes, assez  brusquement  déclives  en  arrière,  élargies  laté- 
ralement vers  le  milieu,  puis  curvilinéairement  rétrécies  en 
arc,  raccourcies  de  ce  point  à  Teitrémitéqui  est  obtusément 
arrondie ,  sans  avancement  sensible,  ponctuées-striées  assez 
profondément ,  stries  moins  larges  que  les  intervalles  qui 
sont  très-plans  et  à  peu  près  lisses  ,  à  peine  pubesceots.. 
Pattes  fortes,  assez  allongées,  d'un  noir  de  poix.  Dessous 
peu  pubescent,  à  ponctuation  peu  serrée.  —  Long.,  1,6  mill. 
—  Larg.,  0,6  mill. 

Doit  prendre  place  entre  VA.  Caullei  Wenck  et  obtusum 
Desbr. ,  dont  sa  forme  générale  le  rapproche  davantage.  Sa 
petite  taille  et  sa  forme  courte,  élargie  en  arrière ,  jointe  à 
sa  ponctuation  particulière ,  ne  perooettent  pas  de  le  con- 
fondre avec  une  autre  espèce  du  groupe. 

Russie,  Sarepta. 

VApion  Steveni  Gyl.-Sch.  V.  393,  a  été  réuni  à  tort  au 
flavofemoratum  Hcrbsl,  auquel  il  ne  ressemble  que  par  la 
couleur  des  pattes  ;  il  a  le  corps  entièrement  glabre  ;  le 
prothorax  très-inégalement  et  ^ossièrement  ponctué,  les 
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élytres  très-larges  à  la  base,  à  interslries  larges,  très-finement 
striées»  etc. 

Apion  robusticorne  Desbr.  Acad.  Hipp.  1866,  Au*  —  Mltlbeil. 
1867,11,  p'217. 

Noir,  luisant,  élytres  bleues;  rostre  cylindrique,  épais, 
non  excavé  à  la  base  ;  antennes  très-robusles,  insérées  à  la 
base  du  rostre  ;  prothorax  luisant ,  presque  cylindrique , 
éparsement  pointillé ,  profondément  fovéoié  au  devant  de 
Fécusson;  élytres  courtes,  convexes,  avec  les  épaules  sail- 
lantes ,  stries  à  points  écartés ,  interstries  plus  larges.  — 
Long.,  2,5  roill.  (sans  le  rostre).  — -Larg.,  près  de  1  mill. 

Algérie. 

Apion  obtusum  Desbr.  Acad.  Hipp.  1866 ,  à7»  —  Mittheil. 
1867,  II,  p.  217. 

Ovale ,  peu  pubescent ,  noir  ;  élytres  bleues  ;  tète  sans 
impression ,  densément  ponctuée  ;  rostre  épais ,  obtusément 
denté  de  chaque  côté  ;  prolhorax  sublransversal  assez  den- 
sément et  fortement  ponctué  ;  élytres  ovales,  peu  allongées, 
slriées-ponctuées  avec  les  interstries  plans ,  obtusément 
arrondies  par  derrière;  pattes  noires.  —  Long.,  1,6  mill.  — 
Larg.,  0,8  milL 

Mont  Cenis. 

Apion  tibiale  Desbr.  Assis.  scienU  duBourb.  1867.  —  Mittheil. 
1867,11,  p.  218. 

Ovale,  peu  allongé,  assez  convexe,  noir,  presque  glabre  ; 
tète  déprimée  en  devant,  pointillée  et  striée  ;  yeux  peu  sail- 
lants, rostre  de  forme  inégale ,  très-arqué  ;  antennes  noires, 
pubescenles ,  1"  article  allongé ,  plus  épais  au  bout  ;  pro- 
lhorax presque  cylindrique,  assez  densément  ponctué,  sillonné 
au  milieu  ;  élytres  ovales  un  peu  allongées,  interstries  d'or- 
dinaire assez  convexes  ;  pattes  et  hanches  noires ,  cuisses 
lestacées,  rembrunies  à  la  base  et  au  bout.  —  Long.,  2,5  à 
arniH 

Département  de  rAllien 
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ApioB  eonspiennin  Desbr.  1867,  II,  p.  318. 

En  ovale  court,  d'un  bleuâtre  obscur,  peu  luisant,  peu 
pubescent  ;  tôte  et  rostre  ponctués,  celui-ci  atténué  au  bout, 
luisant;  yeux  moins  saillants;  prothorax  un  peu  conique, 
ni  arrondi  ni  anguleux  yisibiement  sur  les  côtés,  moins  den- 
sément  ponctué  sur  le  disque,  canaliculé  au  milieu  ;  élylres 
courtes,  convexes,  sillonnées-poncluées  ;  pattes  noires,  assez 
allongées  <f.  —  Long.,  2,5  mill.  (sans  le  rostre). 

Très-voisin  du  Pomonœ ,  plus  petit  ;  il  en  diffère  par  son 
rostre  plus  court ,  moins  atténué ,  par  ses  élytres  plus 
courtes ,  etc. 

Département  de  TAllier. 

Stierliu.  Description  de  quelques  coléoptères  nouveaux, 
p.  218  à  228. 

1.  Platyprosopu*  bagdadensi*  Stierl  1867,  II,  p.  218. 

Notablement  plus  petit  que  les  trois  espèces  connues  ;  il 
en  diffère  par  sa  ponctuation  régulière,  très-fine  et  serrée  et 
par  son  prothorax  pubescent. 

Noir  mat,  parties  de  la  bouche,  palpes,  antennes,  pattes, 
élylres  et  anus  rouges,  les  deux  derniers  un  peu  plus  foncés; 
les  élytres  en  particulier  présentent  une  teinte  un  peu  plus 
foncée  à  la  base  et  vers  le  bord  latéral.  Pubescence  gris- 
jaunâtre  ,  très-courte  et  fine ,  plus  serrée  sur  les  élytres  que 
sur  la  tète  et  le  prothorax.  Tète  grande,  longue,  de  la  lar- 
geur du  pronotum,  parallèle,  presque  cylindrique,  Irès- 
densément,  très-finement  et  régulièrement  ponctuée,  sans 
ligne  médiane  lisse;  yeux  arrondis,  peu  saillants.  Antennes 
plus  courtes  que  la  tète  elle  prothorax,  2»  et  A-  articles  d'égale 
longueur,  3«  un  peu  plus  long.  Pronotum  un  peu  plus  long 
que  large  ,  tronqué  droit  par  devant ,  ayant  sa  plus  grande 
largeur  aux  angles  antérieurs  ,  droit  sur  les  côtés  ,  pi*esque 
parallèle,  se  rétrécissant  à  peine  distinctement  par  derrière , 
arrondi  presque  en  demi-cercle  à  la  base,  très-légèrement 
caréné  sur  la  ligne  médiane,  un  peu  plus  distinctement  et  plus 
vaguement  ponctué  que  la  lête,et  par  suite  un  peu  moins  mat. 
Ecusson  triangulaire ,  pointu ,  plus  long  que  large,  Elytres 
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environ  un  peu  plus  élroiles  et  à  peine  plus  longues  que  le 
pronolum  ,  aussi  densémenl  et  finement  ponctuées  que  la 
lète  ,  mates ,  à  pubescence  plus  serrée ,  de  couleur  rouge^ 
brunâtre,  un  peu  plus  foncées  à  la  base  et  sur  les  côtés. 
Abdomen  très-finement  et  densément  ponctué  en  dessus  et 
en  dessous;  anus  rouge-brunâtre.  ^  distinct  seulement  par 
les  tarses  antérieurs  fortement  dilatés.  —  Long.,  11,6  à 
12,8  roiil. 
Mésopotamie,  Bagdad. 

2.  Lathrobimn  sareptanum  Stier).  1867,  II,  p.  319. 

Diffère  de  toutes  les  autres  espèces  du  genre  par  sa  tète 
très-densément  ponctuée  ;  son  pronotum  luisant  médiocre- 
ment ponctué  et  ses  élytres  unicolores  plus  courtes  que  le 
prothorax. 

^oir  ;  palpes,  antennes  et  pattes  jaune-rouge.  Tète  grande, 
proportionnellement  plus  large  que  le  prothorax,  en  carré 
allongé ,  avec  les  angles  postérieurs  arrondis ,  à  .peine  ar- 
rondie sur  les  côtés ,  presque  parallèle ,  très-densément  et 
finement  ponctuée,  à  peu  près  comme  dans  le  ScabricoUe 
(  dont  il  se  dislingue  par  son  prothorax  luisant ,  beaucoup 
moins  densément  ponctué)  ou  dans  le  Galilœum  Saulcy  (qui 
a  les  élytres  beaucoup  plus  longues)  ;  seulement  au  milieu  du 
front  une  étroite  ligne  lisse,  raccourcie  aux  deux  bouts. 
Antennes  courtes,  notablement  plus  courtes  que  la  tète  et 
le  pronotum,  conformées  comme  dans  le  Brevicoime  Latr., 
dont  il  s'éloigne  par  son  pronotum  luisant,  moins  densément 
ponctué.  Pronotum  d'un  quart  plus  long  que  large,  presque 
parallèle  et  droit  latéralement ,  plus  fortement  arrondi  aux 
angles  antérieurs  qu'aux  postérieurs ,  à  peine  distinctement 
rétréci  par  derrière,  assez  densément  et  médiocrement  ponc- 
tué, avec  une  ligne  lisse  médiane.  Elytres  à  peine  plus  larges 
et  un  plus  courtes  que  le  pronotum,  de  couleur  un  peu  plus 
claire  que  le  reste  du  corps ,  assez  densément  et  finement 
ponctuées,  pas  densément  couvertes  de  petits  poils  écartés , 
courts,  blanchâtres,  presque  sétiformes.  Abdomen  unîcolore, 
pubescent  comme  les  élytres ,  très-finement  et  un  peu  in- 
distinctement ponctué.  Pattes  d'un  rouge-jaune,  robustes; 
banches  un  peu  plus  obscures.^Long^.,  8  miil. 

Abeille,  t.  VU,  1"  part.,  1871.  Juin.  ig 
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Sa  place  est  parmi  les  espèces  à  grosse  tèle,  près  de  l'An- 
gusticolle. 
Russie  méridionale ,  Sarepta. 

a.  AelMBifliiB  palUdipeam  Stierl.,  i8&7,  II,  22%. 

Taille  du  A.  teneilum,  près  duquel  il  se  place;  il  en 
diflère  par  son  prolhorax  plus  long ,  moins  rétréci  par  der* 
rière  et  par  ses  élytres  plus  longues. 

Tète  et  prolhorax  d'un  rouge-jaune,  élytres  d'un  jaune 
pâle ,  pattes  un  peu  plus  foncées  que  les  élytres ,  abdomen 
nofr  de  poix,  chaque  segment  très-Gnement  bordé  de  jaune 
au  bord  postérieur  avec  Fanus  brun-jaunàtre. 

Tète  presque  carrée,  à  peine  rétrécie  par  devant,  arrondie 
aux  angles  postérieurs,  distinctement  et  un  peu  vaguement 
ponctuée.  Antennes  grêles,  à  peine  plus  longues  que  la  tèle 
et  le  prolhorax  ensemble.  Pronolum  en  carré  allongé ,  dis- 
tinctement plus  long  que  large  ,  à  peine  rétréci  par  derrière, 
presque  parallèle  sur  les  côtés  avec  les  angles  antérieurs 
obtus  et  les  postérieurs  arrondis;  dos  couvert  de  points  assez 
réguliers  et  écartés,  avec  une  ligne  médiane  lisse.  Élytres 
un  peu  plus  larges  et  distinctement  plus  longues  que  larges, 
jaune-pàle^  un  peu  plus  foncées  autour  de  Técusson,  cou- 
vertes en  dessus  d'une  ponctuation  fine  et  également  écartée. 
Abdomen  presque  parallèle,  à  peine  élargi  par  derrière, 
brun  de  poix  ;  segments  étroitement  bordés  par  derrière  et 
pointe  de  Tanus  brun-rougeàtre.  —  Long.,  4,6  mill. 

Russie  méridionale,  Sarepta. 

à.  S<eii««  sieulM  StierL,  1867,  II,  22i. 

Diffère  du  Stenus  oculatus,  auquel  il  ressemble,  par  sa 
taille  un  peu  plus  grande,  ses  élytres  plus  larges,  ses  an- 
tennes plus  longues,  son  abdomen  plus  acuminé;  du  Stenus 
viridans  Baudi ,  près  duquel  il  se  place ,  par  le  1"  article 
de  ses  antennes  et  ses  genoux  noirs;  du  Stenus  solulus, 
par  le  !•'  article  de  ses  antennes  noir,  et  de  tous  par  la 
ccnformallon  des  organes  sexuels. 

Noir  avec  un  léger  reflet  verdâtre  et  une  fine  pubescence 
blanchâtre,  un  peu  plus  épaisse  et  plus  longue  sur  Tab- 
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domen.  Ponctuation  à  peu  près  aussi  forte  que  dans  le  St. 
oculatus.  Front  avec  de  légers  sillons;  les  antennes  très- 
longues  et  grêles,  atteignant  la  base  du  prothorax,  jaunes; 
!•'  article  noir,  massue  brunâtre;  2*  article  un  peu  plus 
long  que  le  1";  3«  presque  deux  fois  aussi  long  que  le  4*; 
palpes  tout  jaunes.  Prothorax  un  peu  plus  long  que  large , 
assez  dilaté-arrondi  un  peu  avant  le  milieu,  densément  et 
régulièrement  ponctué,  sans  sillon  médian,  mais  avec  une 
légère  impression  de  chaque  côté  au-delà  du  milieu.  Élylres 
plus  de  moitié  plus  larges  et  d'un  tiers  plus  longues  que  le 
prothorax ,  un  peu  impressionnées  le  long  de  la  suture  ; 
ponctuation  un  peu  moins  grosse  et  un  peu  moins  serrée 
que  sur  le  prothorax.  Abdomen  sans  rebords ,  en  pointe , 
Irès-densément  et  un  peu  plus  finement  ponctué  que  le  pro- 
thorax et  les  élytres;  ponctuation  aussi  forte  sur  le  bord 
postérieur  des  segments  que  sur  le  reste  de  la  surface  ; 
dernier  segment  encore  un  peu  plus  finement  ponctué. 
Pattes  jaunes,  hanches  noir  de  poix,  genoux  noirs  sur  une 
plus  grande  étendue  aux  pattes  postérieures  qu'aux  anté- 
rieures, le  noir  envahit  presque  un  tiers  des  cuisses  pos- 
térieures ;  S*'  article  des  tarses  bilobé.  —  Long.,  6,5  mill. 

cf  3«  segment  ventral  légèrement,  Zi*  distinctement  échan- 
crés  au  milieu  et  garnis  dans  Féchancrure  de  petits  poils 
blanchâtres;  6"  segment  avec  une  profonde  entaille  trian- 
gulaire ;  7«  segment  sans  éclat  en  dessus  et  avec  quelques 
rares  points  au  bord  postero-exlerne;  8*  légèrement  échancré 
au  bout. 

(5  Tous  les  segments  régulièrement  et  densément  ponctués 
en  dessus  et  en  dessous,  le  dernier  ventral  avec  une  petite 
entaille  au  bout. 

Sicile. 

5.  Bledius  erenulaios  StierL,  1867,  II,  222. 

Diffère  du  BL  femoralis  après  lequel  il  se  place ,  par  son 
prothorax  plus  long,  plus  finement  ponctué,  par  ses  élytres 
encore  plus  finement  ponctuées;  du  BL  proceruius,  par  ses 
élytres  plus  longues  et  plus  finement  ponctuées. 

Noir,  élylres  d'un  noir  de  poix,  antennes  et  pattes  rou- 
geâtres,  la  moitié  du  1"  article  et  les  extérieurs  des  antennes 
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plus  foncés  ;  palpes  bruDs  ;  base  des  cuisses  aussi  un  peu 
plus  foncée;  Irès-fiuement  pubesceut  eu  dessus.  Mandibules 
minces  el  longues,  arquées,  bidenlées  au  bout.  La  têle  pré- 
sente seulement  sur  le  vertex  quelques  points  très-indistincts, 
mais  les  fines  rides  alutacées  propres  aux  espèces  de  ce 
genre.  Prothorax  aussi  ou  presque  aussi  long  que  large, 
avec  les  angles  postérieurs  obtus ,  mais  cependant  distincts 
et  se  rétrécissant  tout  à  fait  peu  de  là  par  devant,  de  sorte 
que  sa  plus  grande  largeur  se  trouve  au  5*  postérieur  ;  angles 
antérieurs  arrondis;  bords  latéraux  distinctement  crénelés; 
pronotum  finement  ridé  alutacé  et  parsemé  de  points  légers, 
avec  un  fin  canal  médian.  Ëlytres  d'un  quart  plus  longues 
que  le  prothorax,  assez  finement  et  pas  densément  ponc- 
tuées, finement  ridées  «alutacées  comme  la  tète  et  le  pro- 
notum. L'abdomen ,  qui  est  tout  noir  et  assez  parallèle ,  est 
semblablement  ridé  alutacé,  et  les  segments  présentent  sur 
leur  moitié  postérieure  quelques  points  superficiels  plus  gros. 
—  Long.,  li  mill. 
Russie  méridionale,  Sarepta. 

6.  Silaria  oehraeea  SUerl.,  1867,  U,  223. 

La  plus  petite  espèce  du  genre,  facile  à  reconnaître  par  la 
couleur  et  la  structure  des  pattes. 

Allongé,  jaune-brunâtre;  tête  plus  foncée;  les  articles 
extérieurs  des  antennes  et  le  ventre  noirs,  quelquefois  les 
premiers  segments  abdominaux  aussi  jaunes  au  milieu.  Tout 
le  dessus  présente  à  un  fort  grossissement  les  rides  trans- 
verses ordinaires  et  la  pubescence  courte  serrée  et  un  peu 
soyeuse,  qui  est  propre  à  ce  genre.  Antennes  assez  déliées, 
V  et  2«  articles  plus  épais  et  un  peu  plus  longs  que  les 
suivants,  presque  égaux.  Pronotum  transverse,  arrondi  sur 
les  côtés  ;  angles  postérieurs  obtus  et  un  peu  arrondis  à  la 
pointe;  bord  postérieur  légèrement  bisinué;  lobe  médian 
tronqué  au-devant  de  Técusson.  Elytres  2  fois  aussi  longues 
que  larges  ensemble  ,  acuminées  par  derrière  avec  la  pointe 
même  légèrement  arrondie.  Toutes  les  pattes  jaunes  comme 
le  reste  du  corps  ;  1"  article  des  tarses  postérieurs  un  peu 
plus  court  que  les  jambes.  —  Long.  1,5  à  1,6  mill. 

Russie  méridionale ,  Sarepta, 
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7.  Braehytarsufl  eonstrietu*  StierU,  1867,  II,  22 A« 

Très-voisin  du  Brachyt,  scabrosus  auquel  il  ressemble 
beaucoup  et  dont  il  a  la  taille  ;  il  s'en  dislingue  tout  de 
suite  à  ses  pattes  rouges  et  à  la  forme  de  son  prothorax. 
Il  pourrait  aussi  être  confondu  avec  le  Nebulosus  Kust. 
dont  il  se  rapproche  par  la  couleur  claire  de  ses  pattes, 
mais  il  en  diffère  par  la  forme  de  son  prothorax  et  par 
ses  élytres  rouges  avec  les  interstries  alternativement  plus 
élevés. 

Ovale,  noir.  Tête  conformée  comme  dans  le  Scabrosus , 
avec  les  yeux  fortement  saillants,  finement  et  assez  densé- 
roent  ponctuée-ridée.  Antennes  comme  dans  le  Scabrosus 
avec  la  base  rougeâtre,  ainsi  que  les  parties  de  la  bouche. 
Prolhorax  beaucoup  plus  large  que  long ,  assez  convexe , 
fortement  dilaté-arrondi  sur  les  côtés  avant  le  milieu,  et  au 
tiers  antérieur  aussi  large  que  les  élytres,  assez  fortement 
étranglé  au-devant  des  angles  postérieurs  qui  sont  très- 
développés,  pointus  et  un  peu  dirigés  en  dehors  ;  bord  pos- 
térieur fortement  bisinué,  le  lobe  médian  très-saillânt  vers 
Técusson;  dessus  assez  convexe  et  seulement  légèrement 
impressionné  au-devant  du  bord  postérieur»  densément  et 
assez  Gnement  rugueux  ponctué.  Elytres  un  peu  plus  lon- 
gues que  larges,  assez  convexes,  brusquement  déclives  et 
tronquées  par  derrière ,  comme  dans  le  Scabrosus,  rouge  , 
le  1"  interstrie  près  de  la  suture  et  une  étroite  bordure 
latérale  plus  foncée;  striées-ponctuées,  les  interstries  al- 
ternes à  peine  plus  convexes  et  marquetés  de  taches  d*une 
villosilé  blanche  ;  cependant  ces  taches  blanches  ne  man- 
quent pas  tout  à  fait  sur  les  interstries  plus  unis ,  particu- 
lièrement en  dedans.  Pygidium  rouge,  couvert  d'une  pu- 
bescence  blanche  avec  une  ligne  médiane  plus  chauve. 
Dessou3  noir,  poitrine  et  ventre  densément  couverts  d'une 
villosité  blanche  ;  1",  2«  et  3*  segments  abdominaux  large- 
ment colorés  de  rouge  sur  les  côtés.  Pattes  rouges,  genoux 
et  quelques  marquetures  brunes  sur  le  côté  externe  des 
jambes.  —  Long.  U  mill. 

Russie  méridionale,  Sarepta. 
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8*  GymnetroB  PirasxolU  SUerl.,  1867.  Il,  p.  225. 

Diffère  du  Gymn,  pascuorum  par  ses  cuisses  matiquescf; 
des  Gymn,  ictericus  et  tychioides  par  son  rostre  plus 
court  ;  des  Labilis  elsimus  par  sa  double  pubescence.  C'est 
une  Irès-pelile  espèce,  très-voisine  du  Simus  par  sa  taille  et 
sa  forme,  encore  un  peu  plus  courte  et  distincte  par  sa 
double  pubescence  épaisse  et  longue. 

Ovale  allongé,  noir,  mat,  antennes  (moins  la  massue  noi- 
râtre), pattes  et  élytres  rouges  ;  dans  ces  dernières-  la  moitié 
antérieure  de  la  suture  et  leur  extrémité,  noirâtres,  ainsi 
qu'une  bande  étroite ,  un  peu  arquée,  oblique,  sur  la  portion 
antérieure  du  dos;  cette  bande  commence  au  milieu  des 
élytres  et  se  dirige  obliquement  par  derrière  vers  la  suture 
en  s'élargissant  progressivement  et  forme  avec  celle  du  côté 
opposé  un  croissant  ouvert  par  devant  et  interrompu  à  la 
suture.  Dessus  couvert  assez  densément  de  longs  poils  gris 
serrés,  et  en  outre  d'assez  longues  soies  écartées  qui  for- 
ment aux  bords  des  élytres  une  belle  couronne  de  cils  gris- 
blancs.  Rostre  très-court ,  â  peine  plus  long  que  la  tête  et 
large  à  la  base ,  se  rétrécissant  vite  vers  le  bout,  avec  un 
sillon  longitudinal  superficiel  et  un  peu  indistinct  en  haut, 
densément  et  finement  ponctué,  un  peu  rugueux  comme  la 
lêle.  Antennes  assez  robustes.  Prothorax  environ  de  moitié 
plus  large  que  long,  tronqué  droit  par  devant,  assez  arrondi 
sur  les  côtés;  angles  postérieurs  obtus;  bord  postérieur 
courbé  vers  l'écusson  ;  dessus  assez  convexe,  densément  et 
finement  ponctué.  Elytres  en  ovale  court,  un  peu  plus  long 
que  large,  légèrement  échancrées  ensemble  à  la  base ,  ce 
qui  rend  les  épaules  un  peu  saillantes ,  et  là  un  peu  plus 
larges  que  le  prothorax  dans  sa  plus  grande  largeur;  légè- 
rement dilatées-arrondies  derrière  l'épaule,  puis  prompte- 
ment  rélrécies  vers  l'extrémité,  arrondies  ensemble  au 
bout  ;  dessus  assez  convexe,  assez  finement  strié,  les  inter- 
stries plans;  la  sculpture  est  cachée  par  l'épaisse  pubes- 
cence. Le  dessous  est  garni  de  poils  pas  tout  à  fait  aussi 
serrés.  Pattes  assez  épaisses,  cuisses  sans  dents. 

Var.  6.  —Elytres  rouges  et  seulement  une  étroite  bordure 
noire,  qui  commence  au  milieu  et  se  dirige  obliquement 
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vers  la  suture  par  derrière  sans  l'atteindre,  et  une  étroite 
ligue  noirâtre  sur  le  côté  extérieur  des  cuisses. 
Italie,  environs  de  Domodossola« 

9.  Galernea  tnreica  Stierl.,  1867.  II.  226. 

Diffère  de  G.  viburni  et  cratœgi  par  sa  taille  plus  pe- 
tite ,  surtout  par  sa  forme  plus  étroite  ;  de  Sublineata  par 
ses  élytres  à  côtes  très-obsolètes  et  de  tous  par  sa  cou- 
leur d'un  testacé  uniforme. 

Tout  le  corps,  compris  les  antennes,  de  même  couleur 
brun-jaune ,  seulement  les  yeux  noirs.  De  la  taille  de  Li- 
neola,  presque  encore  plus  étroit  et  plus  allongé  ;  antennes 
voisines  de  celles  de  Sareptana  Stierl.,  seulement  un  peu 
plus  déliées;  surface  couverte  d'une  Irès-courte  et  très-fine 
pubescence  grise.  Tête  assez  grande,  avec  une  légère  et 
large  ligne  médiane ,  assez  finement  et  pas  très-densément 
ponctuée,  mate  ;  yeux  assez  saillants.  Antennes  entièrement 
d'un  brun-jaune  atteignant  les  épaules ,  assez  robustes  ; 
4"  article  fort,  2«  très-petit,  sphérique,  3  et  à  d'égale  lon- 
gueur, beaucoup  plus  longs  que  larges,  coniques;  5*"  cylin- 
drique, aussi  long  que  large,  les  autres  courts,  coniques , 
plus  courts  que  larges,  le  dernier  court  et  en  pointe  aiguë. 
Prothorax  près  de  deux  fois  aussi  large  que  long ,  très-peu 
échancré  en  devant,  presque  tronqué  droit,  avec  les  angles 
obtus  ;  côtés  fortement  arrondis  avant  le  milieu,  ayant  leur 
plus  grande  largeur  au  premier  tiers,  rétrécis  peu  à  peu  par 
derrière  à  partir  de  là  ;  angles  postérieurs  arrondis,  ainsi 
que  le  bord  basai,  qui  est  légèrement  échancré  au  devant  de 
l'écusson;  dessus  luisant,  avec  Ix  fossettes  profondes,  dont 
2  sur  la  ligne  médiane  sont  réunies  par  un  léger  sillon,  de 
sorte  qu'il  y  a  une  assez  large  et  profonde  ligne  médiane 
finissant  par  une  fovéole  en  avant  et  en  arrière,  mais  attei- 
gnant le  bord  antérieur  ou  postérieur  ;  en  outre,  de  chaque 
côté ,  il  y  a  encore  une  profonde  fossette  ;  la  surface  est 
assez  finement  et  vaguement  ponctuée.  Elytres  notablement 
plus  larges  aux  épaules  que  le  prothorax,  presque  parallèles 
sur  les  côtés,  peu  élargies  par  derrière,  arrondies  au  bout 
avec  l'angle  suturai  obtus;  presque  arrondi;  surface  ponc- 
tuée beaucoup  plus  densément  et  plus  finement  que  le  pro- 
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thorax ,  bien  plus  densément  et  un  peu  plus  finement  que 
dans  G.  Lincola^  avec  3  côles  très-indislincles,  indiquées 
seulement  un  peu,  la  côle  marginale  n'est  pas  plus  forte 
que  les  autres.  Dessous  et  pàtles  d'une  couleur  uniforme 
brun-jaune,  comme  le  dessus;  poitrine  ponctuée  densément 
et  finement,  ventre  finement  et  vaguement,  luisant 
Mésopotamie^  Bagdad. 


iO.  PsylUodes  sieula  StierL,  1867.  IL  328. 

Voisin  de  Ps.  cucuilata^  plus  grand ,  moins  cylindrique, 
plus  distinctement  ponctué  sur  le  front  ;  il  se  reconnaît  à 
ses  antennes  entièrement  testacées ,  à  son  prothorax  moins 
comprimé,  à  ses  jambes  postérieures  plus  arquées. 

Beaucoup  plus  grand  que  les  Ps.  gibbosa  et  Gougeleti  ; 
il  8*en  distingue  par  son  front  plus  visiblement  ponctué , 
son  prolhorax  non  granulé. 

Ovale  allongé,  assez  convexe,  bronzé,  luisant.  Antennes 
et  pattes  d'un  jaune  rougeâtre;  cuisses  postérieures  brun 
foncé,  bronzé.  Front  vertical,  assez  densément  et  régulière- 
ment ponctué  de  points  assez  forts;  granules  frontaux  in- 
distincts, séparés  par  une  fovéole.  Antennes  brun-jaune, 
un  peu  plus  claires  à  la  base.  Bouche  rougeâtre.  Pronotum 
assez  rétréci  par  devant,  moins  comprimé  que  dans  Cu" 
cuUala;  ponctuation  serrée  et  forte,  sans  granules.  Elytres 
ovales,  au  moins  de  moitié  plus  longues  que  larges^  assez 
fortement  striées-ponctuées ,  interstries  plans,  légèrement 
ridés  et  ponctués.  Jambes  postérieures  assez  fortement  ar- 
quées ,  plus  fortement  que  dans  Cucullata^  Fécornure  du 
bout  occupant  le  quart  de  leur  longueur. —  Long,  2,7  mill. 

Sicile. 


Stierliu.  Description  de  2  nouvelles  espèces  de  Coléop' 
tères,  p.  3Zi5. 

1.  Anthaxia  heliretlea  Stierl.,  1868.  II,  p.  345. 

Faciès  de  Sepulckralis  et  U-punctata.  Il  diffère  du  â- 
functataf  auquel  il  ressemble,  par  ses  4  fovéoles  disposées 
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Iransversalemenl,  par  son  front  villeux,  son  prolhorax  plus 
anguleux  au-devant  de  la  base;  du  Morio,  par  ses  trochan- 
ters  simples ,  sa  poitrine  et  son  abdomen  unicolore  d'un 
noir  bronzé,  et  du  Sepulchralis  par  son  prolhorax  plus 
court,  plus  large,  û-fovéolé. 

Forme,  taille  et  couleur  d'un  grand  U-punctata^  encore 
un  peu  plus  court  et  plus  large.  Noir  avec  un  léger  éclat 
bronzé,  mat,  dessous  presque  d'un  noir  pur,  plus  luisant 
que  le  dessus.  Tête  presque  plane,  front  sans  impression, 
assez  densémenl  pubescenl  de  brunâtre,  comme  dans  le 
Sepulchralis  ;  antennes  noires.  Prothorax  Iransverse ,  bien 
plus  court  que  dans  le  Sepulchralis ,  plus  du  double  aussi 
large  que  long,  légèrement  échancré  aux  bords  antérieur  et 
postérieur,  bord  latéral  fortement  saillant  en  angle  au  devant 
de  la  base,  se  rétrécissant  en  une  faible  courbe  assez  régulière 
par  devant,  brusquement  par  derrière  ;  dessus  comme  dans 
li'punclata  réticulé,  mailles  distinctes  et  fortes  sur  les  côtés, 
indistinctes  vers  le  milieu  et  un  peu  transversales ,  avec 
Ix  fossettes  légères  mais  bien  distinctes ,  disposées  sur  une 
rangée  transversale  comme  dans  U-punctala;  au-devant  de 
Técusson  la  trace  d'un  faux  sillon  médian  courl.  Ecusson  en 
triangle  arrondi,  plus  large  que  long ,  très-finement  et  den- 
sémenl ponctué.  Élytres  comme  dans  U-punclala ^  parallèles 
sur  les  2/3  antérieurs ,  puis  arrondies  obliquement ,  très- 
légèrement  poncluées-ridées  et  à  peine  granulées  ;  sculpture 
beaucoup  plus  effacée  et  granulation  bien  plus  indislincte 
que  dans  SepulchraRs  et  U-punclata^  un  peu  inégales.  Des- 
sous noir,  un  peu  luisant,  très-légèrement  rélicufé  avec  les 
bords  distinctement  repliés.  —  Long.,  7  à  7,5  mill.  —  Larg., 
3  mill. 

Fossettes  du  pronotum  parfois  plus  superficielles,  bords 
latéraux  un  peu  plus  fortement  arrondis  dans  la  première 
moitié. 

Engadine,  mont  Rosa,  à  5,500  pieds. 

2.  Opilas  grandis  Stierl.  Il ,  1868.  3^8. 

Égal  pour  la  taille  et  très-semblable  au  Gigas  Laferté^ 
mais  prolhorax  beaucoup  moins  élargi  sur  les  côtés,  le  silldû 
plus  léger  et  les  inlerslries  des  élytres  avec  une  seule^r^gigée 
de  points  fins. 

Abeille,  l.  VII,  1'*  part.,  1871.  Juin, 
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Brun ,  peu  luisant,  assez  densément  garni  de  poils  longs 
jaune-brun,  écartés  ;  antennes,  pattes  et  une  bande  trans- 
verse assez  élroile  au-delà  du  milieu,  d'un  brun  plus  clair. 
Front  lisse  au  milieu  entre  les  yeux,  couvert  de  grands  points 
serrés  derrière  les  yeux.  Occiput  plus  flnement  et  densément 
ridé-ponctué.  Antennes  grêles  s'étendant  jusqu'au  bord  pos- 
térieur du  prothorax  ;  massue  très-lâche  ;  les  9'  et  i0«  articles 
paraissent  triangulaires,  aussi  longs  que  larges,  dernier  en 
ovale,  oblique,  en  pointe.  Prothorax  plus  long  que  large, 
bord  antérieur  tronqué  droit,  non  rebordé;  côtés  presque 
droits  ;  assez  rétréci  par  derrière ,  rébordé,  bord  postérieur 
arrondi  presque  en  demi-cercle,  surface  un  peu  inégale, 
avec  un  sillon  médian  étroit  mais  profond ,  raccourci  aux 
deux  bouts  et  s'étendant  du  quart  aux  Irois  quarts  de  la 
longueur  ;  ridé  sur  les  côtés ,  inégal  et  irrégulièrement 
ponctué  sur  le  dos  ;  plusieurs  espaces  iraponclués  et  polis, 
près  du  bord  antérieur  et  sur  les  côlés  du  sillon  médian! 
Elytres  légèrement  échancrées  en  devant,  avec  les  épaules 
en  angle  obtus ,  presque  droites  et  parallèles  sur  les  côtés, 
très-légèrement  élargies  en  ventre  au-delà  du  milieu,  arron- 
dies et  un  peu  tronquées  par  denière ,  planes  en  dessus , 
avec  des  rangées  régulières  de  points  carrés,  qui  deviennent 
un  peu  confus  seulement  par  derrière  ;  interstries  aussi 
larges  que  les  points ,  plans ,  avec  une  simple  rangée  de 
points  fins.  Pattes  assez  fortes,  longuement  velues  ;  tarses 
lobés  comme  dans  toutes  les  espèces  du  genre  Opilus,  Poi- 
trine densément  ridée-ponctuée  ;  ventre  presque  lisse ,  jaune 
plus  clair.  —  Long.,  16,3  à  17,5  mill.  —  Larg.,  U  mill. 

Mésopotamie,  Bagdad. 

Gautier  des  Cottes.  8«  Recueil  ^  p.  321, 

J'aurais  dû  réunir  ce  mémoire  aux  sept  précédents  ;  mais 
il  ne  m'est  parvenu  que  longtemps  après  le  compte-readu 
terminé  et  remis  à  l'impression.  Du  reste,  il  est  ici  fort  peu 
question  de  Calalkus, 

i,  Proerustes  Wiedemamil  Gaut  iB68,  II,  p.  322. 
Ne  diffère  de    Procrustes   assimilis   Cristof.   (ThûrkiL 
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Schaum.),  décrit  par  lui,  Guér. ,  Rcv.  1866,  291 ,  que  par  sa 
couleur  toujours  noire,  par  les  fossettes  de  ses  élytres  moins 
nombreuses,  ainsi  que  les  points  des  intervalles. 

Asie  mineure,  Amasia. 

Pourquoi  faire  revenir  ici  ce  nom  de  Wiedemanni  à  côté 
du  Carabus  Wiedemanni  de  Ménélriès,  lorsque  les  entomo- 
logistes ne  sont  pas  encore  d'accord  pour  séparer  le  genre 
Procrustes  du  genre  Carabus  ? 

2.  Carabus  Ledereri  Gaut.  1868.  II,  p.  322. 

Noir  opaque.  Tête  et  prothorax  entièrement  couverts  de 
points  serrés;  ce  dernier  carré,  plus  étroit  à  l'arrière  ;  angles 
postérieurs  mousses ,  un  peu  relevés ,  peu  avancés  sur  les 
élytres.  Elytres  convexes,  ovales,  entièrement  couvertes  de 
lignes  serrées,  présentant  des  aspérités  d'autant  plus  fortes 
qu'elles  s'étendent  sur  leur  déclivité  ;  une  ou  deux  de  ces 
lignes  forment  des  traits  rompus ,  peu  élevés  et  interrompus 
en  forme  de  chaînons  peu  apparents.  La  poitrine  et  le  bord 
des  segments  abdominaux  sont  ponctués.  Pattes  fortement 
allongées.  —  Long.,  17  à  18  mill. 

Syrie,  Taurus. 

Serait-ce  le  Microderus  Chaud.  Fr.,  1867,  259  ? 

3.  Triehys  maeulata  Klug.  Espagne. 

Le  genre  Trichys ,  placé  immédiatement  avant  le  genre 
Aêtophorus  ^  éi9\\.  exclusivement  propre  à  l'Afrique  boréale. 

h.  Calathus  rufieollis  Gaut.  1868,  II,  323. 

Allongé ,  très-déprimé  ,  d'un  noir  de  poix  assez  brillant. 
Prolhorax  rouge ,  obscur  à  l'avant ,  celle  obscurité  n'attei- 
gnant ni  la  base  ni  les  côtés  ;  en  carré  long,  plus  étroit  à  la 
base  que  les  élytres ,  coupé  carrément  à  la  base ,  avec  les 
angles  droits,  mais  émoussés,  et  une  impression  allongée  de 
chaque  côté.  Elytres  ovalaires ,  déprimées ,  striées  ;  stries 
légèrement  ponctuées  ;  inlèrstries  plans  ;  sur  la  3«  strie  on 
voit  trois  points ,  au  tiers  antérieur ,  au  milieu  et  aux  deux 
tiers  postérieurs  tout  à  fait  à  la  déclivité  et  plutôt  sur  le  .2* 
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interslrie.  Antennes,  palpes,  épipleures  et  surtout  trochantei-s 
et  pattes  d'un  rouge  testacé.  ^  Long.,  8,5  mill. 

Sicile. 

Vient  à  côté  du  Melanocephalus  et  surtout  de  la  variélé 
Parisiensis  ;  il  se  rapproche  aussi  du  Micropterus  ;  mais  il 
en  difTère  par  sa  taille  plus  grande  ,  son  prothorax  allongé, 
plus  long  que  large ,  presque  parallèle ,  plus  étroit  à  ta  hase 
que  les  élytres  ,  plus  fortement  striées. 

Serait-ce  le  Angustatus  Ramh.  ? 

5,  Feronia  (Steropus)  oehraeea  Gaut  4868,  II,  S2à. 

Très-hrillant ,  rouge  d'ocre ,  très-déprimé  en  dessus.  An- 
tennes longues,  filiformes.  Prolhorax  transversal,  arrondi 
surtout  sur  les  côtés  ;  angles  postérieurs  obtus,  à  peine  pro- 
noncés, avec  deux  impressions  de  chaque  côté,  dont  Tin- 
terne  plus  longue,  ponctuées  légèrement,  ainsi  que  toute  la 
base.  Elytres  ovalaires,  très-déprimées,  avec  des  stries  lisses. 
Segments  abdominaux  lisses.  —  Long.,  8  mill. 

Syrie,  Taurus ,  région  des  neiges  un  seul  ^. 

D'abord,  l'auteur  avait  cru  devoir  le  rapporter  à  son  Ste- 
ropus  bispinosus  (qui  n'est  qu'un  lUigeri  pour  M.  de  Gbau- 
doir),  mais  il  l'en  a  séparé  parce  que,  selon  M.  Reiche,  il  est 
plus  petit  et  marqué  d'une  dépression  bien  prononcée  sur 
les  élytres.  Probablement  ce  n'est  encore  qu'un  petit  lUigeri. 

0.  Feronia  (Abax)  Stierlini  Gaut.  1868,  II,  p.  325. 

Ressemble  à  VAhax  parallela  Duft.,  mais  beaucoup  plus 
petit.  Noir  brillant  ;  prothorax  carré ,  plus  long  que  large  ; 
angles  postérieurs  droits ,  avec  deux  impressions  de  chaque 
côté,  très-profondes,  presque  lisses  ;  strie  longitudinale  pro- 
fonde^ atteignant  la  base,  mais  divisée  en  deux  branches 
avant  d'arriver  au  sommet.  Elytres  comme  dans  Parallela , 
très- légèrement  convexes  ,  à  stries  presque  imponctuées  et 
interstries  élevés ,  un  ou  deux  points  enfoncés  sur  les  2*  et 
3«.  Antennes  plus  longues  et  plus  grêles  que  dans  Parallela, 
Poitrine  et  abdomen  lisses.  ^  Long.,  12  à  13  mill. 

Gaucase. 

Getle  description  s'adapte  de  point  en  point  au  PterostU 
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ctius  OU  Abax  Tamsi,  sauf  que  le  prothorax  n'est  pas  plus 
long  que  large;  mais  où  M.  G,  a-l-il  vu  cela  dans  un 
Abax  quelconque  ? 

7.  Amara  ineerta  Gaut.  1868,  II,  p.  226. 
Taurus,  un  seul  (J. 

8.  Philonthus  lasularis  Gaut.  1868,  II,  p.  326. 

Noir  luisant,  pubescent  de  brun  sur  toute  sa  surface. 
Prothorax  allongé  ,  carré ,  parallèle  sur  les  côtés ,  qui  sont 
marqués  de  5  points  écartés.  Elytres  plus  longues  que  le 
prothorax,  densément  ponctuées.  Segments  de  Tabdomen 
velus,  ponctués.  —  Long.,  5  à  6  mill. 

Voisin  du  Sordidus  Grav. ,  mais  plus  parallèle  ;  antennes 
plus  longues ,  plus  grêles  ;  prothorax  aussi  large  à  Tavant 
qu'à  l'arrière,  avec  5  points  au  lieu  de  4;  élylres  ponctuées 
de  même,  segments  abdominaux  plus  largement  et  plus 
profondément  ponctués. 

Diffère  du  Corvinus  Er.  par  sa  taille  plus  petite,  son  corps 
moins  atténué  par  derrière ,  par  les  antennes  moins  grêles , 
par  la  tête  plus  grosse,  arrondie  au  lieu  d'être  allongée,  par 
le  prothorax  bien  plus  large  à  Pavant,  par  les  élytres  plus 
longues ,  ponctuées  comme  dans  le  Sordidus ,  par  les  seg- 
ments abdominaux  plus  fortement  ponctués,  enfin  par  la 
villosité  générale  rougeâtre  au  lieu  d'être  noire. 

Il  ne  saurait  être  confondu  avec  le  Sienoderus  Reiche  ; 
car  il  est  moins  aplati,  les  antennes  sont  composées  d'articles 
moins  courts,  moins  arrondis ,  et  le  pronotum  a  5  points  au 
lieu  de  U. 

Doit  se  placer  à  côté  du  corvinus  et  du  fumigatus, 

Corse. 

Sur  rËPiGÂUTA  siBiRiCA  GebL  et  E.  flabellicornis 
Germ.y  1868,  II,  p.  312. 

C'est  à  tort  qu'on  rattache  comme  synonyme  VEpicauia 
flabellicornis  à  la  Sibirica.  Il  est  vrai  qu'on  ne  peut  pas 
méconnaître  qu'elles  aient  beaucoup  de  ressemblance  pour 
la  taille,  la  couleur,  la  sculpture  et  la  forme  des  antennes  ; 
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ces  dernières  sont  dilatées  d'une  façon  particulière  à  chacune 
des  deux  espèces  ;  car  les  articles  intermédiaires  sont  pro- 
longés en  dessus  en  un  lobe  courbé  en  dehors,  comme  cela 
ne  se  voit  dans  aucune  autre  espèce  d'Epicauta  ,  au  moins 
parmi  celles  qui  me  sont  connues  ;  et  celte  circonstance , 
surtout  si  on  se  borne  à  un  examen  superficiel ,  peut  faire 
croire  que  ce  ne  sont  pas  deux  espèces  distinctes.  Mais  si 
Ton  observe  avec  plus  de  soin ,  on  découvre  entre  les  an- 
tennes de  ces  deux  formes  bâties  sur  un  même  plan  des 
différences  constantes  et  réellement  spécifiques.  Gomme  les 
antennes  ne  sont  élargies  que  dans  les  ^,  les  2  ^^  ^^  lais- 
sent reconnaître  que  par  la  distribution  de  leurs  couleurs. 
Le  fond  est  rouge  dans  les  deux  espèces  :  dans  le  flabelU- 
comis  le  labre  et  Tépistome  sont  noirs  ;  dans  le  sibirica  le 
noir  remonte  plus  haut,  de  sorte  que  les  antennes  sont  in- 
sérées sur  la  portion  noire. 

Dans  les  antennes  des  deux  espèces  cr,  le  !«'  article  est 
ovale  allongé,  le  2«  pyriforme  et  proportionnellement  petit, 
à  peu  près  aussi  large  que  long ,  le  3*  dans  sibirica  est  un 
peu  élargi  vers  le  bout  et  beaucoup  plus  long  que  large  ; 
dans  ftabellicomis,  près  de  deux  fois  aussi  large  que  long  ; 
dans  Sibirica  les  articles  Zi  à  9  sont  élargis ,  de  façon  que 
le  6*  est  le  plus  large  et  près  de  trois  fois  aussi  large  que 
long,  le  9«  redevient  aussi  large  que  long,  les  2  derniers 
sont,  comme  les  7  précédents,  comprimés  linéaires ,  le  10* 
deux  fois  aussi  large  que  long,  le  11*  est  un  peu  plus  étroit 
et  à  peu  près  trois  fois  aussi  long  que  large  ;  dans  flabeUi- 
comis,  Télargissement  des  articles  intermédiaires  est  entiè- 
rement semblable ,  mais  le  10*  est  aussi  large  que  long,  le 
dernier  environ  deux  fois  aussi  long  que  large ,  comme 
l'avant-dernier  dans  sibirica  ,  mais  non  linéaire ,  un  peu 
ovale  au  contraire.  On  pourrait  dire,  en  résumé,  que  l'élar- 
gissement a  lieu  dans  sibirica  du  U*  au  9*  article  ,  et  dans 
flabellicomis  du  3*  au  lO». 


'  ^  "pB^*  " 
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Anthaxia  morio,  189;  *belveUca  Stier^ 

lin,  200  ;  Bonvouioiri,  xix  ;  cyani; 

comis ,  XLiv,   LXXIII  ;  viminalis , 

salicis,  nitidula,  nitida^  confusa, 

funerula,  xliv  ;  inculta,  smarag- 

difrons,  lxxiii. 
Antherophagus  nigricornis,  ix,  xxv, 

Lxii  ;  silaceus,  silesiacus,   xxvii  ; 

pallens,  xxvii,  lxiii. 


(1)  Les  noms  de  genre  sont  rangés  alphabétiquement,  les  noms  d*espèces 
dans  i*ordre  des  pages.  Les  noms  en  italiques  sont  des  synonymes  ou  des 
variétés.  Les  espèces  décrites  sont  accompagnées  d'une  étoile» 
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Anthkas  *coiiSlriclicolis  De8br.,iSA; 

TCnilSUlS,  ILTU. 

ADthooonas  Stierlini,  lt. 

Anthribuf  albious,  xix. 

Apbodias  mUtus,  h/pocopras,  189  ; 
porcus,  Lxxix. 

Apion  ^Rerelierei  Per. ,  SA  ;  loti 
(aM^BJfaf icm) ,  SchmidU  ,  fiigi  , 
cardoonim  ,  miniatam  ,  150  ; 
ooopordi,  151  ;  denlipes  (tmbieen), 
475  ;  *8areptanam  Desbr. ,  190  ; 
Stefeni,!  90;*roba8ticorDe,De8br^ 

191  ;  *obtiisam  Desbr.,  *tibiale 
Desbr.,  191  ;  ^coospiciiaiii  Desbr., 

192  ;  cmtipenne,  nusiciim,  in- 
terrupto-striatmii,  Stierlini,  talpa^ 
Stereni,  Zuberi,  sabconidcoUe , 
ûâler  ,  ca?iceps,  laticeps,  rfcom- 
boidale,  subglabrom ,  consangui- 
neum,  Kiesenwetteri,  insolitam , 
curtuium,  divtrêum ,  Uhagonis , 
distincticolle ,  eloDgatissimam , 
pedemontanum ,  neapolitanam , 
robusUrostre,  Lethîerryi,  aîgyptia- 
cum ,  Kirschi ,  lt  ;  tamarisci , 
Poupillieri,  lux. 

Aprislus  *major  Miller,  188;  striaU- 
peonis,  Lxiin. 

Alunis  rufescens,  40. 

Argutor  nemoralis,  montanellus , 
160. 

Arlicerus  sjriacos>  ▼. 

Asclera  csnilescens,  xnr  ;  cineras- 
cens,  XL. 

Asemum,  slriatum,  xi. 

Asida  catenulaia,  xltii;  Ser?illei> 
subcostata,  ruGcomis,  Lxxm. 

Atsnius  horticole,  xiy. 

Atemeles  reflexas  (cavut),  136. 

Athous  ,  XIX  ;  •nigerrimus  Desbr. , 
106  ;  *sneithorax  Desbr. ,  108  ; 
*conicicollis  Desbr.,  109;  pallidi- 
pennis  Desbr.,  110  ;  ^Grandini 
Desbr.,111;  *8iDuatocollis  Desbr., 
112  ;  *depressifroiis  Desbr.,  113  ; 
*florentiiMis  Desbr.,  114;  *fallax 
Desbr.,  115;  *castanescens  Muls., 
116  ;  *infu^lus  Desbr. ,  117  ; 
*  quadricollis  Desbr.^  134* 


Attalus  constrictus ,    i  ;  sericans , 

lateralis,  XLVin. 
AabeoDymus  carinicollis,  lux. 
Auletes  pubescois,  lxix. 
Aulonium  solcatam,  Lxm. 

Bago«is  *costiilatiis  Per., 23;  Aabei* 

xiT  ;  robastus,  lxxui. 
Balaninus  ochreatas,  XL?n. 
Balanomorpha  ?  nitens ,  Matthewsi, 

lU 

Baridius,  lxix  ;  nivalis,  xlyu  ;  cri- 
nipes,  sulcipennis,  dalmatinus, 
limbatus,  tenuirostris,  lt;  albo- 
guttatus,  Lxx;  setifer,  lxx;  albo- 
macalatns,  fallax,  lxt  ;  Ticinus , 
LXX  ;  picinas,  chlorizans,  cupri- 
rostris,  lxxi. 

Bembidiom  *basale  Miller  ,  142  ; 
*gaadarramense  GauL,177;  *luri- 
dipesGaut.,  179;  Erichsoni,  lxui, 

Berosus  ^corsicus  Desbr. ,  97. 

Blechrus  maaritanicns,  lxix  ;  Ueri- 
peonis,  lxxiu. 

Bledius  ^crenulatus  Stierl.,  194. 

Blepeneges  [Ceradelium) ,  aruspex 
{armatym)^  41,  xlu. 

Bolitophagus  armatus,  xxx. 

Brachycerus,  xtiii. 

Brachyderes  ophlhamicus,  xxtœ  ; 
quercus,  lxti. 

Brachyoas  *Joeiiius  Patti ,  *siculas 
Paltî,  XLï. 

Brachypteroma  (Do/orent«)Reichei« 

LIX. 

Brachypterus  graTidus,     linaric, 

cioereus,  36. 
Brachytarsus  *  constrictus  Stieii, 

197  ;  pantherinus,  lxxiiî. 
Bradybatus  Kelineri,  xl  ;  Greutzeri, 

XLVII. 

Bruchus,  lit. 

Byrhrus  clandestiDUS,  189. 
Byrsax  saccharatus,  xlu. 
Bythious  Pandellei,  xxx  ;  glabratos, 

LXXTII. 

Galalhus  '^intermedius  Gaut,*mioa<^ 
tus  Gauf.  ,  178  ;  •  brevis  Gaut. , 
*depresssus  Gaut.,  179  ;*algericu» 
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Caut ,  181  ;  *  syriacus  Gaut. , 
*nuinîdicu8  GauL  ,  182  ;  *hispa- 
nicus  Gaut.>  *bipunctatusGaut., 
^Gbevrolati  Gaut.,  183;  giganteus, 
OTalis,  glabricoUis,  brevis ,  aller- 
nans ,  graecus  ,  distinguendus  , 
syriacus  {orient alis),  latU8>  inter- 
medlus,  punctipennis,  algericus , 
nomidlcos,  luctuosus  {minutus , 
sublœvis) ,  hispanicus  (luge ne i  , 
bsticus,  marginicollis ,  184; 
angularis  (uniseriatu»)^  bipunc- 
tatus  (Liotracheliiê) ,  depressus 
(jgrenatensis),  fuWipes  {flavipes, 
afti<rteiuis)«aDgu$tatus,  *Tappesi 
Gaut,  opacus,  reflexus,  Ghevro- 
laU>  ambiguus  {fuscut,  dUutus\ 
*JsTicollis  Gaut.,  185;  circum- 
septus,  metallicus,  deplaoalus, 
bruDneus,  *atticus  Gaut.,  mollis, 
melanocepbalus,  alpinus  [obscuri- 

■  eoilis)  ,  micropterus  (mtcroce- 
phalus)^  Ginctus,  armenus,  186  ; 
angusticollis,  montivagus,  femo- 
ralis,  insigois,  rubripes,  Solieri 
{ihoraeieus)  ,  piceus  [rotundi' 
coUis),  «BelUeri  Gaut.,187:  ^Vuil- 
lefroyi,  188;  *ruficollis^  20; 
Solieri,  uxm. 

Callidiurnspinicorne  Abeille  (*  Varini 
Bedel),  94,  xxxiii,  lit,  lxxix; 
eloDgatuiD,Lxiii,  huDgaricum,  in- 
subricum,  lxtii* 

Calopus  serraticornis,  189. 

Calosoma,  xix. 

-Cal?ia  eburnea ,  lxti. 

Camptoriiiuus  statua ,  xxx ,  xlvu  ; 
simplex,  xxx,  xxx?in. 

Carabus  *Ledereri  Gaut.,  203  ;  va- 
gans,  Solieri ,  xlui. 

Carcinops  pumillo,  xxx?. 

Cardiopiborus  ^confexitborax  Desb., 
99;  'maculicrus  Desbr.,  100, 
T.?  *Belonis  Desbr.,  101;  *bippo- 
ncDsis  Desbr.,  102;  'mauritani- 
cus  Desbr.;  *pusillus  Desbr.,  iOS; 
'^naci  D^r.,  404  ;  Kioderman- 
ni,  y;  maurilanicus,  restigialls, 
ixxui»         *      ■' 


Carterus  Lucasi ,  strigosus ,  maodi- 

bularis,  VII. 
Cassida  margaritacea,  151  ;  *deser- 

torum  fSalsolœ  Beck.),  160;  tho- 

racica,  pusilla,  xiv  ;  meridioDalis, 

lata,  Lxviii. 
Gatbaicus  Swinhoei,  lxxyii. 
Gatops  Watsoni ,    xi  ;    depressus , 

XXXI. 

Gebrio  ^sardous  Per.,  16,  *?aricolor 
Per. ,  17;  pubicomis,  xxtiii  ; 
?  *melaDOcephalus,  lxxiii. 

Ceradelium  armatum,  41,  xui. 

Cerambyx  velutinus ,  lxvii. 

Gerophytum  elateroides,  lxiii. 

Ceryion  fagi,  xxxv. 

Gelouia  *  subpiiosa  Desbr. ,  98  ; 
oblonga ,  xliv  ;  Dorise ,  Atiialia  , 
Judith,  Lxxii. 

Geuthorhynchus  lycopi ,  87  ;  *  dis- 
tinctus  Bris. ,  42  ;  trimaculatus , 
151  ;  rusticus  ,  ii ,  hepaticus , 
hystrix ,  Aubei ,  xxx. 

Ceutroloma,  lxix. 

Cheilotoma  ^Raffrayi  Desbr.,  130. 

Chevrolatia  insigois ,  lxix. 

Ghileone  Deyrolei ,  40. 

Ghlsolus  difièrens,  y. 

Chromonsea  Pascoëi,  vittata,  pal- 
lida,  uoicolor,  40. 

Gbrysomela  Peyrolerii ,  Ludoyics 
(  nigriceps  ) ,  160  ;  asclepiadis  , 
189;  Anceyi,  vi;  polygoni,  xxn; 
Banksi,  xxyiii  ;  obscurella,  femo- 
ralis,  fuiiginosa,  coufusa,  gypso- 
phyls,  bifrons,  Lxyiu. 

Gicindela  litlerala ,  xlui. 

Cioous  Schœnherri ,  xLyii  ;  distino 
tus,  LT. 

Gis,  XIX. 

Gistela  ^Gostessii  Bert.,  148;  métal- 
lica ,  1  ;  Fairmairei,  xlyii. 

CleoDus  *Raymondi  Per.,  22;  brevi- 
rostris,  senilis,  lxix. 

Cleopus  asellus  (uncinatus),  autir- 
rbJoi  {verbasci)f  36. 

Gliyina  procera,  prominens,  rugi- 
thorax,  ju?eDis,  leplda,  yagaos, 
cayai  159;  dimidiata,  sellata, 
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Terticalis,  mehuiopyga,  hetero- 
gena,  aoguslula,  biplagiata,  160. 

Glythra  •algerica  Desbr.,  'IS-punc- 
tata  Desbr.,  128  ;  Missimilithorax 
Desbr. ,  d*Asie  mineure ,  129  ; 
^Raffrayi  Desbr.,  130;  hebrara,  y; 
pallidipeDDis,  6-punctata  ,  lxyii  ; 
palmata,  atraphaxidis,  oigrîtarsis, 
Lxxviii  ;  bisbimaculata ,  lxix, 

Clytus  gratiosus,  vi;  speciosus,  si- 
colas,  scalaris,  massiiiensis,  var.  ; 
fulvicolliSf  hieroglyphîcus.  iix  ; 
ruGcomis,  gibbosus,  lxvii. 

Coccinella  bissexgutlata,  152  ;  Ghi- 
lianii,  lxti. 

Cochleoctonus  vorojc/ lui. 

Gceliodes  puDcdger,  172. 

Cœnopsis  Waltoni,  xxx. 

ColoYocera,  ▼,  lxix. 

Coniatus  Istus ,  153  ;  Saulcyi ,  ti  ; 
répandus,  lxu. 

<^ontipus  ptatatms,  xi, 

Copris  ^conicollis,  xy« 

Gorsbus  sneicollis,  xlit. 

Gortodera  monticola,  ulyi. 

Gorymbitfs  bipustulatus,  xxxyiii. 

Gossonus  ferrugineus,  lineaiisi  ^k* 

Griocephalus  fenis,  lviii. 

Crioceris  alpina,  Lxvir. 

Crepidodera *transylvanic|i  Miller, 
140. 

Grypharis*fiaymoiidi  Per.,  28. 

Gryptocephalus  luridus  {mœrensj^ 
basalis  (  mucoreus  ) ,  marginellus 
(  var.  mexpectus  ) ,  carinthiacus 
(  abietinus  )  ,  albolineatus  (  Per^ 
rieri)  ;  4-pustulatus  (var,  rluBti' 
cmu  162;  cyanipes,  *floribundus 
Suff.,  163;  informis,  lxvi  ;  bima- 
culatus,  Loreyi,  variegatus,  fas^ 
çîatus^  lobatus,  tetraspDu^,  signa- 
tus,  crassus,  Hubneri,  hirtîfrons, 

LXYin. 

Gryptohypnus  ^propinquus  Desbr. , 

106  ;  figuralus,  yi. 
Ctenistes  ponticus,  yi. 
Gychrus  cordicollis,  glacialis,  189. 
Gyclomaurus  ,  uv ,  metallescens  , 


Gyiilivdis  *Baiid«eri  Per.,  3  ;  C^au- 
doiri,  xxYii. 

Dactylostemum  abdominale,  it, 
Dxdrosis  crenatostriata ,  ambigiia, 

ÂO. 

Dapsa  barbara,  lxxui, 

Dasytes  pilieomis,  i* 

Dechius  scissicoUls,  âO. 

Deleaster  dicbrous,  xliii» 

*Dendroides,  157;  *JLedere«  Ferrari, 
155. 

Denops  albofasciatus,  i. 

Dermestes  Frischii,  35. 

Dibolia  rugulosa,  paludioa,  34. 

Dicerca  xnea,  xliy. 

Dichotracheius  Rudeni,  189 1  ma- 
culosus,  xxYiii  ;  ManDeU,  ijtxiy. 

Dinoria  cœlioides,  xlii. 

Dinusa  bierosolymitana*  w» 

Ditomus  calydonius,  illuu 

Dolichosoma  *spleadidum  SdiMif., 
^ultramarinum  Scha^C^  167. 

DolQcerus  Reichel,  lix. 

Donacia  crassipes,  Li^xnr, 

Dorcadion ,  vi ,  liy  ;  ^s^tmshalba 
Desbr.,  125 ,-  meriiAififiale,  iiva  ; 
Stableafii,  drusum,  Graçltoi  (Mter- 
natum,  ovale) ^  )u^nic«ui  («n- 
caustum)tPere»  (antÀr^o^iNii)* 
Ariasi  ifieichei),  lxxky. 

Dorcatoma  setosella,  lu 

Drilus*posticus  Schauf.,163;*Weelor 
SchauC  ;  *fromaiis  Scbauf,,  169  ( 
*rectus  Schaut ,  170  ;  *amabi)ii 
Schauf.,  171;  flavesceos^  mauriia- 
nicus,  un  ;  pectinatus  (aier],  iml 

Dryops  marmorata,  lxxui. 

Dytiscus,  xxvni;  margi^alis,  hU 

XXXIII,  XXXYUJ, 

Ebsus  abietinus,  xur. 

Ëlater  nigerrimus,  %fi  ruftoeps,  ifit 

xxxYii  ;  M^erléi,  xxxix. 
Ëlmis  auieus,  lxxiy. 
Enedreytes  hilaris,  ixu» 
Ennearlhroni  xix. 
^Ëntoxylon  Âncey ,  86  ;  ^  Abeyiei 

Ancey,  85,  ii,  yii. 
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El^nta  siJiirica,  flabellicdmis,!ré6. 
Epilachna  globosa,  45î. 

EpITRAGIDBS,  XII. 

Erirhiaus  salicinus,  tiii  ;  bilunatus, 

LV. 

Erodins  liHfdIcdBis,  ttxm. 
Esarcus  Leprieuri,  ii. 
EuoinelBd  mérWionalîs,  xi,  xxx. 
Eucnemis  capucinus ,  lxiii. 
Eurypera  cuprea,  xm. 
Eurylhy^ea  micans,  xliv. 
Evaniocera  Dufouri,  Lxn. 
Exeoentru»  puiMlipennis,  xt. 

Faronus  Laferlèl^  xix. 
Feronia  •Pomereaui  Per,,  à  ;  •ochrt- 
ceaGaut.,  20;  *StierHm  Gaut.,20. 

Galenica  *cartfliil*ta  Desbr.,  134  ; 

turcfea  Stiêrl.,  i»», 
GasterocercM  depressirostris,  xu. 
Geonemiis  flabenipes,  xlyii  ;  illasi- 

rostrig,  txxiii. 
Gcotrupeà  «pléndens,  489;  alpinus, 

XLIV  ;  «tôrcorarins,  lxxix. 
Glaphyrus,  liv. 
Goniadeni  interrupta,  Ad. 
Goniocuna  *Grandinî  Desbr.,  i5f. 
Gonodera  metallica,  i. 
Grammoptera  moirtîçola,  lxvi. 
Gronops  Jeke»,  seminiger,  sibiricus, 

LVII. 

Gymnetron  aniîrrhini,  linariœ,  pi- 
lows,  Sd  î  *(>irazzolH  Slierl.,  j98; 
spiiotus,  tongirostris ,  vestitus, 
teter,  XLtii. 

Gymnusa  variegata,  xxiii. 

Gyropb»aa  (kmiplicans,  xir,  xxra. 

Httmonia,  xxii  ;  equiseti,  var.  Mo- 

sen»,  tvi,  Lxxfiiî. 
Haplocnemus  •rufomarginatns  Per., 

18  ;   ^ICozJorowiczi  Desbr.,   122  ; 

metallicus,  xliv. 
Haptoderin  •nemoralis  Graêlls.  i6î  : 

*canrabrieu8  SchauC,  162. 
Haipahis  bospes  {Oaudhnit),  bds- 

pboranttt,  distingoeodos,  nt  ;  dif- 


Hedobia  pubesceo$,  i. 
Helaeus  Mastersi,  xlii. 
Helops  Fondrasi,  XLVn. 
*Hemidendroides  *Ledererî  Ferrari, 

155. 
Hetaerius  sesqaicomis,  u\u 
Hister  puncticoUis,  x,  lvu;  ccwiosus, 

XI. 

Hololepta  humîlîs,  xi. 

Homalota,  m,  xi,  xix;  caesula,  alpes- 
tris  {nitidiuscula) ,  pavenâ  {obli- 
quepunctata),  Waterhousei  {tvnei' 
collu),  436;  *carpathica  Miller , 
442  ;  Sharpi,  lxivii. 

Hoplia  ^pHifera  Desbr.,  98. 

Hydrochus  parumoculatus,  lxxvii. 

Hydroporus  *jucundu»  Per. ,  7. 

Hypaulax  marginata,  sinuaticollis, 
tarda,  oblonga,  ovalis,  40. 

*HyperomOrpbus  Per.,  26;  *aspe- 
ratus  Per.,  27,  xxv,  tviii. 

Hypocoprus  lathridiodes,  x. 

Hypophlœus  bicolor,  lxiii. 

I^omira  hypocrita,  189. 
Isostira  crenata,  xlii. 

Julodis  albopîlosa,  lxuii. 

Labidostomiê  bigemina ,  maculipen- 

Dis,  lxvi. 
Laemophlœus  castaneus,  lxxi. 
Lampyris  *insignis  Ancey,  86;  Alge- 

rica  Ancey,  87  ;  Delarouzei,  xliv. 
Langelandia  *exigua  Per.,  9;   *in- 

costata  Per.,  li. 
Lariaus  ruGpes ,  lv  ;   costirostris , 

buccinator,  maurus,  lxix. 
Latbrobium  ^sareptanum  St.,   193. 
Leistus  montanus,  lv. 
Leja  guadarramense  Gaut.,  177. 
Lema  Hoffmaoseggi,  lxvii. 
Leplopalpus  rostratus,  lxxiii. 
Leptura  *globicollis  Desbr.,  127. 
Leptusa  caesula  (exilit),  136. 
Lesteva  'corsica  Per.,  8. 
Lidnooa  eJata,  xlii. 
Licymnius  foveicoUifl,  40. 
Liodere»  Koltarl,  UTiu, 
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Lithocharis  nifiveDtris,  xxx. 

Lixus  paraplecUcus ,   xxix ,  lxxv  ; 

cylindricus,  xlyii  ;  Marqueti,  per- 

parvalus,  lt. 
Luperus  viridipennte,  189  ;  dinien* 

sis,  LXVI. 

Macrochilut  Saulcyi,  ?. 
Macronychut  parumoculatus,LXXYii. 
Bfagdalinas  TÎolaœus,  189;  exara- 
ius,  barbicorais,  II;  punctulatus, 

LXVU. 

Maiachius  ausiralis,  i  ;  iridicollis,  vi; 

dentifrons,  xlit  ;  insignis,  lxix. 
Malacogaster,  y  ;  Bassii,  lxiv,  lxxi  ; 

*nigripes  Schaut,  172. 
Mallosia,  ti. 
Malthodes  pellucidus,  hexacanthus, 

œmulus,  cyphonunis,  189. 
Margarinotus  gutUfer,  xiu. 
Marolia  yariegata,  xxx. 
Megapenthes  lugens  xxx,  xxxix  ;  ti- 

biaiis,  XXX. 
Megatoma  rufoyittata,  lxx. 
Meloê  cicatricosus,  breyicoUis,  xlyii. 
Meropbysia,  y,  xyiii,  lxix. 
Metabletus  "Valladolensis  Gaut,  176 
Microtelus  cariniceps,  y. 
Microtypklus,  y. 
Micrus  Gliformis,  xxxiy. 
Molorcbus  ^Mulsanli  StierL,   173. 
Molytes  glabratus,  xlyii. 
Monohammus  nitidior,  lxyi. 
Mordellistena,  xlix. 
Mycbestes  lignarius,  xui. 
MycetocbaresÂ-pustulata,  189;  bar- 

bata,  bipustulata,  xlyii. 
Mylabris^  yoir  Monographie,  p.  201. 

Goudoti,  Lxxiii. 
Myrmecobius  agilis,  lxx  m. 

Nanophyes  Chevrieri ,  bemisphx- 
ricus,  breyis,  Lytbri,  Durixi,  xiv. 

Nebria  *riyosa  Miller,  137  ;  *Vuil- 
leîroyi  Gaut,  177;  fossulata , 
nigricomis,  189  ;  Escheri,  Bremei, 
LY  ;  rubiciinda^  lxxiii. 

Necrophorus^,vestigator,  xi. 

Nec^dalis  abbreyi^tus,  lxyi|. 


«Niphetodes  MiUer ,  143  ;  ^Redten- 

backeri  Miller,  144. 
Nilidula,  165. 
Notnphus  ^guadarramensis  Gaut , 

177. 
Nothus  aeneipennis,  i;  b^anctatus, 

XL. 

Nyphooa  picticomis,  xlti«  lxxui. 

Ochina  Latreillei,  i. 

Ocypus  siculus,  brachypterus,  xliii. 

Ocyusa  pidaa  xxui. 

Œdemera  tristis ,  subalata,  xlvu. 

Olibrus  *anUieinidis  Per.^9;  bicolor, 
35, 172  ;  affims,  xlix. 

Omalium,  xix. 

Omaseus,  xix. 

Omias  lepidotus,  lxiy. 

Omolipus  cyaneus,  xLn. 

Omophlus  (Monogr.  43).  Perroadi 
Muls.,  distinctus  Cast.,  ruficoUis, 
49  ;  *productas  Rosh. ,  erythro- 
gaster  Luc,  nigripenois F.,  abdo- 
minalis  Cast.,  oyalis  Gast,  rufi- 
yentris Waltl.,50; caeruleus  F.. an- 
gusUcolIis  Muls.,  Reichei  Mais. , 
Mulsanti  Kirsch..  51  ;  *chalybeas 
Kirsch. ,  *  armillatus  Brul.  52  ; 
curvipes  Brul.  53  (y.  galbanatus), 
KiesYY,  54;  *Kasteri  Kirsch.,  54  ; 
picipes  F.  Muls.  ,*55  ;  •fr^idus 
Muls.,  ^amerins  Gurt  {pubescens 
Muls. ,  y.  lividipes  Mois.),  56  ; 
*gracilipes  Kirsch.,  *Brullei  Kirs. 
(qaadricoHis  Brul.),  58;  *falsarius 
Kirsch.,  59;  *margina tus  Kirsch., 
60  ;  *propagatus  Kirsch.  »  61  ; 
'^hirtellus  Kirsch.,  62  ;  *yarioolor. 
Kirsch.,  63  ;  *syriacusMuls.,  64; 
^curtus  KusL,  64;  ^nigripesKost., 
65  ;  *yolgensis  Kirsch.,  66  :  *tar- 
salis  Kirsch.,  67;  dispar  Costa, 
(y.  datmatinus  Kirsch.),  67; 
*turcicus  Kirsch.,  69  ;  *flayipeiinis 
Kusl.  {alripes  Kust.)»  70;  *infir- 
mus  Kirsch.,  71  ;  Mepluroides  F. 
(BetulcB,  Herbst^  elongalus  Kust, 
alpinus  Miller,  yar.  pilosellus 
Kirsch.),  72;  MoDgicornis  Bertd., 
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.  7A,  ihS;  *rugosicollis  Brul.  {dHa- 
tatus  Fald. ,  rugicoUis  Kost  , 
brevieoUiê  Muls.)  ,  xxxix ,  75  ; 
•Proteus  Kirsch.,  76  ;  *cauea8icuf 
Kirsch;  77  ;  ^orientalis  Muls.  78  ; 
'deserticola  Kirsch.,  79  ;  *lucidus 
Kirsch,  79;  ^ocularis  Kirsch., 
80  ;  •tenellus  Kirsch.,  81;  •sculel- 
laris  Muls.,  82  ;  anceps  Muls. , 
83;  maroccanus  Luc,  83. 

Onthophagus,  x?. 

Onthophilus  sulcatus,  xxxy. 

Oochrotus,  Lxix. 

Oogynes  Anceyi^  xix. 

Opatrum  *Grenieri  Per.,  10  ;  sabu- 
losum,  LXxiv. 

Opilus  agrandis  Stierl ,  20. 

Orchestes  lonicerae>  lxx. 

Oreina  Peyrolerii ,  Ludovicae  (ni- 
griceps\  iOO  ;  bifrons,  lxviii. 

Orestia  ^Pomercaui  Per.,  83;  'ar- 
cuata  Miller,  ^Hampei  Mill.,  147. 

Orthochstes  discoidalis«  xxviii. 

Orthomus  ?  ^Pomereaui  Per.,  4. 

Oryctes  Grypus,  xliv, 

Osphya  bipunctata,  xiy. 

Olhelecta  vestita,  àO. 

Oliorhyuchus,  yi;  'Asplenii  Miller, 
ikài  griseopunctatus,  amplipen- 
nis,  yillosopunctalus,  orbicularis, 
diffidlis ,  auricomus ,  lauugiDO- 
sus,  hirdcomis,  dentatus,  subdcn- 
tatus,  rugifrons  pauxillus,  189; 
porcatus,  lui  ;  planithorax,  cor- 
Ucalis,  squamiler,  lxxii. 

Pachnephorus  "^robustusDesb.,  132; 

lepidopterus,  lxyiii. 
Pacbybrachys  *  haliciensis  Miller  , 

145;  *  anoguttatus  Suff.,  164. 
Pachychila,  lxix. 
Pachydema  Ledereri,  vi;  oraniensis, 

Lessepsi,  l. 
Pachyta  6-maculata,   8-maculata, 

erratica,  lxh. 
Parmena  algerica,  lxxiii. 
Paromalus  oculipygus;  u. 
Patrobus  ^carpathicus  Miller,  138  ; 

*quadricollis  Miller,  139  ; 


Perçus  *plicatus  Dej.  (  elathratus 
Schauf.,  Majolicensis  Per.)>  ^stul- 
lus  Dufr.  (egenus  Dej.),  *politus 
Dej. ,  ?ar.,  stultut  Rosh. ,  Tar.  ; 
Vandaliiiie  Reiche  ;  *6uirao!  Per.; 
*patnielis  Duù^ijglabreUus  Mots?), 
*Na varicus  Dej.  {pa  truelU  Fairm.  ), 

LXXVtlI. 

Peritelus  Cremierei,  xltu. 

Perotls  orientalis,  v. 

Perrisia  brevis,  xxii. 

Peryphus  *luridipes  Gaut,  179. 

Phalacrus  caricis,  xxxy; 

Phelister  egenus,  coofusaneus,  mu- 
scicapa,  fulynlus,  xi. 

Philonthus  rufipennis,  xxiii  ;  *insu« 
laris  GauL,  205. 

Phlœzeteus  plagiatus,  y. 

Pbyllopertha  campestris,  XLiy. 

Phylloscelis  Arechayalet»,  xi. 

Phylloceruslongipennis  Ferrari,i54. 

Phytœcia  ^algerica  Desbr.,  126;  mo- 
lybdsna  ,  152  ;  flayimana,189  ; 
afl&nis,  Jourdani,  Argus ,  Lede- 
reri, lineola,  ephipdium,  erythroc- 
nema,  cylindrica,  lxi;  nigricor- 
nis,  Lxyii  • 

Phytobius  muricatus,  xiy,  xl  ;  Wal- 
toni,  XL. 

Pimelia,  lxix. 

Pinotus  eremita  (colonicus) ,  Tela- 
mon ,  colonicus  {biluberculatus), 
Aricius  (om/tco/a),  inhiatus  (/ly- 
pocrita)^  carbonarius  (opacus)  ^ 
semisneus  {crenatiptnnU)^  coni- 
coUis,  Eridanus,  xy. 

Pissodes  rotundicoUis,  ly. 

Platyprosopus  *bagdadensi8,  Stierl., 
192. 

Platyderus  ^lusitaniens  Dej.;  *mou- 
tauellus  Graells  ;  ^yarians  Schaut, 
101. 

Platysma  bilineipunctata,  189. 

Platysoma  frontale  {puncticoUis  ) , 

LYIf. 

Platystethus,  xix;  nodifrons  (fiHo- 

sellus),  136. 
Platytarus  bufo,  lxxiii. 
Plectrosoelis  *Sch»filini  StierL»  175. 
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*PogOrtoceru8  Fisch.,  168. 
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u. 

Polyclesis  rho!s,  v. 

Pol^drosus,  XIX;  *getitiKs  Bertol,, 
149  ;  fulvlcornis,  189  ;  grispoma- 
culalus,  Abeillei,  xltii  ;  KaflTrajri, 

LXXtIL 

Pol}  t>h7lla  fuUo,  xtiT. 

Prasocaris  phellandrii ,   S5  ,   xxix  , 

lxxit;  bctïcabiingie,  35. 
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Pristonychus   mauritaniciis ,   aoso- 

ni  us,   Ti  ;  cyanescens,  Reichen* 

bachi,  carinatas  {parvicepijf  tu. 
Procerus  syriacus,  t. 
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Pseudopei^cus  Mots.,  •slultus  Dnff., 
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lis  Dufr.,  *naTaricasDej.,LxxTiri. 
Pseudotaphoxenus  subcostatQs,  ti. 
Psitothrix  *3p\enûiàam  SchauC,  *iû* 

tramarioum  Scbauf.,  187. 
Psylliodes  *sicula  Stierl.,  ÎOO. 
Ptenidium,  xix;  intermediam,  iir  ; 

nitidum,  xxxir. 
PterokelsQs  arcanus,  asellus,  xlii. 
Pterostichos  Lasserrci,  xliii. 
PtiJiuiD,  XIX;  modestum,  m. 
Ptinas  Auberti,  lxv. 
Ptosima  9-iiiaculata,  u, 
Purpuricenus  •Lederéri  Ferrari,  158. 
Pygidia  laricicola,  189  ;  punctîpen- 

nis,  XLi?. 

Quedius  truncicola,   xxx  ;  mesomc- 
linus,  var.  (Fuehsi),  136. 

Raymondia  *  longicollis  Per.  ,  29  ; 

*sardoa  Per.,  30. 
Revelieria  *spectubilis  Per.,  xii. 
Rhagonycba  rafescens^  fttscieomi^, 

189;  herbea,  lxxiïi. 


Rbi^otrogos  *âa$$ariensis  fer.,  U; 

BefKeri,  Lxvi. 
HkOpalopus  *Varini  Bed,,  94. 
Rbynchites  prarastus,  Litat. 
Rhyncûlas  reflexus,  xxx. 
Rhytirhinus  al  picola,  xxVf  ii  ;  asiiér, 

SaiDtpierre},  Brdcki,  lxtIi  ;  dila- 

tatos,  Lxix. 

Salpingus  exsangtiis,  AbeHl.,  89,  xl. 

Saprinus  bonariensis,  connectefls, 
erylhroplerus ,  hypocrMâ  ,  pari- 
dus,  XI  ;  detersus  ,  xxxv. 

Saragus  floccosus,  patellifortnis,  in- 
cisus ,    asperipes  ,    coDfirmatas , 

XLII. 

Scolyptus  159. 

Scopxus  rubidtts  { subcytindticus)  t 

136. 
Scydmxntis  cérastes ,  sobcordatus , 

xxx. 
Scymaena  amphibia,  xui. 
Serropalpus  striattis,  189. 
Silaria  latiuscala,    189;  *ochracea 

Stierl.,  196. 
Silis  oitidula,  189. 
Sitaris  nitidicollis>  lxV. 
Sitones,  li?  ;  bitoberculatas,  XLVni 

circnmductos ,  ophthalttiicas,  lv  ; 

conspectas,  lxxiii. 
Sphenophorus  Craiidiiii   {pumilus) , 

LTH. 

Sphenoptera  *Beckeri  Dobrn.,  166  ; 

ardua,  gemellata ,  xlit. 
Sphodrus,  liv  ;  Schreoki,  grandie, 

VI. 

Slaphylinus  lutarios*  xliii. 
SteirotranaMastersi,  nosodeimoides, 

XLII. 

Steaostola  fèrrea,  lxtii. 

Stenus  ater,  asphaltinus,  hispanî- 
CU9,  91;  Juno,  longitarsis,  92-136 
(  •  Barnevillei  Bed.) ,  calcaralus, 
intricatus,  92;  glacîalis^  189;  *al- 
culus  Stierl.,  194  ;  Kiesentrettert, 
xnr,  xxx;  tempestivus,  xxx;  plan* 
eus,  XXXI  :  osciliator,  Lxxrit. 

Steropus  ^ochracea  Stierl.,  26. 

Strangalla  4-0isciata,  173* 
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.  Stromatium  strepens,  lxxiii. 
Slyphlus  anguicularis,  xxx. 
Sympiezocera  Laurasi»  lxiii. 

Tachinus,  xix;nilidus  {berezynicus)^ 

136. 
Tarsostenus  anivitlatus,  xliv. 
Telephorus  albomarginatus,  nivalis, 

fulvicollis,  189  ;  Ërichsoni,  xxxix  ; 

cornix,  lxv. 
Temnorhynchus  Baal,  vi. 
Tentyria,  xix  ;  lxxiii» 
Teretrius  LXiiii  ;  Mcttranti,  XLViii. 
Tetratoma  Baudueri,  xxx« 
Tborictus,  lxxiii. 
Throscus  carinifrons,   xi?,     xxx , 

xxxTiu ,    XXXIX  ;    dermestoides , 

brevicoUig^  eiateroides,  obtutus, 

XXXIX. 

Tkylacites,  lxix. 

Timarcha  Prnnnerii  xzviii  ;    Brul- 

leriei,  lxyi. 
'Tiiubœa  *algerica  Desb.,  •13-punc- 

tata  De8br.,128i. 
Trachodes  hispidus,  xiv, 
Trachyphlœus,  lit;  *iiiaculatus  Per#, 

21;  aristatus,    xxX;  macalatos, 

coloratns,  lxit« 
Trachys  pumila,  3â  ;  pygmœa,  xxir. 

quercieola,  lxxiy* 


Trecbus  *plicatulus  Miller,     iàO; 

^subterraneus  Miller ,  141  ;  strigi- 

pennis,  glacialis,  189  ;   spelsus, 

Liv;  Lallemanti,  lxxiii. 
Trichodes  leucopsideus ,  xliv. 
Trichopteryx     variolosa    ,(  Silber- 

manni)t  n. 
Trichys  maculata,  20. 
Triodonta  *Raymondi  Per.,  15. 
Troglops  cnientus,  xxxix. 
Trogophlœus  spinicoUis,  lxxyii. 
Tropideres    sepicola  ,   ni?eirostris , 
.  albirostrb,  xxx  ;  maculotus,  lxxi. 
Tropinota  Lelhierryi»  lXxi. 
Tychius  *deliciosii5   Per.,   26;  sel- 

latus,  lxxiii;  Schaumi  (bicolor)^ 

175, 

Urodon  *8pinicolUft  Per. ,  52  ;   rufi- 
pes,  151. 

Vesperus  strepens,  ixrii. 

Xenostethos  Lacordairei,  âO. 
Xyletinus  laticollis,  xlit. 
Xylopertha  sinuaia,  pustalata,  xuy. 
Xylophilus  brevicornis  Per.,  20. 

Zilora  ferruginea,  lxiii. 
Zonitisbifasciata,  fulTipennis,  xltiii. 
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N'  19.  Novembre  1870. 


Chasses  de  M.  Achille  Raffray  en  Algérie  (suite)  : 
Dans  les  gorges  de  la  Ghiffa,  je  me  suis  procuré,  en  juin, 
Blechrus  tavipennis,  Apristus  striatipennis  ;  sur  la  mon- 
tagne, Acmœodera  parvula  et  mauritanica,  et  la  magni- 
fique variété  bleue  de  VAnthaxia  cyanicornis  ;  sur  le 
chêne-liége,  Rhynchites  prœustus,  et  le  soir  en  chassant  au 
flambeau,  Dryops  marmorata. 

Mes  chasses  aux  environs  d'Alger  ont  été  également  fruc* 
tueuses.  Je  signalerai  :  V  en  avril ,  Itîyrmecobius  agilis 
vivant  en  société  avec  la  Myrmica  testacco-pUosa  ;  Tychiiis 
sellatus  ;  Asida  Servillei,  subcostata  et  ruficomis  ;  Julodis 
albopilosa,  encore  enterré  sous  les  pierres;  Agapanthia 
Lixoides  ;  Nebria  rubicunda  ;  Treckus  Lallemanti  ;  et 
dans  des  fagots  de  sarments,  Caiathus  Soiieri,  Platytarus 
bufo,  Acalles  variegattis  et  une  nouvelle  espèce  de  ce 
genre;  un  Teretrius,  plusieurs  Thorictus ;  2°  en  mai  et 
juin ,  Dryops  marmorata  ,  Geonemus  illcesirostris  ,  un 
PolydrosuSj  très-voisin  de  la  variété  verte  du  Chrysoce^ 
phalus^  mais  qui  forme  une  espèce  nouvelle  { Raffray i 
Desbr.  )  ;  Parmena  Algerica ,  sous  les  pierres  ;  Nyphona 
picticoiTiis  ei  Rfiagonycha  herbea,  sur  le  lentisque;  Otio- 
rhynchus  planilhorax ,  corticalis  et  squamifer  ;  Dapsa 
barbara^  en  grand  nombre.  Dans  les  dunes  de  Hussein-Dey, 
Siiones  conspectus  au  pied  des  plantes,  sur  les  bords  de  la 
mer,  en  compagnie  des  Cardiophorus  mauritaniens  et  ves- 
tigialis  et  de  VAgriotes  marginipennis  ;  sur  le  sable ,  des 
Erodius  nitidicoilis  et  des  Tentyria^  des  Mylabris  Goudoti 
volant  par  milliers;  dans  l'eau,  Bagous  robusius ;  en  fau- 
chant, Amphicoma  bombylius  et  Leptopalpus  rostratus  ; 
3*  en  juillet,  Brachytarsus  pantherinusj  sur  les  cardua- 
cées  ;  Anthaxia  incutta  et  smaragdifrons^  ainsi  que  Pseu- 
docotaspis  setosa^  sur  les  ombellifères  ;  Stromatium  stre- 
pens  et  un  Cebrio  <?  qui  doit  être  le  Melanocepfiatus, 

Achille  Raffray. 
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BuUetio  des  séances  de  la  Société  entomologique  de  France, 
1870  (suite)  : 

Le  28  octobre,  le  même  membre  (M.  Lucas)  (ait  l'bistoire 
des  premiers  états  de  VOpatrum  sabulosum ,  et  les  Ggure 
dans  tous  leurs  détails. 

Le  9  novembre,  le  D'  Laboulbène  reproduit  dans  un 
dessin  très-exact  la  larve  de  VElmis  œneus^  figurée  si  mal 
jusqu'ici  ;  M.  Gbevrolat^  dans  une  note  sur  les  Dorcadian, 
décrit  deux  espèces  nouvelles ,  Stableaui  des  Pyrénées  et 
Drusum  du  Liban ,  et  rectifie  quelques  erreurs  :  ainsi  il 
considère,  comme  variétés  du  Graëllsi,  les  D.  aUernatum 
et  ovale  Cbevr.  ;  du  Hispanicum  Vencatistum  Chevr.  ;  du 
Perezi,  Vanthracinum  Chevr. ,  et  comme  identiques  D. 
Ai'iasi  et  Beichei;  M.  de  Marseul  décrit  Dicholrachelus 
Manueiij  du  Mont-Cenis,  et  Trachys  quercicola^  de  Savoie. 

* 

Dans  une  pièce  d*eau  à  Longeville,  propriété  située  sur 
les  bords^  de  la  Moselle,  un  Nymphéa  lutea  L.  étalait  à  la 
surface  ses  larges  feuilles,  sur  lesquelles  se  pose  la  Danacia 
crassipes  F.  En  arrachant  les  tubercules,  j'ai  trouvé  des 
coques  oblongues  et  imperméables,  attachées  au  chevelu  de 
la  racine,  construites  par  celte  espèce  pour  y  accomplir 
ses  métamorphoses  ;  car  la  larve  vit  submergée  À  la  manière 
des  Hœnwnia.  Ailleurs  se  trouvait  en  abondance  la  Donacia 
bidens  01.,  sur  les  larges  feuilles  un  peu  lancéolées  du  Po- 
tamogeton  natans  Lin.,  étalées  à  la  manière  des  feuilles 
de  nénuphar,  et  des  coques  enterrées  dans  la  vase  étaient 
également  collées  à  la  racine  de  cette  plante. 

La  ciguë  aquatique  (Œnanthe  phellandHum)  dressait  ses 
ombelles  :  en  ouvrant  des  tiges  je  rencontrai,  dans  les  com- 
partiments inférieurs  qui  sont  creux,  un  certain  nombre  de 
petites  larves  noires,  en  train  de  dévorer  les  parois  inté- 
rieures ;  puis  çà  et  là  des  nymphes  noires  aussi,  immobiles, 
attendant  le  moment  d'accomplir  leur  dernière  métamor- 
phose ;  enfin  de  jolis  insectes,  les  uns  avec  les  élylres  en- 
core molles  et  blanches ,  les  autres  complètement  colorés , 
qui  appartiennent  à  la  Prasocuris  phellandrii  L, 

Dans  les  compartiments  supérieurs,  vit  de  la  substance 
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médullaire  une  larve  allongée,  celle  du  Liants  paraplecticus, 
dont  Téoloi^  a  lieu  vers  le  commeiiceiQeQt  de  juillet. 

Ad.  BXLLEVOTE. 

*  * 

Nous  lisons  dans  le  Magasin  mensuel  d'entomologie 
quelques  détails  biographiques  sur  Haliday ,  notre  associé, 
dont  nous  annoncions  la  mort  dans  notre  dernier  numéro. 
Nous  sommes  heureux  de  les  emprunter  à  ce  recueil  inté- 
ressant : 

Alexandre-Henri  Haliday  naquit  à  Belfast  (Angleterre),  en 
1807,  et  après  avoir  achevé  ses  études  préi)aratoires ,  entra 
à  l'âge  de  15  ans  au  collège  de  la  Trinité,  à  Dublin,  dont 
il  suivit  5  ans  les  cours  avec  une  rare  distinction,  et  où  il 
obtint  le  grade  de  maître-ès-arts.  Ensuite  il  s^appliqua  à 
l'étude  du  droit  avec  Fintention  de  suivre  la  carrière  judi- 
ciaire »  mais  on  ignore  s'il  a  jamais  exercé  cette  profession. 
Fixé  dans  le  nord  de  l'Irlande ,  il  cultiva  avec  passion  la 
littérature  et  l'histoire  naturelle.  La  haute  estime  qu'on 
faisait  de  son  caractère  le  fît  élire  high  sheriff  d'An  tri  m 
en  18^3.  Sa  première  publication  entomologique  fut  sans 
doute  un  catalogue  des  Coléoptères  et  des  Diptères  de  la 
localité,  qui  fut  communiqué  en  1828  au  Zoological 
Jouymal;  mais  bientôt  après  il  paraît  s'être  adonné  plus 
spécialement  au  dernier  de  ces  ordres,  que  personne  alors 
n'étudiait  dans  le  pays,  et  il  publia  divers  mémoires  qui 
furent  accueillis  avec  une  faveur  marquée  par  les  dipléristes 
bien  connus  Loew  et  Schiner.  Nous  lui  sommes  redevables 
de  la  plus  grande  partie  des  Diptères  des  Insecta  britan- 
nica  (  Dolichopides,  Empides  et  Sirphides  ),  ouvrage  dont 
Loew  a  fait  l'éloge.  Ce  n'est  pas  seulement  à  ces  travaux 
qu'il  doit  sa  réputation  d'entomologiste;  mais  sa  classifica- 
tion des  petits  Hyménoptères  parasites,  tels  que  Chalcidites, 
Proctotrupides,  etc.,  et  son  arrangement  de  l'ordre  des 
Thysanoplères  montrent  assez  avec  quel  talent  et  quelle 
perfection  il  a  étudié  les  groupes  les  plus  difficiles. 

Depuis  environ  dix  ans,  la  santé  de  Haliday  lui  rendait 
par  moments  toute  application  sérieuse  impossible.  Retiré  en 
Italie,  près  de  Lucques,  chez  le  seigneur  Pisani,  son  parent, 
il  se  mit  à  collectionner  et  à  étudier  les  insectes  d'Italie , 
et  réunit  une  bibliothèque  entomologique  ,  qui  est  devenue 
considérable  ;  mais,  dans  ces  dernières  années,  il  enrichit  la 
science  de  bien  peu  de  publications.  En  1868 ,  il  visita  la 
Sicile  et  prit  une  part  active  à  la  création  de  la  Société  ento« 
mologique  italienne,  qui  promet  de  devenir  utile  et  florissante. 
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Les  fatlgaes  de  son  voyage  en  Sicile ,  jointes  à  IMosalubrité 
du  climaU  ont  eu  sur  sa  saoté  one  fftdieose  infloence,  et  cet 
homme  dislingaé  est  mort  le  12  juillet  dernier ,  à  Tâge  de 
63  ans. 

Nous  sommes  heureux  d*annoncer  que  plusieurs  de  nos  as- 
sociés, pour  propager  Tétude  de  Tentoniologie ,  se  proposent 
de  former  une  collection  des  insectes  de  France  aussi  com- 
plète que  possible,  accessible  à  tous,etd^aiderles  jeunes  ama- 
teurs, soit  en  déterminant  leurs  insectes,  soit  en  leur  offrant 
gratuitement  des  séries  d'espèces  bien  déterminées  propres  à 
leur  servir  de  jalons.  Les  vrais  amis  de  Pentomologie  sont 
invités  à  concourir  à  celte  œuvre  par  l'envoi  d'insectes  de 
tous  les  ordres  provenant  des  divers  points  de  la  France. 

V Abeille  accueillera  les  listes  d'oblata  et  de  desiderata 
dans  le  but  de  favoriser  les  échanges  entre  ses  associés,  et  les 
enregistrera  sous  le  titre  d'EcHANGES.  Dans  la  liste  suivante , 
les  numéros  correspondent  à  ceux  du  catalogue  pour  échange  : 
les  chiffres  en  caractères  gras  représentent  les  genres,  les 
autres  les  espèces. 

Desiderata.  109,  6-9, 12,  13, 16-17,  21,  27,  32,  3A-37, 
/i9,  66,  59;  IlO,  1,  2,  6,  8-11,  15,  17-21,  27-33;  t%H^ 
5, 13,  16,  20,  35,  37-/i0,  û/l,  Û5  ;  È%9,  134.  3,  7, 14-17, 
27.  29,  30,  33,  /|2,  /i7-/i9,  52,  66,  58,  59,  61,  68,  69,  76, 
77,  81,86,88,  93,96,  98;  501,1-4,8,  10,  13;  5V3, 
1-3,  6,  8-13,  16-19,  21-24,  26-30,  32-34;  51V,  1,  6, 10- 
12,  26,  27,  31,  36,  41,  48,  50,  63.  55,  61,  62,  66,  69-73, 
75,  79,  84,  85,  87,  88,  91,  94-96,  99,  100,  102, 104  ;  5S», 
590,  591. 

Oblata.  90,  9%,  93,  13,  24,  35,  36,  40,  60,  63,  95,  98, 
118,  122,  192,  193,  198,  131,  138,160,157,  171,181,253, 
261,  245,  249  ;  i«6,  1,  4,  13,  17  ;  fiel,  7,  12  ;  l«S,  2, 
3,  9,  11,  12, 1/i,  17,  21-25,  27,  31,  33,  36,  51  ;  13*,  2-4, 
8;  133,  2,  3;  134,1,  6,  8,  10,  H,  18,  22,  24,  26,41,44, 
60,  65,  82,  85,  95,  112,  114, 123,  127,  129,  130,  133,  138 , 
143,  145;  ^99,  1;  «97,  30«,  1;  393.  2,  14,  32,  33, 
36,  45  ;  399,  2,  3;  504,  1,  11  ;  004,  3,  25,  39;  0O9, 
6,  8,  9;  0O9,  1;  019,  1,  9,  10,  14,  13,  23,  31,  33, 
019.  1. 

Nouvel  associé  à  V Abeille  : 

M.  Edouard  Lefebvre,  rue  de  Constantine,  n*  28,  à  Plai- 
sance-Paris. 
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N«  «O.  Décembre  1870. 


Magasin  mensuel  (T entomologie  publié  sous  la  direction 
de  MM.  Kuaggs,  Mac  Lacblan,  Rye  et  Stainton  ;  n**'  73,  7/i 
et  75  ;  juin,  juillet  et  août  1870. 

Ces  trois  livraisons,  qui  nous  sont  parvenues  avant  Tin- 
veslissement  de  Paris,  contiennent  :  1®  des  descriptions  d'es- 
pèces nouvelles:  Homalota  Sharpi,  Stenus  oscillator , 
Trogophlaus  spinicoUis,  Anisotoma  similata  et  Bythinus 
glabratus,  de  Grande-Bretagne,  par  M.  Rye  ;  Macronychus 
parumoculatus  Hardy  (  Hydrochus  ),  de  New-Caslie,  par 
M.  Bold  ;  Cathaicus  Swinhoei,  de  Chine,  genre  nouveau 
voisin  des  Carabus  proprement  dits,  par  M.  Bâtes;  2^  des 
détails  sur  les  mœurs  de  certaines  espèces  ;  3°  des  décou- 
vertes dont  plusieurs  entomologistes  ont  enrichi  la  faune  de 
leur  pays  dans  leurs  chasses  récentes  ;  /i*  des  notes  syno- 
nymiques,  et  5*  une  notice  nécrologique  sur  Alexandre 
Haliday,  par  M.  Haward.  Nous  nous  proposons  de  repro- 
duire les  descriptions  et  d'extraire  bien  des  renseignements 
utiles  de  cette  revue  spéciale  dont  Pesprit  pratique  de  nos 
voisins  a  doté  la  Grande-Bretagne. 


Le  savant  professeur  de  l'Université  de  Madrid,  M.  Perez- 
Arcas,  poursuit  ses  études  sur  les  Coléoptères  d'Espagne. 
Nous  avons  reçu  de  lui  une  nouvelle  brochure  contenant 
une  révision  des  Perçus  de  la  péninsule  espagnole.  Ayant 
l'avantage  d'étudier  sur  place  les  espèces  si  voisines  qui 
composent  ce  groupe  de  Féronies  et  d'en  suivre  les  modifi- 
cations sur  un  grand  nombre  d'exemplaires,  l'auteur  a  pu 
bien  préciser  la  limite  des  espèces  et  en  tracer  les  carac- 
tères dans  un  tableau  synoptique.  Il  n'en  publie  qu'une 
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seule  nouvelle  quMl  dédie  à  son  compatriote,  entomologiste 
déjà  connu  (Perçus  Quiraoi). 

A.  Eljtres  plistées  transversalement,  V  interstrie  élefé  à  la  base. 

Plicatus  Oej.  (Clathratus  Schauf. ,  Majolicensb  Per.). 
A*  Elytres  lisses  ou  très-finement  slriées-ponctuées,   7«   interslrie 
non  éleré •     •    •    •    •     (Psbddopbkcos  Mots.) 

B.  Angles  postérieurs  duj  prothorax  arrondis,  avec  un  point  pi- 
ligère. #    «    •    Stuitus  Dut  (Ebenus  Dej.}. 

B'  Angles  postérieurs  sans  point  piligère. 

C.  Prosternum  à  peine  sillonné  et  rebordé. 

D.  Abdomen  à  à  points  piligèr&s  sur  le  dernier  segment  $  ;  — 
à  2  plus  distants  Tun  de  Tautre  que  du  bord  du  pénultième 
segment  ^J*. 

Politus  Dej.  (v,  Stuitus  Rosh.  —  v.  Vandalitiae  Reiche}. 
D*  Abdomen  à  2  points  pilifères ,  moins  distants  Tun  de  Tautrc 

que  du  bord  du  pénultième  segment  ^,  Guiraoî  Per.  Arc. 
G*  Prostemum  profondément  sillonné,  distinctement  rebordé. 
D»  Angles  postérieurs  du  prothorax  arrondis» 

Patrvelis  Dufr.  (GlabreUus  Mots?  ). 
D*  Angles  postérieurs  du  prothorax  saillants  eo  dehors. 

Navaricus  Dej.  (Patruelb  Fairm.  Mots.). 

«  « 

Bellevote.  Premiers  états  des  H^monia  (suite). 

Quand  arrive  le  moment  de  sa  tranformation ,  la  larve 
s^accroche  aux  tiges  ou  aux  racines  des  végétaux,  y  colle 
solidement  une  coque  ellipsoïdale,  évidemment  sécrétée  par 
elle,  lisse,  d^une  consistance  parcheminée ,  variant  du 
jaune  pâle  au  brunâtre ,  quelquefois  noire,  assez  transpa- 
rente pour  qu^on  puisse  suivre  la  série  des  métamorphoses. 
—  Long.  8  à  9  mill.  —  Larg.  2,5  à  3  mill. 

La  nymphe  d'un  blanc  éclatant,  très-molle,  placée  la  tète 
en  haut,  laisse  voir  toutes  les  parties  de  Pinsecte,  sans  poils 
ni  épines,  et  la  peau  chiffonnée  de  la  larve  est  serrée  au 
fond  de  la  coque. 

L'insecte  parfait  ne  sort  que  quand  ses  organes  ont  acquis 
la  consistance  convenable.  Alors  il  ronge  la  calotte  de  la 
coque  et  va  s'attacher  aux  tiges  submergées. 

Il  est  difficile  d'apprécier  le  temps  nécessaire  pour  l'ac- 
complissement des  diverses  transformations.  Il  est  à  pré- 
sumer qu'il  faut  un  espace  de  4  à  6  mois  entre  la  ponte  des 
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œufs  et  réclusion  de  Tinsecte  parfait.  Cette  éclosion  n'est 
pas  simultanée  pour  tous  les  œufô,  mais  successive. 

Je  lis  dans  les  nouvelles  de  VAbeille  une  note  de 
M.  Beliier  de  La  Chavignerie  au  sujet  du  Callidium  spi- 
nkorne  Ab.  (Varini  Bedel),  pris  par  lui  dans  les  Basses- 
Alpes.  On  peut  faire,  je  crois,  sur  cette  espèce  une  re- 
marque plus  générale  et  dire  qu'il  parait  remplacer  le 
Femoratitm  L.  dans  l'extrôme  midi  de  la  France.  En  effet, 
il  n'est  pas  à  ma  connaissance  que  l'on  ail  rencontré  en 
Provence  cette  dernière  espèce,  tandis  que  le  Spinicome 
est  répandu  un  peu  partout  dans  nos  environs.  Pour  ma 
part,  outre  un  exemplaire  que  j'ai  surpris  sur  une  branche 
de  poirier  fleuri  en  mai  à  la  Sainte-Baume  (Var),  j'ai  trouvé 
des  centaines  de  larves  et  de  débris  sous  une  écorce  de 
chêne  blanc  à  Apt  (Vaucluse).  Un  individu  récemment  éclos 
qui  se  trouvait  caché  au  milieu  de  cette  colonie  m'a  permis 
de  constater  son  identité  spécifique. 

Elz.  Abeille  de  Perrin. 


Aphoclius  porcus  parasite  du  Geotrupes  stercorarius. 

Le  G.  stercorarius  pratique  sous  les  bouses  ses  galeries 
de  ponte.  Elles  se  composent  d'un  conduit  vertical  de  6  à 
8  pouces  et  même  de  12  pouces  de  profondeur,  d'où  partent 
des  branches  horizontales  superposées  d'environ  1  pouce  de 
diamètre  et  de  /j  à  5  de  longueur.  Ces  branches  horizon- 
tales sont  destinées  à  recevoir  les  œufs.  L'œuf  est  d'une  cou- 
leur de  paille  pâle,  très-délicat  et  très-fragile,  long  de  3/16 
de  pouce,  plus  épais  à  un  bout  qu'à  l'autre  et  légèrement 
rétréci  au  milieu.  L'insecte  n'en  pond  qu'un  par  branche. 

Au  moment  où  la  cavité  ovifère  vient  d'être  close,  la  fe- 
melle de  VApliodius  porcus  y  pénètre,  mange  l'œuf  du 
Géotrupe  qui  est  presque  aussi  gros  qu'elle,  et  creuse  tout 
autour  de  petits  trous  sphériques  disposés  irrégulièrement 
*  dans  le  pabuLum  qui  l'environne.  C'est  dans  ces  trous  qu'elle 
dépose  ses  œufs,  opération  qui  demande  à  peu  près  une  se- 
maine, et  après  la  ponte  achevée  elle  quitte  la  galerie.  J'ai 
compté  jusqu'à  10  œufs  de  A.  porcus  ainsi  disposés,  et  je 
pense  qu'il  y  en  a  souvent  davantage.  Dans  une  seule  bouse 
j'ai  pris  jusqu'à  15  Porcus,  et  jamais  je  n'en  ai  pris  ailleurs 
que  dans  les  galeries  du  G.  stercorarius,  A.  Ch. 
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LZXt  NOUTELLES  ET  FAITS  DIVERS, 

Au  moment  où  J'écrivais  le  n«  18  des  Nouvelles  et  faits 
divers t  Parmistice  conclu  avec  la  Prusse  me  faisait  espérer 
que  je  pourrais  reprendre  mes  relations  entomologiques  et 
faire  parvenir  V Abeille  à  mes  abonnés ,  mais  soudainement 
un  blocus  plus  terrible  mille  fois  est  venu  me  condamner 
à  une  captivité  sans  nom,  et  pendant  deux  mois  attendant  La 
délivrance,  toute  communication  m^a  été  pour  ainsi  dire 
impossible  non-seulement  avec  le  dehors  mais  même  dans 
Paris.  Enfin  quelques  heures  avant  les  scènes  de  désolation 
que  toute  la  France  connaît,  j*ai  pu  quitter  Paris  et  me 
reposer  de  ces  longues  angoisses  dans  mon  pays  natal. 
C'est  dans  cette  retraite  que  je  vais  rattraper  le  teiji^ps 
perdu  et  faire  reprendre  à  V Abeille  son  train  habituel. 

Les  souscripteurs  de  Paris  ont  reçu  dès  le  mois  de  sep- 
tembre les  10*  et  11«  livraisons  de  1870.  Celles  destinées 
aux  autres  souscripteurs  seront  remises  à  la  poste  dès  que 
le  service  aura  repris  entre  Paris  et  la  province,  si  cela  n'a 
pas  déjà  eu  lieu.  La  12«  et  dernière  livraison,  contenant  la 
fin  de  la  monographie  des  Mylabrides  est  prèle  et  sera  en- 
voyée prochainement  à  ceux  dont  l'adresse  ne  me  semble 
pas  avoir  dû  changer.  Les  premières  livraisons  pour  1871 
sont  également  disponibles. 

Le  V  volume  touche  à  sa  fin  et  les  entomologistes  pour- 
ront sous  peu  s'en  procurer  des  exemplaires  brochés.  En 
outre,  les  monographies  des  Amaroides  par  M.  Pulzeys , 
et  des  Glaphyrus  par  M.  le  baron  de  Harold  sont  termi- 
nées ;  celle  des  Oiiorhynchus  se  poursuit,  etc. 

Je  prie  les  souscripteurs  qui  ont  dû  changer  de  résidence, 
comme  les  officiers  de  l'armée,  les  membres  des  administra- 
tions, de  me  faire  connaître  leur  nouvelle  adresse.      .•  .  '  , 

Ceux  de  l'Alsace  et  de  la  Lorraine  allemandes  continue- 
ront à  jouir  des  mêmes  conditions  que  les  autres  provinces 
de  France  :  ils  voudront  bien  m'indiquer  par  quelle  voie  ils 
désirent  recevoir  leurs  livraisons. 

Jusqu'au  mois  d'août  prochain,  toutes  lettres  ou  com- 
munications devront  m'ètre  adressées  à  Fougerolles-du- 
Plessis  (Mayenne). 

S.  M.  DE  Marseul. 
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